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MUSÉE 

DES THERMES ET DE L HOTEL DE GLUNY. 

IfOTIGE HISTORIQUE. 



LE PALAIS DES THERMES. 

Les ruines romaines connues sons le nom de TflBnns 
BE Julien sont les restes du Palais des €ésars, oonstmil 
dans les premières années du IV® siècle. C'est le monu- 
ment le plus ancien de Paris , et le seul vestige encore 
debout des somptueux édifices élevés par les empereurs 
sur le sol de Tantiquè Lutèce. 

Les historiens ne sont pas d'accord sur la date précise 
de la construction de ce Palais, non plus que sur le nom 
de son fondateur. L'opinion la plus accréditée est oelle 
qui Tattribue à Constance Chlore. Le séjour de quatorze 
années que cet empereur fit dans les Gaules, le genre des 
matériaux employés, leur disposition, et surtout le sys- 
tème de décoration du monument, sont les preuves les 
plus convaincantes à Tappuî de cette assertion. 

Quoi qu'il en soit , le Palais des Thermes existait , à 
n'en pas douter, du temps de Julien. Il est certain que 
ce prince y avait lixé sa résidence et qu'il y fut proclamé 
empereur ses troupes en Tan 360. Les traces du 
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2 VALAIS DIS TBIBMIS. 

séjour qQ*y firent les empereurs Yalcatinîen V et Yakos 
soDt paiement bien constatées. 
Plus tard , après les longs déchirements résultant de 

rinvasion des pe uples barbares, la puissance roriiaine et 
ses alliances durent céder à la valeur des Franks, et la 
demeure des Césars devint la résidence de nos rois de la 
première et de la seconde race, jusqu'à Tépoque où, 
transférant leur séjour dans Ja Cité, ils firent construire 
à la pointe de Tîle le vaste bâtiment connu sous le nom 
de Palais; dès lors Tédifice appelé PakUs des Thermes» 
ou Thermes de Paris^ devînt le Yieux^-Palais (1), et les 
terrains qui en dépendaient et qui, s'ctendant vers la 
Seine, embrassaient tout le iiUoral jusqu à Téglise Saint- 
Yincent (a^joùrd'bui Saint-Germain*d Js-Prés) , furent 
morcelés et divisés successivement par là nouvelle 
enceinte de Paris» élevée sous le règne de Philippe** 
Auguste (2). 

Ces terrains furent couverts de constructions qui pas- 
sèrent, ainsi que le Palais lui-même , dans les mains de 
divers propriétaires, parmi lesquels nous trouvons, d'a- 
près les titres des XUl^ et XIV® siècles, les sires Jeliaa de 
Courtenay, seigneur de Champigneiles, Simon (^e Poissj» 

(1) Voici la descriplion qu'en donne Jehan de Hauleville , en 
i*an iiSO : « Cp palais des rois, dit-il (domns aula regnm) , dont les 
a cimes s't Ii v ih nt jusqu*aui cicui, et dont les foudeiueuts atlei- 
« gnan nt l'empire des morts»... 

a Au centre se distingue le principal 'corps de logis, doni les aiies 
«I s'élcndcnl sur le mcnic aiignemcul ci, se depiu^anl, setublenl em- 
(c brasser la montagne. » 

(S) L'eDceinie de Pbi1ippe<*Aiiguste partaU» da côté du midi, do 
point correspoiidaDt à rextrémité occidentale de la Cité, vers la rue 
des Grandi-Augnstins, suivant à peu prés le prolongement de eetle 
ma » raait aboutir à la nie Hautefieuille par Timpasse du Paon, Iod« 
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Raoul de Meulan, rarchevéque de Reims et l'éYéque de 
Bayeùx, jusqu'au jour do racquîsition faite, tois 1340, 

par Pierre de Chaslus, au nom de Tordre de Clunj, de la 
totalité de ce domaine, tel qu'il existait encore. 

Pendant les cent cioquante ans qui s'écoulèrent depuis 
cette acquisition jusqu*à la oonstnictbii de TH^tel de 
Cluny par Jehan de Bourbon et Jacques d*Ainbotse, on 
ignore quelle fut la deslinaliuii lie^ bâtiments. Toujours 
est-il qu'à la ûn du XY® siècle il ne restait plus de cet 
immense édifice, Complètement int«»€t trois siècles aupa- 
ravant, que les salles qu'on voit aujourd*hni, et qui ont 
conservé le nom de Palais des Thermos. 

A celle époque, l'ilôtei de Cluny vint s'élever sur une 
partie des fondations romaines, et les salles antiques 

geait la rue Pierre-Sarrazin , traversait celle de la Harpe vers la ruo 
(les Mathurios, et la reinontail jusqu'à la place Saint-Michel. De là, 
eUe rejoignait la rae Saint-Jacques, entre les rues du Foin et des Ma- 
thttiins, pour aboutir, par la rue des Noyers et entre ies rues Perdue 
et de Biévre, au portSaintrNicolas, vis-à^visla pointe orientale delà 
Cité, dont il s'sgissait avant tout de garantir les abords. Cette non- 
Telle enceinte restreignait considérablement la circonscription des 
jardins et dépendances du Palais des Thermes, telle qu'elle existait 
encore au cummcncemèot du XIII« siècle. On trouve dans les litres 
du XII« siècle la H^ignation bien positive do rt^lenduc de cet enclos, 
cité sous le nom de ('los de Lias ou de La is, Clos du Palais (du mot 
Arx). Il était borné, du côté de l'orient, par les bâtiments du palais 
et par une voie romaine venant d'Orléans, iraversani Issj , et qui, pas* 
sant entre la Soi bonne et l'église Sainl-Beuoit, prenait, au-dessous lie 
la rue des Matbnrios, la direction de la me Saint-Jacques jusqu'au 
Fetit-Pont.— Da caté da nord, la Seine même formaitsa limite, ce qui 
i^outait à ragf émeni de ses jardins. A. Toceldent, sa limite résoltall 
d*an canal dit la PetUê-SHnê, allant, du bas de la rueSaint-Benotl, 
baigner Tabbaye de Saint-Germain-des-Prés, et tenait Joindre la 
Seine à l'angle dn quai Ualaquais et de la rue des PeUts*Attgustins 
— An mldi^ Il i*étendBltiHiqu*avi abords du Panthéon, 
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encore debout furent conservées, xîomme dépendances, 
par les abbés de Cluny , qui démeurèrent propriétaires de 
tout le domaine jusqu*à la ûn du siècle dernier. Ce fut 

alors que, par suite de la conversion des biens religieux 
en propriétés nationales, les restes du Palais des Césars 
furent mis eu vente et adjugés à vil prix ; et, quelques 
années plus tard , la grande salle, louée h un tonnelier, 

fut concodéc par un décret impérial, en septembre 1807, 
à rbospice de Cibareuton. 

£n 1819, la ville forma le projetd^établir aux Thermes 

un Musée destiné à renfermer les antiquités gauloises et 
romaines trouvées à Paris. Ce projet fut abandonné aus- 
sitôt que conçu, et ce fut seulement en Tannée 1836 que, 
grâce aux dispositions prises par le Préfet de la Seine» sur 
la proposition du Conseil municipal, les restes du Palais 
romain rentrèrent dans le domaine de la ville de Paris, 
En 1843, lors de l'acquisition faite par l'État de l'Hôlel 
de Cluny et de la collection Du Sommerard» pour la for- 
mation du Musée des antiquités nationales, la ville de 
Paris s'empressa d'offrir le Palais des Tiiernies en pur 
don au gouvernement. De ce jour, les débris du Palais 
des Césars et de la première résidence de nos rois mis à 
!*abri d'une destruction imminente, sont devenus, comme 
l'Hôtel de Cliitiy, la propriété de rÉtal; les deux monu- 
ments , contigus et entés l'un sur lautre , ont été réunis 
dans le même but ; la communication qui existait entre 
eux a été rétablie; et tandis que sous les lambria.de 
l'Hôtel de Cluny sont rassemblés les meubles et les objets 
* d'art du moyen âge et de la renaissance, les voûtes de 
Tancien Palais romain ouvrent un vaste abri à tous les 
fragments de Part antiqné trouvés chaque jour sur losol 
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rALAIS DES THeBMBS, 

de Faris , et dont la réaBion donnera an Musée aussi 

intéressant pour l'art que pour Fétude des premières 
époques de notre liistoire. 



Eu entrant par l'IIùtcl de Cluny dins la grande salle 
des Thermes , on est saisi du majestueux aspect et des 
proportions admirables de ce gigantesque édifice. L'ar-' 
ehitecture en est simple ; la construction se compose d'ua 
appareil carré, mêlé de chaînes de briques superposées 
symétriquement. Les vuasôures sont d'une grande har- 
diesse et les seules sculptures serrant de décoration à 
cette immense saUe consistent en des prouc|p de navires 
qui terminât chacune des retimibées de la«TOÛte, et eons- 
lituent le point de départ des emblèmes de la viiiede 
Paris. 

• Cette salle, qui forme un yaste parallélogramme, était 
le frigiêarium , on saUe des bains froids du Palais^ A 

côté se trouve une partLe plus basse, contiguëel de lurmo 
analogue ; c itait la piscine (1), 

La paroi qui fait ûice à )a piscine, à gauche en entrant 
est déoMée de trois nidies, dont une en hémicjele, el 
de deux grandes arcades. 

Ces arcades, bouchées de temps immémorial aTec de& 
matériaux antiques, et dans lesquelles on letrouTe des 
ouTertuM pratiquées «a XY* aède, servaient de com- 
amnication avec les salles voisines ; <piant aux niches, 
> 

(i) Les dimensions de la salle sont les suivantes : 

Hauteur, 18 mètres; longueur, 20; largeur, 11,50 
Les dimensions de la piscine sont : 
LongueBr iO mitres; largeur, 5. 
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elieç présentent les vestiges bien conservés des eanaux 
qui apportaient les eaux pour le service des bains. En 
effet, au centre de chacune d'elles existe un orifice garni 
d*un tuyau en poterie, qui donnait passage et issue aux 
eaux du réservoir général, placé dans une salie voisine, 
détruite aujourd'hui* 

De ces orifices les eaux tombaient dans les baignoires 
disposées devant chacune des niches, et de ces baignoires 
elles se déversaient, en traversant le sol par un conduit 
existant encore , dans le canal de décharge construit au 
centre des caveaux. 

Au milieu de ia grande niche, et au-dessous de Touver- 
turo des tuyaux, est pratiquée une seconde issue garnie 
également en poterie et destinée à conduire les eaux à la 
piscine. Au fond de cette partie de la salle on retrouve un 
autre conduit de déeiiarge pour Técoulement des eaux 
dans le déversoir commun . Le môioe appareil qui amenait 
les eaux à la piscine servait à les diriger par un tube di- 
vergeant dans la salle voisine, le Upidarium^ ou salle des 
bains chauds. La se trouvait Vhypocaustum ou foumeau 
servant au chauffage du bain, et dont il reste encore quel- 
ques parties. ' 

n paratt donc certain que le sol de cette grande salle 
était anciennenrient un peu plus élevé, et qu'entre ce sol 
et Taire actuelle s'étendaient les ramifications de la con- 
duite des eaux. 

£n passant dans cette partie de t*anden tepidarkmf 
salle voûtée dans le principe, et dans laquelle on retrouve 
toutes les niches destinées à renfermer les baignoires, on 
traverse une petite pièce d*une constniction remarquable. 
GUe s*élève au-dessuà d'un caveau dont elle n*est séparée 
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que par une YoAte plate sans Toossares ni arêtes» et dont 
tonte la force réside dans la cohésion dn ciment. A droite 

est siiuée une autre petite pièce qui a été défoncée saus 
doute pour y pratiquer uo escalier moderne descendant 
aux caveaux etsupprimé depuis. Cette pièce était proba- 
blement découverte afin de donner passage à la lumière* 

par suite du changement d'axe de^ deux grandes parties 
de l'édifice. 

De ces petites pièces on arrive an UpidarUun^ dépouillé 
de ses voûtes et orné de ses niches en hémicycle. Dans 
cette salle, qui forme aujourd'hui l'extréraité des ruinesdu 
côté de la rue de la Harpe, on tronvt?, en descendant 
quelques marches» une construction massive en briques 
plates, dans un état de calcination remarquable. Cette 
masse constitue les fondations de Yh^poeau$îum, placé 
plus ordinairement au centre de la salle des bains, dans 
les thermes antiques de Rome et de Tltaiie. Les eaux ar- 
rivaient à cet hypocauste de la manière que nous avons 
indiquée plus haut, et séjournaient daos un réservoir situé 
probablement soas i escaliep qui conduit à présent à la 
rue de la Harpe. L'eau de ce réservoir allait s'échauffer 
dans les vases placés au-dessus des fourneaux, et de là 
elle se distribuait dans les baignoires disposées an devant 
de chacune des niches. 

Derrière cet hypocauste est un conduit romain d*une 
profondeur de deux mètres et qui servait de canal, soit - 
ponr Tarrivée des eaux, soit pour leur déchai^. 

Les restaurations en pierre de taille que Ton remarque 
sur le mur de cette salle faisant face à la rue de la Harpe, 
ainsi que les toitures de la grande salle, ont été exécu- 
tées, comme travaux de soutènement et de consolidation» 
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en 1820, sar la demande du due d'Angoulème. A la 

même époque a été détruit le jardin qui couronnait Tédi- 
fice, et qui, semblable aux jardins suspendus des temps 
antiques y était planté d'arbres de haute taille. 

Outre ces beaux débris du palais antique, il existe en- 
core è rHÀtel de Gluny des traces de salles entières, des ^ 
souterrains et des caveaux qui se continuent sous les mai- 
* sons voisines et forment uu vaste réseau de fondations 
romaines, embrassant toute une partie da littoral de la 
rive gauche de la Seine* 



L HOT£L D£ GLUNY. 

Ce fut eu Tan 1340 , comme il a été dit plus iurat, 

que Pierre ('e Chaslus, abbé de Cluny, fit, au nom de 
son ordre , racquisilion du palais des Thermes et des 
dépendances qui s')r rattachaient encore à cette époque, 
d^uls la coBStructv^ de la nouvelle ernseinte de Paris, 
bAtie par Philippie-Auguste. 

Uu siècle plus tard, Jean de Bourbon , abbé de Cluny, 
âis naturel de Jean duc de Bouri)on , jeta ks pre- 
mières fondations de l'Hôtel de Clun j sur las. ruittes 
d^une partie de Tancien palais Romain ; mats les travaux 
d'édification furent arrêtés par sa mort, qui survint le 
2 décembre 1485, et ils ne furent repris que cinq ans plus 
tard, en 1490, par Jacques d'An^ise, abbé de Cluay, 
depuis évéque de Glermont, et le septième dea neuf fils 
de Pierre d'Amboise, seigneur de Cbaumont. Cet abbé 
consacra, dit Pierre de Saiut-Juiien, a cinq^taute mille 
« angelot» provenant des <^pottili3s ém pdeuir de Leuve, 
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« en Anglolerre, h rédificalinn dé fund eu cime de la 
«( magniliquo maisou de Ciuny, audit lieu jadis appelé 
<( le palais des Thermes, d 

Depuis l'époque de sa fondation jusqu'à la fin du siècle 
dernier, l'Hôtel de Clnny, mis conlinucUement à la dis- 
position des rois de France , et habité pendant trois 
sièdes par les hôtes les pluf. illustres, ne cessa jamais 
d'appartenir è Tordre de Clun j, ainsi qu'en font foi les 
• Charles oi litres de cette abbnye (1), dont le siège était 
en MâcounaiSy et qui tenait également en sa dépendance 
le collège de Clnny, situé sur la place de la SorbonDe(2} . 

Dès les premiers jours de Tannée 1515, peu de temps 
après Tachèvcment des travaux , la veuve du roi LoiiisXII, 
Marie d'Angleterre, sœur de Henri Ylll , ht choix de 
l'Hôtel de Giuny pour sa résidence, et vint y passer la 
durée de son deuil, sur Tiniitation du roi François 

« Le dict sieur roy donna ordre , dît Jean Barillon , 
<( secrétaire du cardinal Duprat, que la royue Marie, 

^Ij Le plus récent Uc cea iilreij dale du 25 juillet 1789; ce soiU des 
lelb«s-paU;Dtc5 signées de Louis XYI, qui reconnaisfent le cardiiul 
do Laioehefoucauld, arebevèque de Rouen, abbé de Clun^» comme 
potffédM a» aaf ta dtmUf qucMté une maison appelée lHAtel de 
Gtvnr» sisaà Paris, roi des Mathurloa-Saiiit'lacqucs, et qui raofo* 
risent, « tu que les abbés de Quuy ne font pas dans ladite ville un 
« s^our asMZ long pour veiUer eoi-mémes aux réparations de cette 
c naisan», à céder ledit Hôtel a titre de bail emphytéotique, 
raoyeonant une redevance annuelle de quatre nUlck cinq cents livres 
et autres conditions portées à l'acte.. 

(8) L'ordre de Cluny remontait au eommencemeni du X« siècle ; il 
dnt sa rondationàGuillauiTie-le-Pieux, dac d'Aquitaine, qui, en 910, 
fit bâtir aux environs de Mâcon l'abbaye de Cluny. Louis IV, d'Oufre- 
Jïïer, conOrma cette fondfiiion en l'an 930, et sept ans après le pape 
Agapet II déclara r tbhayc de CUiny et tous les monastères de sa 
dépendance relevant immédiatement du Saiot-Siége (an 946). 
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« veufve du roj Louis dernier, décédé, fust honorable- 
ce inenl entretenue; laquelle royne se veint loger en 
« THostei de Gluny , et ie dict sieur la visitoit souvent 
« et fàisoit toutes gracieusetés qu'il est possible de 
« faire. » 

La chambre habitée par cette princesse a conservé 
jusqu'à nos jours le nom de chambre de la reine Blanche 
(les reines de France portaient le deuil en blanc). 

Peu d'années après, cet hôtel £ut le théâtre d'un évé- 
nement qui lui donna une consécration plus royale en- 
core : le mariage de Madeleine, fille de François I*"", avec 
Jacques V, roi d'Écossc. 

Le dimanche dernier de décembre 1536 (dit Pierre 
« Bonfons), Jacques, roi' d'Écosse, fit son entrée à 
« Paris et vinst loger en l'Hostel de Cluny, lès Malhu- 
«c rins, où le roy Tattendait^ et le lendemain , premier. 
« de janvier, il épousa Madeleine, i» 

Parmi les autres personnages illustres dont le séjour 
à THôtel de Cïuny est bien constaté par les chroniques, 
on doit citer les princes de la maison de Lorraine, et entre 
autres le cardinal de Lorraine, son neveu le duc de Guise, 
et le duc d'Aumale, en Tan 1565 ; les nonces du pape en 
1601 ; et l'illustre abbesse de Port-Royalnies-Cluimps, 
en 1625. 

A la fin du siècle dernier, dès les premières années 
de la tourmente révolutionnaire, VHdtel de Cluny fut, 
comme tous les biens du dergé, transformé en propriété 
nationale.* C'est de cette époque surtout que datent les 
principales mutilations de son architecture. 

Yoiei la description qu'en donne Piganiol de la Force» 
en 1765: 
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« Tout ce qui reste entier de remarquable dans l'Hôtel 
« de Gluny, et dont aucuue des éditions précédentes o a 
« parlé» c'est la chapelle qui est au premier étage» sur le 
« jardin. LegothiquederarchttectoreetdelasculptureeD 
« est très-bien travaille quoique sans aucun goût pour le 
« dessin. Un pilier rond, élevé dans le milieu, eu sou- 
« tieqt toute la voûte très chargée de sculpture, et c'est 
« de ce pilier que naissent toutes les arêtes. Cîontre les 
« murs sont placées par groupes, en forme de mausolées, 
« les figures de toute la famille de Jacques d'Amboise, 
vL entre autres du cardinal; la plupart sont à genoux arec 
u les habillements de leur siècle» très singuliers et bi» 
« sculptés (1). 

« L'autel est placé contre le mur du jardin qui est 
n ouvert dans le milieu par une demi-tourelle en saillie» 
« formée par de grands yitraux» dont les vitres» assez 
« bien peintes, répandent beaucoup d^obseurité. 

» En dedans de cette tourelle, devant fautel, on voit 
« un groupe de quatre figures, de grandeur naturelle, 
ic où la Sainte^Viei^e est représentée tenant le corps de 
« Jésus-Christ détadié de la croix et couché sur ses ge- 
« doux ; ces figures sont d une bonne main et fort bien 
a dessinées pour le temps« On y voit encore, comme dans 
« tout cet hôtel, un nombre infini d'écussons a^ les ' 
« armoiries de Glormont et beaucoup de coquilles et de 

(1) Ces bguref» ditparnef à la fin du XTIII* slèele, ont été relron- 
Téei en 1844 pendant le cours des travanx d'insiillation du Musée; 
elles avalent été placé<^par frtgmeots et baeliées pour fonner un mur 
dans la salle bassi située au-dessous de la chapelle ; ce mur, composé 
entièrement de ces Tragmenls, avait pour but de dissimuler le char- 
mant escalier qui décore cette salle, et dont la découverte ne date qu 
de ce Jour. 
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« bourdons, par une (roîde allusion au nom de Jacques 
« Od montre dans la cour de cet hôtel le diamètre de la 

docbe appelée Georges d'Amhoise^ qui est dans une 
« des tours de la cathédrale de Bouen, et qui est tracé 
« sur la muraille de eette cour, où Toa assure qu'elle a 
« été jetée en fonte. » 

Plus tard» dans les premières années du XIX^ siècle, 
les membres composant Tadmij^istratiou du département 
de la Seine aliénèrent la maison dé Cluny, qui passa 
successivement en la possession du sieur Baudot, médecin , 
eâ^égislaUur, puis enfin de M. Leprieur, Tuu des doyens 
de la librairie moderne. 

Ce fut à cette dernière époque, en 1833, qu'un 
amateur infatigable des monuments des siècles passés, 
M. Du Sommerard (1), ûi choix de ce vieux manoir pour 
servir d'asile aux précieuses collections d'objets d'art du 
moyen âge et de k reDaissance, réunies par ses soins 
pendant, quarante années de recherches et d'études. 

A la mort du célèbre antiquaire , et sur le vœu ex- 
primé par la commission des monuments historiques, le 
ministre de Fintérieur» M.leeomteDuchfttel» présestaun 
projet de loi pour Vaoquisîtion de cette belle^eolleetion» 
destinée h devenir la première base d'^un Musée d aati^» 
quités nationales. 

X'Hdtel de Gluny, laseul de^ tous te monuments civil» 
du moyen âge qui restât encore debout sur le sol de 

(i) Àleiandre Do Sommerard, né à Bat-sinr-Aiibe en csC* 
mort k Saint-Gloud, en loftl M%, k l'âge de 68 ans. kl élalî aloff c»fr- 
eeUier-maltra à la€oar des eon^^tai, U a lalnéde nomèrentiaTainr 
sur les arts, entre aalres le grand «ttYraga dm Arti on moyen âge^ 
uiagnifiqae histoire des siècles passés par les monamenls. 
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l'ancien Paris, fut choisi pour servir d'abri au nouveau 
Musée; la viiie, s^associant à cette noble création, ofint 
en pur don au gouvernement les raines du Palais des 
Thermes, base et i)i)int do départ de l'art gallo-romain. 

Lacc^ection DuSommerard et l'Hôtel de Cliiny furent 
aequb par l*£tat, en vertu de la loi du 24 juillet 1843, 
et le nouveau Musée fut immédiatement constitué sous 
le nom de Musée des Thermes et de l'iîôul de Cluny. 

Dès ce jour, la communication qui reliait jadis les 
ruines du Palais des Césars et la résidence des abbés de 
Cluny a été rétablie. Les galeries de THÔtel, déGgurées 
depuis deux siècles et transformées en appartements mo- 
dernes, ont-été remises dans leur état primitif; les sculp- 
tures ont été dégagées et restaurées; les collections 
d*obj6ts d*arl, classées et disposées seus les voûtes du 
IV* âècle et dans Tédifice duXV«, ont pris dahs les deux 
monuments la place que leur assignait leur A^re, et le 
Musée a été ouvert au public pour la première fois le 
16mar$lSU. 

« 

La façade principale de THdtel de Cluny se compose 

d'un vaste corps de bâtiment flanqué de deux ailes qui 
s'avancentjusqu à laruedesMathurins. Sa porte d'entrée, 
ornée autrefois d'un couronnement gothique richement 
sculpté, conserve encore un large bandeau décoré d'or^ 
nemcnts et de figures en relief. Au-dessus du mur régnait 
une série die créneaux, ainsi quon peut en juger par 
ceux qui ont pu être conservés; ces créneapx seront ré* 
tafelis et la porte d'entrée reprendra son premier aspect . 

• Les bâtiments de la façade principale sont Miniioiités 
d'une galerie à jour derrière laquelle s'élèvent de hautes 
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lucarnes richement décorées de sculpture, et qui présen- 
taient dans leurs t^mpaDS les écussocs de la famille 
d^Asoboise, éeussons dont il reste encore des traces bien 
apparentes. 

Vers le milieu du bâtiment î»ri[icipal s'élève une tou- 
relle à pans coupés que couronuait, dans l'origine, une 
gtilerie analogue à celle qui décore les autres parties da 
Fédifice. Sur les murs de cette tourelle, on trouve sculptés 
en relief les attributs de saint Jacques, les coquilles 
et les bourdons de pèlerins, allusions au nom du fonda- 
teur Jacques d'Amboise. 

L'aile droitd est poreée de quatre arcades ogivales qui 
donnent accès dans une cour communiquant directe- 
meul avec les Thermes. Cette cour, dont les murs sont 
de construction romaine, était une dépendance du Palais. 
Sa couverture antique n'a été renversée qu'en 1737, et 
Ton voit encore 1^ traces de son arrachement. 

Les bAtiments du rez-de-cliau^sée de Taile gauche 
renfermaient les cuisines et les oilices de ruôtel. Auprès 
de cette partie de Fédifice, on aperçoit tracée sur le mur 
la circoTtférence de la fameuse cloche appelée Georges 
d'Aiiiboise, destinée ù la cathédrale de Rouen, et coulée 
en fonte dans la cour de THôtel de Cluny. 

Du cùté du Jardin, la façade est d'une architecture 
plus sévère; les galeries h jour n'existent pas, les lucarnes 
sont richement travaillées et présentent, ainsi que Tcxlé- 
rieur de la chapelle, une grande variété d'ornemenlation. 
La salle basse, construite au-dessous de la chapelle pour 
servir de communication directe aveè le Palais des Thei^ 
mes, est une des parties les plus curieuses de FHÔtel de 
Cluny. Un pilier soutient la voûte aux arcades ogivales ; . 
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il est surmonté d'un chapiteau sur lequel on remarque 
le K couronné du roi Charles YIII» date précise de la 
Gonstruefion, puis les armes et écnssons des d*Amboise, 
attribub des fondateurs. 

De cette salle basse on arrive à la chapelle par un es- 
calier travaillé à jour» et qui a été récemment déoou- * 
vert. L'architecture de cette chapelle est fort riche f les 
voûtes aux nervures élancées retombent en faisceaux sur 
un pilier central isolé , et qui prend son appui sur celui 
de la salle basse ; les murs sont décorés de niches en re- 
lief travaillées à jour et d'une grande finesse d'exécution; 
ces niches, au nombre de douze, renfermaient les sta- 
tues de la famille d'Anlh( )i^ft, qui ont été jetées bas à la 
fin du XYin® siècle , puis brisées et employées comme 
matériaux de construction. 

Les vitraux qui garnissent les fenêtres ont été détroits 
et remplacés par d'autres ; un seul existait encore et a 
été remis en place, c'est le portement de croix; il avait 
été recueilli par le chevalier Alex* Lenoir. 

Sur les murs sont gravées plusietirs inscriptions, dont 
l'une, datée del644 , rappelle la visite d'un nonce du pape. 

La cage de l'escalier , travaillée à jour, a été dé^jagée 
en 1832 , ainsi que les peintures du XVI® siècle que 
l'on Toit de chaque côté de Fautel^ et les sujets sculptés 
en pierre dans la voûte de l'hémicycle. Ces sujets re- 
présentent le Père Eternel entouré d'anges et le Christ 
eu croix. Toutes les ûgures, bas-reUels , et même les 
choux sculptés et dorés, placés de chaque cdté, étaient 
couverts d'une épaisse couche de plâtre à laquelle on doit , 

leur conservation. 

Celte ciiapeile était deveaue^ sous le régime révolu- 
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lioiiiiairc, une salle de séances pour la section du quar- 
tier, puis elle avait été convertie en amphithéâtre de dis- 
section , puis eoQn eu atelier d^imprimerie. 

Les écussons armoriés, d isposés au-dessous des niches, 
ont élé grattés et ellac^s, et les croix de consécration que 
Ton retrouve encore aujourd'hui n'ont survécu que grâce 
à une épaisse couche do i)adigeon qui couvrait les murs* 

La salle voisine de la chapelle a conservé jusqu'à ee 
jour le nom de Cuambrë de la reine Blanche, en sou- 
venir du séjour qu'y fit Marie d'Angleterre, veuve du 
roi Louis Xli » pendant la durée de son deuil, eu jan- 
vier 1515. 

La décoration peinte de cette salle a été retrouvée sous 

■ les papiers de tenture. Les peintures, mises au jour lors 
des travaux d'installation du M usée, étaient encore assez 
apparentes pour permettre une restauration complète ; 
elles datent du règt)c d'Henri II et rappellent les motifs 
des raines antiques de l'Italie. Au milieu est une sorte de 
fronton destiné probablement à Tencadrement d'un bal- 
daquin , et de chaque côté se trouvent des médaiiioos 
ornés de guirlandes et d'animaux chimériques. 

Les autres salles de l'Hôtel do Gluny ont été remises 
provisoirement en état. Leur restauration s'achèvera suc- 
cessivement. Tous les supports et les consoles des pla* 
fonds ont été retrouvés avec leurs écussons aux armes de 
la maison d'Amboîse, que l'on rencontre également sur 
les vitraux des fenêtres. L llolel de Cluny est, du reste , 
entièrement construit sur des fondations romaines , an* 
ctdnnes d^adances du Palais des Césars. 
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' DES THEAM£S £T DE L*HOTEL DE CLUNT. 



CATALOGUE. 

I. SCULPTURE. 



1» MONUMENTS. — STATUES. — BAS-RELIEFS. 



PlIllU. 

1. 3. 4. — Autels gallo-romains élevés à Jupiter par 
les mariniers de Paris, sous le règne de l'empereur 
Tibère, et découverts en Tan 1711 dans le5 fouilles 
faites sous le chœur de Notre-Dame dd Paris* 

Le premier de ces autels fe* 1) est complet; il se 
compese de deux pierres superposées et forme qh 
cippe carr{ dont les fa«es préMDieiitdes|ieiiH>nDeges 
sculptés eu relief. 

Sur ia première face est la figure de Jupiter; le 
dieu est représeulédebout; la partie ganehc de corps 
est couverte d^nne draperie et dans la main droite 
est une pique sans fer; au-dessus de la téte on Ht: 

I0V18. 

La seconde face représente la figure de Yulcain ; le 
dieu du feu est coifTc d'un bonnet de forgeron; il 
tient d'une main les tenailles et de Tautrele marteau; 

Au-dessus est l'inscription : volcânvs. 

Sur In fncp oppospp l'on voit !f Mars gaulois^E^us : 
il a le l)tas (iroil levé el lienl itue nachc dont il 
frappe uu aibrc pbcé aupièsUclui. 

La quatrième lace de cet autel représente nn tan- 
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r«au debout av milieu des feuillages. 11 porte trois 

grues; l'une est posée sur sa téle, et les deux autres 
sont sur son cor ps. Âu-dessus OU lit rinscription : 

TARVOS TRIGARANVS. 

Le second de ces autels (u'^ 2) est incomf lel; la 
partie supërîenre existe seule. Trois des faces sont 
scolptëeâ à figures; la qiiatrièoie porte rinscription 
de consécration ainsi conçue : 

TIB. GiSSAUB. 
ATO. lOVI OrTTM 

MAXSVHO Mo 
N4VTAE, PAUISTACI 
rVBLICE. POSIE&V 
NT. 

Sur chacune des autres faces, on voit trois demi- 
figures vêtues et armées de la lance et du bou- 
clier. D'un cètë on Ht: Ethisbs, et d*uQ autre on 
distingue les caractères suivants: SsN4Rt. t.... 
iLOH.; — quant aux autres lettres, elles ont entière* 
ment disparu. 

Lf troisième autel (no3) est également incomplet; 
la pariip supérieure seule existe encore. 
• Les laces sont de méue décorées de sculptures en 
relief. Sur la première, on distin ffue un homme 
véta d'une draperie et coiffé d*on Donnet; il a la 
main droite posée sur la tt^p d'un f;bpv3l qui est 
près de lui et il tir ni de la gauche une sorte de lancâ; 
aU'dessus, on lit: Castor. 

Le cdté suivant représente une figure semlilable, 
et dans la même attitude; mais eMe est tout à fait 
ipuiiloe, etrÎKScripiion est enlevée.Ily atoutlieudc 
croire c pen lanl q ne ce devait être la f? lire de PoUux. 

Sur la troisième face est» un vie-iliard à tête che- 
velue et barbue , portant de grandes cornes bran- 
cbuesetcniouréescbaconed'un grosaauèau; au-des- 
sus, on lit : Ckrnynnos. 

Sur la quair ièiiie face, on retrouve une Ctîure de 
profil , nue et brandissant une masse sur la tête d'un 
serpeui qui àe dresse à son côté. L'inscripL..ou est 
p^'esque complètement effacée. 

. Le quatrième autel (n« 4), égalemen incomplet, 
ei de forme analogue aux' précédents, est décoré 

comme les autres de bas-reliefs à figures; aucune 
inscription ne sd retrouve au-dessus des petson- 
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nages qui sont fort mutilés et parmi 1( sf[nels on f'îs» 
tingue seulement un homme couvert d une cuirasse 
et portaot une lanee dans la vain droite, ainai 
qu'une femme vêtue et parée d*iui bracelet au bm 
oroit. 

Ces divers fragments ont été trouvés pendant 
les travaux do ronsiruciion de l'autel du chœur de 
Notre-Dame, eieve eu exécution du vœu de Louis XIII; 
iis claieut placés au-dessous d'un mur qui traver- 
sait toute la largear da ebœiir; lia aont tous de la 
même époque ot datent, cemme il est dit plus haut, 
du règne de Tibère, empereur, mort Tau 87 de J.-G. 

6. — Le taureau de saint Marcel. — Bas-relief an- 
tique trouvé dana la base da docher de i*ëglise 
Saint-MarceL 

6. Autel à quatre £aces trouvé dans les fouilles de 
Saint-JLandri, style gallo-romain du iv^ siècle. 

La première ace représente une figure de Diane* 

Lucifcre vétui^ d'une tunique et tenant dans la main 
droite un flambf'f^u; au-dessus de la téte sont les 

vestiges d'une draperie flottante. 

Sur la seconde face est un guerrier couvert d'une 
tunique attaciiée sur Tépaulè gaucbe. 11 est coiffé 
d'un casque à cimier. 

Sur ia troisième face on distingue uu {guerrier 
armé d'une euirasse dont la ceinture est -enrichie 

d'un dessin en relief. — Cette cuirasse se termine, k 
son extrémité inférieure, par des lambrequins oi*nés. 
Sur le pectoral est une tôle de Méduse. Le frontal du 
casque qui couvre la tète de ce guerrier est décoré 
d'une chimère* 

La quatrième face de cet autel est ceurerte de 
feuilles d'eau sculptées en relief. 

7. — Fragment d'un autel de fonne aialogueaupfé^ 

cèdent et de même époque. 

.Toute la partie supérieure manque. Trois des faces 
B*oflVent GUe Textrémité des jambes des personnages 
représentés sur les parties détruites. La quatrième 
est sculptée à feuilles d'eau. 
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8. — Fragments d'uuo frise gallo-romaine, trouvés 

dans !(^s fouilles de Saint-Landri, en 1829. 

Le sujet de r es !)ri?,-''( l'icfs c>t une chasse aux !iè- 
Tres. Deux de ceb auiiuaux suul viveiucnl puurhuivis 
imr des chiens; — des génies tendent les uieis dans 
lesquels les lièvres se précipitent pour écliapper à 
leurs ennemis. 

0« — Fragment d*aa bas-relief tiouré dans les mêmes 
fouilles de Saint-^Landri. 

Ge fragmeni préscnle un torse d'Iiomice du; les» 
mains sont attscliées derrière le dos, et Ton voit 

l'extrémité d'une lanière qui sert à lier les bras da 
captif; auprès e^i un autre lorso couvert d'un véle- 
ptetil inililaire (;ul' relève une ceiiilure. 

lies divers fiagmeuid de sculpture gallo-romaine 
(n«* 6, 7, 8, 9) semblent remonter tous k peu près à la 
même époque, au iv« siècle. — Qodqnes médailles o|it 
ététrouvées en même temps: ce sont celles d'Antonin, 
de Fausline, del'obihufne, et enfin, la plus récente, 
celle de Itfaximus, qui usurpa 1 auiuri le suprême dans 
les Gaulée, et y régna depuis l'an $83 jusqu'à Tan 388. 
— Cette dernière uédaille peui donc préciser à peu 
. près la date du monument qui a été snns doute élevé 
pour consacrer la mémoire de ia baiaille remportée 
par cet empereur sur Gratien, €ui t ut mis en déroute 
sous les murs de Paris, ei qui tut pris et mis à mort 
à Lyon en 883. 

10. — Fragments d'architecture gallo-romaine, trouvés 

dans les fouilles du PalaÛHk-Justice. 

11, — lûscriplion gallo-romaine , trouvée dans les 

fouilles du Palais-de-Justice. 

Cette inscription est îneoitiiilèto; elle piiraîtnéan- 
moîuÂ se rapporter à la mort d uue jeuue iiile. ViÊé 

caractères «que Ton pent lire sont les suivants : 

«••«K. EÀpyiSTIS. AU.«». 
• ••.UAV. »aOPIMSO. D...« 

...IXTO. LASCIVA 

♦ ..Pis COMTS. T>tA. CA..«* 
' • ...ATOHUU. MOHT.... 

...10. IVNCIT. SLS.... 

13. — Tombe gallo-romaine» trouvée à Parts. 
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18. — Tombe de même époque et de même prore- 

DBiice. 

14. — 1|pmbe d*époqaé et de prorenanee analogfiMS* 

15. — Tombe antique, d'origine gallo-romaino trouvée 

à Hérouval (Cise), et donnée au .Al usée par 
M. Sansnn-Daviiliery membre du conseil général 
de la Seine. 

16. — Fragments d*une voie romaine découverte à 

Paris, au mois do juillet 1842, sous les rues du 
Pêtit-Ponl et Saîui-Jacques. 

Ces fragments se composent de fi^rands blocs de 
grèsdedtifôrentes dimensions, ajustes les uns près des 
autres. I^s plus grandie porleui 1 m é ire 30 cenii-» 
nètres de lonfveur rar M à 40 eentim. d*éptteeiir. 

VJ* — Chepiteau provenant de la nef de relise Saiut- 
Germrm-dcs-Prés. — xi* siècle. 

IS. Chapiteau i figuM , .d^ même pfOUenaiMse. — 
XI* siècle. 

19. Chapiteau déooi^ d^ornettieuts en i^lief > de 
même proTenanoe. — xi* nède. 

S0« Chapiteau k ligures, de mémo proveaance. 
xi*' siècle. 

21. — Chapiteau de même provenance. — xi* sièdeb 

22. — Chapiteau déeofé de figurée vX d'aniraaux dû- 
• mériques, même proTenanoe. — xi* siècle. 

iS. ^ Ctiapiteau déèoiré d*oniéments et d^èntîelacs» 
* même proteifianoé. — xi* rîède. 

24. Chapiteau couvert de feuilles et d'animaux chi- 
mériques , provenant de Sain t-Ge r m dm-des-Prés. 
— XI* siècle. 

2&. — Chapiteau à figures, de môme provenance. — 

XI* siècle. 

26. — Chapiteau de même provenance. — xi* siècle. 

97. — Chapiteau décoré de feuilles 6& relief, de même 
provenance. — xi* siècle. 
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28. — Chapiteau de même provenance. — xi« siècle. 

Ces douze chapiteaux ont été douDés au Musée par 
la Tille de Paris. 

89. — Statue mulilc^e provenant de la d'^coAtion exté- 
rieure de Notre-Dame de Paris. — xii'sîède. 

30. — Statue mutilée de même provenance* — xir* 

siècle. 

31. — Statue mutilée de même proTenanœ. — xr* 

aîède. 

32. — Fragment d'une statne provenant de Notre- 

Dame de Paris. — xv* siècle. 

33. — Statue mutilée provenant de la décoration de 

Notie-Dame oe Paris» . — xt* siècle. 

34. 35« 36. — Statues mutilées de même proyenanoe. 

— XV* »ède. 

87. — Fragment d'une statue provenant de Noire* 
Dame de Paris. — xv" siècle. ' 

38« 89. 40. — Statues mutilées provenant du mèmè 
monument. -<— xv* siècle. 

41. — Fragment d'une statue provenant du môme 

monumeni. — xv^ siècle* 

42. Fragment d*une statue de même provenance. 

— XVI» âède. 

43* — Tronçon de statue de même provenance. 

Ces quinze statues, toutes mutilées, ont rië reiroi»- 
vées dans la rue de la Sauté, où elles servaient de 
bornes. 

44* — Bénitier en pierre trouvé dans les fouilles faîtes 
dans la rue de Constantine, sur remplacement de 
randenne église Saint-Matlial. — xu* siècle. 

4^ ^ Chapiteau trouvé dans les fouilles bites sur 
! evtplacement de Fancienne égliseSaint-lIartial. 

— xn* siècle. 
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46. — Chapiteau de même provenance et de même 

époque« 

47. — Chapiteau du choeur de rancienne église Saioto- 

Genevière. — ïiii* sièele. 

Douué par la viUe de Pans, 

48. — Chapiteau et base provenant de Téglise SainV- 

leueques-la-Boueherie. — xiii* slède. 
D011111Î& par H. Yaciiaerw 

49. — Tombe d*abbes$o provenant de Tabbaje de 

Montmartre. — xiii® siècle. 
OoDDiSe par la ville de Paris. 

50. 51. 52. 53. — Chapiteaux en pierre sculptée, 

décorés de fiL;iin's cliiniériques et (l'orr.einenls, 
provenant <ie l'ancienne église r(otre-Dame de 
Corbeil. — Fin du siècle. 

Ces quatre chapiteaux oni recueillis et donnés 
au Musée par M. le baron Taylor. 

54. — Fragments sculptés çroyenant de Tancienne 

église de Corbeil. ~ Fin du xiii* sièele. 
Donnés par H. le baron Tayler. 

55. — Chapiteau de Téglise de Clunj. xiii* sièele. 

Donné au Musée par M. Paul Durand. 

56. — Cliapileau provenant de l'Abbaja-aux-Bois, à 

Bièvre. — xm«. siècle. 

Donné par M. fiouria, arcbitecie. 

■ 

57. — Bétable de Tautel principal de la Sainte-Cha- 

pelle de Saiat-Germer» construite par Pierre de 

Wuessencourt, en lâ59. 

Ce rétable est un des pins beaux bas-reliefs du 
XIII* sièele que possède la France; malbeur^'usenient . 
toutes les tétcs ont été mutilées en 1794 , lors de la 
déva^iiou de la cbapelle où il était placé 
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Les sujets sont lin-s Ae rhiï.i<)ire de I.i vio ot delà 
passion du (ilirisl el de la lé^^eihle de &aiul Geniter. 
Ad centre du bas-reMef est le flirisl en croix eotre 
la Vierge ei sainl Jeaa. A la droite du Sauveur et-à 
càiA âa la figure de la Vierge on disitrij^'ne la vraie 
Religion, la croix d'une main «l I(î calice de l'aulre; 
à gauche ei auprès de saint Jean est la Religion 
Juive ; on voit encore le bandeau qui lui couvrait les 
yeux, l'élendard brisé et ta tabh de la loi renversée. 
Plus loin, et de chaque côté, sont les figures de sainl 
Pierre el de sainl Paul; à la droite du premier se 
trouve la saliitaiion angérKjiie, puis un guerrier le 
bras en écharpe, guéri par saint Ouen, oncle de saint 
Germer. La figure de saint (iermer termine ce côtë 
du bas-relief. 

A côté de saint Paul on voit la Visitation, puis on 
seigneur qui s'entrelienl avec un pèlerin: puis enfin 
sainl Germer dentandanl au roi Dagoberi la permis- 
sion de quitter la cour pour fonder l'abbaye qui porte 
encore son nom. 

TfMiics ces figurines, peinle*^ avec un soin extrême, 
élaicnl de plus couvertes de dorures, ainsi qu'on 
peut en juger par les traces encore visibles, el elles 
se détachaient sur un fond en pâte gaufrée etdoréêf 
appliquée sur la pierre. Sur la moulure qui contourne 
le retable sont le» traces d'une Inscription aujour- 
d'iini tout h fait incomplète. 

Sous la restauration , celte belle sculpture, des- 
cendue de l'autel, fut déposée face contre terre dans 
le cimetière, où Thumidité du sol détériora en peu 
de tempe les peintures et les applications d*or, ' 

5g, ^ Tète sculptée en pierre ; fragment d*iine statue 
trouvée à Saiat-Pierre-aax-Bœuls. — Fin du 
xiv^siède. 

Donnée par M. Lassus , architecte. 

{>9. — Chapiteau du cloître de Montmartre. — xv* 
siècle* 

DonDé par M. Naissant, arehiiaete. 

tOm — Ba»«elieC en pierret composé de quatre figures 
avec des encadrements d'architecture de style 
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gothique, trouvé k Saint-Germain-rAuxerrois. 
~ XV* siècle. 

61, — Double croix en pierre, représentant d'un côté 

le Christ en croix, et de Tautre la Vierge et TEn- 
■ fant-Jésus. — xv^ siècle. 

Cette croix, a éié trouvée à Montmartre. 
Donnée par M. Naiisant, arebilecta. 

62. — Monument en forme de piscine, trouvé à Saiut- 

Germaia-rAuxerrois. — xv^ sièclb. 

58. — Gargouilles à figures chimériques provenant da 
Saint-^jermain-l Auxerrois. — xv* siècle. 

M. — Tombe en pierre, trouvée dans les fouilles faites 
autour de i*égiise Saint-Germain-rAuxemis. — 
XV* aîède. 

65. — Fragment d'une pierre tumulaire du xv* siècle, 
trouvée dans les fouilles de la rue dos Pr^tres- 
Sai^t-Germaîa-rAuxerrois, le 17 août 1S41. 

Ces divers objets OBt été donnés ao Mnsée par li 
ville de Paris. 

â6« Fragment de sculpture pro\enantdc l'ancienne 
chambre des comptes de Paris et représeatant un 
dauphin. — Fin du xv® siècle. 

Trouvé dans les travaux dn Mais-de-Jostiee et 
donné par la ville de Paris. 

67. — Rétabb en pierre représentant diverses scènes 
de la vie et. de la passion du Christ. — xvi^ 
siècle. ( 

AnroiUeu du rétable est le sujet f^ncipal , la ré- 
su rroctioQ du Christ ; à droite , l'annonciatîon ; et 
à gaiiolie, l'appariliOQ à la Madeleine. — Plus bas 
sont six smets liiës de la vie et de la passion do 
* ' Christ, et dans la partie la plus élevée Ven voit le 
Seignenr dans sa aleire an milleo d'nn cbmr d'anges* 
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Gè rétable, qui conter? e encore quelques traces dea 
eoul<^ura variées qui enrîcliissaicnt sa sculpture, a été 

douné parM. Hubert, arehitecle, à l'École des Beaux- 
uArts;, puis transporté à l'Uôtel de Gluny Jors de la 
fonda lion du Musée. 

68. — Fragment d'une statue de saint- Jacques. — 
CSommencement du xti* siècle. 
Donné par M. le capitaine Petit. 

dO. — Gbapîteau du château do Madrid, bâti au bois 
de Boulogne par François 1*'. — zyi* siècle* 
Donné par H. À. lenoir, arehltecte. 

70. — Le fleuve la Sf^inp; figure allégorique provenant 

de la portQ baint-Anlome* — xvi^ siècle. 

71. — La rivière la Marne ; figure allégorique prove- 

nant du même monument. 

Ces deux figures, dont Texécution est attribuée à 
Jean Goujon, décoraient Tare principal Tédi- 
iice. 

72» — Bas-reliefs en pierre sculptée , provenant d*un 
château près de Bruxelles. — xvi' siècle. 

Ces bas-reliefs . d'une conservntîon remarquable, 
repr('sciitcnl un fleuve, deux cai itun [îcs d'îinimaux 
encadres dans de riches oruenicuts et les quatre fi-> 
gures de la Foi, de l'Espérance, de la Charité et de 
M Prudence. L'écusson placé au-dessus du fleuve 
porte la date de 1895. 

* 73. — Chapiteau* en pierre, de forme allongée, trouvé 

dans les fouilles faites aux Célèslins. — xvi* 

Siècle. 

74. — Chapiteau en pierre de même époqpie et de 

même prorenance. 

CSesdeux chapiteaux ont été donnés par U. Charles, 
architecte de la ville de Paris. 

75. — Fragment d*une figure grotesque en pierre sculp- 

tée, trouTé à FHôtel de Ouny. — xti* siède. 
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76. — Fragment d'un bas-relief à figures, trouTé dans 

un mur de l'hôtel de Gluny. — tyi* siècle. 

77, — Fragment d'un petit bas-relief représentant des 

mouloos. — Même provenance. — xTi* siècle. 

78» 79. — Fragments dÎTeis de même proTenanee. — 
xvi^ siècle. 

80. — Grand bas-relief de pierre, couvert d'ëcussons 

armoriés du xvi* siècle , trouvé les fouiiies 
de Saint-Landri. 

81. Écnsson, d'armoiries en pierre. — zn* siècle. 

82. — Figure en piçrre peinte et dorée , portant une 

banderole avec le nom : Sinonios Apollmaeis. 
~ XVI* siècle. 

83. — Saint personnage , figure en pierre peinte et 

dorée. — x?i* siède. 

S4« — Pilastre en piorrc à pans coupés, trouvé en 1841 
dans les fouiiies de la rue des Prétres-Saint-Ger^ 
maîa-i'Auxerrois. 

85. — Mjdaînon en pierre calcaire ^ bas-relief repré- 
sentant un évéque, sculpture peinte et dorée du 
xri^ siède. 
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VAIBIIS. 

86. Ba»-FelÎ8f antique en marbiré , représentant nii 
eombat. — Fragment d une Trise analogue à 
celle du temple de la Vûsloire-Aptère à Alhènei* 

87. ^ Bas-relief antique en marbre» représentant la 

mort d'une jeune tille. 

Ce bas-relief a été iroa^ë éan$ deiTloiiiUei failea 
rue Montholon» à Parig. 

88. — Buste antique en marbre de Paros. 

89. Chapiteau et console en marbre d*une éflSsé 
chrétienne d* Athènes, près du monument de Lj- 
sicrate* 

Ces dent objets ont été rapportés d'Athènes el donp 
nés an Hus^ pir M. le baron Taylor. 

90. — Marbre sculpté. — Petit monument à quatre 

iaces. — x<> au xi^ siècle. 

Chacune des trois premières faces représente en 

buste d'homme, et snr la qualrièn^o est un ornement 
sculpté en relief. Les figures soin innibces : la pre- 
mière , à la léte chevelue et barbue , repose sa 
maie gaoclie sur une épée et lient une lanee dans la 
droite; les autres figures lèveot une main vers le ciel 
tandis que Tautre repose sur une épée. 

9JL. — Chapiteau en marbre provenant de Fabbaje de 
Montmartre. — xiii*^ siècle. 
Donné par la ville de Paris. 

92. — Pierre tnmulaire de Nicolas Flamel, provenant 
de Taneienne église de Saînt-Jacqueshla-Boudie- 
rie. — An 1418. 

L'inscription est ainsi conçue : 

Feu î^icolas Flaniel jadix escri 
vain a laisi»c par &uu testament à 
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î^usvrc de cesle église ocrtaine* 
renies el maisons qu il avoit 
aaïuestee» ei acheiceb à sou vi 
vaut pour faire certain serviee 
divin et dislribueioM d*argeii4 
clias€un ao par auinosnc tou 
chaus les Quiozc Vins : loalel di 
eu el aultrcs églises el hospileaux 
à Paris. — Soil prié pour les Irépassés. 

93* — Statue en ma rl )rereprésent5iûl une figure d'ange 
vêtu^ei proveuaut d'Auiua. — xv« âiède. 

94« — Siatae en marbre de ménie proTenanee et de 
même époque* 

95. _ Jésus présenté au temple. — G roupeea marbre. 

— Commenceaient du iv® siècle* 

96. — LaVicrge et r£nfaut-Jésus.»Statae en marbre 

mutilée. — xt* stèele* , 

97» — Le Sainl-Sépuicre. — Groupe en marbre* — 
XV® siècle. 

I 

98* — Mater dolorosa, — Groupe en marbre rehaussé 
de couleui^* — Fin du xv* siècle* 

99* — Support en marbre rtprt . si niant un moine ac- 
crouj)i vi petit dais golliiqui' sculpté à jour en 
marbre bianc rehaussé de couleurs. — xv*'siècie. 

100. — Le portianenl de mnx* — Bas-relief en marbre 

provenant d'une église de Château-Thierry. — 
xvi« siècle. , 

101. — La mise au sqjulcre. — Bas-relief de même 

époque et de môme provenance. 

102* — L*asoensîon. — Bas-relief de même époque et 
de même provenance. 

103. — Ténus et l'Amour. — Groupe en marbre par 
Jean Cousin. — wi" siècle. 

Ce groupe reuiarquai)le et qui malheureusemeut a 
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subi de nombreuses mutilations, est dû au ciseau de 
. Jean Cousin, peintre, sculjiieur, arcliiiecle et gra- 
veur français, ne à Soucy en 1530, ei mon en 1589, 
après avoir ci'éë les belles verrières de la chapelle 
^ de Vinceniics, celles du ehiteau d'Acet, le mau* 

soléc de l'amiral Chabot, et après avoir exécuté ^ans 
toutes les branches des jirts les travnnx remar- 
quables qui lui ont valu ie surnom de Michel- 
Auge français. 

104; ^ Ariadne abandonnée. — Statue en marbre; 
allégorie représentant la figure de Diane de Poi- 
tiers. — XVI* siècle. 

Cette figure a été trouvée, il y a peu d'années, dans 

la Loire, en face le < liâteau de Chauniont; châiean 

Sue la reine Catherine de Médicis avait ohli^^é Diane 
e Poitiers à accepter en échange de celui UeChenon- 
ceaux, dont elle Tavait dépossédée. « 

105, — Diane chasseresse. — Bas-xelief en marbre 

blanc , de Técole de Jean Goujon. — xTi* siècle. 
Diane est assise; à ses pieds sont ses deux chiens, 

Procion etCirius; un de ses bras est appuyé sur le 
cerf, et sa main gauche lieot un javelot. 

106. — Le Sommeil. -7— Marbre blanc; figure couchée. 

— XVI* siècle. 

Lesocleest en ébène, sculpté etornéd un médaillon 
d'ivoire qui représente TEnfant-Jésus et saint Jeau. 

107* — Catherine de Médicis sous la figure do Junon. 

— Médaillon en marbre dont l'exéculion est 
attribuée à Germain Pilon; provenant du château 
d*Anet. — xvi* siècle. 

108* — Diane de Poitiers représentée en Vénus. — 
Médaillon en marbre attribué à Germain Pilon 
et provenant du château d'Anet. — x?i« siècle. 

100. ^ Le Christ apparaissantàlaMadclcine, iVo/t nie 
tangere^ ^ Bas-relief en marbre blanc. — xvi<> 
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110. — La MlatatioD angéliqae, — Bas-ielief en 

marbre blanc du x?i* siècle. 

111. — > Le jugement de Salomon. — Bas-relief en 

marbre blanc da xvi^ siècle. 

112. — La reine de Saba déposant ses présents au pied 

du trône de Salomon. — Bas-relief en marbre 
du XVI® siècle. 

113. — Combat des GenlaoresetdesLapithes. — Ba$« 

relief on marbre du XTi* siècle. 

114*. — Vénus etTAmour. — fias>relief en marbre du 
XVI" siècle.' 

115. — Vénus ( i r Amour. — Bas-reliéf en marbre. 

— XVI* Siècle. 

116. — Saint Jean. ^ Bénitier en marbre blanc. — 

XVI' siècle. 

117. — Fragment d*un bas-relief À âgures» en marbre 

blanc. — xvi« siècle. 

118. — Amour endormi. — Marbre blanc. — xvt' 

siècle. 

119. — L'Ange gardien. — Bas-relief en marbre blanc 

— XVii® siècle. 

120. — La Vierge et TEniant^ésos. — Ba»-reUef en 

marbre. — xvii* siècle. 

121. — Pied de croix en marbre blanc, orné de trois 

petits bas-reliefs : la salutation angélique, la na- 
tivité et radoration. — Xf i' siècle. 

122. — Grand écusson d'ariuoirîes en marbre blanc 

avec uii Hercule et une Ucorne pour supports» — 
xvi* siècle. 

a 
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123. — Mascaroa de fontaine en marbre blanc. 

XV i" siècle. 

124. — Écasson d*armoîrie$ en marbre blanc. 

125. — Enfants jouant avec un agneau. — Bas-relief 

en marbre blanc 

126. » La Vierge. — Statuette en marbre blanc. — 

XTii^ siècle* 

127. — Groupes de chiens adossés, provenant d'un an- 

cien tombeau. — Marbre blanc. 

128. — Cheminée en marbre couverte de bas-reliefs et 

de c&rialides en bronze, moulés sur des ivoires et 
des ixiis sculptés des xTi* et xvii^ siècles. 



ALBATBB8. 

129. — Le couronnement de la Yieige. — Albâtre 
sculpté eu relief. — xiv* sièd^» 

La Vierge, couronn'^c par le Père et le Fils, est 
debout sur >)'s ailes (in o r In rubÎD; autour d'elle soiit 

groupés (ios chœurs d auges, 

130* — Sainte Ursule. — Bas-relief en albAtre peint 
et doré. — .Fin du xit* siècle. 

131. — La salutation angélique. — Bas-relief en al- 

bâtre. — Fin du xiv* siècle. 

132. — L'adoiation des mages.— -Bas-relief en albAtre. 

— Fia du iiv® siècle. 

1183. — Le Calvaire. — Bas-relief en albâtre de môme 
époque. 

134. — Le baiser de Judas. — Bas-relief en albâtre de 

même époque. 

135. — lé Christ à la colonne et la nagcllation. — 

Bas-telief ea albAlre de même époque. 
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136. — La mise an sépulcre. — Bas-relisf en albâtre. 

— Fin dtt iiv* siècle. 

137. — La résurrection. — Bas-relief en albâtre de 

même époque. 

138. — Même sujet. — Bas-relief en albâtre de même 

époque. 

139. La Sainte-Trinité. — Ba&-relief en albâtre de 
même ^poqne* 

140. — Même soget. — Bas-relief en albâtre de même 

époque. » ' 

141. — Le couronnement de la Vierge. — Bas-relieT 

en albâtre de rnême épo(|ue. 

Ces bas-reliefs provicunenl d'un retable de la fin 
du xive siècle. 

42. — T.n V'ierge dans sa gloiro, na rniî ieu d*un choeur 
(l anges. — Bas-relief en alMtre* Fin dn 
XIV® siècle. 

143. — Saint Pierre. — Statue d^applique en albâtre. 

— XV* siècle. 

144. — Saint Jean. — Figure d applique en albâtre» 

— XV* siècle. 

145. — La Vierge et rEnfaut-Jésus. — Statue en al- 

bâtre. — XVI* sîkle. 

146. — Le Clirist à la colonne. — Figure en albâtre du 

xvi^ siècle, sur socle en albâtre sculpté à figures. 

147. — La Mère de Diea. Groupe en albâtre. — 

XVI* siècle. 

148. — La Vierge et TEnfant-Jésus. — Bas^ -relief en 

albâtre encadré en ébène. — Ouvrage italien du 
XVI® siècle. 

149« — La cène. — Bas-relief en albâtre, entouré d'une 
bordure d'arabesques en pâte coloriée et dorée* 

— XVI* siècle. 
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150^ Le jugement de Salomon. — Bas-relief en 

alMUe. — x?i« siècle. 

151 . — Le baiser de Judas. — Bas-relief en albâtre. — 

xTi* siècle. 

152. — La résurrection. — Bas-relief en albâtre. — 

XVI* siècle. 

153. — Le portement de croix. — Bas-relief ea al- 

bâtre. — XVI* siècle. 

154. La mise au sépulcre. — Bas-reliel de la môme 

époque. 

155 — La cène. — Petit bas-relief en albâtre encadré 
dans une bordure d'arabesques en pâte dorée. — 
xvi^siède. 

15(j La résurrection des morts. — Bas-telief en 

afbâtre. — xvi* siècle. 

157^ ^ La Vierge, TEnfant- Jésus et saint Jean. — Bas- 
relief en albâtre. — xvi« siècle. 

158. La résurrection du cairisU —Bas-relief en al- 
bâtre. — XVI* siècle. 

159. — Bece Homo. — BasHrelief en albâtre. — 

XYi* siècle. 

160. — Le couronnement d'épines. — Bas-relief en 

albâtre. — xvi* siècle. 

161. — La mise en croix. — Bas-relief en albâtre. — 

xv!** siècle. 

162. — La descente de croix. — Bas-reliei en albâtre. 

— XVI* siècle. 

163. La résurrection. — Bas-relief en albâtre. — 

XVI* siècle. 

164. — La présentation au peuple. — Bas-relief en 

albâtre. —xvï« siècle. 

165. — L'entrée à Jérusalem. — Bas-relief en albâtre. 

— XVI* siècle. 

166. — Actéon changé en cerf. — Bas-relief en albâtre. 

— XVI* siècle. 
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167* — Scène de la vie du Christ. — Bas^relief en al- 
bâtre. — xvi« siècle. * 

I684 — Orphée attirant par ses accords les animaax 
des forôts. — Bas-relief en albftlro. — xvi* siècle. 

169. Jésus dans sa gloire. — Bas-relief en albâtre. 

— iTi* siècle. 

170. — La crèche. — Bas-relief en albâtre. — xvi* 

siècle. 

171. — T.oth' et ses ûUes. — Bas-relief en albâtre. — * 

XVI* siècle. 

' 172. — Le portement de crok. — Bas^rellef en albâtre, 

— XVI* siècle. 

173* — L'adoration des mages. — Ba»-reSief eu albâtre. 

— XVI* siècle. 

174. — L'enlèvement. — Groupe en albâtre d'après 

Jean de Pologne. — Fin du xyi® siècle. 

175. — La Ken on I niée. — Statuette en albâtre. — Fin 

du xvi« siècle. 

176. — Statue fragmentée en albâtre gypseox.-*- XVII* 

siôde. 

177. — Corbeille en albâtre» décorée d*arabesqQes tra- 

vaillées à jour, et flanquée à ses angles de figures 
accroupies. xvi* siècle. 

178. — Salière en alb^itre soutenue par trois figures 

daiiiuurs. — XVI" siècle. 

^^^^^ . 

PLATIBS. 

179. — Tète de lempereurJulieUt moulée sur la statue 

du Musée du Louvre. 

180. — Autel votif consacré à la di^esseNéfaalénîa de file 

Walkren. — Moubge en plâtre. 

l/origÎDal , apponé en France, a été rtndo avx 
alliés en 181 5 « a|irés avoir fait partie du Hiisée des < 
Petiis-AagtfftUns. 
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181. — Jupiter antique» statue provenant des fouilles 

da vieil Évreux. — Moulage en plâtre* 

182. — Vénus mâle , statue provenant des fouilles du 

vieil Évreux. — Monluge en plâtre. 

18^. — i^utel taurobolique de Mont*Doie.* — Eédoo- 
lion en plâtre. 

Le uiiroboie était, chez les ancientt un sacriâce 

expia loi re, — On rgorgcail im t;nircau sur 01)6 grande 
pierre liisposée en for. no de {çrille Sous cette pierre 
ëlaii une fosse daos laquelle le criminel se plaçait 
pour recevoir sur sou corps et sur sa téte le sang de 
la vielinie. 

£84. — Fragment d'une tombe en plâtre , ornée de 
dessins en relief , trouvé dans les fouilles faites 
. pour rélablissement d'un égout, rue de l'Arbre- 
Sec, n°:>8, le 17 août 184L 

185. — Fragments de tombes en plâtre trouvés dan$ . 

les fnu il les do la plaoeSaiiitrGermaÛQHl'Auxerroiât 
le 27 juUlet 1841. 

186. - Estampage en plâtre du tombeau de saint Sa- 
turnin de Garcassonne. 

Donne par M. le préfet de l'Aude. 

187. — Cihapiteau du chœur de Noire-Dame de Paris, 

coDStructioiJ primitive. — Moulage en plâtre. 

188. — Chapiteau de même provenance et de mâmt 

époque. 

18^. — Chapiteau du même monument. 

Donuéi) par M. A. Lenoir, arciiitecle. 

190. — Colonne de la façade de la basilique de Saint- 

ËHaàs* Moulage en {^tre. 

191. — Colonne de même provenance et de même 

époque. 

Id2« — Chapiteau de la fisiçade de la basilique de Saint- 
Denis* — Moulage en plâtre. 
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193. — Bas-relief de Téglise Saint Nazaire, à Garoas- 

sonne. — Moulage en plâtre. 

Le sujet de ceffp sculpture sérail, suivant la tra- 
dilion, l'épisode de lu monde Simon de JV^diiifort. 
Elle aurait clé exécuiéc au xr siècle, do temps de 
Roger 11, comte d« C4r<*«8Soiitt<>». qui abitltl la nef 
de Saint-Nazaire. — Ce has-relicr, enclavé dana le 
8ou!»assemenl de la nef, a eié d( barrasse par les 
soins de M"" Delessevi, femme du préfet de l'Aude. 

Donné au Musée par M. Yiollel-LedttCy arcbitecta 

de la basilique de Sainl-Dcnis. 

194. — Estampages en {)làtre de divefs ba^-reliefs de 

la façado de Poitiers. 

DontK s par M IVIallay, arcliite^le. 

195» — Chapiteau du doltre de Molssac. ~ Moulage 
eu plâtre. 

Donné par M. Lenoir, architecte. 
19G« — FragmentsdQportaiidaCiTffajr (Vlfiime)yiiioiH 
lés en plâire. 

197. — Morceau de la grande frise du cloître de Moi»- 

sac. — Moulage en plâtre. 

198. — Morceau de frise orné de feuilles de Tignes» da 

nème doltre. 

199. — Trois fragments moulés en plâtre provenaut de 

Tancienne église de Saint-Côme. 
Donnés par M. A. Leooir, architecte. - 

900. — B*»s-relief de Saint-Julien-le~Pauvre. — Sujet . 
légendaire : Le Christ passant l'eau sous la con- 
duite de saint Jfufien, transformé en Jbatelier. ~ 
siècle. 

Moulage en plâtre donné par X. Lassos» trcbiteetê. 

201. — Bas-nîliefs du château de Gaillon. — Fragments 

moulés en plâtre. 

202. — Bas-relief provenant de la chapelle de Philippe 

de Comines, aux Granis-Auguslms. 
Moalageenpiâlredoané par M. A. lieuoir, architecte. 
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203. — Console du portail de Téglise Saint-Michel de 
Dijon. — Moulage en plàlre. 

Ce moulage a été exécuté par les soins de la 

coinmi6àion rlépartomeulale des antiquilés de la 
Côle-d'Or, pî fîonne Musée par M. deSBint-Mes*- 
min, conservaieur du Musée do î>ijfin. 

Celle coosole, ):la€ée eu avaui du portail, servait 
ancienncmeni de support à une statue de saint Mi- 
chel, brisée dans la première révolution. 

Elle a été eyéculéc oi\ pierrn dure, et son plan a 
la forme d'uu fer à cheval. Son ornemeulalioa con- 
sisle en un graud noiuhrede bas-reliefs allégoriques 
ei de sujets tirés de l'Iiisloire du Nouveau et de l'An* 
cien Testan*eni. Parmi ees allégories et eessnjelt 
on rei.iarque les figures de l'A bundancc etde la Paix, 
plus loir colles d'Ap(j!î(\n, <!ipn flo l'harnionie, de 
Vénus Cl de 1 Amour , puis d Apollon chasseur; à 
CÔlé houl représeulés les siijels buivauls : Judith 
tenant la téied'Holoplierne, le jiigemeu t de Salomon, 
salni Roch et sun ciiien, puis enfin rapparttîoD de 

Jésus-rlirist h l:i Madoloino. 

Au-dessous de ces divers peiii^ lias-rrliefs sont d'au- 
tres scènes parmi lesquelles ou reuiarquc ; l'Amour 
porté par un eentanre, Jupiter et Léda, Jupiter et 
Ganymède, Jason et le dragon, Hercule elles bœufs 
de Géryon, puis enfin des animaux» des fleurs et det 
emblèmes. 

S04. — Acbèvem^'Tit de la façade Saint^-Ouen de 
Boaen. — 1" projet. 

205. — Achèvement de [la façade de SaintrOuea de 

Rouen. — 2« projet. 

206. — Achèvement de la façade de Saint-Ouen de 

Rouen. — 3® projet. 

Ces trois projets ont été exécutés par M. Grégoire* 
arcliivcete, et déposés au Musée par les ordres du 
Ministre de l'Intérieur. Le 3« projet est celui qui a 
été i^dopté pour rexécttiion. 
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207. — Rétable en bois sculpté, provenant de Tabbaye 
de fJiiny , et représentant les diverses scènesde 
la passion du Christ. — Fia du xiv« siècle. 

â06, <— Grand rétable en bots sculpté et doré, prove* 
nant de Tabbaye d^Everbom, près de Liège. — 
Travail flamand du xv* siècle. 

Celle ^rantlcsculplure sedivisccn trois parties : le 
Bijeldu nuilicu représente la messe de saint Grégoire. 
Sous uu ciel d*arclHteciuredcotc t ée a ppa i aibseii i quel- 

aucs figures aux îucanics des luai^()îls, ci au-dessous 
e la scène principale sont deux auges leiiaut un bel 
ostensoir placésuruusoclericiienicui sculpie. Lu par- 
tie de fraoclie représente Tépisode d'Abraham et de 
Melcliisédecli, et sur le côte droit on voit la cène en 
figures de haut-relier. La table qui SUpporlece ré- 
table e&t de la aicjue époque. 

209. Rélable flamand en bois sculpté, peint et doré. 
— L'adoration des mages. — Régne de Louis XIL 

Les iigures sont exécutées en ronde-bosse, et les 
Tolets sont couverts de peiniures: à rhitériear on voit 
saint Roclietun saint arelier, armé de tontes pièces, 

l'arc cl les flèches en main ; el sur les faces exlë- i 
rioiircs, Jésus au jardin des Olives el le Christ ap- 
paraissant à la Madeleine dans le jardin. Les côtés 
du retable sont ornés de trophées de musique et^fle 
guerre peints en grisaille. 

210. — La Mère de Douleurs. — Bois scalpté» peint 

et doré, du xv* siècle. 

Sur îe premier pînn, la Mère de Douleurs se tient 
aireîiouilloe et dans l'atlilude de la prière. Dans le 
fond sont If*s murailles crénelées d'une ville à l'ar- 
chitecture gothique, et au-dcssns s'élève un dais à 
dessins à jour et richement dentelé. Cette sculpiure 
provient sans doute d*un rétable flamand. 

Jli, — Saint Michel terrassant le démon. — Groupe 
en bois sculpté et doré. — Fin du xv* siècle. 
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S12. — La Yîerge et rEnfantJés^is. — Statue en bofo. 

— XV* siècle. 

213. — Statue de sainte en bois sculpté ei peint» — 

Figure allemande de la fin du xv* siôde. 

214. — Groupe en bois sculpté. — tJn seigneur et un 

sairii personnage. — Fin du xv* siècïe. 

215. — Bas-relief, bois seu^té. — ^ Ardiers. — Fin 

du X¥* siècle. 

216* — La circoncision . — . Retable en bois sculpté à 
jour, peint et doré, avoc figures en baut-relioL 

— Bègne de Louis XIL 

217. — La circoncision. — Rétable en bois sculpté à 

jour, peint et doré, de même époque. 

218. — L'arbre de Jessé. — Bois sculpté, peint et doré. 

— R^gnc de Louis Xli. 

219. — Figure de Pandore. — Statut en bois. — 

Époque de Louis XII. 

220. — La mise au sépulcre. — Groupe en bois sculpté 

et peint. — Commencement du xyi** siècle. 

221. — - Rétable en bois sculpté, peint etdoié, prove- 

nant d'une église d'Amiens ; le Calvaire. — 
XVI® siècle. 

222. — La décollation de saint Jean. Groupe an 

bois sculpté, travail allemand. — Règne de Fran- 
çois 

223. — Chapelle portntive en bois peint et doré. 

Sainte CalLciine. — Commencement du xvi* 
siècle. 

Les v»>lels sont fleurdelisés à l'iulérieur; leur face 
externe porte les figures pet»leâ de là Vierge et 
de saint Jetn-Baptisie. 
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iâ4. ~ Chapelle portative à volets en bois sciilpté»|miit 
et doré. — La Vierge et rEnlantnJésus. — Com- 
mencemeat du xvi* siècle» 

tes volets sont ornés de figures en relief. 

S25. — Le Calvaire. — Triptyque en bois sculpté. — 

Les Tolets représentent, en relief» le Christ à la 
colonne f Jésus-Christ au mont des Olives, le coa- 
ronnemenl d'épines et la présentaiioo au peuple. 

â26. — Le Calvaire. — Petit rétabieen bois sculpté ^ 
peint et doré. — xvi« sièeie. 

8S7. — La fuite en É^te. — Petit fétaUe en haut- 
relief, flamiué de pilastres décorés d'arabesques. 
— xvi« siècle. 

228. — Le Credo en action. — Volets d'un rétable 
provenant de Fabhaye de Saint-Ricquier, et por- 
tant la date de 1587. 

Chacun do ces panneaux, au nombre de quatre, 
est divisé en tri»is 4;as-reliefs qui représentent la mise 
en action des versets dn Credo. 
Le premier a pour sujet les trois versets : 

Credo in unum Deum, faclorem cœli et terrœ; 
El in Jetum Christum qui propter no4 descendit 
de calii; 

Et incwTMUm» est ex Marià Virgin» tt komo foetus 
est. 

Le second de ces panneaux représente les trois 
versets suivants : 

Crueifixuitub Pontin Pilato, passus et sepuHus f#t 

Ft reiurrexit tertia die secundum ^cripturn^ ; 
Et ascenditin cœ/um, sedet ad dextcvam patris. 

Sur le troisième volet sont les %'ersels : 

Et iterum venturus est cum gionajudicare vivos et 
VMfinos;- 

Et inS^tumSanetmm qui smpêltrêfHùqu» pro' 

cedit ; 

Qui loeutus est per prophetas» 

Le quatrième volet porte les versets : 

fjnum ba-ptisma inremisffionem peecatorUMSi 

Expectoresurrectionemmoituovum: 

Et vitam venturi sœculi, — lo87. 



Digitized by Google 



44 SCVtPTOtB. — BOIê. 

229. — Petite chapelle portative à volets, en bois sculp'té, 

peint et (Jorô, représenlani les figures du Christ 
et du Père Eternel eulre les séraphins. — xvi^ 
siècle. 

Le Prit* T':iornol cl 1p Clirisl sont assis, la main 
droite levée en sikhc de bcuédiclion, la ^'aurhe pla- 
cée sur le livre de vérité. — La de&tinaiioii de ce 
petit monument est indiquée par une inscription 
placée au dos et signée par la propriétaire, sœur Fer* 
rette Dobray : 

« Et luy [eut donéc l'an 1592, au moys âé deembrt 
» p. 5^5 fi*'Vf<! et scur rt a cfntatc xviii /. 

)) Je prie a Ions aulx et celles q> y prendront devo^" 
o ce gardent de la gattw et pi le po'- moy et por ceulx 
» 9' me Vent dcne^, 

» St^ Perreîtê Dabraifw » 

230. — - Le Christ à la colonne. — Haut-relief en bois 

de poirier sculpté, d'après Sébastien del Plombo. 
— XVI* siècle. 

231. — L*éducation de la Vierge. — Groupe du xti* 

siède. 

232. — Même sujet. — XTi* âède. 

233. — Le Christ en croix. — Bois peint et doré. — 

XVI* siècle. 

234. — Lnrron en croix. Bois sculpté. «—Fragment 

d'un rétable du xvt* siècle. 

235. — Larron en croix. — Même, époque et même 

provenance. 

236. — Mater Dolorosa. — Groiq»e en bois sculpté et 

peint. — T XVI® siècle. 

237. — La niort de la Vierge. — Groupe en bois. — 

XVI* siècle. 
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238. — Deux petits groupes en bois sculpté et peint» 

— XVI* siècle. 

239. — La circoDcisioQ. — Groupe sculpté el peint ; 

travail allemand. — zvi* siilicle. 

240. — La Vierge et TEnfanl-Jésus. — Groupe en 

bois sculpté. — XVI* siècle. 

241. — Figure en bois sculpté, peint et doré. — Saint 

Jean. — ivi^' siècle. 

242. — Figure en bois sculpté, peint et doré. ^ 

x¥i* siècle. 

243. — Sainte fenune en prière. — Figure du xvi» 

sièclf^. 

244. — Saint évéque. — Figure en bois sculpté, peint 

et doré. — xvi* siècle. 

245. — Saint André. — Figure du xvi^ Siècle, en bois 

sculpté, peint et doré. 

246. — 1 igure en bois sculpté, peint et doré. — Saint 

Jean. — xvi^ siècle. 

247. ^ Yieiige. — Bob sculpté et doré. — xvi« siècle. 

248. — Saint Nicolas. — Figure en bois sculpté» peint 

et doré. — xvi* siècle. 

249. — La Vierge et VEn fa nt- Jésus. — Groupe en bois 

sculpté, peint et doré. — xvi* siècle. 

^ • 

250. — Tète d^ange ailée. — Bois sculpté. — xvi* 

siècle. 

iSt. — Deux bas-re!ie£i en bois sculpté. — Saints 
personnages. 

252. — Vénus et TAmcar. — Petit groupe eu bois 
«culpté. — XVI* siècle. 
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253. — Une école. — Groupe en bois sculpté, peinte! 

doré. — XVI® siècle. 

254. — Sainte Catherine. — Groupe en bois sculptéf 

atUibué à Lucas de Lejde. — xvi® siècle. 

255. — La Foi. — Figurine en bois sculpté , travail 

ilainand du xvi« siècle. — La Charilé, idem. — 
L'Es[)érance, idem. — La Force, idem. — La 
Prudence, idem. 

256. — Qratre figures en bois sculpté, peint et doré, 

représentdnt des divinités allégoriques. — xvi* 
siècle. 

257. — Bas-relief eh bois sculpté , peint et doté. — 

Fragment d*un rétable. — xti* siècle. 

Ce fragment se compose de trois ciages : à Tetage 
supérieur, le porl^meot de croix: pl-is bas, Jésus 
présenté au peuple, et dans la pariie inférieure, des 
têtes de spectateurs dans les galeries. 

258. — Gardes à cheval. — Groupe en bois sculpté 

provenant d'un rétablo du xvi* siècle. 

259. — Divers fragments d'un rétable en bois sculpté. 

— Sujets tirés de la passion du Christ. 
xvi^ siècle. 

260. — Fragraeiit d'un rétable en bois sculpté. — La 

mort de la Vierge. — Pilale et le portement de 
croix. — Les gardes du Calvaire et la descente 
de croix. 

261. — Les saintes femmes. — Fragment d'un rétabli 

en bois sculpté, peint et doré. — xvi^ siècle. 

262. — La résurrection. — Fragment d'un rétabie en 

bois sculpté. — xvi^ siècle. 
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â63. — La crèche. — Fragment d un rétable du xvi« 
siècle. 

264. '— La résurrection. — Fragment d*on réiable eo 

bob sculpté. — XTi* aède. 

265. — Le portement de croix. — Groupe en bois 

flciilpié» peint et doré. — xvi* siècle. 

2Gt>. — La mort do la Vierge. — Bois sculplé, peint et 
• doré. — 3Lvr* siècle. 

S67. — La mort de la Vierge et les gardes au Calvaire. 
—Fragment d^n rétable en bois sculpté » peint 
et doré. — xvi* siècle. 

268. — La Vierge, l'Enfant- Jésus et saint Joseph, — 

Groupé en bois sculpté y peint et doré. — xvi* 
siècle. 

269. — les saintes femmes. — Bas-relief en l>ois 

sculpté, peint el doré , provcaaiit d'au retable 
du XVI® siècle. 

270. — Les gardes au Calvaire. — Groupe en bois 

sculpté, fieînt et doré» provenant d un rétabie 
du xvt^ siècle. 

271. — Le jardin des Olives. — Fragment d un ré- 

table du xvi« siècle. 

272. — Ler gardes montant au Calvaire. — Fragment 

d'un rétable de mèms 6poq»'e. 

273. — La résurrection. — Fragment d'un rétable de 

même époque. 

274. — Le couronnement d'épines. — Fragment d'un 

rétable de même époque. 

275. — Le Christ à la fontaine. — Bas-relief en boi 

sculpté. 
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276. — Figure en bois sculpté et doré. — Sainte 

Catherine. — Fragment d'un rétable du xvi* 

siècle. 1 

277. — Figure en bois sculpté et doré» de même pro- 

Tenaoce et de même époque. 

278. — Figure en bois sculpté et doré» proveoaat du 

méoie rélable. 

2Y9. — Figure en bois sculpté et doré, provenant du 
même rélable. 

280. — lésus au milieu des docteurs. — Bi^-felief en 

bois sculpté. — xvi« siècle. 

281. — La salutation angéliquc. — Tableau en bob 

sculpté et peint. — xvi« siècle. 

282. — La sal 11 talion angélique. — Bas-relief eu bois • 

sculpté. — XVI* siècle. 

283. — Le couronnement de la Vierge. — Bas-relief 

en bois. — xvi* siècle. 

284. — Le couronnement de la Vierge. — Bas-relief 

en bois sculpté. — xvi* siècle. 

285. — - JoztlK 1 livrée anx chiens. — Bas-relief en bois 

sculpté, peint et doré. — xvi^ siècle. 

286. — Panneau en bois sculpté , à trois comparli- 

ments décorés de figures et d'ornements en liaut- 
relief ol séparés entre eux par des cariatidaset des 
figures. — xvi® siècle. 

287. — Panneau de bois sculpté, décoré de figures eC 

d'ornements en haut-relief. — xyi* stède. 

288. — Le portement de croix.,— Bas-relief en bo» 

sculpté. — XVI* siècle. 
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289. — L*adoratioD des mages* — Bas-relief en bob 

sculpté, peint et doré. — xvi* siècle. 

» 

290. — Pannonu en bais sculpté, décoré de six figures. 

— xvi« siècle. 

291. — • Bas-relief en bnis scul[)té, repr(^sentanl le Christ * 

et les petits enfants. — xvi® siècle. 

292. — Panneau en bois sculpté, composé de ^bas* 

reliefs, de trophées et d*attributs du xvi* siècle, 
nanni lesquels on distingue la salamandre dans 
les flammes. 

293. — La crèche. — Bas-relief en bois sculpté , peint 

et doré* — . xyi* siècle. 

294. — Bas-relief en bois sculpté. — Les douze apô- 

tres. — XVI* siècle. 

295. — Tableau en bois sculpté el coloré , leprésentant 

quatre (ruinités rie Fantiquilé : Jupiter, Juisurt, 
l^Ai\E et Neptune. — xvi* siècle. 

296. — Un sacrifice. — Bas^rellef en bois sculpté, 

travail italien. — xvi« siècle. 

297. — Panneaux d'arabesques en bois sculpté. — 

XVI* siècle. 

298i. — Saint Pierre repentant. — Bas-relief en bois 
sculpté.. — xvi® siècle. 

299. — Sainte Madeleine. — Bas-relief en bois sculpté. 

— xvi® siècle. 

300. — Un pnsonnier. — Bas-relief en bois sculpté. * 

— XYi* siècle. 

301. — Dépositioa de croix. — Bois sculpté. — • xvi* 

siècle. 
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30â* — La descente aax limbes. — Bois sculpté. ^ 
zvi* siècle. 

803« ~ Grandes cariatides d^af^plitpie , avec culs-de- 
lampe et poiiiltiDlilis de Ûeurs et de fruits. — 
xvi^ siècle. ^ 

304. — Grandes figures d*applique , en lK>is sculpté. 

— xvi« siècle. 

3tfe. — TFragment d'une friso en bois sculptée à rin- 
ceaux. — XVI* siùcle. 

30G. — Bas-relief en bois représentant un combat entre 
deux femmes. 

307; ~ La présentation an temple. — Bas>reli^ en 
bois sculpté. 

308. — La Visitation. — Bas-relief en bois sculpté. 

309. • La Vierge et TEnfant-Jésus. — Groupe en bois 
de jioiricr. — Commencement du xvit* siècle. 

310. — Jésus-Clirist bénissant le monde. *- Slatue 

en bois sculpté, par Diiquesnoy» dit François 
Flamand. — xvii*^ siècle. 

31 j. — La Force. — Figurine en bois sculpté, d'école 
flamande. — xvu*= siècle. 

312. — Vénus et rAmour. — Bois sculpté. — xtii* . 

siècle. 

313. — Saint p^^rsonnage. — Statue en bois peint. 

— xvii" siècle. 

314. — Saints personnages. — Figures en ébène. — 

XVI i« siècle. % 

315. — Kcussnn d'arninirîps en bois srulpt^^ , surmonté 

d une couronne de comte avec deux anges vôt;us 
pour supports. 



I 
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316. — Cinq pilastres en bois de cèdre sculpté en relief 
«écntfe d'cprès les pUastres de Saint-Pierre-de-^ 
Rome. Les chapiteaux et les bases sont en cuivre 
ciselé et doré. 

31>. ~ î^^o chasse --Bas-relief en hofa du 
temps de Louis iciii- ^ 

318« — la reine de Saj>a. — Ba5-reiief en iiois sculpté. 

819. — PanDeaude bois sculpté, représentant ia fuite 
en Egj^ie , la naissance du Christ et !e massacre 
des innocents^ avec encadrement do st vie gothi- 
que modemè. — xyu^ sitcle. 

320. — Colonnes torses ornées de fuirlandes et suv^ 

montées d*un chapiteau. 

321. — Colonne torse en ébène sculptée, ornée de guir^ 

land^ et d'amours. — xvu* siècle. 

332. — Croix en bois de cèdre sculpté, décorée des 
principaux sujets de la passion du Christ. — 
Travail du Liban au xviï« siècle. 

X lî^^f^1'**^* "î^ '^'^'•'^ Jeaa «ont peinte» 

a I butte dans rcucatireinent. 

323. Petite croii en cèdre du Liban, décorée de 
figures en relief. — xvi siède. 



IfS 9CirL»T01B. — BOU. 

LBS BOiS ÙB FtUirCE, 

Suite de figurines en bois sculpté, au nombre de soixante, * 
.exécutées sous le règne de Louis lilL Hauteur , 
7 centimèîres. 

La série des rois commenee à Clovis, premier Roi ebreliCD 

et cinquième Roi de France. Les qu:\tre premiers Rois païens, 
Pharn moii(5,rif>{lioîi, MérovceelClMl(L»ric, n'y sont pas figiin-'s, 
mais leurs iiuiiu ros d'ordre seul réservés, ainsi que celui de 
Clolaire, successeur de Dagoberl 11, conronuc par Charles 
Martel, mais non reconnu par Jebau Dutillei, dans son Re- 
cueil des Rois. Cliacanc de ces figures est représentée delioiit; 
les deux dernières seules sont à cheval. — Sur les socles sont 
placées les légendes extraites du Recueil dc& Rois. 

Ces figurines sont les suivantes : 

324. — Clovis, 5* Roy de France, premierRoY chrétien. 

De ran 485 à Fan 514. 

Régua trente ans. GistàParis, en une églisequ'il 
avaii fait construire en Tltonneur de saint Pierre et 
saint Paul, aujourd'hui Salnle--GcneviesYe-du-Honi* 

325. — Childebert, 6*^ Roy de 1 lance. — 515-500. 

Régna quarante-cinq ans. Gist en l'église Saint- 
Germain-des-Prez, qu'il avait éditée ei dédiée au nom 
de saint Vincent. 

826. — - Clotathe, 7« Roj de France. — 559-564. 

Régna cinq ans. Gisl à Saint-Mcdard de Soissons. 

327. — Chbrkdbrt, autrement Aribbrt, Rojr de 

France. — 564r-573. 

Mourut k Bkiye-sur-Girondc ; y est enterré en 
l'église de Sainci-Romain.' 

328. — CoiLPÉRic, 9** Roy de France. — 573-588. 

Régna quatorze ans. Gist à Sainl-Germain-dcs- 
Prcz, lès-Paris. 

329. — Clotairb U, 10' Roy de France. — 588 - 

631. 

Régna quarante-quatre ana». Gisl à Saint-Gennain* 
des-Prez, Icz-Paris. 
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330. — Dagobert, 11« Roy de France. — 632-646. 

R''gna quinze ans. Mourut au lieu d'Épinay^ près de 
Seiuti, le29' jour de janvier, el fut enterré eu l'église 
de Saint-Denis qu'il avait fa t cdiiier. 

331. — Clovis II, 12« Roy de France. — 646-662. 

Rëgnn dix -sept ans. Moiirui au bourg de Cbelles 
près Paris. Qhi à Saml-Deuis. 

332. — Glotaibs III, 13* Roy de France. — - 665- 

667. 

Régna cinq ans. Gist à Cbelles. 

333. — Cuiu^êaïc il, 14« Roy de FraLice. — 668- 

679. 

Régna douze ans; fut occis en la foréi Lanconis, 
près CUellcs. Gisl à Sainct-Geru.aia-des-Prez. 

334. — TnéoDORic, 15« Roy de France. — 680-693. 

Rigna quatrrse ans. Oist k Arias, en l'égUse d 
Sainct-Tasl. 

■ * 

335. — Cloyis III, 16® Roy de France. — 694- 
' G97. 

Régna quatre ans. Gist à Saint-Jb^Uenne de Clioisy. 

336. — CaiLREOEnT 11, 17<' Roy de France. —698- 

715. 

Régna dix-sept ans. Gist à Nancy, en Téglise de 
. Saini-Ëlienne. 

337. — Dagodert II , 18« Roy de France. — 716 

719. 

Rëgna qnatre ans, d'antres disent six. Mort et en- 
terré à Nancy. 
« Après le règne de ce Roy, dît Duiillct, Martel 
feit couronner 19" T^oy d(^ France, par dessusluy, 
» un nommé Clotaire» lequel affectant le royaume 
» s'efforça, de s'en saisir et de l'occuper, mais il ne 
» peot avoir aoern lien en Tordre des Roys, parce 
y> que Paul-Émile ne Ty met pas.» Ce Roi n*est|pa8 
figuré dans la suite de ces-figurines, mais son numéro 
d'ordre est conservé. 
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338. — CHiLPisiG 11, 20* Roy de Fraoce. — 722- 
725. 

RëgDft troi» ans, d'autres disent quatre. uUt à 
Noyon. 

339 TuÉODORic II, 21« Koj de i rauce. — 72&- 

741. 

Régna dix-sept ans; trépassa au mois de juillet ^t 
, fui enlcrré à Saint-Denis le 22 octobre. 

340. ~ CniLDÉftic lU, VJnunséf 22« Roy àe France. 

742.750. 

Régna neuf ans, et fut contraint de se rendre moine 

à SoissonSf en Tan 7K1. 

Ici finit la prpmière raop Hito df^s M(>roTienSy et 
commence ia seconde» diledes Ciiariiciiâ. 

341. — PApiii, 23» Roy de France. — 751-768. 

Rëgnadix-httit ans^selon d'autres dix-sept; moukut 
k Pans le 24 sej^lembre, Tan 768. Gisià Saiat-Pei^». 

342. — Gharl£vagiib, 24« Roy de France. — 768- 

815. 

Régna quaranlc-sepi ans; fut proclame Empereur 
par le pape Lf^on, l'an 801, le jour de Noël; mourut 
âgé de soixante-douze ans, le 28 janvier, l'an 81tt. 
6ist à Aix, en la chap3lle qu'il avait fait bâtir. 

343. — LoYs, ie Débonnaire, 25^ iloy de France. — 

815-840. 

Régna vingt-s>x ans; mourut enl'au 840, le 21 may. 
Gist à Metz. 

344. — Charles II, le Ckauce, 26<^ Roy de Franoe. 

840-878. . 

Régna trente-huit aps; miourutà Manloue, le 6 oc- 
tobre 878; fut enterré à S;nnt-Eu5èbede Versay, puia 

sept ?ns après transtéré à Siiini-Benis, en France. 

a45. — LoYs liy U Bègue, 27« Roy de France. — 
878-880. 

Bégca deux ans; mourut à Conipiègne, lalS avril 
880. Gist en l'église Saincte-Gomille. 
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346. ~ Lots III, 28« Rojr de France. — 880-884. 

847. Gaelovaii» idem. — 880-885. 

Sacrés elcouronncsen l'abbaye de &:>tnl-Picrre df 
Ferrièreff. — Le premier mottrui à Tours eo 884, et 
futclilerrëà Saiul-Denis; le second mourtiieuiiiNly 
en la iorôl Basioe, eigi^lÀ Saiet-Deuie, 

848. — Cbarlbs» h Gra, 29* fioj de FraMa. — 88é- 

890. 

Régna cinq ans. Fat destitué le 8 octobre, Tan 888. 

349. — EuDKS, 30^' Rojf de France. — 891-899. 

Sacré par Gaïuier, archevêque de Sens; rendit le 
royaume A son iHipiile, et gtst à dalut-JDenis. 

350. — €oABLB5, le Simple, 31* Roy de France. — 

900-927. 

Sacré et couronné à Klieims, k l'âge de douze ans, 
1*80882, par Foulques, arehevéqnedeRfaeiins. Mourut 
eu priftOu à Péroone, et ^ist en rabbaye de Fonrey. 

351. — Racdl, 32« Roy de France. — 923-936. 

Régna treize ans. Gistà Sainte-Colombe lei-Sens» 

352. — T oys, d'Oulre-Mer^ 33" Ruy de Fraace. — 

936-954. 

Bégna dix-huit ans.6istè Saini-Remy, A Rbeims. 

353. — LoTAiRB, 34* Roy de France. — 954-986. 

Sacré et couronné le 13 uoTembre 954. Régna 
trente-an ana. MourutàRheims, Tau 988, le lOmar». 
Gist A SaîQt-Rfemy. 

854. — LoYB V, 35<» Roy de France. — 986-987. 

Régna uii an. Gisl à SaiDCt-Cornillc deConipiègne. 

Ici finit la race desCbarliens et commence la troi- 
sième race des Roys. 

355. — Hugues Caprt, 30" Roy de Fraucft, — . 987- 

996. 

Fut sa!ii(^ Ro7 h Noyon, puis sacré etcouroonéà 
Rbeims. Régna oeuf ans. Gist A Saint-Denis. 
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356. ^ RoBKBT» a7« Roy de France. — 996-1031. 

Kiîgna trente-quatre ans. GUt à Saint-Penis. 

357. — Henry I",38« Roy de Franco —1031-1060. 

Réguâ treole aub. (iibl à Saiul-Ueuis. 

358. — PniLiPPB I", 39* Roy de France. — 1060- 

1108. 

Kcgna quaranle-huit ans. Gisi à Sainct-Benoist-sar* 
Loire. 

859. — Lots VI, le Gros, 40^ Roy de Fiance. — 
* 1 108-1137. 

Kégua viugt-Imilaus. GisiàSaiuct-Deois. 

860. — LoYs VU» le Jéme, Ai* Roy de France. — 

1137-1180. 

Bëgna quarante-trois ans* QIst au monastère de 
Barbeau» ordre de Cisieaax, lequel il avait édifié. 

361* — Philippe 11, Augus'o-Dieadonné» 42" Roy de 
France. — 1180-1223. 

Régna quarante-trois ans. Mourut à Mantes» le 
14 de juillet. Gist à Sainct-Denis. 

362. — LoYs Vill, 43« Roy de France. — 1223- 

1226. 

llégiiÊVroisans. Gibtà Sainct-DeLis. 

363. — Saini^Lots, 44« Roy deFrance.— 1226-1270. 

Régna quarante-quatre ans» mourut en son camp 
devant Carthage» le 25 août 1270. Gist à Sainct- 
Denis. 

364. — PniLirPB III» U Hardi, 45* Roy de France. 

1270-1285. 

Régna quinze ans. Gist à 8ainet-Dei«is. 

365. — Philippe IV» le Bd, 46« Roy de France. — 

1285-1314. 

Régna vingt-huit ans. Mourut à Fontainebleau 
Gist à Sainct-Deuis. 



« 
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366. — LoY8 X, h Huiin, 47» Roy de France* — 

1314rl316. 
Régna seiEe mois. Oisi à Sainet-DeDU. 

367. — PniMFPE V, ît long, 48« Roy de France» — 

1316-lu22. 

Régna cinq aD$. Oistà Saînct-Deitis. 

368. — Charles IV, h Bel, W Roy de France. » 

1322-1328. 

Régna sept ans. Gisi h SaiDCI-Denis. * 

369. — Philippe YI, de Valois, le bien Fortuné, 

50« Roy de France. — 1328-1350. 

Régna vingt-deux ans. Gist à Sainet-Denis. - 

370. — JEâH, le Bon, 51« Roy de France. — 1350- 

1364. 

Régna quatorze ans. Mourut à Londie». 6i«l k 
Sainci-Benls. 

371. — Charles V, le Sage, 52« Roy de France. — 

1364-1380, # 

Régna 16 ans. Mourui à Beauté-sur-Marne. Gist à 
Saincl-Denis. 

872. — Charles VI, 53« Roy de France. — 1380- 
1422. 

Régna auarnnte-dcnx ans. Moitrut en son b6telde 
. Saincl-Pol. Gidt à Sainct^Denîs. 

373. — Charles VU, 54« Jioj de Jbrance. — 1422- 

1461. 

Ne fnt sacré et couronné à Rheims que le 17 juil- 
let 1429. Kégua trenle-Uuit ans. Mourut h Meon- 
Bur-Tcurre, le 24 juillet 1461. Gist à Sainct-Denis. 

374. — LoYs XI, 55« Roy de France. — 1461-1483. 

Régna vingt-trois ans. MourutauPlessis-les-Tours. 
Gist à Tiotre-Dame-de-Cléry. 
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375. — Charlss ym»56« Roy de France. — 148a- 

1498. 

Hé^iia quatorze ?m. Mourut à Àmboise. Gifit à 

Saiuct-Denis. 

a76. — LoYs XlI;, ô7« ftoy- de France. 1498-1515. 

Régaa dix-sept ans. Mourut le l"^ janvier i518| à 
Paris, en 80O hosieldes Touroelies. Gisi à Saincl- 

Denis. 

377. — François de Valois, 58^ Rojr de Frana». 

1515-1547. 

Nasquit à Cognar. lo 12 septembre 1494. Fut sacré 
à illieiins, ie25jauvier 1515. Hégua trente-deux ans, 
et mourut à Rambouillet, le deruier jour de mars, 
1-an tM7. Gtstà^Sainct^nlB. 

378. — Henri II, de Yalois, 59« Roy de France. — 

1517-1559. 

Rép-n;! douze ans, et mourut à Paris, le 10 juillet 
1559, au palais des Touruelles. Gibt à Saiiicl-Deuis. 

379. — François II» de Valois, 60* Roy de France* 

1559-1560. 

Rdgoa seize mois et vingt-cinq jours, et mourut à 
Orléaus, le 5 décembre, l'an 1560. (vist à Sainct- 
Denis. # 

380. — Charles IX, de Valois, 61« Roj de France. 

15G0-1574. 

Régua quatorze ans. Mouiui le 30 may, Taû 1574, 
ft VineenDes. Gn% ft Sainet-Denis. 

381. — Henry III, de Valois, Roy de France. — 

1574-1589. 

Régna quinze ans. Fut ass?ssiuc à Saiut-Gioitd le 
le''aoustl589. Gist à Hainct-Dcnis. 

382. — Henry TV, de Rouri)on, 63« Rojr de France. 

1589-161(1. 

Nasquit en I'anl553, à Pau, d'Antoine ds Bourbon 
et de Jeanne d'Albret. Fut sacré à Chartres le 
dimanche 37 féf rler 1594. Bégna vingt ans neuf mois 
treize jours, et mourut & Tâge de cinquanie-sept rns 
et cinq mois, assassiné par Fr^^nçois iUvaillac, le 
14 may 1610. Gist à Sainct-Deuis. 
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383. — LovTS XIII, de Bourbon» 64^ Roy de France. 

1610-1643. 

Nasquit à FonUinebleaUf le 27 sepiembre 1601, de 
Heory IV el de Marie de Mëdicis* Monta sur le iràne 
en 1610, sous la régeoee de sa iûère.Mouriileii 164S* 
Gis4 4 Saind-Denis. 

* 

Ici finit la série des figures des Roîsde France, 
exécutées au eommencecieni du règne de ce dernier 
roi. 



ITOIRSS. . 



dM* — Figure panthée : — du m* an iv* siècle. 

Cette sculpture» aussi remarquable par son ezécu- 
tioD que par son antiquité, est un monument de la 
plus haute curiosité. 

885. — Ivoire. — Botte ronde destinée à renfermer 
les Eulogies. — vi* siècle» 

Cette boti^ est ornée dans son développement 
eifculaire de compositions empruntées aux sarco- 
phages des premiers siècles du clirislianisrne. — Les 
sujets sont les suivanl* : la giiérison du jïnralyliqiie , 
celle de l'avenf^Ie-ne, la Samaritaine et la résurrec- 
tion du Lazare. 

386. — Ivoire. — Boîte de forme ronde, destinée à 

renfermer les Eulogies. — vi* siècle. 

Les sujets qin decore.it l'extérieur de cette boîte 
^ sont: les pèlq^ins d'Ëmmaûs, et les quatre évangé- 

listes. 

887, — Ivoire. — Bas^relief byzantin : le mariage 

d'Othon II , empereur d'Occident (973-S33) , et 

de Théophano, fille de Romain 11^ empereur 

d^OrienU — siède. 

Le Christ, la téte ceinte du nimbe crucifère, est 
debout bur un piédesul travaillé à jour, et pose la • 
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couronne sur la té le d'Otlion et de Tliëoptiano. Il «H 
véiu d'tine lone'ae tunique, et ses pieds soiit ciiaus- 

ses de sandales. 

L'cni|>ereur cirimpéralrice se licnncnlàsescôlés, 
le premier porte pour vêtement une daljnatiqne bro^ 

déc, recouverte d'une ctilaniyde cnricliie de pierres 

préci»Mi>cs, et relcvro sur ravant-lnas pandip. T.'im- 
p('ralrice esl véliie d'une dahnalitjiie ognliMuoul bro- 
dée, et porte, ainsi que l'empereur, la main droite 
sur son cœur en signe d'adoration. Cliacune de ces 
figures est piac<$e debout sur un tabouret. ' 

Aux pieds de l'empereur est un personnage 
accroupi dans une Innnhlo nMiiM<î»\ couvert d'un 
manteau semé d'éloiics; sa main ilrniu; porte sur un 
des montants du piédestal qui sei l de base à la (igure 
du Christ. 

Les inscriptions suivantes sont placées dans le 
cbamp dubas-relief : 

A droite et à gaacbedu nimbe crucifère duCbrisi 

An-dessus de la figure, à la droite du Cbrist: 

OTTO iMP P man ac Oito Iinperafor Ao- 
manonim ati^iutiu. 

Au-dessus de la figur e, à la gauche du Christ : 

eeo^ANCû iiup. ac. 

Théûjiuaiho Imperatrix augusta. 
Entre Tempereur et le Cbrist, on lit : 

Icè" BOH0T T6 Â8 ICÔ XCO AMEN. 

Seigneur, êecowrez voire sertiiewr Jean C^.« • • 
Aweiim 

La date de 937, placée entre le Christ et Tbéo- 
phano, est évidemment une addition moderne. Elle 
esl de plus inexacte; il y a transposLlion de chiffres* 
— au lieu de 1)73, on aécril U37. 

La légende, d'un grec barbare, est encore remar- 
quahie par le mélange bizarre des caractèies grecs 
et latins, mélange assez fiéquent du reste dans les 
monuments du Bas-Empire. 

La figure prosternée au pied du Christ est celle , 
d('sli:iiro «ous le nom de Jean; c'est sans doute le 
donateur du bas-relief. 
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Othon 11, fiis d Oihonl" cl d Adélaïde sa seconde 
feiuinc, avait, dès l'aa 962, élu couronné roi des 
RoinaîM. 11 succéda à son père en 973 ; fut vaincu en 
078 par Lolbaire, Roi de France, qui lui prit la Lor^ 

raine; et mourut en 9S3. 

C'est donc à r:M)iice 973 qu'on peut rapporter la 
date précise Ce ce curieux bas-relief. 

388. — lyoire. — La Vierge et TEnfant-Jésus, figure 

da X* siècle. 

La Vierge est assise, La tcte ceinte d'une couronne; 
elle porte sur ses genoux TEnfant-Jésus, qui tient la 
main droite levée dans ratiitude de la bénédiction. 

389. — Ivoire. — Flaque de couverture de livre, d'é- 

cole grecque et de travail italien. — x« siècle. 

Au milieu est le Christ en croix, entre sainte 
Marie «n snint Jean. Au-dessus d<* 1:< uHe du Sauveur, 
une Pgure d'ange ailéi' lieiU en iiKiiu le scoplre et 
Je globe crucifère, à ses côtes sont le soioil et la 
lune. Immédiatement au-dessous du crucifiement, 
sont les figures de saint Tital el de suinte Valère, 
placées (!rî»oiii sons arceaux en plein cintre. Ce 
sujet principal ^sl eiitoiiit> do dix -huit nic< aillons 
de forme circulaire, renfei itiani I *s figures des apô- 
tres, des saints, et deux des attributs des évangiles. 
Ces médaillons sont rangés dans l'ordre suivant : 
suini Pierre, saint Andrf', saint Jacques le wajrur, 
saint Jean, saint i liouias, saint Jacques le mineur., 
EaintTbadée, saint Jacob, saint Nicolas, saint Benoît, 
saint Hcrmagoras, saint Grégoire , pape , saint Pan- 
taléou saint Laurent, saint Jacques et saint Bar- 
thélémy. Aux deux coins de l'cxtn ini!e inférieure, 
sont les (i^'urcs chimériques des évangc'lislcs saint 
Mare et siint Luc, caractérisées l'une par le lion, 
1 auire par le bœuf, tous deux nimbes. Chacun des 
iiiéd'*illunf% est entouré d*un ornement courant , et 
dans les fonds w>nt gravés les noms des personnages. 

390. — Ivoire. — Figiirede saint. — x® siècle. 

391. — Couverture d^éyaiigéliaire en ivoire, montée en 

filicrane doré. — x« siècle. 
Deux panneaux d'ivoire soutdibpubcssur les faces 
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ilu livre. La face supérieure repré&enle le Christ en 
croix entre Marie et saint Jean. — L'autre côté a 
pour sujet la Vierge entre lea saintg personnages* 
L « ncndrcment de filigrane doré est enricM do 

pierreries. 

392. 393. — Plaques d'ivoire sculpté h deux ff^ es, re- 
présentant (l'un côté des sujets irijlholugiques, 
de l'autre des sujets chrétiens et tirés de la vie 
du Christ. — Du au xi« siècle. 

Ces deux plnqnes d'ivoire sont des monuments 
aussi précieux pur leur épo<iue reculée que par leur 
exëeutioD.OD ne peut décider si dans l'origine elles 
otislaient seules, ou si elles ne sont que lesdébfis 

d une couverture de livre, composée d'un certain 
nombre de scnlptnres analogues. Il est tort dilTlcile 
de préciser au juste l'époque à laquelle ces be les 
plaques ont été exécutées. Il y a lieu, de présumer 
cependant que la facé conservée intacte de nos jours 
est d'une exécution postérieure h celle décorée de 
sujets cltroiiens, rabotés, sans doute, pour donner 
une aiiin destination aux ivoires, ia luatfère étant 
rare et d un prix élevé. 

Les sujets que Ton distingue au premier aliord, sur 
le cdié le mieux conserve des deux plaques, sont 
quatre des signes du zodiaque : le Verseau e.i le Lion, 

sur la première; le Capricorne et le Sagittaire, sur 
la seconde. Dans le haut de la première plaque 
(n« 392), un guerrier menace de sa lance le Verseau,, 
qui se retient à un arbre; plus bas, un autre guer^ 
rier plonge un dard dans la gueule du Lion, et 
dans la partie inférieure, on distingue une figure 
d'homme qui se joue dnns les hrancn:iîrf>s. bor- 
dure se compose de leuillages, de lions ailes et d'ani- 
maux chimériques. 

Dans la seconde de ces plaques (n» 393}, lo Sagit^ 
taire a Tare en*ntahi et s'apprête à lantar une flèche. 
XeCsFpKsorne estassaîni |râirTleux'liguTes,tfont Tune, 

Têtue, est debout sur son dos, et se suspend d'une 
main à ses cornes, et de l'autre h sa qireue, tanffrs 
que la seconde, entière i ent nue, saisit d'une main ia 
barbe de l'anima! chimérique, et de l'autre xueilie 
un fruit que présente restrémité dHnKiraicbe. 

•Les diiy sis qui décosent reuire. -fooe des deux pla- - 
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que» remuntenl à une époque à peu près analogue, 
mais ceriaiuement ant<irieure. Ils sont lires de la vie 
et de la passion du Chrisi, et forment de véritables 
• palimpsestes d'ivoire. 

Sur la plaque (n» 392) est 1c Clirist nccompagné de 
quatre anges ailrs, et assis sur un troue au milieu de 
sa gloire. Plus bas est un autre sujet com[>osé de 
quatorxe figures, dont Tune assise sur un siège' 
élevé. On croit y voir la ITierge et >es apôtres réa- 
nis dans le Cénacle et recevant les langues de feu 
de la Pentecôte. 

Les sujets de l'autre plaoue (u« 393) ont conservé 
leurs silliouetles et sont plus distincts. Us sont au 
nombre de trois : le Christ apparaissant à la Made- 
leine dans le jardin, le CalTaireet le Christ en erots, 
puis la saluution angëlique. 

394. — Plaque d'ivoire, s( ul|»tée en fort relief, repré- 
sentant une figure d apùlre nimbée, sous un por- 
tique en plein cintre , avec lu légende : « graiia 

D. i; bUM ID gLOD SÛ.))." 

Cette plaque était sans doute destinée à l'orne- 
mentation d'une couverture d'évangéliaire. — xi« 
siècle. 

305. — Boîte en ivoire, richement travaillée, et repré- 
sent'tnt une sorte do chapelle autour de laquelle 
se névcloppent diverses scènes de l'Évangile. — 
Ouvrage très-précieux du xi® stecie et provenant 
de Ueims. 

Les sujets 5onl : l'adoration des niap-cs, le massacre 
des iiuioceuib et le baptême de Jesus-Christ. Sous 
une espèce de portique eu de loge qui se développe 
au-dessus des scènes précédentes, on voit diverses 

figures qui paraissent se rapportera la vie de saint 
Reniy el au baptême de Clovis. Les inscriptions sont 
les suivantes : angélus, eum. blanua. voce. sic. 

AFATUR. NB. FRANGARIS. — 6PIRITCM. ECCK. DEI. 

La deetinatien de cet ivoire est inexpliquée, il y 
a lieu de croire cependamtQne c'était .une sorte de 
reliquaire. 

390, — Plaque d'évaDgéliaire en ivoire sculpté« — - 
La mort de ta Yieige. — xii* siècle. 
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.397. — Plaque d'ivoire décorée d'ornciiienls et de rin- 
ceaux découpés à jour. — xii° siècle. 

398. — Coffret en ivoire représentant sur son couvercle 

la ligure du Christ dans sa gloire, entourée des 
symboles des Evangiles. — xii* siècle. 

Le Christ est assis dans uuc auréulc de forme ellip* 
tique, la téte sarmonlée du nimLc erocifère; set 
pieds sont nus, et sa main droite est levée dans Tattl** 
titilc lu béaédicUon. — La ferrure de ce coiTrelest 
du temps. 

399, — Châsse de saint Yvet, do l'abbaye de Braisne 

en Soissonnais, ivoire sculpté. — xri** siècle. 

Ce reliquaire présente sur ses faces quarrnte-dcux 
figures en relief, qui sont disposées sous des arcades 
en plein cintre que souiieimcal «les pilastres décorés 
de bases et de cfiapiteauxà feuiilcs, et queséparent 

* des tours crénelées. 

An îuilicu de la face principale on voit un ange ailé 
qui li*;nt en nïain l'encensoir; à sa gniirho, sont les 
Irors rois mages : Gkspas, Balthasar et iMklcuioh; 
les deux premiers ont la téle ceinte dj diadème, et 
cliacMin d'eux porte en mains les présents destinés 
au fils de Dieu; à la droite sont Sca Maria, saint 
Joseph et saint Sïméon. La Vierçe porte dans ses 
bras le Chi islqui lient dans la main gauche le livre 
aux caractères alpha et omnja^ symboles du prin> 
cipe etde la fin, et qui lève la droite en acUonde 
bénir \o monde. Sniiit Joseph s'appuie Sur le lau, et 
saint Sinuîoii porle les cohjinlx's. 

Sur la face opposée, le Christ occupe la plaro du 
milieu; sa téie est ceinte du diadème; il tienid une 
main le livre desÉvangiies et de l'autre il bénit le 
monde. — A ses côtés sont figurés ses apôtres ci ses 
disciples : sainl Pierre, saint André, saint Thomas, 
à sa droite-, saint Paul, snirit .T(\in et sainl Jaeqiies, 
à sa gauclie. Aux deux exirèinilés de la chiisse 
sont, d un côte, saint Philippe, saint Mathias, saint 
Ukthieu etsaint Simon; de l'autre, saint Barlliélemy, 
saintBarna|>ésaintJudaset$aintJacob. — Cliacune 
de ces figures porte aU'dessus d'elle son nom gravé 
. en creux. 

Le couvercle est décoré de seize figures principales. 
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Ce sont les patriarches, les proplièies cl les rois, 

Sur b f;\ce atiléricure : Moi^e, Isaïc, Jacob, David. 
Salunioii, Auruu; du cùhMijipose, Ahralram, Balaam, 
hoboaii), SainuoI ei Jéréiiiie. Aux deux cxlrcmltcs 
figurent iJ*une pari, Jonaset Jessé, enlrc Tangc Cbë- 
ruhin cl Tangc Hapliaél; de l'autre, Adam et Moé^ 
enlre l'ange Michel el l'arço Cnliriel. — Chacun de 
ces personnacos porte une banderole à von. nom; 
David seul a la lele ceinte delà couronne. 

Toules les figuresqui iormcnl la décoration de cette 
chflsse sont placées debout; elles sont vêtues de 
longues robes drai>ées; leurs pieds sunl chaussés et 
disposés la poiule en bas. — Le Christ seul ainsi que 
les prophètes et les disciples sont représentés les 
pieds nus. 

Ce reliquaire tétait déposé dans la chapelle sépul- 
crale de l'abbé liai ihéleuiy quand elle fut renversée 
en 1793. Il était regardé comme possédant la Yertu 
d'opérer des miracles» et à ce titre fort Yénérédes 
populations. 

400. — Plaques d'ivoire sculpté. — Fragments d'un 

cûiirct du xii^ au xiu® siccie. — Travail du nord, 

401. — Boîte è miroir. — Ivoire sculpté provenant du 

trésor de l'abbaye royale de Saint-Denis, et re- 
présentant, suivant la tradition, le roi saint Louis 
et la r?îne Biaacho de Castille, sa mère* — 
xiii« siècle. 

^ Le roi, la téte ceinte du diadème, est assis sur on 

siège élevé, auprès de la reine-iiicre; il tient le 
BCC|)tro de la main j^HTirhc; et porte nti fnnrott sur le 
poing droit. Ses j:iiiiLos sont croisées cl i'uu de ses 
pieds repose sarla téte d uu liou debout dcvaulsoD 
trdoe. 

La reine, la téte également ecnronnée, caresse un 
*pctil chien placé sur ses genoux; ses pieds reposent 
sur le corps d*une chimère. 

Ce sujet est complété par quelques figures placées 
de chaque côfé des personnages princi()aii\-. Celles 
du côté f^auehe snhsislniit seules, celle belle sculp- 
ture ayaul subi une ^aavc mutilation, 

5 



* 



Digrtized by Google 



4MI SCOLFTViB. — ITOIlBf. 

402* — Coffre en ivoire de forme ( clogone, décoré de 
marqueterie et rep^é^elIlant les diverses scènes 
d'un roman de chevalerie analogue à l'histoire de 
la Toisun-d'Or. — xni* siècle. 

T e sujet de ce roman est Thisloire d'un chevalier 
qui p^rt |»oiir romh;Olr«i les monslres f'^^fonsLMirs du 
trésor confié à leur garde. — Sur le premier panneau 
on voit le chevalier recevant les adieux de sa dame; 
il s'embarque, conduit par ses compagnons, et arrive 
près de la terre où se trouve le bélier, olget de sa 
conquête. Il rcvôt ses armes et se préparc à débar- 
quer. Dèsf|u'il a mis pied à terre, le chevalier ren- 
contre un taureau furieux qu'il combat et dont il est 
vainnueur. Plus loin, il est assailli par un dragon 
dofit il se rend maître, et il saisit le bélier qu'il rap- 
porte dans ses bras, au milieu des félicitations de ses 
parenls el de ses anjis. 

Le couvercle du < offret esl également décoré de 
iuiU bas relief<«, dont sept représentent les bgures 
allégoriques des Vertus; le huitième porte deux 
ëeussons soutenus par des figurines. 

403 — r( ffrpt en ivoire décoré de marqueterie. — 

Travail vénitien du xiii*^ siècle. 

Les snjots sont lir^'; d nn roman de chevalerie. — 
lis sonldistribiiésen vingl-qiKilre panneaux à figures 
dont rensemble forme la légende entière. La frise 
est couverte de figures et d*oniements. 

404* — Grande châsse en ivoire sculpté, décorée de 
dnquante et un bas-rcUefs tirés de l'ancien et du 
Bouveau Xestamentt avec rehauts d'or et de cou- 
leurs. — XIV* siècle. 

Chacune des deux faces principales présente quinze 
bas-reliefs; la partie supérieure en comporte cinq, 
et chacun des côtes, huil. Ceux de la partie snp* r irur e 
et du couven le représentent les sujets de la Passion 
et de Tancien Testament: ceux de la partie infé- 
rieure, les divers épisodes de Thistoire de Job. 

tes sujets sont les suivants .* 

- Sur la partie supérieure itu couvercle : — Ève, 
' la tentation de la femme. — Michel, fille de SaâL 
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iavori&e la fuiie de David, que les gardes ^'apprêleoC 
à saisir dans sa maison, par les ordres du roi. — Le 

buissoQ ardent : le buisson apparaît en feu à Moise^ 

près dn !n mon!ap:ne fl'Horel), et du m'illeii sort une 
Toîx qui lui dit d ou r ses sandales parce que ce lieu 
est saint. — La salutation angélique. 

▲u-dessous, sur la face antérieure : La fuite 
en Égypte. — Le passage de la mer Ronge. — Le 
baptême dans le Jourdain. — Moïse, Aaron et sa 
sœur Marie. — Jésus ehea le Pharisien. 

Plus bas: Le porlement de croix. — Le Galfuire 

et le Christ on croix.. — La dcsccnie de tToi\. — Le 

• sacrifice d'Abraham. — Jouas désigné par le sort et 
jeté à la nier. 

Sur la face opposée, dans la partie supérieure: 
David, vainqueur des Philistins, rapporte fa tête de 
Goliath; les jeunes filles viennent au-devant de lui 
en jouant des inslrumenis. — L'entrée à Jérusalem. 

— La nia une dans le désert. — La cèue. — L'enfiaiit 
prodigue. 

Au-dessous ; Samson enlève les portes du tem- 
ple. — Descente aux limbes. — Daniel dans la 
fosse aux lions. — Le Christ apparaissant à li Made*' 
leine. — Elie enlevé au eiel dans un char de feu» 
l'an 892 avant J.-C. 

Sur l'une des extrémités, à la suite : Le bais<»«» 
de Judas. — La gloire du tlhrist. — L' ascension.^. 

Les tables ,1e la loi. — La Pentecôte. 

Sur l'autre extrémité : Le jugement de Salomon. 

— Le sacrifice d'Abraham. — Le Saint-Sépulcre. — 
Jouas avalé par la baleine. — La résurrection du 

• €hrist. 

Au-dessous de ces bas-reliefs sont les divers épi- 
sodes de l'histoire de Job. — Job au milieu de sa 
famille : il y avait un homme au pays des Knls, dont 
le nom était Job, et cet bomnie-là ét»it intègre et 
droit; il craignait Dieu et se détournait du mal. — 
Les richesses de Job : et il lui naquit sept fils et trois 
filles : et il possédnif «ep! Tiiille Iw djis, trois îiiille cha- 
meaux , cinq n uls ctuiples de bœufs et cinq cents 
ànesses, et un grand nombre de scrvileurs; et cet 
homme était le plus grand des Orientaux. — Job, 
éprouvé par Dieu, est livré à Satan. — Job perd ses 
troupeaux par le Ceu du ciel. — Un serviteur vient 
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auooucer à Job un nouveau malheur. — La maison 
de Job 681 renversée par le vent el le feu da ciel. — 
lin serviteur vient encore annoncer à Job une nou- 
velle épreuve. — Les enfants de Job sont ëorasé$ 
sous les ruines de leur maison. — « Alors Job se 
» leva et il déchira son maiiioau, cl il se rasa la léte» 
» et se jetant »ar terre, il se prosterna devant Dieu. ■» 
(Liv.de Job,cn.I" ) Job est soumis à de nouvelles 
e'preiives : Srlan le frappe d'un uirère malin ùepuis 
la plante du pied jusqu'au sommet de la !éte. — Job 
e&i vi&iic par scb amis, qui uc le reconnaissent pas et . 
pleurent sur sou sort. — Ils s*asseoicnt auprès de lui 
pendant sept jours et sept nuits sans dire aucune 
parole, tant la douleur de Job était grande. — Sa 
femme lui dit : Bénis Dieu el meurs. — L'Étertiel 
apparaît à Job e\ lui rend le bonheur. — « Tousses 
» frères, sœurs et amis vinrent et mangèrent avec 
«> lui dans sa mrison ; Job eut aupsi sept fils et trois 
» filles, vécut après ces choses-Ià 140 ans, et mourut 
M rassasie de jours. » 

405. — r Le portement de croix* — Fragment d*an bas- 

relief en ivoire» entouré de moti& d^architectme 
et encadré en ébènè. — xiv* siècle. 

406. — L^endes des martyrs. Bas-relief en ivoi:re, 

— xiv« siôde. 

407. — Crosse cpiscopalft à double face en ivoire sculpté, 

représentant d'un C(Mé la Vierge el FEnfant-Jésus 
entre les anges , et de l'autre le Christ en croix 
entre Marie et saint Jean. — L'enroulement de 
la crosse est lui nié par une branche couverte de 
feiiiiles de liene; il est soutenu j^ar uu auge cd 
adoration. — xiV' siècle. 

La moulure eu cuivre dorccsl gothique et date du 
xv« siècle. 

408. — Ivoire. — Style à écrire. — xi?« siècle. 

Cet objet, destiné i graver les caractères sur 

les lableiles (1*; cire, est surmonté i>ar une espèce 
de chapileau gothique quisupiiorti deux figures, un 
seigneur et sa daine; l'un ticui eu luaiu uu faucoB. 
l'autre un petit chien. 
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409. — Boîte ii miroir on ivoire sculpté. — La défeoM 

du château d'aruour. — xiv« siècle*. 

410. — Botte à miroir en ivoire sculpté » décorée de 

sujets tirés des, romans dt uhevalerie. — . xiy* 

siècle. 

411. — Boîtu à miroir en ivniro sculpté. — Sujets tirés 

des romans de ciievaiene. — xiv^ siècle. 

412. — Boîte à miroir, de travail analogue et de 

mOmc époque. ' 

413. — Grand diptyqae, ou chapelle portative à deux 

volets y en ivoire sculpté. — Douze scènes de la 
vie et de 11 passion du Christ. — xiv^ siècle. 

Les sujets sont les suivants : L% salutation angé- 

Hqnc. — La naiiviié el les bergers conduits par 
l'éloilc. — L'aUoralioii des inagcs. — 1*1 prcscnla- 
tion nu temple. — Le l)aiser de Judas. — Le Christ 
à la €oioiinc. — Le Calvaire. — La mise au sépulcre. 
— La résrtrrection. — L'asceosion. — La descente 
du Sairii-Esprit, et la gloire tl'J Christ cl de la Vierge. 
Ce diptyque est complet, avec sa bordure du temps* 

414. — Petit (liplyqiîp représentant la vie et la passion 

du Christ. — xiv® siècle. 

Les sujets sont au nombre de huit, ee sont : La 
sahiiaiioii angi'limie. — I.a visilalion. — Les berfirers 
guidés pvir l'eloile. — La crèclic. — L'arrivée des 

mages. — L'adoration. — La présentation aa temple, 
ei le Calvaire. 

415. — Feuillet de diptyque en ivoire, décoré de trois 

sujets Cirés de la vit) et de la passion du Christ : 
La résurrection du Lazare. — L'entrée à Jéru- 
salem, el le Calvairu. — xiv^ siècle. 

416. — Feuillet de diptyque en ivoire, décoré de quatre 

sujets de la vie de la Vierge : La nativité. — 
L*adoralion. — L^apparition au jardin. — Le 
couronnement de la Vierge. — xit* siàele. 
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417* — Croix en ivoire sculpté, colorié et doré. — xiv* 

siècle. 

La face tout entière , la base et les cMô^ do < ( tie 
pièce sont décorés de bas-reliefs en ivoire, au uombre 
de viûgt-nenf ; ces bas-reliefs ont pour sujets Tiib- 
toire dfe la vie et tie la passion du Christ. 

Au milieu est le Christ en croix. Dans les branches 

sont : La salutation angr^Iiqiie. — L'adoration. ^ La 
nativité, et l'apparition de l'étoile aux bergers. 

Sur le montant de la croix : La fuite eu Egypte. 
— La flagcHaiirm. - La descente de croix. — L'in- 
crédulité de iùiiit TliG^uas. — Des auges eu ado- 
ration. 

Sur la base : Le baiser de Judas. — la nfise au 
sépulcre. — La résurrection. — L'apparition aux 

saintes femmes. — La cène. — Jésus au jardin 
des Olives. ~ Lr< trueriaou des aveugles. — Le 
massacre des innoceats. — Hérode ordonnant le ' 
masBacre. — La salutation angéliquc. — L'adoratiou 
des mages. H. 0" 70. 

418. — Oratoire des duchesses de Bourgogne, tableau 
d'ivoire garni de figures et de sujets en relief, 
représentant la vie de saint Jean-liaptiste et pro- 
venant de i ancienne Ciiartreuse de Dijon. — 
XIV® siècle. 

Le litre *;irp anl coik ernaut ce petit monument 
existe aujuurd iuii «l.uid les registres de l'ancienue 
Chartreuse de Dijon, déposés aux archives de la G6te- 
dOr : 

Comptes d*Amit)t Amaut, de 1392 à 1393. k Payé 
» 500 liv. à Berthelot Hëliot, varlel de chambre Su 

. » (lue fPhiiippe-lc-Hardi) pour deux graut tableaux 
f> d'ivoire à ymaiges, dont l'un d'iceulx est la pas- 
» sion de Notre-Sei^neur et l'autre la vie de monsieur 

* » saint Jean-Baptiste , qui les a vendus pour les 
» chartreux n 

C'est ce tableau de s^lnt Jean-Baptiste, qui est dési- 
gné par Courtépéo, dans son histoire du duché de 
Bourgofj^ne, sous leno n d'ORATOiRE des duchesses. 

Lorj de la venle des biens nn clergé, ce monument 
fut vendu avec lesauties trésors de la Cbartreuse de 
Bijon. 
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419* — Grand coffret en ivoire, décoré de vingt t as- 
reliefs, qui renrôsen lent divers sujets de la vie et de 
la passion du Christ. — xiv® siècle. 

Ces siijeis sont les suivants : Jésus au miliea des 

docteurs. — Le baptême dsns le JonrdaiD. — L'en- 

frce à Jérusalem. — La cève. — Le lavement des 

pietls. — Lo luoiildes Olives. — Le baiser de Judas. 

— La nagellatiou. — Le porlemenl de croix. — Le 

Christ en croix. — La descente de croix. — La mise 

an sépulcre. — La résurrection. — La descente aux 

enfers. — L'apparition à la Madeleine. — Les saintes 

femmes. —Noli me éangere^ et la résurreeilon da 

Lazare, 
« 

lâD. — Coffret en ivoire, décoré de portiques d'archi- 
tecture et de ferrures ouvragées. — xiy* siède. 
(la oouverittre manque) . 

421. — Petit coffret en ivoire, décoré dlncmstations 

en marqueterie. — Travail de Yeuise. xiv* 
siècle. 

422. — Fragmeiils d'un coffret en ivoire décoré de 

sujets tiros de la vie et de la passion du Christ. — 
. XI siècle. 

423. — Petit coffret en ivoire , décoré de vingt-deux 

sujets en relief. — Travail du xv^ siècle. 

i'anui les sujets qui forment la décoration de ce 
coflTret, l'on remarque: Les douze apôtres. — Dieu le 
Père. — Sainte Catherine. — Saint Jean. — Sainte 
Barbe, et la salutation angëllque. 

424. — Coffret en ivoire, décoré de bas-reliefs à ligures 

et d'inci ustatioiii de marqueterie. — Travail de 
Venise. — xv® siècle. 

425. *«- Diptyque en ivoire travaillé à jour. ~ La vie 

et lapasnondu Christ. — xv* siècle. 

Les sujets sont au nombre de quinze; ee sont : — 
La salutation angéliqne. — La nativité. — L*ado« 
ration des mages. — Le Chri&t conduit devant Pilate* 
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— Le Cltrisl à U colonne. — Le poricmcni ife croix. 

— Le Calvaire. — La dcNrcMiio de n-'jix. — Le sépul- 
cre. — La résurrection. — L aiipariiion à la Made- 
iei;ie. — La niori de la Vierge. — La Vierge ei l*Eii* 
fanl-Jésus enlre les anges. — Ln glorification de la 
Vierge. — Le couroDneinenide la Vierge, assise à la 
druile de Dieu. 

4S6. — Triptyque, ou petite chapelle portative à trois 
volets en ivoire sculpté* — Au milieu; le Calvaire 
et le Christ en croix entre les deux larrons. 
Sur les volets, Marie et saint Jean. — xv« siècle. 

427. — Fragment ffun diptyque en ivoire sculpté. — 

Scènes de la passion : lo Calvaire et le Saint- 
Sépulcre. — XV* siècle. 

428. — Plaque (Vivoni M ulplé. — Le Calvaire. — Le 

Christ cri croix entre Marie el saint Jean. — 
XV '^siècle. 

429. — - Fragment d'une châsse en ivoire sculpté. — 

S^èues de la vie du Christ. — Commencement do 
XV* siècle. 

Les sujets sont : La salutation angélique. — La 
vîsUat*ou. — La nativité. — La préseniulion au tem- 
ple. — Jésus elle/ li s (ioclcurs. — Le haptèine dans 
le Jourdain, — La cùiie. — L'entrée à Jérusalem. 

430. — Tablette à écrire en ivoire sculpté. — La 

crèche el les bergers conduits par rétoiîe. — 
XV* siècle. 

La partie postérieure était destinée à porter la cire. 

4;U, — Placée de missel en ivoire sculpté. — LeChnst 
en croix entie les saintes femmes. — x%* siècle. 

432. — Vlaque d'ivoire gravé, fragment d'un cotfretda 

xv« dède. 

433, — Sainte Caltcnne. — Petit groupe en ivpire — 

xv« siècle. 
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434, — Ivoire. — Figure de saint personnage, travail 

espagnol. — xv*^ siècle, 

435. — La mise au sépulcre. — Bas-relief en ivoire.'-* 

XVI* sîède. 

436* — Groupe en ivoire, la Yerin chÀtiant le Vice.— 
xvi® siècle. 

La figure de la Vcriu est debout; elle lient dans la 

iiKnîi droite un \\é;\n avec IfMiiiel elle s'apprête à châ- 
tier une aulrc ligure a^'ciiouillée à ses pieds el per- 
sonnifiaiii le Vice, qui implore merci. 

LcL noire est allriitué à Jean de Bologne, qui se- 
rait plus couvcnablemeiit appelé Jean de Douai. Cet 
artiste naquit dans cette dernière Tille en 1524, et 
mourut en 1612, apiès avoir commencé la Statua 
équestre de Henri iV, reuversée plus lard, 

437. — Groupe en ivoire. — Saint Michel terrassant 

le démon. — x?i* siède. 

438. — Petit bas-relief en ivoire , représentant un 

combat elportantle monogramme de Uans sEnALn 
BfiUAM, avec la date 1545. 

439. ^ Plaque dMvoire sculpté à ûgures. — Le Christ 

en croix entre Marie et saint Jean. — xvi^siéde. 

440. — Manche de couteau en ivoire sculpté, formé par 

trois figures d enfants groupées les unes sur les 
autres. — xvi* siècle. 

441. — Ivoire. — La Vierge et l'Enfant-Jésus, travail 

espagnol. — xvi^ siècle. 

442. — Cippe en ivoire, décoré de figures en relief. — 

L3 jugement de Pàris^ — xvi* siècle. 

443. — Petit cippe eu ivoire, décoré de figures en 

relief. — xvi« siècle. 

444. — Ivoire. — Figurine grotesque. — Bouûon 

portant une lettre. — xvi® siècle* 
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4I5* iTdre. — Figurine grotesque représeotaiil la 
t^arge d^un peiatre. Fia du xvi* siède. 

Sa' coiffure est surchargée d'u^e palciie,et du mi- 
lieu des plumes qui ornent sa toque sortent des 
brosses à peindre. D'une main il lient une palette: 
. de Taulre , un paquet de pinceaux. Sur ses 
épaules, en guise de nœud de rubans, ii porte de& 
godets, ainsi qu'autour de sa ceinture, et son surtout 
est couvert de têtes et diniagcs. 

446. — La Vierge et l'Enfanl-Jésus. — Figure ea ivoire 

du XVI® siècle. 

447. — Le Chî ist à la coloniLe. — Figurine eu ÎToire* 

— xvi® siècle. 

448. — Petite figurioe en ivoire. — xvi^ siècle. 

449. — Vénus et TAmour; groupe en ivoire. — 

XVI* Siècle. 

450. — La Vierge portant TËnfant-Jésus. — Figurine^ 

en ivoire. — xvi* siècle. 

451. — Ivoire rehaussé d'or. — Figure de sainte. — 

Travdii espagnol. — av i® siècle. 

452. — Gîppe en ivoire , soutenu par des enfants. ^ 

xvi* siècle. 

453. — Le Christ couronné d*épines. Figoirine en 

ivoire. — Fin du xvi* siède. 

454. — Ivoire. — Fip:urine grotesque accroupie, en 

costume de fou.duxvi* siècle. 

455. Bas-relief en ivoire , représentant une femme 
. et des en&nts jouant avec tme chèvre. — Tra- 
vail italien du xvi* siècle. 

456* — Apollon. — Figurine en ivoire. — xvi* siècle. 

457. — Ëphèbe courant. — Figurine en ivoire. 
XVI* siècle. 
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458. <— ' LlDSoacianoe àu jeune âge. — Figurine ep 
ivoire , exécutée par Duquesnoy, dit François 
Flamand. — xvii* siècle. 

Cette petite figurine s'appuie <i'ua bras sur une tête 
de mort, ei joiieavec les d jigts de sod autre main. 
Duquesnoy était oë à Bruxelles, eu 1894, ta même 

année qno }(^ ronssu>, qui devint son meilleur ami. 
Le Titien était sou niodèlo favori, ei non seulement 
il excella dans la reproductiou des figurines d'enfant, 
mais aussi dans ses ouvrages de haute portée, parmi 
lesquels on peut ciier le sAui André de Saint-Pierre 
de Rome. Il mourut à Livourue, on 1664, empoi- 
M>nné, dit-on, par son frère, au moment de partir 
pour la France avec le Poussin. 

. 459. — Mnnneki ii-Piss. — Figurine en ivoire par Du- 
' quesnoy [l' rançois Flamanil). — xvii® siècle. 

460. — Figurine d'enfant. — Ivoire du même mettre 

— XYii* siècle. 

461. — Amour ( niellé. — Fi^^nrine en ivoire, exé- . 

cutée par François Flamand. — xvii® siède. 

462. — Amour couché. — Figurine en ivoire. — 

ivu« siècle. 

463. — Enfant couché. — Figurine ea ivoire. — 

ivii^' siècle. - , 

464. — Bacclius et bacchante. — Haut-relief d'ivoire 

travaillé à jour avec encadrement en bois sculpté 
et doré. — xvii* siècle. 

465. — Sainte ^ Catherine. — Figure en ivoire. 

XVII* siècle. 

466. ^ Saint Jean. — Figurine en ivoire.-^xvit^siède. 

467. — Vénus. — Statuette en ivoire. — xvii* siècle. 

468. — La Vierge portant TEnfant-Jésus. — Fignre . 
• en ivoire. — xvii« siècle. 
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469. — Saint Pierre. — Slaluclle en ivoire colorié et 

doré, de travail espagnol. — xvii* siècle. 

470. — Moine franciscain. — Staluelte en ivoire re- 

haussé de coubur et d'or, de travail espagnol, 
— xvii« siècle. 

471. Saint Jean-Baptiste. — Figurine en ivoire re- 
haussé d*or, de travail espagnol. — xvu* siècle* 

472. — Jupiter. — Figurine en ivoire. — XYll^siècle. 

;] tieni en main le bâton Ucurtlelisé. 

473. — Vénus. — Figurine en ivoire. — xvii* siècle. 

474. — Jupiter, — Figurine en ivoire. — xvii« siècle. 

475. — Figure de saint personnage. — Ivoire. — xvu* 

siècle. • 

476. •— ' Deux bas-reliefs en ivoire représentant des 

enfants. — xvh* siècle. 

477. — Vase en corne sculptée, de la forritt» d'un vase 

à bière , représentant sur sa pause lo> travaux 
d'Hercule exécutés en relief. — La monture en 
argent est décor('e d'une figure de buveur en 
ivoire, de travail flamand. — xvi* siècle. 

478. — Petit drageoir en ivoire sculpté, décoré de ca- 

Talîers, de figures de çénies et de guerriers, en 
haut-relief. — xvii^ siècle. 

479. — Cuillor on ivoire avec manche travaillé à jour, 

représentant une figure de Bacchus. — XYu^^siècle. 

460. — Cuiller en ivoire avec manche travaillé à jour, 
représentant un rm i chenal. ^ xvii* siècle. 

481. — Petit diptyque en ivoire travaillé à jour, com- 
posé de vingt-quatre sujets représentant tous les 
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principaux épisodes de la vie et de la passion do 
Christ. — xvti* siècle. ' 

Ce pelit dipivquc, donl Icscôlds, de la dimension 
d*une coquille de noix, reofern.eDt cent deux figures, 
a éid excctttë au nioul Liban. 11 est monté en bois 
de cèdre. 

482. — Pomme de canne à béquille , formée par une 

tété d^oiseau et sunnontée de la figure d'Andro- 
mède. 

483. — Pomme dépanne décorée d'ornements en relief 

et surmoulée d'une ligure de Jupiter. — xvu^ 
siècle. ' 

484. — Christ en croix. — Figure d'ivoire. — xvii* 

•siècle. 

485. — Petite lèle de mort en ivoire sculpté. 

486. — Sainte Thérèse. — Figure dlvoire. Fin du 

XVII* siècle. 



487. — Figurine de fomme, en ivoire, costume monas- . ^ 

tique , avec la légende : SouH'rir ou mourir, — 
XVII* siècle. 

488- — L'Hiver. — Figurine en ivoire. — xvii» siècle. 

489. — La résurrection du Christ. — Monument exé- 

cuté en ivoire. xvii* siècle. 

490. — Petit cippo en ivoire, composé de quatre tètes 

sculptées CQ relief. 

491. — TabatlTi p on ivoire. — Combat de eavalerie. 

— Travail flamand du xvii* siècle. 

492. — Tabatière en ivoire, ornée de deux médaillons 

à sujets grotesques. — Scène de buveurs et scène 
d'intérieur. — Travail flamand du temps de 
Louis XllL 
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493. — Ivoire. — Statue équestre de Louis XIV* 

494. — Figure de saint. — Ivoire. — xviii* siècle. 

495. — Statuette équestre de guerrier. — xviii^dède. 

496. — Cippe en ivoire, décoré de bas-reliefs qui re- 

présentent des tritons et des naïades. — Travail 
du siècle dernier. 

497. — Saint Michel terrassant le démon. — Groupe 

en ivoire. — Ouvrage moderne. 

498. Cippe en ivoire monté en ébène. — Baccha- 
nale et triomphe de Silène. — Travail moderne. 

499. — Cippe en ivoire monté en ébène. — Bacciianale. 

— Travail moderne. 

500. — Cippe en ivoire , représentant une dans^ de 

bacchantes. Bas-relief moderne. 

501. — Cippe en ivoire nK)nté en éliAîie. — Marche 

de soldats romains conduisant des captifs. — 
Travail moderne. 

502. ^ Cippo en ivoire monté en ébène. — * Le char 

de r Amour. — Travail moderne. 

503. — Ivoire. — Sainte Catherine, copie moderne 

d'une figure en bois attribuée à Lucas de Leyde. 

504. — Cippe en ivoiri' monté en ébène. — Sacrifice à 

la nature. , — Travail moderne. 

505. — Figure de sainte, debout avec un génie à ses 

pieds. — Ivoire moderne. 

506. — Ivoire. — Méfkilîons do travail moderne. — 

Anlinoits. — Vénus Caiiip^ge. — Zénoa. — 
Homère. 
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507. » Petite botte en Woire sculpté, avec couyercle 
décoré de fruits et d'animaux eu relief. ~ Travail 
moderne* 



tBRBIfi GUITIS. 

508, — Fragments d'une frise antique. — Bas-relief 
en terre cuite. 

509* — Terre cuite. — Modèle réduit des grandes 
cariatides du pavillon de l'Horloge , au Louvre» 
exécutées par J.Sarazin, au wi* siècle. 

510. ^ Satumale. — Estampage en terre d'un bas- 

relief de Jean Goujon. — xvi* siècle. \ 

511. — Fifnirine d'enfant. — Terre cuite attribuée iSi 

Duquesnoy, ditFrançoiisflamand. — xvii* siècle. • 



iiovns. 

512* ~ Ange en adoration. — Fragment d*un reli- 
quaire en bronze doré du xiu* siècle. 

513. — Buste de Minerve en bronze doré. — xvi* 

siècle. * ^ 

La chl&myde en marbre est antique. Ce buste a été 
trouvé dans des fouilles faites à Paris. 

514. — Lutteur. — Figuî-ine italienne. — Bronze du 

xvi*^ siècle. 

515. — Figure en bronze. — Vénus dchoat , la tête 

ceinte du diadème. — £coie italienne du xvi® 
siècle. 

515, ^ Junon. — Figurine en bronze provenant d*un 
chenet italien* — xvi* siècle. 
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517. — Figurine groles(|ue de iàane. Lampe en 

bronze. — xvi* siècle. 

518. — Diane. — Bronze doré du xvi" siècle. 

519. ^ Nopîuno armé d* son trident. — Grand ehenet 

italien en bronze. — xvi« siècle. 

la figure csl cIpvoc sur un pied fldcoré de figil- 
rlues, lie Iriiuus , de guirlandes et J'oruenieiils. 

520. — Mars. — Figurine en bronze de Técole ita- 

lienne. — XVII* siècle. 

521. — Belloné. — Figurine en bronze de l'école ita- 

lienne. — xvïi* siècle. 

52^. — Figurine de guerrier tenant en main la lanoe* 
Bronze italien. — xvii'' siècle. 

523. — - Statuette d'emperear romain. -—Bronze italien. 
^ XVII* siècle. 

521. — Bronze. — Cariatide à triple face. 

525. — Deux petits mascarons d'enfants an cuivre re- 

poussé et ciselé. 

526. — Fignred'enfant couché, en cuivre fondu, daprèfl 

un ivoire de François Flamand. 

527. — Bas-relief représentant un char antique. — 

Fonte de fer. 

528. — Bas-relieCs, en fonte de fer. — Sujets tirés de 

rhistoire romaine. 

529. — La Vîei^ et TEnfant-Jésus. — Bas-relief en 

fonte de fer. 

530. — Plaques moulées en fonte de fer. — Bacchus 

et les Amours. 

531* — Idole indienne. — Bronze ancien. 
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532. — Granil bonc de réfectoire, aux armes de 

FraïK'p, [provenant d'une abbaje royale. — 
XV* siècle. 

533. — Chaire magislrale, k Técu de France supporté 

par deux ange|p el surmonié île la couronne ou- 
verte. — Règne de L(»uis XII. 

534* — Chaire ma'^Utrale décorée de fig'ires et de bas- 
reliefs. — Règne de Louîs XII. 

Les sujets sout lr«; suivauts : la présentatiou de 
la Vîcrgo au tcii'i > i .r ses parents saint Joacliim , 
et sninlo Ajjno-. !a cri rlio, Tadorution des mages^ et % * 

la fiiiict'n Fi;v|(ii'. Sur le '^îovntit du sié^iii* sont trois ' ' 

figures •♦îj'ici.cui.ml siiiis doul'' I 's su mis patrons des ' ' 

possesseurs : saint Jean Poi le-Laiiue| saiute Anne, * * 

et saint Jacques de Galice. 

Ces deux beaux sièges faisaient partie du cabinet 
de M. de Sennonnesavantd'entrer dansla dUiwUon 

Du Sommorard, ^ - ' . 

535, — Sîége h dais en bois sculplo, aux armes de la 

maison de France el de Bretagne, décoré de 

bas-reliefs : le Calvaire, la Mère de douleurs, Z f. 

et le couroimemenl de la Vierge. — Fin du 

XV* siècle. 

536. — Siège à dais en bois sculpté, enrichi de bas- 

xeliefe à figures et d*oraements, et stmuorté d*iin 
riche dais travaiUâ à jour. —Fia du xt* sièdie. 



DigilizecJ by Google 



J 



89 SGULPTUHE. — MEUBLKS. 

537. Banc-d'œuvro h trois siaUeSy surmonté d^nn 
dais et iiécoré dVtrnemeiits et d*arabesques. 

— fiègne de François 

Les inistricorcieb souieoo vertes de scul|)tures gro- 
tcs(|ues qui re|iri*&eiiient : Tune, un pitre qui touche 
de Torgiie ; I autre, le niéiiie persauftage avec un 
âoe pour souflluur. 

538.. — l'anc-d'œuvrc à trois slalU'S ot h fîossior, dé- 
coré de figures, de niédaillous el d'arabesques. 

— XVI* siècle. 

Le tiâs-relief du diissier reprcsenle la salutation 

539. Fragments d'un l)aDc-d 'oeuvre du xvi* siècle. 

540. — Fragment d'un siège seigneurial existant jadis 

au châie^iu de Poitiius. — xvi* siècle. 

Les sculptures soDl exérntées en liaut> relief ; le 
sujet prim:i|ial, la saluiaiion augelique, il'après 
Raphaël , ebi euloure u'arabesqueb d'un travail fort 
remarquable. 

541. — Grand lit h baldaquin , du temps Je Fran* 

çois 1*'. 

Ce beau lU, r inarquaiiie p.ar la profusion des 
détails de .«on <irniMti'nil:<1ion. c>l surniAtilé d'un 
baldaquin (|uc siMilicniieiil les figiin>8 de Mars et 

de la \i( Uurc. !.«• dossier à fioi.ion est oinichi 
d'oriHMiicnîs lialjilciitMH •'«•ulpies la efuifoiiiic du- 
cale ui'Ciipc c lui icu du (lie>ei elles t-uiouieui'itits 
sotit burniHilirs df d»ui liiuseti i^aut-rdit^f. Ka cor- 
niche à iiiodilh iis, d une ^'r.in<l'> .rïciiesse de deco- 
ration, porte ;< I iulci icur iaiiirnte foiiroune ducale; 
la trisc Cbt cgaleiucni c^uverie d Onieinents 

La garniture, lu MUirle pointe, le ciel vl les gout- 
tières sont pobl< ri«* .rs. de ,ueli|ues années; celle 
tenture provittnt <iu lit ite Pierre de G(»ndi , premier 
cvéque de Paris . de ce nom ; elle ét»il couservée 
jadis an c(«âteati de ^iliepreux. 
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542. — Lit en bois sculpté de la fin da XTi^âède. 

La garniture, les courtines et les gouttières sont 
en damas rouge, 

543* — Banc d'église, à dossier volant. — Fin du 
XV i*' siècle. 

Donnd par M. le capitaine Petit. 

544. — Chaise en bois sculpté, à, dossier renverséf 

ornée d'arabesques en relief. — xvii« siècle. 

545. — Ciiaise de même travail et de même époque^ 

46 — lauleiiil en bois, à bras et à pieds tors, cou- 
vert en cuir doré. — Meubio iliuiiaud du temps 
de Louis XIII. 

547. — Fauteail de même forme et de mëcû» époque, 

orné de têtes de femme. 

548. — Fauteail de même forme et de même époque. 

549. — Fauteuil en bois sculpté, garni en cuir doré, 

de fabrique flamande. — xtii* siède. 

650. — Fauteuil flamand, en bois sculpté, garni en 
canne. — i.vu*' siècle. 

551. — Chaise en bcis sculpté, de style flamand, 

montée en canne. — xvii* siècle. 

552. 553. 554. G&aises de même style et de même 

époque. 

555. Ghnise flamande, en bois sculpté, garnie en 
cuir doré. xvii« siècle. 

556« — Chaise de même travail et de même époque 
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557. ^ Grand fauteuil en buis soalpté, composé de 
lMSF4»lie£s à ûgares et d*orQeiii9Qt$. 



eitDBKCSS. — BVFrBTS. — VIIRflBOIltV — CàlIIlBTS. 

558» — Grnnrî d»*ossoir do sarristîe, provenu nt de 

l'église de Saint-Pol- de-Léon. — xv^' siècle. 

(!e meuble, à irois étrîsres, «Mait deslirif^ à renfermer 
les ornemeuts d église. Let» vaiiUiix soul décores des 
armoiries de France, accolées à celles de Bretagne. 
La partie firincipale consiste en un dressoir destiné 
h strpporlcr les vases sarros; les deux côtés sont 
■ formés par des armoires qui renferment les orne- 
ments sacerdoi9wt« H- est suiwneBlé d'un ceuronce- 
lueiii Mîulpié à jour, d'une grande finesse d*exëcutionJ 
Les »«'rTun»s, verrons (M fcrnires, sont également 
aux. armes de France ei de Breia^jne. 

55g. — Grédence en bois sculpté aux annes accolées de 
France et de Bretagne. — Règue de Louis XII. 

560. — Petit meuble de hauteur d*appui, décoré de 

tgures et d'ornements. >^ Commencement du 
XVI** siècle. 

561. — Petit meuble d3 forme architecturale, llanqué 

sur ses angles de tourelias crénelées , et décoré 
d'ornements à jour. Commencement du 
XVI» siècle. 

562. — Petite crédence à cinq pans, en bois sculpté, 

décorée d'ornements gothiques. — « Commence-' 
ment du xvi^ siècle. 

5b3. — Crédence en bois sculpté. — Cuimiiencement 
du XTi* siècle. 

# 

564 — Crédence en bois sculpté, décorée d'ornements 
en relief. — Gommencemeut du xvi^ sièele» 
règue de Louis XII. 



Digitized by Google 



0CIILPTOaB. — MEVBLBt. 86 

565. — GfédenoeenboisscolptéàpansooupéSv dâ»rée 

de pilastres sur les angles, et enricliie d*arabes- 
ques et de médailloas, avec la-date de 1524. 

566. — Çrédeiice en bois sculpté, déroréo do pilaires 

et d'oroements ea relieL — xyi* siècle. 

567. — GrédeDce de même style et de déooratioo è 

peu près analogue. xvi* siècle. 

568* — Crédence en bois sculpté, déoon»e de pilastres 
à chiriK^ros avec incrustation de marbres de cou- 
leur. — xvi« siècle. 

569. — Crédence déajrée de bas-reliefs et d'arabes- 

ques. — xvi« siècle. 

Les bas- reliefs à fîgiiros, au nombre de trois, 
rcprëseDlcnl Thisloire de Suzanne. — Suzanne sur* 
prise au bain par les vieillards. — Le jugeineot el 
la lapidaiiou tics calomniaieurs, 

■ 

570. Crédence en bois sculpté. — xti« siècle. 

, Le bas-reliel dn fouH reprcsenie une l.t-«la, dans un 

jiiéiJuilIon culouré de riches uruenieuts. Le.vaniail 
de \à face a pour sujets trois épisodes de laî vie de 
SanisoD. 

571. — Petite crédence à cinq f^ans, décorée d«' bas- 

reliefs el de pilastres à figures. — La salutauon 

aiij^olique. — xvi'' siècle. 

572. — Petite crédence à cinq pans, en bois sculpté, 

décorée d'ornements et ct*armoines, style alle- 
mand. — XVI* siècle 

913 — Grande armoire à deux corjis et a quatre van- 
taux, en bois de noyer sculpté, provenant de 
Tabbayc do Clairvaux. — Ilègne ù Uc urj- IJ. 

Ce meuble, orné de sept cariatides eu relief, cou- 
vert d'ornements et d'arabesques, provient directc- 
meni de l'abbaye de Clairvaux. - U trnditieo 
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rapporte que ce beau monument de sculpture en 
bois a niti exécuté pnr les nminos de l'abbaye» à 
l'occasion de la félc de leur abbc* 

574. — }.jeuble à quatre vantaux surmonléd'un fronton 

coupé avec tigures en relief et décoré de masca- 
rons et de cariatides. — xri* siècle. 

Les sujets représenlës sur les vantaux sont : la 
saluiatioD angélîqne et les figiureade Baccbus et de 
Cérès. 

575. — Meuble *h qnntro vantaux , surtTionté d'un 

fronlon sculpté à jour, Pt couvert de figures et 
d uniements en relief. — xvi^ siècle. 

Sur les vnntnnx supérieurs sont les figures de 
Mars el de fielione. 

576. » Armoire à deux corps et à quatre vantaux. — 

XTi' siècle. 

Ce meable est sormonté de son dressoir; les orne* 
menls ei figures cJiimériques qui en forment la <lé- 
coration se répèlent sur cbacun des panneaui. 

577. Armoire à vantaux, décorée de ûgures et de 
bas- reliefs. — xvi« siècle. 

Les bas -reliefs des panneaux repres' nient les attri- 
buts de la Paix, de rÂbondance, de la Discorde et 
de la Ooerre. Les tnonunis sont garnis de figures an 
not!):>re de six, qui tiennent divers instruments de * 
musique. 

578. — Armoire à deux corps, décorée d'incrustations 

en nacre. — xvi® siècle. 

Ce meuble, à quatre vanUiux et à fronton coupé, 
est flanqué sur ses angles de colonneties engagées-ao 
premier étage et dégagées au' second. Les sujets des 
panîieaux sont : Neptune et Amphitrite a^'ec leurs 
attributs, les forges de Vulcain et le jugement de 
Salomon. 

# 

579. ^ Armoire è deux corps» ornée d*iacnistatîoDS 
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en marbre et décorée de coloiineUes eannelées. 
— Fin da xvi* siècle. 

Le sujel du vaulail bupéri«'Ui- représeulç Acléoa 
chingë en cerf; sur ia partie inrérieure est la figure 
de la Victoire. 

580. — Armoire à deux corps, orrx'e d'incrustations 

en marbre, et flan |uco de colonnelles torses et 
eannelées. — Fin du xvi* siècle. 

Les vaiiUuix sont doconl^ des fii^nrcâ de la Paix et 
de l'Abondance. Dans les niche» dlspobces de chaque 
cdtê sont Dtacécs îles figurines qui tiennent des ins' 
truments do musique. 

581. — Meuble à iiaiiieur d'appui. — xvi® siècle. — 

La porte est ornce d'une ligure de saiut Jean- 
fiapiisle. 

582. — Petit meuble à hauteur d'appui, décx)ré d'or- 

nemefits et de figures en haut-relief. — XTt* 
siècle. 

583. — Petit meuble cm bois sculpté, à deux vantaux, 

décoré d'ornements en relief. — xvi^ siècle. 

584. — Buffet en bois sculpté, dénoré de trophées de 

guerre et d'attributs. xvi® siècle. 

585. — BnfT' t on b .is sculpté, décoré de figures et 

d'ornements. — \vi^ siècle. 

586. Armoire h quatre vantaux, décorée de trophées 
d*armes et d'ornetnents en relief. — Style fla- 
mand de la fin du xvi* siècle. 

587 — Grand meuble à six vantaux , cnmposé de 
frag ments d'un meuble du château de Fontaine- 
bleau exécutés sur les dessins du Primalice et de 
Jules Romain. 

Le sujet principal représente une Léda en haut-re- 
lief. — Les deux autres, exécutés d'après les pe ntures 
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de Jiileg Romain qui existonl au palais du T, à M^n- 
loue, soiil Jes lilcU (iti Vulcaiu i l Mdin levcuaul de la 
guerre. 

588. — • A rmoire à deux corps, du temps de Louis XIII- 

L^s vunlaux de lu parlio miiumIcu! c |UT^i( nienl les 
porirails «•()iii'.sii(»s <i Ile; i y H el <lo t.ouis Mil, 
sculpléi; eu relief. Les lix>U! (!ï. de Helloue el tic la 
Viftuire en pied, avec leurs a ilri buis, décorent les 
panneaux inlèrieurs Les trhs'S soui couvertes de 
sujels de » iia.sse ei dc;. enii)lèiiM's t!e la p.;ix et de 
raliondanrc les nioiManls souî omi s des li?ni''scie 
Diane, de Mereuic, de Jupiier el d lleicule. I.e fron- 
ton est surmonte, sur ses côtes, de chimères aux 
ailes déploy«' ^ et sur sa face d'une Statue d*Ilercide 
vainqueur du iiou Ue Nénice. 

589* ~ Cabinet à fronton et à deux corps, du temps 
de Louis XIII. 

La pai lie supérieure est ' rnifc, sur ses angles, de 
colonne ttes to^'ses; la partie ' iféricure est décorée 

■ dc colonnes oannclf?es. Les vautanx du corps supé- 
rieur, s<'par('s par Jine ea; ialide (jui se lenniiie par 
un niasearojs à hUe de Lci;i r. soni onu s des figures 
de Jupiter et de Junon. Pins Uns sont celles de 
Bae( itub el de ( «très. Su" le iKnloii ( uiiik: muiI deux 
femmes eouchees. La fi ise qui se pare h's djîux GorpG 
esl ornée de niascarun» cl dc leles de lion. 

590* — Meuble k dnq vantaux. — Style flamand du 
xvii^ siècle. 

i<es vantaux et tes montants sont décort^s de 
fîîjures alle;,'Oriques, lelles que Iles des Saisors, d3 
l'Abondinee, de la r.iusi(|iie, no la Veiile. cic. — 
Les frises sont garnies d'orneuicnls , ne fi^iiies 
d'enfants et d'animaux eliiniériques. 

591. — !)r ssoir flamand à deux corps, décoré de Las- 
reiicib, dc ligures et d oriieiueiils. — xvii* siècle. 

fi92« Grand cabinet en ébène, à un seul corps, sup- 
porté par des colonnes torses sculptées, et enrichi 
d9 %Ui^ et de guirlandes. — xvii^ siècle. 
Le» vanuttx sool déeorés de sujets à figuras. Lln- 
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têrieur est richement sculpté et rentenue un temple 
orné de maniuelcries et de pein lares. 

593* — Grand cabinet en bois d'ébène, à quatre Tan- 
taux sculptés en relief et représentant des sujets 
de guerre et de victoire. — xvii* siècle. 

hùi cncadrcincni& ùes sujels rcprësenient des 
esclaves enchaînés ei des iropiiécs de guerre; ieA 
frises seul décorées d'aRil>es«]ues en relief. 

594« — Grand tabii ul on ébènc, décoré df bas-reliefs • 
et de frises siulplces h li^Miros el n'pn'sontant 
des sujels lires des romans de chevalerie. — 
XVII* siècle. 

Ce miMrlîlc a élc envoyé d'Es>pajîne par l'amiral 
Nebou, a i aivrcl, éliéui^lc alors» ou reuoui, pour 
être remis en bonne condition. C'est de celle époque 
que datent les restaorations <iu*il a subies, 

595* — Armoire en ébcne, décnn'f» de deux panneaux 
sculptés à figures. — x v 1 siècle. 

}a'S paniM'anx représcntcul rao'oration tiefe map^es 
ei celle des herbiers, les (|untrc evaii};< lisu*s el les 
sain's ;>crsonnagcs. Le lueuble porle la tiale de 

596. — Moij])lo do liauieur d'appui, en ét>ène sculptée* 

— iLMi^ siècle. * 9 

Le bas-relief principal rcprésrnlo la fi^jure de 
l'Automne. Les cotes sont flanques de carialides 
formées par les signes du sodiaqoe. 

597. * Meuble de hauteur d'appui, en ébène sculptée, 

omé de bas-reliefs à figures et d*ornenients. 

x?fi* siècle. 

Les angles £ont ffannués de cariatides formées 
par les signes du zodiaque. — Ce meuble est le pen* 
dant do prccédeni. 

598« — Meuble bauteiir d appui, en él)ène scnlntée, 
décoré de figures et d'ornements. — xvii* siècle. 



Digitized by Google 



90 flCOLPTU». — HEOtLES. 

599. — Meuble hauteur d'appui, décoré de panneaux 

en ébène couverts dç sujois sculptés à figures et 

. d'orjieiuents du xvii^ siècle, 

600. — Meuble de travail analogue et de môme 

époque. 

601. "— Meuble de hauteur d'appui, décoré de pan- 

neaux eu ébène couverts de sujets à figures en 
relief. — xvii* sièôle. 

602. — Meuble de forme et de décoration analogues. 

603. — Meuble de même forme et de même travail, 

604. — Cippe en ébène, composé île bns - reliefs à 

iigoires et flanqué de colonnelles torses. — Le 
massacre des innocents et l'enlèvement d'Eu- 
rope. — xvii® siècle. 

605. — Autre cippe de travail analogue et de même 

dimension. — XYii^ siècle. 

606. — Pupitre en bois d'ébène sculpté, comp isé de 

bas-relieis et décoré de iigurcs et d ornements. 

607. — Petit cabinet en ébène , garni de tiroirs et de 
t vantaux. — xvii» siècle. 

608. — Petit cabinet, modèle en ébène.**-xvii« siècle. 

609* — Grand meuble en bois de placage , fabriqué 
en Hollande au xvii* siècle. 
Donné par H"* Orille de BeozeliD. 

610. — Cabinet florentin , décoré de mosaïques en 

pierre dure do FlorenC(\et de matière^ précieuses 

avec application d'écailie. — Via du règne de 

Louis XI IL 

Ce riche cabinet 5 trois étages est cnlièreiiieol 
plaqué en écaille, tant à l'inti rieiir qu à i exiéiieur. 
Sa décoration se compose de mosaïques en pierre 
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dure de Florence, de matières précieuses de toutes 
les natures, qui représentent des oiseaux et des pay- 
sages; il est. (lo pins, i iciii de pilastres en lapis lai- 
zuli, de rornalincs, de pla(inc> en ar^out repousse et 
surtout de peiiiiun's et de miniaturos tuppoi lees à la 
fin du xvii"^ si' Cie, le tout entouré d cncadrciueuts 
en cuivre repoussé à jour et doré. 

Il portf' sur une table à quatre pieds, garnis de 
chapiteauK t»n cuivn» rep 'Usm», dfM oiip»» H doré, 
Celte table est eoticreraent couverte d' applications 
d'écaillé avec des incrusi allons de nacre* 

Le corps du meuble est rorinëd'itn double vantail 
dont rpxtéripiir est (Ip( orr ilo pnysniros et d'oiseaux en 
o>osaïi|ue el de malicrcs prcriiMises avoi deseneadre- 
mentsen lapis. — I.a décoraiiou iiueritnire e^t ana- 
logue : seulement un grand nombre de ces moiaîques 
ont été remplarées par des minialnres du icmpsde 
^Jv.ns XV. Le couroniiPinent rs! fnrifinde pierres 
de diverses natures et de ligurines en argei.t. 

Ce beau meuble, exécuté à Florence, sous le règne 
de Louis X1!I, était passé en Pologne, d'où il a été 
rapporté par un commissaire impérial. « 



COFVRKS. — BAHOTS (1). COFFRBTS. 

611. — Coffre gothique chargé d^écusâons armoriés 

soutenus par des lîous , des licornes et autres 
animaux chimériques. — Règne de Louis XI. 

612. — Coffre eo bois sculpté. — xv* siècle. 

T.a face principale est divisée en deux parties. La 
partie supérieure prés*M;io les fi^rures du r.iirisl cl des 
douze apètres; ils sont places deitont et lieuneut eu 
main les symboles qui les caractérisent. — Les sujets 
qui décorent la i>artie inf Heure sont les supplices des 
martyrs de la foi. Les deux côtés sont couverts d'or- 
uemeùts et de motifs de cbasse. 

(i) L'expressiuu de baliut que 1*0(1 emploie aujourd'hui pour dési- 
ri'.T indistiacicmeni toute espèce de cotTre h couvercle, nes'appliquait 
gbsolumcnt qu'aux cofTre^ a couver -Ip en forme tli^ voùle. T«)iis les 
autres éiaieni désifjaéà sous les nom» de coffues, aacues ou uocues. 
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013. — Goiïre gothique décoré d^oraements en relief. 
^ XV* siècle. 

614. Coffre en bois de chêne sculpK";, décoré d'or- 
nements gothiques. — xv* siècle. 

615. — Coffre gothique en bois sculpté , «lécoré d'or- 

neroenls en relief, avec 5& ferrure. — xv« siècle. 

616. — CofTro go1ihiqu() décoré <ronieiiienls ; le pan- 

neau (lu luilieu présente la %ure de suinl Pierre. 
— xv« siècle. 

617. — Devant d'un coffre gothique en bois sculpté 

aux armes du dauphin de France. — xv* siècle. 

618. — Devant d'un coffre en bois sculpté. — xv« 

siècle. 

— Coffre de mariage en bois sculpté, décoré de 

figijies et d'ornenienis en iiaut-reiiet' sur fonds 

dorés (école vénitienne). — xvi« sièc'e. 

La fa<;;^(lo et les côlrs de ce beau coflVe sont cou- 
verts de sujets à figurei», de ctiiikièred, de niuscarous 
et d'écussons en haut-relief. Les frises so'jl ornées 
de guirlandes cl de Irophres, et lus ai.i les M»ni for- 
més par des flgurcs chimériques aux ailes dé|>loyées. 

620. — Coffre de ma rifltr'^. ^nrnio d'arche ou de bahut, 

en bois sculpté. — \vi^' siècle. 

Ce roflir I st décoré des li^jures de I Hymen qui 
porlc i>uii ilaitibcau, et de l'Amour qui lieui sou 
arc. couvercle est ornë d'incrustations en bois de 
couleur ei porte la devise : mittb akcama i»bi. 11 
provient du cbâleau de Loclies. 

621. — Coffre en bois sculpté, orné bas-reliefs , de 

figures et de niascarons en saillie, avec ses fer- 
rures (lu temps. — ïiavuil flaniainl du ivi« 
siècle. 
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622. ^ doflfre en bois sculpté, dôooré de Ogures, d'or» 

nemeats et de pilastres. ^ xvi* siècle. 

Le t>as-i*elief du milieu pour sujet le jagement 
de PârU. 

* 

623. — Coffre en bois sculplé. — xvi* siècle. 

La îuirlie aiilrrieure et les faces iatcralcs sonl 
décorées de figures cirtmëriques* de pilastres eld*or* 
Bomenis. Le médaillon du niilieu représente une 
fi'iiira de Neptune coucitë et tceant eu main le tri* 

dent. 

624* — Coiïre décore de pilastros et d'oroements en 
relief* — xvi« siècle. 

}.c niotlaillon de la face antérieure représenta 
i'Li&ioire de tuiit et se» liiles. 

Coffre en bois sculpté» de style flamand, garni 
de sa serrure et orné de ligures et de pitast!!es 
couverts d*arabcsques. — xvi* siècle. 

Le sujci principal représente la salutation angë* 
K(|ue. 

626. — Coffre eu bois sculpté, de style flamand. — 

xv!" siècle. 

Les sujets Ue la face antérieure sonl: la salutation 
angélique, l'adoration de rEufaitt-Jésus et le Christ 
en croix. 

627. — r. iiTre en bnis sculplé représentant les divers 

épiiiudes de la vie de saint Jean, t- xvi® siècle. 

628. -r- Coffre en bois sculpté, à ligures —xTi'siède. 

Le Christ et les douie ap6tres. 

•689. — CoflVe en bois sculpté, décoré d'ornements et 
de médaillons en relief. — xvi^ siècle. 

Le sujet du milieu représente la salutation angé- 
lique. 

630, ^ Coffre décoré d*arabesqnes en relief. — x?i* 
siècle,. 
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631 . — " Coffre eo bois sculpté» décoré de pilastres et 
d*orn6ments en relief: le jugemeot de Pâris. 
— XVI* siècle. 

M'<à2. — Coffre en h m sculpté, décoré des fip^ures du 
Christ, <ie saiiit Pierre el de samle Bdrbc. — 
XV i'^ siècle. 

633. — Coffre de stylo flamsndy à coloimettes enga- 

gées. — XVI® siècle. 

634. — Coffre de style flamand, décoré d'ornements 

et de figures qui forment pilastres. — xvi» siècle. 

635. — Coffre de style flamand , décoré de pilastres et 

d'ornements. — xvi® siècle. 

636. — Coffre de style flamand, décoié d'oriiements 

en relief. — xvi® siècle. 

637. — Coffre flamand , dé coré de pilastres et d'orne 

ments. — xvi« siècle. 

638. — Devant d'un cnffre en bois sculpté, décoré de 

pilastres et d*un bas-relief, le sacrifice d'Abra- 
ham. — XVI* siècle. 

639. — Devant d'un coffre CM bois scul[)lé , oulièrement 

semblable au précédent. — xv!*^ siècle. 

540, — Devant d*un coffre flamand, décoré, d'orne- 
ments et de pilastres. — xvi« siècle. 

641, — Devant d'un coffre flamand. — xvi<* siècle. 

642, — ('nffrol gnthiqiio on bois sculpté, aux armes 

acculées de France el <ie Bretagne. — xv'^ siècle. 
La forme première de ce cotîre a été dcnalurée. 

643, — Petit coffret en bois sculpté, décoré d'orne- 

ments {(éthiques découpés el de peintures.— 
XV* siècle. 
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644. — Coffrel en bois de travail vénitien, couvert 
. d'incrustations en ivoire ei en bois de couleur 

— XV* siècle. 

645. — Coffret en bnis décoré d'ornements et de sujets 

symboliques en ykie , sur fonds dorés. — xvii* 
siècle. 

646. — Coffret en bois noir, avec appliques en cuivre 

doré. — xrii® siècle. 

647. — Coffrel en écaîUe,avec appliques en cuivredoré. 

— xvii*' siècle. 

648. — Petit coffret en écaille» avec appliques en cuivre 

doré et télés en argent. — XTii^ siècle. 

649. — Cniîfi'l en bois de merisier srul|il(? , décoré 

d*(»nien!''nts , d'nrnbesques et de chiffres. — 
Règne de Louis XiV. 

650. — Coffrel do môme époque, décoré d*nn double 

écusson d'anr)oiries h la couronne de comte, 
avec deux hercules pour support. 
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651. — Grande, flèche gothique en bois sculpté , tra- 

vaillée è jour. — xv^ siècle. 

652. — Fr.'ïfimont d'un cninpaûile gothique on bois 

scul|ité à jour et peint. «—Fin du xv® siècle. 

653. — Fragment d'un campanile gothique en bois 

sculpté et peint. — Fin du xv* siècle. 

§44* — ' Flèche d'une niche gothique en bois sculpté. 
— Fin du xv« siècle. 
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655. — Flèche d'une niche gothique en Iwis sculpté. 

— Fin du X?* siècle. 

056. — Pupitre d'uglLse, sorte do lutrin, de forme 
octogone, en bois sculpté, couvert d'omeiuenls 
gothiques et surmonte d'une tigure de saint 
Michel. — Fin du xv« siècle. 

657. — T^alustrado d'autel en bois sculpté, k deux 
battants, décorée de médaillons et d'ornements à 
jour. — Fin du xv« siècle. 

6o8« — - Fragment d'une barrière de chœur en bois 
sculpté. — Règne de François 

659. — Prie-Dieu en bois sculpté. xvi^ siècle, 

T.o has-rt'lief qui décore la face de ce prie-n!<Mi 
représcnir la irénéalogic delà Vierj^e; il est flanqué 
de pilasires ileurdelisés. — La tablette porte l'ins- 
cnpliou : Mémento finit, 

660, — Prie-Dieu en bois sculpl^», décoré de I)as- 

reliefs, de iiiascarons et d'omeinenls. — i)tjie 
du siècle. " 

661 • — Table en bois de nuyer^ à pieds sculptés . décorée 
de griffons et d*omeiiients. — xvi* siècle. 

662. — Table en bois de noj^er sculpté. — xyi* 

siècle. 

663. — Table en bois sculpté, décorée d*inscriptions 

en marqueterie de Venbe , ivoire sur bois de 
couleur» et montée sur pieds tors avec galerie 
à jour. xvii<> siècle. 

664. — Table en ébène, montée sur six pieds, et décorée 

de cariatides en relief, de frises et de sujets à 
figures. — xvii^ siècle. 

6d5. — Dessus de porte* — Bas^eUefenboisBcuJpléc 

— XV* siècle* 
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666. — Porte on bois sculpté, peint et doré, provenant 

de rHôlel-Dieu de Provins, et représentant sur 
ses panneaux la salutation angélique et plu>ieurs 
figures de saints p.ersonûages exécutées en relief. 
— Fin dtt XV* siècle. 

667. — Porte pçovenant du château d'Anet, déonréù 

de deux médaillons, au-dessus desauels figurent 
d'un cm la couronne de France, de Tautreiuie 
couronne de lauriers. — m* siècle. 

668. — Porte en bois scul^ité, du xvi« siècle, à Técos- 

son de France. 

Les panneaux de la partie du haut sont d'une 
époque postérieure et oui été rapportés. 

^669. — Porte sculptée à jour, provenant de l'abbaye de 
Saint-Eicquier, près d'Abbeville.— xvi* siècte. 

^70. — Portede même provenance et de même époque. 

671. — Porte à deux battants, décorée de bas-reliels, 

de figures et de trophées en bois sculpté. 

xvio siècle. 

672. — Porte sculptée à jour et décorée d'ornements 

en relief avec son couronnement. — xvi« siècle. 

673. — Portedécorée d'arabesques sculptées à jour.— 

ivi« siècle. 

♦ 

674. — Porte sculptée à jour, composée de fragments 

en ébène et en chêne de diverses époques. 

675. — Porte composée de bas-reliefs et de panneaux, 

d'ornements sculptés en relief du xvi» siècle. 

676. — Porte de composition analoguOé 

677. — Porte composée de fragments des mêmes épo- 

ques. ^ 

678. — Porte composé de fragments semblables 

7 
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679. — Gaîiies en bois sculpté» décurées d'arabesques 

en relief. — xvi* siècle. 

680. — Cippe en bois sculpté et peint, à quatre faces, 

coni()Osé de huit bas-reliefs : histoire du siège et 
de la prise de la ville de ïroyes. X7i* siècle. 

68i» Piédestal en bois peint et dor^, formé par quatre * 
culi)uiies cannelées, réunies par des ciutres. — - 
XVI* siècle. 

68%. — Petit meuble en forme de socle. — xn^sîèck. 
La crèche et l*adoraUoD de PEnfant-iésus. 

683. — Billot de pharmacie. — ivii® siècle. 

Ce biliol, à quaire laces scu!|Uécs, rsliormé par un 
ffroupe de <juaire chimères à pieds de liou , et déeorié 
de qaaire ccttssons, bur lesquels on lil ta légende : • 

PKO COMMC.Nl OrFlCIMÀ — PBAMIAGOTaiOBlIlI — 
LUTEClJi, 1614« 

684* — Bâton de confrérie en bois sculpté, à figures, 
r^préhentant d'un côté un navire en construction, 
et de l'autre la fiiite en Egypte» avec la date 1645 
el les mots hicolas uisicl 

685. — Bâton de confrérie en bois sculpté, représen- 

tant la fuite en Egypte et un navire en construc- 
tion, avec la date de 1645 et les mots olivieb 

K1£SS£. 

686. — Bâton de la même confrérie. 

687. — Bâton de la même confrérie. 

688. — Bâton de la même confrérie. 

689. Miséricorde. — Fragment d'un bane^'oeune. 
— XV* siècle. 

690. — Paire de flambeaux d église en buis sculpté et 

doré. 
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691. -** Ecran eu bois doré, du règne de Louis \1V, 

il est garni <lo sa tapissorio an polit point, qui PC- 
préseule des urueuients et Jes oiseaux chimériques. 

698* Mttdir «b Ms «mlpté, fehaussé d*or, traTâil 
italien. — xvi* siècle. 

Ge riche miroir, flan<|uë de deux pilastres canne* 

Tr<. r-1 rorouv(M'l par uiio platuip irravéo qui n^|»ré- 

seuie une Lf*da. — Le fronU»n ei le soiibas^sement I 

sont décorés de chimères, d'erueiiienis et d'écussons ' 

ea baut-relief. L'ëcusson d'armoiries placé dsot le 

bftft pei'te li dettse LieBiTA. 

693., — Miroir avec bor i lire en pâte, représentant des 
figures et des aral>esque8 en relief, ouvrage ita- 
lien du XVI* siôele^ 

694 . Grand miroir de TèAîse airec bèfdure en Terr^ 
rie de couleur, richement "ornée de fleurs de 
lis. — XVI* siède. 

695. — Miroir (lo toii<Hle avec Ixtrdure eti bois sculpté 

et doré, décoré d'auges et de génies on haut- 
relief, et surmonté d'un médaillon en ivoire 
qui représente nm feuiuic à sa toilette. La frise 
en ivoire est composée d'amours et de guirlandes 
de fruits. — xvi* siècle. 

696* — Glace avec cadre en ébène, décoré de figures 
en relief et d'ornements gravÀ, et surmonté d*un 
fronton. — xvii* siècle. 

• « 

697. — Grand trumeau de cheminée en bois sculpté et 
doré. — XVII* siècle. 

Les sculptures rcprésentcntdes fijrnresd'enfanlsqui 
joucni avec des ceps de vigne. Le couronnemeht ei 
Tonde-bosse a pour sujet l'enlèvement de Proserpine. 

698* — Miroir avec cadre en l)<)is sculpté et doré, cou- 
vert de iigures d'enfants et de ceps de vigne. — 
XYii" siècle. • 



L/iyiii^uG L/y Google 



100 «COLPTOHI. — HK0BLK8. 

690. ^ Miroir «yoc cadre en bois sculpté et doré» 
décoré de figures de génies et de feuillages. — 
Epoquo de Louis XIU. 

7Q0. — Miroir décoré d'estampages eu cuiyre du temps 
de Louis XllL 

701. — Miroir avec cadre en cuivre ciselé et doré, 

surmonté d'un mascaron d'ango. — Règne de 
Louis XllL 

702. — Miroir avec cadre eu cuivre estampé et doré.^ 

Bègue de Louis XllL . 

703. -r BCîroif avec cadre décoré d'appliques mi cuivre 

estampé et doré. — ^^Règne de Louis XIII. 

704. — Miroir avec appliques eu cuivre repoussé. « 

XTU* siècle. 

705. — Miroir avec bordure décorée d*oniementS' eu 
f cuivre estampé et doré^ 

706. — Grand miroir avec bordure décorée d'ornements 

en cuivre repoussé. — Règne de Louis XllL 

707. — Grand miroir avec bordure en ébène décorée 

d'émaux et de plaques en cristal tavUé. 
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11, PEINTURE. 



1> TABLËADX. — POKTRÀITS. 



708» Fragments d'une peinture murale enlevée do 
réfectoirc^de l'abbaye, des bénédictins de Char- 
lieu [Loire), dont la fondation première remonte 
à Rasb( rt , évéque de Valence , en 876. — > f ^ 

XII* siècle. * 3 



Ceitn pcinlure couvrait une granoe parlie des 
murs du réfectoire. Au centre était le(ihri&idans sa .• 
gloire, «entoure des symboles des Évangiles; de ^ 
chaque c6ié s*ëieiidait aoe longue ligne de saîAtt ^ y 

personnages, parmi lesquels se iroiivaîenl les lètes . ^ 

conservées atijonrd'liui ; une de ces fi^Mires paraît 
être celle du fondateur; elle porte uu petit édifice 
de forme carrée, flanqué d*une hante tour. 

709. — Lasaluialicn ringélique. — Médaillonspeintssur 

bois à fond d'or. — Ecole italienne. — xiv* siècle. 

710. — ' Jésus au jardin des Olives, et les saintes femmes 

au sépulcre. — Peinture sur bois à fond d*ory de 
Gentile da Fabbriano , disciple de Giovanni da 
Fiesole, avec rinscription: A nnoDomi,nccccfm . 

711. — La Viergp et TEnfant-Jésus. — Peinluro sur 

bois à fond d or. — Ecole florentine. — xv* siècle. 

712. 713. — Archanges. — Peintures sur bois de la 

même école et du même temps. 

714. 715. — Saints apôtres. — Peintures sur bois du 
même maître. 
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716. — La Vierge ot l'Enfanl-Jésus. — Peinture ita- 

lienne sur hob h fond d'or. — Dans 1.^ fronton 
qui surmonte le panneau principal est un ange 
eD adoration. 

717. La Vierge et les saints. — Peiature sur bois à 
fond d*or, d'éeole fiorentîne. — xv* siècle. 

718. — Tête ci "an go oxforminaleur. — Peinture sur 

bois, d'école tlorenline. — xv® siècle. 

719. — Cérémonie mystique. — Peinture sur bois à 

fond d'or, d*école italienne. — xv« siècle. 

L'objcldo la céreiaouic |)diail t-lrc la dislriliuliuu 
aux fidèles d'une liqueur ayant tollché les reliques 
d'nn sailli. (1<ii)l !<» corps, pîacô sons rautel, est mis, 
parte moyen d'ui) tube, en rommiinicalion avec 
une vasq e lailKie dans la table. C'est dans cette 
Tasque qu'nn personnage, debout sur les degrés, 
prend avec une sorte de cuiller ou de pince les 
reliques, objets de la vénération des Adèies. 

720. Les pèlerins d'Emmaûs et l'incrédulité de saint 
Thomas. — Peinture sur soie à l'eau d'œuf, exé- 
cutée par Gosmé, miniaturiste célèbre de l'école 
de Ferrare, en 1460. 

Ces miniatures , contemporaines de l'époque 4a 
Tinvention delà peinture à T huile, ne sont pas moins 
remarquables par U'iir <'l;.l rie ronsorvnlicui que par 
la fraîcheur des tuusel 'a beauté de leur exécution. 
Elles offrent une similitude complète avec les travaux 
analogues exécutés par le même artiste an palais 
public de Ferrare. 

781. — La mise au sépulcre et la résurrection. — Pein- 
ture sur bois, de la même école et d'un travail 
analogue. 

79SI« «n- Marie-Madeleine à Marseill^^-^Tablnau petnl 
sur bois par le iroi lléné d^ ProveDoe*-»^ v'' siècle. 

Sur le prpiiiior plan sont les flgwres du roi Rêne ^t; 
de la reine Jeanne de Lavul. Antoui- de ces person- 
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nages sont groiipr^s Ins liabilants dt^ Va vil'e de Mar- 
s«ille, raDgéi» ea ceiTle devant Marie7Ma'i leiae, 
qui se tient debout sur une tribune , en allilnde de 
j>arler à l'assemblée ; dans le fond on voit la ville de 
Marseille, les forts ei li h^tiip nirr. J e roi lient son 
sceptre de la main <;anclie; sa lèlc esi reirile de la 
couronne. 1^ reine est assise à son côté, la téle éga- 
lement couroonét* . Ce tableau emprunte une grande 
partie d«' son intérêt à son royal antenr, illn>tre sou- • 
lien des hIs <'t mhIouI »le la peinture, qui, c par- 
» dessus louies Nts suttlinteA et royales ({naiitcs, etoit 
» bon musicien, trés'boo poète Yrançois et italien, 
» se déleetant siuiruliërement de lire les belles 4*1 
» Haifves ryllnnesile nos poêles pr'>v<>iieeaux, leurs 
» vies, mœurs et cousLumes, tclleineul i|(ri! a com- 
» posé en sou temps plusieurs beaux et gracieux 
. » romans , comme la CmqufisUf de ta dauc^ merci, 
» et le Moi tifirmcnl Or rahii' pl listinCi' , outre quel- 
>^ ques dialogues de divers el larcs ensei MM-ine ïs; 
» mais sur toutes choses aiinoit, et d'un amour pas- 
» sionné, la peinture, et Tavoit la nature doué d'une 
» inclioalion tout excellente à eesle noble profes- 
>' sion, qu'il estoii en bruit el répnlntion enire les 
» plus excellents peintres et enlumineurs de son 
» lenms, ainsi qu'on peut voir en plusieurs divers 
» cheis-d'truvres achevéa de sa divine et royale 
)) main, dans un lal)enr nierveilleiise:nenl exact et 
» plaisant, tant en Avii^iion. Aix, M rseille et autres 
» villes de Frovencc, qu'en la cité de Lyou et ail- 
» leurs. » HisU et Chran, de Provence , par César 
NO8TBA0AVCS, édit. de 1614. 

723. — Tableau votif du Puy de l'immaculée concep- 
tion. — Ecole française. — xv« siècle. 

La société des Palinods ou du Puy de rimmaculéo 
conception était instituée en l'honneur de la mère 
de Dieu, elil s'y distribuait des prix aux meilleures 
pièces faites à sa louange. Elle était dirigée ptir m 
maître ou prince que l'on élisait chaque année, et 
qui consacrait de ses deniers un tableau à la Vierge, 
le jour de son entrée en fonctions. 

ici, la V ierge, tenant daus ses bras i En fa ni- Jésus, 
est figurée au milieu d*UD ehamp de blé, pour faire 
allusion sans doute au nom du maître donateur, 
FnomNT. Celui-ci est agenouillé sur le premier 
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plan, en face de sa femme et de sa petile-fille. Der- 
rièrc ces figures sont groupes lesHiieinbres de la 
confrérie du Puy, entourés de le*ir8 |»arents et de 
leurs anàis. 

724* ^ Tableau votif peint sur bois» représentant la 
Vierge debout devant une église gothique, et les 
portraits du donateur et de sa famille, avec la lé- 
gende : Egliit Dieu a faii $a résidence.*^ 
xv^sièdd. 

725. — Sacre do Louis XIL* — Tableau peint sur boiSp 

d'école française. — xv* siècle. 

Celle pciDlitre, d'un grand intén^t, représente le 
i»acrc de Louis à Ilciins, en 1498. Eiie est divi:>ëe 
en deux panneaux, qui formaient sans doute les 
deuK volets d'un triptyque. Le panneau de gauche a 

Î»our siijei \o. sacre de David, allusion à l'origlDe de 
a cérémonie du i?a(:re. 

Dans le volet de droil(% le roi Louis XU est à ge- 
noux, cuuvcrl de la robe Oeurdelibce; auprès de iiii 
se tient l'archevêque Guillaume Briconnet, entouré 
des pairs erclésiastiques et latnues, et des grands 
dignitaires qui fui roiifcrcnl les allrilMits de la 
royauté. La chapelle esl (utvée de mosaïques; l'autel 
est couvert d'un riche retable, et au-dessus de la 
figure du roi est appendu le dais avec TinscriptioD : 
f( Lhir/ Diru. uttf/ litu', une foi. » Dans les galeries 
sont groupes des étuycrs sonnr.nl des Irotupelles, 
dont les bannières sont à l'emprise du roi, le porc- 
épie et les L couronnés. 

Bans le volet de gaurhe, le roi David est k genoni, 

portant !< sceptre et «rétà recevoir la couronne. 
Samuel est asfenouillé derrière lui et tient dans les 
plis fVuu voile la corne remplie de l'huile sacrée. La 
chapelle, dont le fond est garni d'un Immense dais 
en diip (l'or, est remplie d iiommes d'armes en cos- 
tumes du \y si r!e , portant sur !a [loîtrinc les 
attributs du î^.iini loi. la harpe couronnée; les 
mêmes atlribuis suai brodés sur les bannières des 
trompettes. 

Ces peintures remarquables ont été sauvées d'une 
destruction imminente par les soins de M. Thieulloy^ 
d'Arras. 
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726, — La délivrance des prisonniers. — Tableau peint 

sur bois, d école allemande. — xv^ siècle. 

727. — Le Calvaire , grand triptyque peint par Hei^ 

leimi de Nordliugea , élève de Yan Eick. — 
tv* siècle. 

les volets représentent Jésas devsni Pilate» et la 
f ésnrrection du Christ. 

728- — Sainte Ursule dénia ndée en mariage. — Ta- 
bleau peint sur loiie par Israël Van Meckeinen» 
de Técole de Cologne. — xv* siècle. 

729. — Le départ de sainte Ursule. — Tableau peint 

sur toile par le même mattre. 

Ces deux tableaux proviennent d'une église de 
Cologne. 

730. — La messe de saint Grégoire. — Cdapelle porta- 

tive à trois voials, d'école allemande. — k m du 

XV* sit'cle. 

Le Christ, couronno d'épines, les mains et les pieds 
ensanglantes nar lescloiisdc la croix, est debout sur 
rauiof, su-dessus du caliee. Dans le fond, derrière 

un rétablc en bois sculpte et doré, sont figurés les 
instruments de la Passion. T.ps vo'eis représentent 
les portraits du donateur, de sa Ceiunie et de ses 
enfants, avec îeurs saints patrons. 

731* — Cérémonie relipîieuse, peinture sur bois d'école 
flamande. — Fin du xv*^ siècle. 

732. — Tripty^pie ou tableau à trois volets, de réoole 
d'Hemeling, peintre flamand de la fin du xt* 
siècle. 

Le panneau du milieu représente rsdorstion des 

mages. La Vierge est assise, tenant sur ses genoux 
TEn Tant- Jésus, devant lequel se proslerneni les rois 
sonipiueuseutent vêtus, et portant en mains des vases 
d'or riclienient travaillés. Les sujets reprosentés sar 
les volets , sont : la circoncision , l'adoration de 
rSnfani-Jësus , ei la salutation angéiique. 
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78S. — Oifu 1p Pèro. — Pointure en or sur fond bleu. 

— Fin du xv^ siècle. 

7d4. — Jésus au milieu «l»'s docteurs. — Tableau peint 
sur buis, d'école allemande.— -FÎD du XT* siècle. 

735. — L«i Salutation angéliquo, peinture sur bois, 
attribuée à 1'» rôle de Lucas Leyde, peintre et gra- 
veur hollandais» né en 1494» et mort eu 1533. 

7 36. — L<^ende de sain te Catherine, peinture sur bois, 
d école flamande. — Commencement du m* 
* siècle. 

Sainte Catherine, viorge et martyro, rtait fille de 
Ceste, tyr-in il' Alexaiidrie. Slle souffrit le martyre 
sous le iriiw: (!»> Maxiinin. 

Charnu des panneaux <!p cotie [)cinture contient 
un épisuilo de Thistoire de la bainie. 

737. Vso'w vivante, peinture mystique sur bois.^ 
xvi^ siècle. 

Le Christ est étendu sur une croix dont les exlré- 
mitf's soTii terminées par des hras hnmains. La Reli- 
gion cailioiiquc, culourec des quatre evangélistcs, 
est eourODDée par le bras droit, ei recueille le sang 
du fils de Dieu. A gauche de la croix se tient le ju- 
daïsme, fH'rsonuifié par une figure qui est montée sur 
un âne et porle un scorpion pehil sur son étendard. 
Le bras place uu-dessl>^ de la lèle du sauveur tient 
une clé qui ouvre la porle du Ciel, tandis que celui 
de l'extreinilê inférieure frappe le démon enoliaîné 
an pied do la croix. Le bas du tableau e--! rempli, 
d un < Ole, par le& images des bienheureux « et de 
Tautre, par les âmes qui implorent la bonté divine 
au milieu des flammes du purgatoire. - 

738. — Décollation de saiul Jean, peinture sur bois, 

attribuée à Lucas von Kranach , peintre allemand 
du xvi« siècle. 

Le Ijuut reau est debout, Té^aule et lajambe droites 
entièrement nues; d'une mam il tient le glaive, et 
de rature la téte de saint Jean, dont le cadavre gtt 

à terre. 

Lucas von Kranaeh, peintre et graveur sur bois . 
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et sur cuivre, ué en 1470, à Kranacli, prèsde Bain* 
berg, mourut à Weymar en 1553, 

7d0« Légendes de Jean et de Jacques* — Volets 
d*un triptyque du xti^ siècle. 

Ces deux pcinlurps représentent, sur les premiers 
plans, les porli ails des donateurs <lu tableau: i\ gaii- 
çbe est le donateur Jacques, il e^l agenoitiilé devant 
une ulile couverte d'au tapis armorié: derrière lui 
se lient debout un pèlerin décoré des iiisigix's de 
saint Jacques, et dans le food on voit t'éciielle de 
Jacob. 

]4 volet de droite représente le donateur Jean; le 
personnage est également agenouillé,, ses éf&ules 
soi^t couvertes d'une cliape brodée d or. La cros::e 
d'évêque repose sur son bras, et la mitre est placée 
près de lui; ses mains S(»ul gantées, el ses doigts 
ornés de bagues. La table qui est dressée devant loi 
est également convci ie d'un tapis armorié. Le fond 
du vobM représente la prédication de saint Jean. CeS 
peintures i)orlent la date de 1594. 

740. — La TisitatioD. — Ecole flamande. — icvi^siède* 

741. — La mise au sépulcre. — Grand tableau peint 

sur bois, école flamande. 

74â« — La Viergo el 1 Enfant-Jésus. — Peinture sur 
bois, école flamande. 

713. — La Vieige et rEnfaut-Jésus. — Peinture sur 
boÎ9> ioole flamande. 

744, — Le Clirist et les saintes femmes. — Tableau à 
Yolels» d'école flamande. 

Les volets représentent six épisodes de la vie et de 
la passion du Sauveur : Jésus dans le temple. — La 
fuite en Egypte.' — La présentation au temple. — 
le portement do croix, -r^ Lo Calvaire et la mise au 
sépulcre. 

745* — La descente de croix. — Tableau k volets, 
d'école ûamaude. 

8ur les volets sont représentés un teint évéqne 
•I une saiate femme en priètes. 
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746. — L'adorntînn des mages. — Tableau à volets, 

d*école allemande. — xvi« siècle. 

Sur les voleis sont tes si^eude la salutation angé* 

liquc et de la naiivilé.- 

747. — Peinture sur bois. — Fragment d'an triptyque 

d'école allemande, représentant un pape qui tient 
en main la corne ot la croix à triple branche. 

748. — Autre fragment du môme iriptjque; sainte 

terrassant le démon. 

Les revers de ces deux panneaux suiii couverts de 
llgivres en grifiaille. 

749. — T e portomciit de croix. — Peinture sur bois; 

fragment d'un triptyque d'école flamande. 

750. — Le couronnement d'épines et le portement de 

croix. — Volet de triptyque d'école flamande 
avec encadrement en bois sculpté à jour et doré. 

— XVI* siècle. 

751. — La descente aux enfers et la Mère de douleurs* 

— Volet du même triptyque. — xvi« siècle. 

752. — Sainte Catherine. — Tableau peint sur bois. 

école allemande. — • xvi* siècle. 

753. — L'adoration des mages. — Tableau peint sur 

bois, école flamande. — xvi*> siècle. 

754. — Le portement de croix. — Peinture sur bois, 

école allemande. — xvi* siècle. 

755. — La nativité et l'adoration. — Peinture sor bois 

à fond d'or, école florentine. — xvi* siècle* 

756. — La Vierge et TEnfant-Jésus. — Peinture sur 

bois, école italienne. — xvi* siècle. 

757. — La Vierge , TKnfant-Jésus et les saints. — 

Peinture italienne exécutée sur bois. — xvi^siècle 
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7Ô8. ^ Peinture sur bois. — Volets d*uD triptjqua 
d'éoch flamande. — xyi* siècle. 

759. — Vénus et l'Amour, portrait de DianedePoiliers, 
peint par le Priiiialice. — xvi® siècle. 

La figure, presque nue, s'appuie (t'unc main sur 
répauic de l'Amour, el de l'auire tieni une flèche 
acérée. A ses pieds sont jeUs un masque el un car- 
quois. Daus h- fond 00 aperçoit rinceiidie de Troie, 

et l'épisode d'I^iK'o sn\n ;u:t on piM-t» Aunliise. 

Le Priiiialice, en t49(> d une fauulle de liRUte 
Daisi>auce, lui apptilc ci» France p.'.r le roi François l*', 
en 1540, sur la réputation qu'il s*ëtall acquise dans 
les travaux exécutes au palais du T, àMantoue; 
r'esi à lui qu'on doit en grande pariie la déco- 
ration du château de Fontainebleau. Sous le règne ^ 
d*Henry 11, il arriva ae comble de la floîie et des 
honneurs, el moorul en 1570. * ? 



761, — Portrait de Giiarle&<}uint, peint par Janet*— * 
xvi« siècle. * 

762» — Portrait de Marie Gandin, dame de La Bour- 
daisière, fille de Victor Gaudin, sire de La Bour- 
daisir re et d'Agnès Moria. — Peinture française 
sur bois. ^ xvi« siècle. 

Marie Gaudin naquilenTan 1490, épousa, en 1509, 

Philibert Babou, seigneur de La lîourdaisière, secré- 
taire el argeniter du roi, trésorier de France et 
surintetidanl des lînauces de la reine £léonore 
d'Autriebe. Ce foi la première maîtresse de Fran- 
çois alors duc de Valois. 

703* — Siège d*iine ville par Sigismond Pandolphe 
Malatesta. — Vel nture italienne sur boiSj à fond 
d'or. — XVI* siècle. 



r 



760. Lever d*une dame de la cour. — Tableau de 

réooleduPrimatice. — xvi* siècle. * > 
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764. — Tableau sur bois, à deux faces^ volet iïixsi 

grand triptyque. — xvii* siècle. 

D'un côlé, le daualeur, Autoioe Biuudel, est à 
genoux, aoeom|)agné de son saint patroo avec let 

atlribuls el celle devise : » Me pictam curavitdom^ 

nus Aiitnnivx Hlondc!. —Mta. sua' 50. 1632. » 

I/aiiire face reprisenle une cérémonie (?ans 
laquelle un eiiiuereur, vêlu d'un manteau ileurde- 
lisé, délivre à de» retlgieases «ne charte <ie fonds- 
tion abbatiale* 

765. — L'annoncialion. — Peinture sur bois, à fond 

d'or, école florentine. 

766. Peinture sar bob, divisée en quatre panneaux 
et représentant Pa5« Ahphtoii,mu8BD8 et Mai- . 
fiTAS. — XVI* siècle. 

Ce tableau provient de la décoration de Tliètel 
Pimodan. 

767. — Peinture sur bois représentant de saints per- 

sonnages. — Volets d'un rétable duxvi* Siècle. 

768. — Pilale se lavant les mains. — Volet d'un trip^ 

tjque» peinture sur bois d'école italienne. 

769. — L*iiicréduUté de saint Thomas. ^Yolet de 

triptyque, école italienne. 

770. — La résurrection. — Volet de triptyque, même 

école. 

771. — Trois panneaux en bois peint, couverts d'ara-^ 

besques rehaussées d'or. — xti* siède. 

772. — PcinUiro sur bois. — Saint personnage avec; la 

légende : « Hic est panis qui de cœlo descendit. » 

773. Petit tableau peint sur bois, scène de figuies. 
-'XTii* siècle* 

774. — Les vierges folles. Tableau pemt par Abra- 

ham Bom. — * XTU* siècle. 
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Tableaux peints h rimile sur Ijt'i^-ino dorée et travaillf^e 
an petit fer, provenant de la décore) Uun d'une maison de 
Boueu. 

Les sujets sont tirés de rbistoire romaine; ce son! 
lès suhranta : 

775» — BoME, rf firf''seTitf^p par ono figure assise, s'ap- 
puie sur une pique et Ueot dans sa main la 
statue de la Vietoire. 

î.a lêtft esl couverte d'un casque «siirmoiîîë de 
plumes et de panaches. A côté sout les aliiit>uls de 
hi guerre; et aux pieds de la ligure est la louve allai- 
tant les jumeaux. L'ioacription Roma se iii dans le 
Coud. 

776. — ScoKvoLA , rouvert d'une cuirasse ornée 

d'écaillés, brandit une épcedans sa main droite; 
ses pieds sont chaussés de cothurnes. 

Dans le bns du tableau . il esi représeuté eD 
camaïeu d'or, le poing sur le bùclier. 

777. — ToKQiATus tire son épée du fourreau, sa téte 

est couverte d*UD casquo au panachi flottant. 

Dans le fond on te voit sur un pont terrassant le 
Oattlois qu'il perce de son ëpée. 

778» CocLÈs s'élance brandissant un ^'laive de la 
main droite el se roevranl de son Itouclier. Son 
casque est oriR^ il une eliiinère et surmonté d'un 
panache ; il est couvert d'une cuirasse. 

Dans le fond il « ni rcprébeuie i»c précipitani en 
armes dans les eaux liu libre. 

779. — CoRTiDS, monté sur un cheval fougueux, tient 

en main le bâton du commandement. Lecamaïett 
d'or le représente s'élançant dans le gouffre. On 
lit rinscription Gobgio. 

780. — Makiios, à chevali le glaive eu main, le bou- 
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dîer au bras ^uehe, porte an casque riehement 
empanaché. 

DaiDs le fond, on le voit perçant de sa lance un 
caTalier renversé. 

781. — Calfurnios marche au combat, l'épée h la 
main, le corps couvert de son bouclier; sa oui- 
rasse est unie; ses épaules sont chaiigées d'un 
mautea^u. 



fto MANUSCRITS. MINIATURES. LITRES A FIGURES. 

782. ^ Meures. — Manuscrit à grandes vignettes et 

riches encadrements, sur fin vélin, avec or en 
relief. — Boliure du temps» en vélin. xir^ 
siècle. 

783. — Heures. — PetU manuscrit in*8°, avec figures 

et initiales peintes on couleurs et rehaussées d'or. 
Reliure en veau rouge. — xv« siècle. 

784. — Heures du xv* siècle. — Manuscrit décoré de 

grandes vignettes, de lettres et de riches encadre» 
ments en couleurs rehaussées d*or. . 

785. — Heurps. — Manuscrit du xv" siècle, orné de 

grarulf^s vignettes avec encadrement. — Reliure 
moderne en velours , couverte de plaques d'é— 
maoi mcrustésde travail byzantin. 

786. — Heures. — Manuscrit du xy« siècle, orné de 

grandes vignettes richement rehaussées d*or. 
Reliure en velours. 

787* — Livre d*heures, du commencement dn xvi* 
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siècle, orné d'un grand nombre de miniatures 
et de vignettes. 

Ce niauuscrit a apparieou au roi Heuri ill, ca 1574, 
Ion de la mort de Marie, princesse de Condë. La 
reliure porte les insignes du roi avec les têtes de 
mon, les larmes ei la légende : Jetut, Maria» mort 

mémento, 

788» Heures manuscrites du xvi* siècle, décorées 
d'un très grand nombre de miniatures, figures, 
sujets et encadrements eu couleurs rehaussées 
d'or. 

Panni les sujets principaux sont les sibylles et la 
daiise macabre, en vingt-quatre sujets, avec leurs 
légenUes. — Reliure iDoUerne décorée de plaques 
d'ivoire. 

789. — Feuillets d'un psaulier in-folio du xiii* siècle. 

— Grandes heures avec vignettes et lettres colo- - 
riées et rehaussées d'or. 

790. — Feuillets d*uii mantiscrit le droit, grand in- 

folio du xiti* siècle, orné de vignettes à figures 
dontFune représenta un prisonnier au cep. 

791. — Feu i llets d un manuscrit in-folio du xiv* siècle» 

orné de lettres en couleurs rehaussées d'or. 

792. — Grands feoillets de plain-^diant aTecTignettes, 

encadrements fH grandes lettres à ligures. — 
XT* âède. 

793. — Frnprraent d'un manii^crit in-folio flulxv^ sî^rle. 

De incarna fil nie lerbi, de conceptu virgimlù 
Initiales coloriées. 

794. — Camillus, vainqueur des Volsquss. — Feuille 

tirée d*mi manuscrit in-folio du xy* siècle. 

795. — La résurrection. -— Miniature formant B ma- 

juscule, extraite d*mi psautierjde plain-chant da 
siôde. 

g 
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796. — La Visitation. — Miniature extraite d'un livre 

d'heures du xv® siècle. 

797. — Miniature d'un manuscrit du xv« siècle. — La 

Yieige dans sa gloire, entourée d'anges. . 

798* — Miniature dVn manuscrit du xt* siède. — 
Le Christ dans sa gloire, avec Marie et saint Jean, 
et la résurrection des morts. 

799* — Feuillets d'un calendrier^ extraits d'un manus- • 
crit do la fin du xv* siècle. 

80(K Sujet légendaire. — Miniature extraite d*im 
psautier de plain-chant du xv* siècle. 

801. — La Santa-Gasa. — Miniature extraite d*iui 

psautier du xt* siècle. 

802. — La Visitation, lottre initiale S. — Miniature 

extraite d'un psautier du commencement du 
XVI® siècle. 

803* — - Bondeaux des Vertus contre les Péchés Mortels, 
£sits pour Louise de Savoye , avec leur dédicace 
& cette princesse. — xri* siècliR. 
LloscriptioD de la couverture est ainsi conçne : 

, ce Ex CE PETIT LIVRE SONT SEPT RONDEAUX 9M§ 
TERTIIS CONTRE LES PÉCHÉS MOBTBLS. EN 
CHACUN DESQUELS ES PKEWIÈHES LIGNES 
S8T E« NOM ET SVBNOII DS VOVK IIADAMK 
Mt VOUBRBZ BBLIRB I.B8 DITS BONDBAVS AO 
ItRBOURS COMMENÇANT DU BAS AU 
HAULT. LeSQDELZ SE RENTRENT BN RE- 
TOURNANT SUS LA DEiiKEMÉRE LIGNE. » 

Ces rondeaux sont places dansl'orUée suivant i 

' ' Humilité contre orgueil. 
Libéralité contre avarice. 
Charité contre envie. 
Patience contre ire. * 
Sobriété contre gJotonie. 
Cliasieté contre loxàre. 
Dilifcence contre paresse. 

Cliaqiie sujet le compose de la ligure de la nèie d« 
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Roi, reprêseotée, sott debout, soit à cbeval, et accom* 
pagnée de» attribuls de la Vertu dont elle est l'image. ' 
Elfe fonle aux pieds le Vice qui lui est opposé. Les 

peintures ^aui piitourées d'encadrements d'architec- 
ture. Eu bas ( si l'écusson armorié de la princesse, 
avec deux auges ailés j»our supports. Eu face des 
peintures sonlles rondeaux, dans lesquels, comme il 
est dit en la dédicace, la première lettre de chaque 
ters est une des lettres du nom Loise de Savoye, 
de manière que ce nom se trouve repété de haut 
en bas à dhaque rondeau. 

804* — Miniature. — Combat entre Persée et Paul- 
Émile. l a légende est au revers. —-Gomnienc^ 
meut du xvi® siècle. 

« Quant là cttfkrefdst cohvencék atecprbsbvs^ 
»adlcs ehiliu8 consdl fgt fnvoyf a toot dns 
ost comtes lui. lequel paulus âk 
COMBATIST ATVC M MGTPBBflKOSQUl'TUT 
DESCONFIST EN L A BATAILLE ET VINGT MIL HOMMES T 
FURENT OCCIS. Des ROMAINS Y DEVSOaÀaBNT 810- 
LBMEiNT CENT CHEVALIERS — ETC. 

805. — Fragment d'un* manuscrit du xvi* siècle à 

récussoQ palé d'or et de gueules. 

Le titre porte l'inscription : 

Heures de Nostre-Dame a lusaige de 
Coustàccs aparten a noble et puissat Seigneur 
Francoys de Briqueville, sieur et chasieiain 
de Laolne, Auseboscf, Argueil, Saincte Gioix» 
et capitaine de Sainct-Lo, l'an 1998. 

Le calendrier, qui date du commencement du xy« 
siècle, est complet et décoré de figures allégoriques 
pour chaque mois de l'année, de sujets et d'encadré* 
ment en conieurs rehaussées d'or. 

806. ^ Miniature sur vélin représentant les figures de 

saint Augustin et de Cinlley évôque de Jérusa- 
lem. — xvi^ siècle. 

807. — Titre manuscrit sur parchemin. — xn" sièclt/ 

Cession du patronat de l'église de Boudaroy, garde 
par le seigneur de ce lien au profit du disfltre en 
1117. 



« 
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808. — * Titre manuscrit sur parchemin. — xii* siècle. 

« Pour le patronat de Boudaroy, cooféré en 1197, 
par Henri I*', de Dreux, évéqiie d'Orléans. » 

809- — Titre latin. Manuscrit sur vélin d'un achat de 
55 arpens de terre à la ferme de Marsdorff. «— 
Daté de l'an 1240. 

Les sceaux en cire qui pendent h ce titre représen- 
tent, l'un l'archevêque Conrad et uu auiresaiutPierre. 

810. — Titre manuscrit sur parchemin a^ee sceau en 
cire* — xiii« siècle. 

. 811. — Titres manuscrits. — 1401. 

Vidimus auilienlique des lettres de Jean d'Arroa- 
- gnac, comte de CUarulois, par lesquelles il donne et 
transporte au abbé et ooQTent de Cluny le droit 
qu'il avoit de succéder aux biens des bastnrds qui 
Diouroient ?r>ns enfants lëgilinies dans la vilJe et 
ressort du doyenné de Paroy, lesdites lettres en date 
dn S7 jain 1370, et le vidimas du 12 octobre 1401. 
Signé Gerouineti. 

812. — Titres sur parchemin du X Y® siècle. 

Quittance donnée à Tabbé de Cluny, pour quel- 

aues ouvriers, de l'argent qu'ils avaient reçu audit 
bbë, pour les réparations qu'ils avaient faites au 
collège de Cluny, à Paris, au 25 aoust 1407. 

813. — Titre manuscrit sur parchemin. — xV siècle. 

Provisions de la cure de Boudaroy. — 1457. 

814. ~ Titre manuscrit sur vélin. — XTi^siède. 

Contestation en cour de parlement entre le grand 
archidiacre et les curds de Saint-Prix et de Tav^my, 
concernant le droit de litige. — 1504. ^ 

815* Titres manuscrits sur parchemin. —XTi*sîècle. 
Sentence du Châtelet de Paris du 6 mars 1577. 

816* — • Titre manuscrit sur parchemin, avec la signa- 
ture de Catherine de Médicis, mÔre du Roi, ren- 
fermant une promesse d'indemnité j^ur le sire 
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de Yalan , chevalier de Tordre du Roi , contre- 
signée par le secrétaire des finances.-— XYi^siècle. 

817. — Explication d'un thème d'astrologie judiciaire, 

fait pour Henry III, et portant la date de 1573, 
avec récusson armorié en coulems. 

Le titre est ainsi < onçu : 

Ejcpoiition sur une devise invente'e pour le Roy 

Par Fran: ChHmifn dt ChattethermuL iSVS. 

818. — Heures imprimées sur Télîn, à gravures m 

hm à*\m grand luxe , par ^mon Yostre. — 

Reliure du temps, dorée au fer avec les noms de 

LovTsi Salivst. — 1512. 

La première page porte dans un riche encadrement 
rinscriptiott sniTante, sarmontëe de réeuMOB de 
rëditear, que supportent deux cbimèreB : 

Simon Vostrk. 
Les présentes heures a l'usage deBesanson sont 

TOUT AU LONCt sas KKQIllR : AVEC LES FIGURES ET 
SIOUBS Dm LAP0CALIP8B : LBS VISACLKS NOSTIB DAMB 

i.uAgcii>è8DBL'H6iib : et plusebciis aultebs hts- 

"toiï!E<î de nouveau adiousteks ont kstp faictps , 
Paris par Stmô Yostrb libraire : demeurât a la 
rue neufve : pres la grant eglise. 

— Heures impriîpées sur vélin, ornéos^de gravures 
sur bois, vignettes ' l t ncadrements, avec initiales 
en couleurs, publiiez par Simpn Yostre. — 
Reliure du temps. — iol2. 

820. — Heures imprimées sur vélin avec gravures sur 
bois, sujets, vignettes, encadrements, ornées de 
lettres initiales coloriées et rehaussées d'or, pu- 
bliées par Germain Uardouin. 1527. 
La dernière page porte l'inscription suivante: 

C( Les PRÉSENTES HErHE^ SONT A LU8AIGB DE KOMB 
TOUT AU LOKG SANS REQUERIR ONT ESTE NOUTBLLB- 
MÈT IMPBIMBS A PAKM : PAB GerMAIN HARDODTN , 
IMPaiMBUa BT LIBBAtBB : HBHOUBAT AO BICT LIBO 

ENTEE LES DEr T prRrrs DU PALAIS : A LENSB1C"IB 

Sain gtxM akgu b&it b et c b t bh dbii t a d dict luat» 
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821. — Heures imj ) ri mées sur vélin, ornées de grandes 

gravures, vigri( ties et encadrements sur bois, avec 
initiales en couleur?, pubîiées])ar Simon Vostre. — 
Reliure du temps , frappée et dorée au petit fer, 
avec les noms du propriétaire Caterine L^eutre. 

822. — Heures impriinées sur papier, ornées de grayQ- 
. Tes» vignettes et encadrements sur bois, aTec ini- 
tiales en couleur, publiées par AnthoineYerard. — 
Reliure du temps, gaufrée au fer et représentant 
d'un côté la salutation angéUque, et de Tautre 
Tadoration. 

La dernière page porte Tinscription suivante dis- 
posée autour dei'écu8M)D de France el des initiales 

de l'éditeur : 

Anthoine.verad. hdmblemêt. te. recobdb* 
ce. quil. il. tient. de. toi. par. don. 

roi. PaOTOCQUBR. TA. QBAT. MMBtlCOlDB. 

BB. TOUS. FBGHBUBS. FAIBB. «BAGB. BT. VABDOB. 

823» — Estampes coloriées. Miniatures extraites d'un 
livre d'heures du commencement du xvi" siècle. 

La crèche. — La préseutâiiou au temple. — La 
Sainte-Trinité. 

824. Livre d'office du XTiii* siècle. —Rtdhire dorée 
au petit fer. 
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yiTRÂUX. 

825. — Le Christ en croix» entre Marie et saint Jean. 

— Vit^'ail provenant de lHôtel-Dieu de Provins. 

— Commencement du xv® siècle. 

626* ■ — Légende de saint Lié. — Vitrail provenant de 

l'Hôtel-Dieu de Provins et représentant l'appari- f 3 

tion du Christ à saint Lié. — Gommenoement da . • ^ 

xv^ siècle. 



827. — Vitrail. — Un doc de Penthièvre agenouillé, 
(iaiis l'aUUude de la priùro. — Le personnage est 
YÔtu de son armure et couvert du labar aux armes 
de sa maison. — xv* siècle. 

^ Panneau dfi verre |Mnnt. — Un personnage, 

couvert d'une robe rouge rehaussée d'iiermine, 
et la tète ceinte d'une auréole, se tient debont et 
^ porte une sphère céleste dans la main gauche. 

Devant lui sont agenouillées deux autres figures 
qui représentent les donateurs du vitrail. Les 
fonds sont décorés d'architecture. ~ xvi? siècle* 

829. — Légende de saint Lié (Lœlusl. — Suite de pein- 
tures sur verre prOTwantdel H6t^!fêeade Pro- 
vins, — Saint Lié devantle Seigneur, — xvi^sièele. 

<c Saint Lié était natif du village de Savios , prêt 
» Provins. Son père s'appelait Perrin, et sa nère 
» Egée. Us étaient tixiers de leur métier. 

o Gel enfaDt, d'une beauté rein^rquabi6« était d'en 



■ 
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l «««i^' ^"""'^ faisait aimer de tout le 

» monde Cl pariiculierement de ses compagnons 

» îîiax et nï/iu t-hretierne, ÎI dlait très 
l ÎLcueitt'^^^^^ J^"^/^^ ""'^^^^^^ beaucoup de 

» Or, il y avait en ce temps-là, à Savins dehiP 
>) cnants garnements, du no:!; d'Achins/Sui étZli 
« ses cousins-germains et ses camarades, lesaSels ^e 

l l^f^HS' vrai Dieu, adonnés aSx^iiS 
» les plus iDfâmes et adorait les idoles. 

» Ce* impies ayant été plusieurs fois repris nar 

: jTtir'i' ' I ^vaientleWrîretrésoîSK 

l itîn^ I '7''^ "l?"^ T-enrontré proche une fon-, 

» saisir de uî Le jeune enfant s'échappa de leurs 
>> mains et s'enfuît jusqu'à deux ortnes^guî e'taiëm 
l lui proche une fontaine, et monta 

. f"I ^^/"^^ H'^^^'*^^- ^ïaîs ces méchan(s l'ayant 

• SWttrr""' ' '^"^^ 

» Saint Lié jeté h bas par ces cruels, tomba sur 
» un gres. Les vestiges laisses par ses maîns et m 

» tete se voient encore aujourdliui imprimés sur 
» ce grès, conservé dans la chapelle bâtie sur le lieu 
» de son supplice. Pendant que ce jeune eniam 'triait 
» pour ses persécuteurs, un d'eux lui coupa la tête 
» sur le même grès. 

» Après quoi, les meurtriers s'en ëUnt allés, le 
» tronc du corps do ce saint martvr se leva, etpres- 
» nant sa tête entre ses deux mains, il la porta jus- 
» qu'à l'église de SalnWVînis, patron de Savins, de 
» laquelle les portes, quoique fermées, s'ouvrire&t 
» pour recevoir le saint comme en triomp^ie. 
» Et ceci arriva l'an mil cent soixante 
» Et neuf, le deuxième jour de juillet. 
> Ensuite, l'an mil deux cents, le xvij mar<s un 
» evéque nommé Henry, commissaire du Saini-sîéffe 
9 apostolique, assisté de l'abbé de Saint-Jacques de 
» Provins, fit lever le saint corps et le renferma dans 
M nne châsse qn'il fit melire dans la niCmo église 
3i après lui avoir consacre un autel particulier * 
» Dieu voulant honorer ce saint adolescent, opéra 
» plusieurs miracles en faveur de ceux qui venaient 
. 9 implorer son secours dans leurs misères, ainsi qu'il 
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7> esi plus amplement rapporté eo Thisloirc de 
» vie. » • • 

II y a dans lechœurdeTéglise de l'Hôiel-Dieu de 
Provins une grandn vorriôre où sont représentés le 
martyre de saint Lie ci luiis les outils du métier de 
tisserand, dont il est le patron, avec la légende qui 
suit: 

a En l'anne'e mil v« vingt cinq, 
» Au mois de mars, pju aumône 
» Les marchands tixeraus de Provins 
» Ont fait faire 
» Celle verrière. 
» Priez Dieu et monsieur saint Lié 
» Qu'en paradis ils soient liés (joyeux). » 

Les pnnneaux que nous décrivons ici formaieul 
la suite de cette verrière. Au bas du premier pan- 
Beau on lisait : 

SAINT LIÉ AYANT SOUFF AH GRANT OIMI 
TROtVE DE I/KAU EN ABONDANCE 
DIEU A CK AVAIT MIS ORDRE 
PAR SA nmifK VROVtDBIlCB. 

— Légende de saint Lié ; même suite. 2* Saint 
Lié poursuivi par les mauvais garçons. 

A UNO LABOUREUR nBMAlfDftRBTfT 

LES TYRANS S'iL A VEU SAINT LIÉ. 

IL FAIT REPONSE QTTE NON PAS 

DEPUIS QD'iL est SKMÉ SON BLAD (BLÉ). 

— Légende de saint Lié; môme suite. — 3* Saint 
Lié trouvé par les mauvais j^arçons. 

COMHENT LES TYRANS LE TROUVÈRENT 
êVê L'ORMB dont eitAïfDB JOTB VBNftBBNT. 
TROIS COF0 LB8 TIRAH8 LE FRAPÈRENT 
SUS l'orme DONT LE SANG nVi SORT. 
SAINT LIÉ DESCEND ET N A VOULU 
QUE POUR LUI l'orme SI FU8T MORT. 

— L'^eende de saint Lié: même suite. — Saiot 
Lié d( ( a[)ilo par les mauvais garçons et ramené 
par les anges. 

PRfeS ^E l'obmb dbrsus uhb fibbbb 

COVMBMT LA TÊTB LUI TRANCBfcRBIfT ' 

ET LA CACHÈRENT EN TERRE, 
PUIS APRfeS ILS LE DÉLAfSSfeRKNT. 
COMMENT LB CORPS A SAVIN8 FUT MENÉ 
PAHCBÉ DONT OBAMT JOTB FU8T HUÉ, 
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833* — Séraphin sonnant du cor. Fragment d'une 
verrière de 1 liôtel-Dieude Provins. — xvi^ siècle. 

834! — Séraphin jouant de la viole. — Fragment delà 
même verrière. — xti* siècle. 

g35, . — Donatrices à genoux. — Panneau de verre 
peint, fragment d'une verrière de Provins. — 
XVI* siècle. 

836* — Donatrices en prières. — Panneau de verre 
peint de môme provenance. — xvi*^ siècle. 

837. — Tête de Vierge. — Fragment d'un ntrail de 

FHêtel-Diea de Provins. — xri* siècle. 

838. — Fragments d'une grande verrière de même 

provenance. — xvi® siècle. 

839. — Saint Pierre. — Panneau de verre peint pro- 

venant d'une ^iise de Provins^ ^ xti* siècle* 

840. — Ange vêtu. » Fragment d^une veirière de 
^ FHêtel-lMeu de Provins. — xyi* siècle. 

841. — Séraphin jouant de la viole, — Panneau de 

verre peint provenant d'une égUse de Provins. — 
XVI® siècle. 

842. — Séraphin jouant de k guitare. — Panneau de 

verre peint de même provenance et de même 
époque. 

843: — L*éducatîon de l'EnCmi-Jésus. — Grand pai^ 
neau de verre peint, entouré d'arabesques et pro- 
venant d'une église de Provins. — xvi* siècle. 

844. — Le Père Ét*^rnel. — Grand panneau de verre 
peint, entouré d'arabesques et de sujets, même 
provenance. — xvi* siècle. 

J45« — Panneauxdeverrepeint du XVI* siècle, formant 
la déooration des fenêtres de la chapelle» 
1^ de ces vitraux, te portement de eroiz, faisait 



Digitized by 



rBINTOftK SDR TERRB. lîS 

partie jadis des verrières de la chapelle de IHèiel de 
Cluny ; c'est le seul qui ait pu être conservé. 

846. — La Yierge el l*EiifaDtnlësiis. — Médaillon de 

rem peint en grisaille et or» oavrage aUemand 
da Tff nède. 

847. — " Le Calvaire. — Grisaille allemande rehaussée 

d'or. — XVI* siècle. 

848. MedaiUon de Terre peint. — fienason aux 
armes de la maison de Gréquy ou de Soîssons- 
Moreul, dont les blasons ont été confondus par 
alÛance. 

« On y voit un mi-lion que, s'il faut en croire , 
François d'Aniboisc, un Opquy aurait place sur un 
champ d'azur semé de ileurs dé lis sans nombre, le f s 

roi lui ayant donné « choix et option de demander ^ 
» tel don qu'il voudrait, et à ce il ne fit autre requête 
» sinon ([n"il \\ù [Hennit de s'nriiior de ly», lui ayant 
» octroyé de les porter par million. » « 

849. Médaîiion de verre peint. -^Ecusson d*annoi- 
fies de la même provenanoe et de lamèmeépoque. 



8ô0« — Panneau de verre peint do forme semi-circu- . 

laire, représentant des amours qui tiennent des • -* 

guirlandes de feuillage, avec la date de 1529. 

851. — Vitrail aux armes etattributsduroiFrançoisP'» 

présentant la salamandre et la oooionne de France 
ATec un entourage d^arabesques* en grisaille. — • 
Ce vitrail, exécuté par Bernard de Palissjr, à la 
date de 1544, provient du château d*Eoouen. 

852. — ^' il rail aux ctiitîres du couiiétable 4nne de . 

Montmorency, provenant du château d Ecouen, 
et exécuté par Bernard de Palissv. — xvi* siècle. 

863* ^ Grttoid panneau de verre peint aux aimes de 
France. ^Bègne d*flenri !!• 

Véeiuion de Fraiiee est emioatë de la eonronne 
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et entoure du grand cordon de Tordre de Saint- 
Michel, avec deux nnjjr s vrfns pour supjMïrtfty 61 la 
devise : oonec totlm impleat orbem. 

854« — La eonversion de saint Paul. — Panneau de 
Térre peint en grisaille. xti* siècle. 

855* ^ Fragment d ua vitrail : joueur de cornemuse. 
— Grisaille allemande du xvi® siècle. 

856* Panneau de verre peint à figures. — Grisaille 
du XVI* sîède. 

857. — Ecusson d'armoiries entouré de figures et d'ara- 

besques, peinture sur verre d'école italienne. — 
xvi'' siècle. ' , 

858. — Vitrail. — Écusson d'armoiries représentant 

un cerf ailé courant, en or sur fond a*azur. 
XVI* siède. 

8Ô9* ^ Légende de saint Eustache. — Panneau de 
verre peint en grisaille teintée ave« encadrement 
d'arabesques et de médaillons. — ivi* siècle» 

8d0. — Panneau de verre peint en grisaille. — La 
Vertu. . — xvi*^ siècle. 

VIRTDS INTiDl^ SC0PU8. 

Le vertueux tire après soy l'envie 
Comme an brouillard qui ne tombe qu'au soir 
De son beau Jour : alors il se faict veoir 
St regretter quand il n'est plus eu vie. 

861* ^ Panneau de verre peint en grisaille» — * La 
Charité. — XVI* siècle. 

Ces deux panneaux soni entourés de figures peintes 
également en grisaiUe et vêtues de costumes alle- 
mands. , 

862, Le martyre de saint Sébastien. — Vitrail 

Cen grisaille, entouré d'ornements et d*ara- 
es en couleurs. *— xvi* siècle. . 
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g68 — Gliastelé de Suzanne. — Panneau de verre 
peint, entouié d'arabesques. — xn* siècle. 

864* — La Pentecôte. — Panneau de verre peint, en- 
touré de figures d'enfants et de fem^ies» en cou- 
leurs. — Fin du XYi® siècle. 

865. -r* Panneau de verre peint. — Figure d*ange; 

XTi* siècle. 

866. — Paniu-aiix do verre peint, à figures. — Frag- 

jneuts de verrières du xiii® au xvi® siècle. 

867. — Panneaudeverrepeint, à figures.— Fragment 

d*une verrière du xti* siècle. 

868. — Panneaudeverrepeint, à figures.— Fragment 

d'une verrière de même époque. * ^ 

5» .» 

869. — Panneau de verre peint, à figures. — Fragment ; . 

d'un vitrail du xvi* siècle. ' ^ 

870. — Fragment d*un vitrail de même époque. - ^ 

871. — Médaillons d'armoiries d'origine suisse» avec ;i 

la léf^pnde : , 

iKGIDIUS. BiKM. ËPISCOPOS. GHIEMKMSS. AKNO* 
DOBIMI. MDXXXIIII. 

872. — M^^'fîailkm d'armoiries de la méiQe famille, 

d'origine suisse. — xvi* siècle. 

TBBOPHILDS. RAMDEKOETZ. GAN0NIC08. HfCOfl' 
TAHOt. 6T* f A8TBLI.A1I08. IN COSKMKCIT. ■DLXIIII. 

873. — Mcdjullon d'armoiries do'rigine suisse et de la 

môme famille, avec la légende : * ' * 

WOLPH. AND&. HiBMDEILOfiTZ. PE^PO. 8. M... 
CAN. KT. CILLAK* AOWflT. J. VD. GA8TBLLA. IN- 
SQSEMBGK. * 

874. — La Vierge. — Vitrail de consécration d'origine 

suisse, 

DlSSSBNBOVFBlf. 1544» 
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876. — Médaillon de verre peint, d'origine suisse, re- 
présentait ua chevalier et sa d«jue, avec la lé- 
gende : 

MICHHL STORT, CAPiTÀiMB JDE filNBARMBftlB A 
fiLAKUS, 1849. 

876. — ^Êcossons d^aimoiries. — Yltraîl soisBe du xti* 

siècle. 

877. JËeusson d'aimoiries. — Yitrail du xti* siècle. 

878. — Officine d*un maître barbier. — Yitraîl suisse 

aux armes de jos. righwillbr. 1559. 

879. Légende d'un abbé de Glari^s. — Titrail suisse 
décoré d'armoiries de famille. 1559. 

L'écusson, soutena par deux gtterherft» est aux 
armes impériales. 

880. — Dévoaement de Dédus. » Yitrail suisse, av- 

morié» avec les noms : 

VaiDf.T FtOWlAK BT HBNET FlOWLBl. ISM. 

881. Écusson d'armoiries. — Yitrail suisse avec la 

légende : 

H. LEODOGARUS. EICHHOL... CANONICUS ET 
GANTOK ECCLBSI^ DITE 0B8I MATH RISI APUD 

sOLODHom. 1S7S. 

882. — Médaillon d'armoiries d^origine suisse, areek 

légende : 

HVEROMSIUS REITTING A RADECKH, BT AHRB 
BEGULINGEBIK, SA FEMME. 1577. 

883. — Vitrail suisse. — Le Christ en croix avec le do- 

nateur à genoux, à la date de 1578. 

884. — Ecusson d*aniioiries. ^ Yitrail suisse airec la 

légende : 

Hbmricusfldbi CANONICUS et ccstoscollbciiatji 

iCGlBSIil s. URSI. SALOOOftiil. ABMO-lIKrS. 
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885. — Le triomphe du Christ. — Vitrail d'origine 

suisse, aux armes du préfet du'CoUége de Soleore, 

avec la légende : 

D. URSOS. Bktil. C0LL£G11. S. UR8I. âALODOlBMSU* 

Etplnsiiaiil: 
Chrittutrrœ regum edtM pt fif attra Mumph» 

Captiva que colla catenis 

Vincta irafnl. Cumulant passim donaria genttê 
JabU pœuHa canentet, p<. 76. — 1579. 

886. ~ Ecusson d'anooirieô. — Vitrafl suisse. — An- 

dessus de la figure de la Vérité placée près de 
Técusson, on lit la légende : 

Elle a une ehemii^ ti Haineh$ qw h ndeU imm» à 
irwers. de Glarue* IttSl. . - * '3 

En haut csi Thistoire d*Actëon changé en cerf. " 



887. — Daniel dans la fosse aux lions. — Vitrail suisse 

armorié, rvcc la légende : i. ,5 

Jean I ecw I.andfman à Peï bt MAafiUKRiTB ' \ 

BCTSCBIN SA FEMME, loâl. 

888. — Médaillon d*annoiries. — Vitrail suisse avec 

la légende : 

FRIDBRICBVS RBCKLI>GEU â G0LDEM8IAIN, BT 
MABIB GBBOBIII ALTIN sa FJSMIIB. Ili9l. 

889. — Parabole du samaritain. Saint Luc, chap. 10. 

Vitrail suisse armorié avec la légende : 

Gaspard Elsingeu a Schwanden, canton BB 
Glabus. 1SC3. 

Le sacrifice d'Abraham. — Vitrail d'armoiries 
d'origine suisse avec la légende : 

JOSII*HABBBB.^'Alf DU SBIGNECR 159& 

891. — Le songedc Jacob.— Vitrail annoirié d'origine 
suisse avec la légende : 

ÀBAUSCBimANN BBC&AUBifrOBT BBGABIIITHIB. 
19OBK0LI.lfAR.lK9e. 
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892» — Vitrail suisse. — Ecusson d'annoiries airec les 
figures de saint Benoit et de saint Fiodan. — • 
XTi* siècle. 

La partie sapérieure représente la salutation angé^ 
Hqiie. 

893. Légende de Guillaume Tell. — Vitrail suisse 
décoré d armoiries du xvi" siècle. 

894. — Ëcusson d*armoiries entouré de figures. — 

Vitrail suisse : 

iSAH LOUIS OB KITTSLHAUSJlIf. 1600. 

895. — Saint Sébastien. — Vitrail suisse armorié : 

MAITIB SÉBASTIBit flCHW>RTZ , MARr^HAND 1»B 
DBAFS A 8CHWITZ. 1602. 

896« — Vitrail suisse armorié. — La Vierge et saint 
Jean. — Jésus au janiin des Olives. — Jésus sur 
la croix. — La n'^unecliun, avec la lée^ende : 

JEAN ULDERICU GOTTUOUM, BAILLI À FHlBÛtJ&a £T 
MARIA BRHARTT, SA FBBMB. 1604. 

897« — Vitrail suisse. — Portraits et armoiries de 

famiîk* avec la légende : 

FBEDfiRICII LINCE MEUNIER ET SOU HEUREUSE 
rBMIIE DOROTHÉE SCHL08S. 1606. 

898. — La résurrection. Vitrail suisse armorié avec 

la légende : 

X. PIERRE DIETBERICH MAITBB D*£GOLB. 1607* 

899. — Daniel dans la fosse aux lions. — Vitrail suisse 

exécuté en 1610, avec les noms des peintres 
verriers. — La légende est la suivante : 

JBAN MBLGBIOR 8CBMITTBB DIT HUG, B0UB6XOI8 
BT FBIIITRB SUB TBBBB A VTTL BK THUBGOTIB BT 

JEAN JACQUFS BISf^Y , B0UB0B0I8 BT TITBIBB A 

LIEGUTENSTEIG. 10^0. 

Au-dessus on lil : <(. les armoiries que vous voyez, 
nous les avuns dédiées à un brave et honnête homme 
qvi t pour Bom Hits Qrob, à Wasserflu.» 
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900. — Le sacrifice d'Abraham, — Vitrail suisse 

armorié, avec la légende: 

ABBAilAM MBLLBB AUJOCRD'hTI MAIRE DE WATT- 
WILL. 1610. 

Ce vitrail est signe par jban hblchioi ho«. I 

901. — Le Christ et la Samaritaine. — YiJLrail suisse \ 

armuné, avec la légende : ; 

JEAN VOBICM KONTZLT. ICIO. j 

— Histoire de Tobîe. — Vitrail d'origine hoUan- * 
daise, avec la légende : i 

« Tobie élanl assis et reposant, esl rendu aveugle 
par la iîente d'uue hirouilelle. » 
En haut est la consécration : 

MlGRIBLTAlf HBITBOSBIIBT AGiffcg SA BB]lllB.iei9. 

903. — Histoire do ToLie. — Vitrail d'origine hollan— f 
* daise, même suite, ayecla légende: 

« Le vieux Tobic pris pur la ceci lé, reprend de ^ 
nouveau la vue. » ^ t 

Au-d<;ssuS est la consccralioii : 

JBAM PETBBMAH BT MBBKIKâ TÀK «OCH SA FBMXB» < 9 

1619. • ^ 

IK^. Histoire de Tobîe. — Vitrail d'origine hollan- 
daise, même suite, atec la légende : 

JACOiniNGBHSLBJBONBBT MBaiBÉSArBlIMB. 1619. 

905, — Histoire de ïobie, même suite. — Retour du 
jeune Tobie et de Fange, avec la légende: 

JACOB DlNGBNt BT LBBN SA PBHMB. 1619. 

906* — Histoire de Tobie, mAmi^ suite, avec la légende; 

J£AN BEBBEM ET MB&Ul&ÊiN SA FEMME. 1619. 

907« — Vitrail suisse. — Portraits et armoiries de 
famille, a?ec la légende : 

JEAN BACEMANBT AOSiftS BUCBUlf SA FBMMB..FAIT 
BB 1620. 

908. — Ecu8Bond'annoiriesent9uréd0 sujets. -—Vitrail 
suisse avec la légende : 

iOS, V06TT, ANCIEN OOVTBBNBVB BT LANOBMAIf ▲ 
fCBWITB.1623. 
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909. — La Mère de douleurs. — YUrail armorié 

d'origine suisse , avec la légende : 

M. JOS. BLASSFR, AUJOURD'HUI CONSFTILÎ.R A 
SCHWITZ, BAHBAUA ULlilO» SA PHEHliiiiË FEMMB, BT 
AMNA»MABIA «LASSBllM^I, SA SKCailDI. AN 16S9. 

9f0. — YUrail. — Médaillon d'ancoiries d'oogine 

suisse : 

STKFAN BlUON. 1632. 

911. ^ Titrail. — Médaillon d'anaoîries de la même ' 

famiUe : 

SIGISKUNI» BBàOlf. 1646. 

912. — Yitraii d'origine su ia.se. — Ecasson d'armoi- 

ries, entouré de figures avec la légende : 

HENBICCS WLPIU8 TUB0L0GU8 SBC... 8. NICOLAI, 
BBCAMUB FBOTONOTAlt, BT. BBOI. ▼ACANTH. ÈWTU8 

LAISAK : VICARIVS. GLI8. OFFICIALt?. FT ADMI- 
NISTRATOR. APLÏCUS. JAM. IN. EODKM. COMMISSA- 
B1U8, 8A>GT^. 8KD18. ET. ILLMI. BT, B88MI. D. 
LBQATI. TICBS. «BBBKS. ^663. 

913« — Médaillon d'armoiries d'origine suisse. — 
xvi4^ siècle^ 

914. — Médaillon d'armoiries de la même famiUe. — 

XTii* siècle. 

915. — Gédéon, fils de Joas, inspiré de Dieu, combat, 

avec trois cents guerriers, les Maaianilos au 
nombre de trente-cinq mille hommes, et les met 
en déroute. — Yitraii suisse du xvii* siècle. 

916* — Le baptême dans le Jourdain. — Yitraii suisse 
armorié, signé H. G. G., avec la légende : 

JI:A> MAGION, I TFt TFNANT A WATTWYl, BT MAD» 
MAAIB-EUfiABETU BUOTZIK, SA FEMME. 1680. 

917. — La Pentecôte. — Yitraii suisse armorié» à la 
date de 1681, avec les légendes : 

LftOHHABD SVBftIlf BB BA8LB, OOTVll 8T PBtDI- 
CATMB M LA FABO&B Dl BIBD A UBCBTBMSTIX«y 
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PAROLE DE DIEU A KILCHBBB«* KT LBOTBl|gPBl«. 
AUSB-CATHEklNE STCKHELI!*, SA FIANCÉE. 

■VTZBlfDANBBIM , fOH i»06»B. »«*a«hb 
JEA^f.JACOBFRFMLEBDB BABtB» »lftD,CATBBB BB 

Î^hI^*?" ""I ^ MB» 

BCHIN, SON ÉFOUSK. - 

« Voyez : la maison des apôtres est remplie d'an 
» SOBMI marmore; foyent soume avec bruit et tour- 
» mente lorsqu'on aperçoit aa ciel une lueur claire 
» Cl bnîlanie : c'est le Saint-Esprit, dont la veuae 
» est prédite, qui tombe sur clii<cuj d'eux. Leurs 
» touebes racontent avec ardeur les miracles de 
» Dieu; chacun l'cntcud dans son langage. 0 maître. 
« donne de suite ton esprit à ton Eglise, et à Ces serî 
» Yiteurs donne l'intelligence pour profoss'^r ta vo- 
» lonlé et pour démontrer à tous les peuplps le salut 
» et le chemin de la vérité, et adorer uniquement 
» en Jesus-Christ son œuvre de grâce ! Garde aussi 
» dans ta grâce cette maison; prëserve-Ia des d'n- 
» gers et des malheurs, et que tout biafinhématear 
» en soit mis à la porte! » 

- Abraham visité par les anges. — Vitiail snisso 
armonéy ayec la légende : 

ABRAHAM GROB A PLEICKRBN, BN CB TBMPS 

BAILLI GOUTERNANT DE I.A COMMf'yE DE WATT* 
WEIL, A SA VtKN JEDNE ET BIEN PIBUSE FBMMB BT 
BPOVSB OBSOtA LAS8BBIN. 1680. 

- La circoncision. — Panneau de verre peint 
du XVII* siècle. 

■. 

- Panneau de verre peint, représentant des per- 
drix. — XVII* siècle. 

- Panneau de verre peint Pïiysage. 

ivii* siècle. 

Les entourages sont composés de sujets tirés des 
fables de Plièdre. 
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922. — Panneau de verre peint. — Paysage. — 

XVII'' siècle. 

Les entourages soDl coiu^i^s de sujets lirës des 
fables ue Phèdre. 

&23* — Panneau de verre peiat. — La Vierge et TEn- 
fant-Jésus sont représentés sur un trône élevé, 
" an pied duquel Je saints pei^nnagfs se tiennent 
dans i attitude de Tadoration. — xvu** siècle. 

9S4. . — Panneau composé de médaillons d^armoiries 
et de sujets des xti* et xtii* siècles. 

925. — Panneau composé de divers médaillons des 

mêmes époquels. 

926. Paiineaii composé de médaillotis et de sujets 
des xVi*^ et xvii*' siècles. 

927. — Panneau composé de médaillons et de sujets 

des mêmes époques. 

928. — Panneau composé de sujets et de médaillons 

du xvii" siècle. 

929. Panneau composé de siijcts et de médaillons 
des mêmes époques. 

930. 931. — Panneaux composés de médaillons et de . 

fragments de diverses époques. 

932 — Médaillon d'armoiries. — Travail moderne, 
avec la légende : 

BÉMÉDICT VON PARIS A SAILENBACB Vfll» EARO- 
LIKB TON IIBSOW. 

933. — François et la belle i erroumère dans i'ale- 
lier du Titien. ' 

Ce vitrail, moderne, a été exécuté en 1826, par 
Pierre Hober;, d'après un dessiodeFragonard; c'est 
le premier essai de peiniure sur verre tenté à la 
Manufacture royale de Sèvres, et c'est à ce titre sett* 
leiaent qu'il ligure au Musée. 
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i« ÉMAUX INCRUSTÉS. 

Mot A. — TTb eertain nombre H'objets partfo«ftiit peot-^tre ira fireinlor 

abor^l 5P rnHacher pluà dit T( tciricni au chapitre Orfévrebie, 
ODl élé cla&àé.s dans celle divUioo par suite de leur proveuaoce 
directe de» fabriques de Liaioges. 

934. 935. — Plaques eu émail incrusté, à chairs tein- 
tées t exéeolées à Limoges, au m* siècle, et 
pTDveriant de Tabbaye de Grandmont. 

La première représente le moine Éliennc de Murei, 
fondateur^ en iQ73, de l'ordre de Grandmont, près 
de Limoges, eo actioD de cooTerser avec salct 
Nicolas. 

La seconde a pour sujet l'adoration des mages. 
Dans chacune de ces plaques les émaux sont entière- 
ment incrustés. La téte seule du. Christ est en 
relief. i 

la plaque d'Elieniie de Muret porte l'ioscription 
snivaDte : 

f Nicolas isTCerat) faela (parlant) a morb tbti 

DE HURFT. « 

Etienne tle Muret est représenté sans nimbe ot la 
V téte nue, c'est-à-dire avant sa canonisa non, qui 
n*eut lieu qu'en il 88; ton eapa<eho!i eai rejeté; one 
de seg mains repose sur une espèce de tau, et Tautre 

indique un geste de coiiversation nvpr nne figure 
ninibéo qui représente le grand .siuiii Ntcolas, évéf^ue 
de Myre, auquel JLiieuuc de Muicl et son pere 
aTaient Youë un culte spécial qui les déeida a se 
transporter en Calabre pour aller honorer les 
reliques de ce saint, récemment apportées à Bary. 

Saint £tienne de Muret mourut à l'âge de quatre- 



134 tmàjox^ 

viogts ans, en 1124. Lans celle reproduclion, ia 
figure est loin d*aecuser an saint un âge aussi 

avancn : on peuldonc en roi.clure q:ie ccl tiinail date 
des premières années du xiv siècle, à l é) oque où 
ies ariistes grecs seraienl venus donner uii uouvel 
essor aux fabriques Je Limoges. 

Il est probable que ces belles plaques sont tout 
ce oui resie aujourd'hui des Immenses richesses de 
Tabbaye 4ie Orandmout. 

to6« — Les mrges sages. Plaqaeen émail incrusté, de 

Limoges. — Style byzantin. — xu* siècle. 

Cette plaque représenté cinq figures deboui et une 
seule assise sous des arcados en plein cinlre. La 
figure assise est relie de h Vierg<\ la t«:ie nimbée el 
ceiuie de la couruime iermcc. hiïe lieui eu main 
Tefligie d'une basilique* ' 

Les cinq autres figures placées debout sent égale- 

ineui nimbées; ce sont les vierges sages; cha- 
cune d'elles porte un vase au fond duquel brûle le 
feu sacre. Les figures ei les détails d'architecture 
sont exécutés en cuim gravé et doré ; les fonds sont 
en émail de couleufs variées» 

937. — Les vierges folles. Plaque en. émail incrusté, 
de Limoges. — Sl^'le byzantin. — xii® siècle. 

Bix figures décdrenl également celle seconuc 
plaque; une seule est assise : c*est celle du Christ, la 
léte ceinie du nimbe crucifère, les pieds nus, la 
main droite dans l'atlilude de h bénédiction, ei la 
gauche sur le livre de vérité. Let) cinq autres figures, 
placées debout, sont les vierges folles qui ont ren- 
versé leurs vases. Les figufes sont également en 
cuivre gravé el dore sm fonds d'érnail. 

Ces deux plaques proviennent de l'église de Hui- 
ron, près Vitry-le-François. 

93S« — Vm en cuivre doré, incrustée d'émaux de cou- 
leurs variées et représentant un saint personnage 
debout sous un portique. Sa main droite est 
levée et la gauche porte un livre, ses pieds sont 
nus et sa tôle csl décorée du nimbe. La figure 
el r architecture sont en émail incrM^té sur loud 
de cuivre gravé. — xit^ siècle. 
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939. — La flagellation du Christ. Groupe de trois 
figures d'applique ea bronze repoussé et doré, 
avec les yeux en émail. — traTaîi de Limoges, 
du XII* au xui* siècle. — Hauteur, 0"^ 32. 

f4û. Grande 0O!iYertured*évaiigéUaire. — Le Christ» 
assis sur un Mne, entouré des symboles de 
l'Evangile. Cuivre repoussé et doré .avec incrus» 
talions d*émaii. — Trava il de Limoges. — Gom- 
menoementdu xiii* siècle. 

Le Christ est assis, la main liroilo Ipvoo en action 
de bénir et la j^nicbi' t^uiani le livre de vérité; 
de cMque côté sont les syi.iboles des évangiles et 
•a-dessus est le Saint-Esprit sortant des nuages. 

941. 942. — Plaques d'autel en *5mail incrusté , à * 
figures en relief. — Travail de Limoges. -*>xiii" 
siècle. 

La première de ces (711 PS r^'présenlela salutation 
angéliqiie. — Les figures sont placées sous des por- 
tiques vi'archi lecture eu plein cintre, elles sont en 
relief incrusté d'émail et les têtes si*nt nimbées. 

Au-dessus du portique, en émail incrusté, est la 

figtire du (!hrîst, la uHe n into t\c la couronne et 
surmoiiton du nrnibe rnicilere. Sa uiaiu droite est 
ea action de bénir et la gaucbe norle, dans un pli 
de son manteau, le livre de vérité. 

I;e« figures, en relief, «ont incrusiées d'émail et 
les Tonds sont en cuivre repoussé et enrichi d'orne- 
ments et de pierreries. 

T a seconde plaque représente le Cbrist en croix 
entre Marie et saint Jean. — Ces deux iignres sont 
debout sous les bras de la croix. Le Christ a la tète 
«einte de la couroiUM. — Il est nu jusqu'à la cete- 
^ turc. Au-dcpsns o?f incrt!*-"! PC. on rinnil. !;i main ren- 
versée, syi.tbolcdu Père EtcMu l. l es t>rasde la rroix. 
sont surmontés de deux anges ailés, en relief plat, 
avec les têtes en saillie $ les foods sont en cuivre 
doré, repoussé et décoré de cabochons en pierreries. 
Les figures sont en relief et inercstées d'émaux. 

943. — Couverture d*évangéliaîie> ^ Deux plaques ea 
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émail incrusté, de Limoges, à figures en relief* 
xni^ siècle. 

T.a première de ces plaques rortc, h son rentre, la 
figure da Seigneur dans ranrc'jle ellipiiquc ; la téta 
esi coiiïee de la couronne, la main droite est en 
•action de bénir et fa ^^auclie tient le livre de v< rite 
avec lescaraclèresa//i/»actomr<7fl, symbole du principe 
et de là (in ; au-dessus, sont les euiblènics des évan- 
giles. Le fond est repoussé et décoré en émaux et en 
pierrorios. I.a Iio.'dnro est ornée de bandes d'orne- 
ments en émaux iacrusiés. — Les ligures sont en 
relief d'émail. 

La seconde plaque représente le Cbrist en croix 
entre Marie ets?iitt Jean. — Le Cbrist, nu jusqu'à la 
ceinture, a la téie couronnée. — Au-dessus est la 
main rcnvprsôo de Dieu, symbole du Père Eternel; 
les doigts ouveris en action de bénir; email. — Les 
figures sort en relief et incrustées d'émaux. — Au- 
dessus^ de la croix sont les anges ailés. Les fonds 
sont égnlenionl ornes de pierreries cl les bras de la 
croix, aiTisi (|uc les bordures, sont décorés d'orne* 
ments en oniail. 

944* — Crosse des ohhés de Clairvanx, en cuivre doré, 
décorée d'émaux et de pierreries et représentant 
dans son enroulement l'agneau crucifère. — Tra- 
vail de Limoges. xii® siècle. 

945» — Crosse épisoopale en cuivre doré incmsté 
d*émattx. — Travail de Limoges. — xiii* siède. 

L*enrouleinent de la crosse présente la figure de 
Varrliange IVlicliel terrassant le démon. — La base 
est iU'vorvQ de lézards et d*aninianx cfairoériquee en 
cuivre uoré. 

a 

946. Crosse d*évê<nie incrostée en émail et DOilant 
dans son enroulement les deux figures oe Taor- 
nonciation, exécutées en cuivre doré. — Travail 
de Limoges. — xiu* siède. 

947. — Petite croix en cuivre doré ( t incrusté d'émaux 

de Limoges, — Les éniaux soiU déiruils eu paitie 
et il est facile de juger par ce fragment du tra- 
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tail préparatoire à leur applîeatimi. — Au mets 
de IsL croix sont des omements gratés. — 
Gommencement du iiii* siècle. 

948. — Grande croix en cuivre gravé et repoussé» 

décorée d'émaox. Travail de Limoges. — 
XII* siècle, 

La farc principale préscà^le le C'irist en croix et 
quatre (Icnii-ligures, parmi lesquelles ou distingue 
Marie et saint Jean. — Ces (igures sont en cuivre 
repoussé , incrusté d*émail. — Le Christ a la téce 

crintp ("il diadên.o rnicifèro: ses rrin$ sont cnto'ires 
d'une jupe en email. — Les fonds sont ornés de 
pierreHes et de cabochons. 

L'autre face de la croix est décorée de dix plaques 
eii cuivre gravé eC incrusté d'émsox; la principale 

présente le Christ debout, les bras ouverts et la téte 
ceinte «îu nimbe crucifère. Il »'st fiitmiré Hes . 
symbolesdcsévinçilesetdc mcdaiiloQsd ornemeutâ, 
• également en émail incrusté. ' 

949. — Croix de procession on rîiivrn doré etincruslé 

d'émaux. — Travail de Limoges. — xiii<* siècle. • . 

Ali milieu est un Christ en cuivre repoussé et 
dore , les jambes croii^ées et la téte ceinte de la | 
cuuronnc. Le cimbe crucifère esi émaillé et eu relief. 
La face de la croix est décorée de têtes en relief et 

d'émaux de diverses couleurs. Au revers est le Sau- 
veur sur son trône, la main liroi le en action de béîîir-, 
sur les quatre branches sont les symboles de l'Evau- 
gile. 

Le Christ de c^tte croix a été rapporté. — La 
figure originale était d*une dimension plus grande. 

950* — Grande chAsse en cuivre doré, gravé, repoussé 
el incrusté d'émad. — Travail de Limoges. — 
xiii*^ siècle. 

La face principale représente le Christ dans sa 

{^toire. Il 031 assis sur un tr^ne dans une'auréf^e de 
brme elliptique: la téte est (ciute (Ai nimbe cruci- 
fère, cl de c!i:u|ue côté sont les caractères alpha et 
oméga, smiiImi! s du principe et de la fin. — La main 
droite esl levée eu action de bénir et la gauche 
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repose sur le livre de vërilé. Autour de l'aurpnîp 
sont les symholfs tles évanf,nlcs, et de cliaqne coté 
figurent, placéb debout, de »aintâ personnages vêtus 
de longue» robes et disposés sous dessreadés d'arehi- 
lecture. — Aux deux exlrénilles sont d'autres per- 
sonnages^ au nombre de cinq, dans des proportions 
analogues. Toutes ces tîgures sont exécutées en 
cuivre gravé et doré avec les têtes eo reliet sur fonds 
d'émail ; le jChrisi est entièrement en relief. 

' Les figures qui décorent la toiture de cette cliâsse 

sont toutes en cuivre repousse et doré. — An mineu 
est le Père Eternel, assis dans une auréole elu[)lique, 
bénissant le monde et tenant le livre de vérité; sa 
téte est décorée du nimbe crucifère. Autour de lui 
sont les symboles des év.mgiles, et de chaque côté 
Ton voit (If suints personnages deboui sous des 
arcades d'à rciii lecture. — Parmi ces derniers l'on 
remarque un saint évéqne crossé et mitré. 

Les fonds sont d'un riche émail bleu, décoré 
d'ornements en cuivre doré et incruste d'cmanx de 
couleurs variées, — Le revers de cette cliâsse n*a pu 
être conservé. 

951 — Châsse en cuivre doré, incrustée d*éraaux et 
déco.'ée de figures gravées et repoussées. — Tra- 
vail de Limoges. — xiii® siècle. 

Sur la façade principale est le Christ en croix 
entre Marie et suint Jean; à droite et à gauche sont 
de saints personnages sous des portiques d'architdJ - 
turc. Les fii^ures de Marie, de saint Jean etdesanget 
placés sur ît'^ liras de la croix, sont en cuivre fjravé; 
les tètes seules suul en relief ; les yeux sont incrustés 
d'émail et les fomls sont décorés d'oinemenis et de 
médaillons de diverses couleurs. A chacune des deux 
extréuiiiés de la chasse est une figure exécutée en 
cuivre gravé et doré, velue d'une longue robe, la 
tâte ceinte du nimbe, les pieds nus, et tenant un livre 
dans les plis de son manteau. 

.Le revers de cette châsse est entièrement décoré 
d*émauii incnislés, de dessins et de couleurs variés. 

952, — Coffret A quatre faces, surmonl»^ d'un couvercle 
en forme de toiture, ea cuivre gravé et doré, h- 
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chemcnt incrusté d'émaux. — Travailde Limoges. 
— siècle. 

Le rMr prinrjpaî représente saint Mîcliol ol sainte 
Claire, les saints patrons dps donateurs; sur l'antre 
face 3ont la Vierge et rEnfanl-Jésus assis sur un 
Irène, puis saint Martin donnant aon manteau à an 
pauvre, et saint Clément. Aux deux <^xlrémilés sont 
f^présentés sainte Catherine et saint Nicolas. Sur 
Je couYercle on voit les figures du Christ, celles 
de mittt Pierre et de saint Paul, puis deux antres 
saints personnages ; et de l'autre cèté, la salutation 
augélique. 

Les figures sonlexe'cute'os en cuivre «[ravé et doré; 
les fonds sont en émail bleu avec des étoiles d'or. 
Tous les personnages sont nimbés d'or; le Christ 
seul est décoré du nimbe crucifère. 

Sur tontes les &ces de ce riche eofliret se trouye 
répété récnssonanx armes des donateurs. 

953.- — Châsse en ctiivre dorr^ , gravé et incrusté 
d'émaux. — Travail de Limoges. — xiii« siècle. 

Uune des faces porte cinq fip^urcsd'ang''^ nux niles 
dëploV'^Vs, dans des médaillons de forme romlc ; 
ces ligures sont en cuivre gravé et doré sur fond 
d'émail. l/aotre face est décorée de trois figures 
d*aoplique incrustées d'émail et de pierreries sur 
fonds dorés. Les dt mî\ extrémités sont ornôf^s de 
figures de saints personnages vêtus de longues robes 
et porunt le livre sur le bras gauche. — Jiactiâase est 
.surmontée d'une galerie à jour. 

dÔi. «—Châsse en enivre doré et incrustée d'émaux et de 
pierreries. — Travail de Limoges . — xiii® siècle. 

Cette châsse est surmontée d'une galerie à jour. 
Aux denx extrémités sont de saints p«>rsoaaage$ eu 
cuivre ^ravé et doré sur fond d'éniaii. 

955. — Châsse en cuivre duré , gravée et incrustée 
d*émaux. — Travail de Limoges. — xiii* siècle. 

Cette petite châsse, sui rnoiiii' ' «i on couvercle en 
forme de toiture et d une galène a jour soutenue par 
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des nnimaux cliiincriqncs qui descendent le long de 
ses arèles, est ih-corée de douze médaillons qui ropré- 
senicut des auges ailes, gravés et dores sur fond 
d'émail. Ces medailloDS sont séparés entre eui par 
des orne^oents également ehamplovés sorémail. 

9«>6« — Châsse en cuivre doré et incrustée d'émaih 

— Travail de Limoges. — xiii« siècle. 

La dé<;oration de celle châsse consiste en seize 
médaillons renfermant (le<i figures (! anges ailés en 
cuivre grave el doi t; sur ioud il oiiiuil. 

957. — Fragment d'une chAsse. — Plaqae de cuivre 

gravé, doré et inonisté d'émaux» représentant on 
saint personnage debout sous un portique d*ar> 

chitccture. — La figure est gravée sur cuivre avec 
la lôîc en roHef sur fond d'émail. — Travail de 
Limoges. — xui^ siècle. 

958. — Jésus chez le Pharisien. — Plaque de châsse 

en cuivre repoussé, doré el incrusté d'émaux. 
^Travail de Limoges. — xiii* siècle. 

Les ffgureb soul eu cuivre doré et repoussé en 
hant-relief*Le Christ est debout, la main droite levée, 

la têlc ct-ihle de îa couronne et surmontée du 
nimbe crucilère Les fonds sont eouverts de riches 
ornements émail les par incrustaiion. 

959. — Le Christ entre Marie et saint Jean. — Pla^fue 

de châsse en cuivre doré et incrusté d^émaux. 

— Travail de Limoges. — xiii* siècle. 

Le Christ, dans sa gloire, est entouré des symboles 

des évangiles. Il occupe le milieu de la plaque. Au 
deux extrémités eoul les ligures de Marie et de 
saint Jean; elles sont placées dans IV.uréole ellip^ 
tique et leurs têtes sont nimbées. 

Les figures sont en enivre gravé et doré sur fond 

d'email ; les lêlcs seules sont en relief. Aux côtes du 
Christ sont les caractères alpha el oméya» symboles 
du principe et (*e la fin. 

Au-dessuus est le Seigneur dan» une auréole de 
^ forme ellipiiqne, la main droite en action de bénir 
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et la gaiicheflitr le livre de vérité; sa lêleestceinte 

du ninil>e crucifère ; ù drciie et à gauche sont les 
caractères a//>/ia et omeyu, symboles du principe 
Cl de la (in. Autour de l'auréole Ggureiit les quatre 
symboles des évangiles, et des deux côlés sont des 
sages ailés sous des portiques d*arcLitecture. 

Les six figures principales qui décorent ce côté de 
la châsse sont exécutées à nii-corps, en cuivre re- ^ 
I>oussc, grave et doré; le Christ seul et le Père 
Eternel sont représentes en entier. 

960. — Grande plaque en émail incrusté, de Limoges, 

stj le byzaïUia, représentant le Père Éternel. — 
XI H* siècle. 

# 

La fjçrnre est exécnléo on repoussé de cuivre; les 
yeux seuls sont iucrusles eu émail; la tête ebl uue 
et décorée du nimbe rayonnant, le front chauve et 
la barbe allongée. La ma'ii droite est levée, l'index t 
et le peiii d(H;;i eu l'air, et la main gauclie porte le . . T 

livre des évangiles. 

■ 

961. — Bassin do forme rondo on cuivre doré et inrrusté 

d'émaux. — Travail de Limoges. — mii'^ siècle. 

Le milieu du biiï^sitî présente une figure de saint J> 
Michel terrassant Je démon. La bordure qi-i ciiloure * 
ce sujet porte huit figures de saints et définies vues I 
à mi-corps. Ces figures sont pl&cées sons des arcades 
en plein cintre. Elles sont exécutées en cuivre doré 
sur fond d'éuiail. 

W% é — Bassin de forme ronde en cuivre doré et incrusté 
d*émaiix» — Travail de Limoges. — xiii* siècle. 

An milieu du bassin est un médaillon représentant ^ 

un cavalier qui tient un fnticon sur le poing. Dans 

les quatre médaillons de la bordure sont trois scènes 

de combats et un quairicme sujet dans lequel on 

distingue un personnage tenant un vase, et un autre ' ^ 

portant un poisson siirsesépaulos. Toutes ces figures 

sont enlonre'es d'oriirinonis exécutés comme elles 

en cuivre doré sur lond d'éuiaii. 

dôd. — B&ssîn déforme ronde en cuivre doré et incrusté 
d'émaux. — Travail de Limoges. — xiii* siècle. 

Le milieu du bassin porte deux figures, un cheva- 
lier et une dame. A droite et à gauche sont deux 
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figurines: l'un joue du rcbec, l'autre de Is lyre, La 
bordure est décorée de quatre personnages : deux 
sont des hommes qui jouent du même iDstrumentfles 
deux aoires sont des femmeSi. Deux luttons é*%r- 
moiries se répètent entre ces figutes» qui sont en or 
sur fond d'émail^ au milieu des oinemenis et des 
arcades; 

964. -«^ Le Christ en croix, figure en cniTfe repoussé 
et incrusté d*émaiL -rr TiayaU de Limoges. — > 
XIII* siècle. 

La téte est ceinte de la couronne, et les -relus sont 
entourés d'une draperie d'émail. 

Donné au Musée par H. le capitaine Petit, en 1846. 

9Go. — Le Christ en croix, figure en cuivre doré et 
incrusté d'émaux. — Travail de Limoges. — 
ziii* siècle. 

Le Christ a la téte ceinte d'une couronne. II est 
vétu d'une longue robe en émaux de couleurs variées* 

966* — Le Christ en croix , figure en cuivre repoussé 
et doré sur fond incrusté d'émail de Limoges. — 
, • xm« siècle. . 

967. — Jésus imberbe, figure d'applique, provenant 
d'une chftsse en cuivre repocsâ et doré, décorée 
d'émaux incrustés. — Travail de LijLOges. — 
XIII* siècle. 

Le Christ est assis, Ia téte ceinte de la couronne, 

la main droite en action de bénir, cl la gauche 
* sur le livre de vérité*. robe et son manteau sont 

décorés d'émaux iiu rubics et de pierreries. 

La figure est assise sur un trône simulé sur le fond 
de la plaque, qui est enrichie d*éinaux de couleurs 
et de dessins variés. 

9G8. — La Vierge, grande figure d'applique en cuivre 
repoussé et doré, avec incrustations d'émail. — 
Travail de Limoges. — xin* siècle. 

969* — La Yiei^e et TEufant-Jésus, figure d'anpUqtie 
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esk etiÎTiib repoussé et doféi avec incrostations 
d*émaîl. — xiii* siècle* 

L'Enfant'Jëftus tient la main droite en action île 
Itëntr, et repose la gauche sur le li? re de vérité. 

970.- — La Vierge et l'Enfant- Jésus, figure d'applique • 
en cuivre doré et incrusté d'émaux. — Travail 
de Limoges. — xiii* siècle. 

OTl. — LaYiei|;e et rEnfant-^ésus, figure d*applique 
en cuivre repoussé, doré et incrusté d'émaux, 
— Travail de Limoges. — xiii« siècle. 

La Vierge est assise sur uo trône, la téte ceinte 
de la couronne. Elle porte sur sesgenirax TEnfant- 
Jcsus doiii la tête est égalcincnl couronnée, et qui 
tient la main droite dans t'allilude de !a bén/îdic- > 
tion. Le voile et là robe de la Vierge sont incrustés 
d*éroaux, ainsi que son manteau. Le Christ est en 
repoussé doré. 

972. — La cène, grand hus-relief en cuivre repoussé et 
doré, avec incrusialions d'émail. — Travail de Li- 
moges. — xiii'-' siècle. 

i 973. — Petite figure d*appUque en cuivre doré et in- 
cnisté d'émaux. — Travail de Limoges. — >xiii* 
siècle. 

974. — Mt'd.i il Ion d'applique en cuivre repuussé et doré, 

découpé à jour, et incrusté d'émaux, sujet chi- 
aiéru|ac. — Travail de Limoges. — xni® siècle. • 

La bordure est couverte d'ornements d'émail. 

975. — Médaillon d'applique en cuivre repoussé, doré 

et incrusté d'émaux. — Travail de Limoges, dé- 
coupé à jour, et représentant un oiseau chi- 
mérique entouré d 'une bordure de ûeurs sur fond 
d'émail. xm* siècle. 

976. — * Médaillon d*applique en cuivre rq»ous8é|doié 

♦ 
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et incrusté d émaux. — Travail de Limoges, re- 
présentant l'aigle des évangiles, sur fond d*émail. 
— xui® siècle. 

■ 

977. — Médaillon d'applique en cuivre repoussé, doré 

et déeoupé à jour, arec incrastalions â*émail.-» 
la création de rhomme, avec la légende: Pot- 
tea faeha homo qui dommeiur m. — Tratail de 
Limoges. — xiii* siècle. 

978. — Médaillon d'applique en cuiwc repoussé, doré 

et repercé à jour, avec incrustations d'émail. — 
La grappe de la terre promise, avec la légende : 
In lùjvo Botrus estpendens in cruce Xritus, — 
ziii^ Siècle. 

979* — Médaillon d*appliqae en eulTre repoussé, doré 
et travaillé à jour, avec incrustations d*émidl. 
Le rocher frappé par Moïse» avec la légende : 
HicMoUiiHrga bi$petra iœia fuit. — ^xiii^ siècle. 

980. » Petite plaque en cuivre doré et incrusté d'é* 

maux. —Travail de Limoges. — xiu* siècle. 

981. — La fuite en Egypte. — Plaque en cuivre gravé 

et incrusté d'émaux. — Travail de Limoges. — 
XIII® «iècle. 

982. — Chandelier en^cuivre dselé et gravé, couvert 

d'oroements et incrusté d*émaux. — l^ainsdl de 
Limoges. — xiii* siède; 

988. — Navette à encens en cuivre doré et incrusté 
d*émaux. Travail de Limoges.— xiii* siècle. 

984. — Custode en cuivre doré, décoré d'émnux in- 

cnistés de Limnijes, au monogramme du Christ. 
— Si^ÏQ byzàuim du xiu® siècle. 

985. — CvisUide ou boîte à hosties en cuivre doré, dé» 



Digitized 



tMAVZ. 148 

coré d'émaux incrustés de Limoges» » Style 
byzantin. — xiu* siècle.- 

986. — Custode ou boîte à hosties en ciiWre doré» in-* 
cnisté d'émaux de limoges. — Style byzantin da 
XIII* siècle. 

Col objet proTientde l'abbaye de Cunaulc. 

991^ — Couvercle de custode en cuivre éraaillé de Li- 
moges, déooré d*anges et de fleurs. — Style by- 
zantin. — xiii* sièele.' 

988.. — Pied de reliquaire de forme ovale, en cuivre 
doré et incrusté d'émaux. — Sljle byzaûtin. — 
Travail de Limoges. — xiii** siècle. 

989» — Pied de reliquaire en cuivre gravé et doré, -> 
incrusté d'émaux do Limoges, et décoré de quatre : 
figures d'anges aux ailes déployées^ placées dans 
des médaillons que séparent des ornements en 
cuivre gravé sur fond d*émail. — xiii« siècle. 

990, — Rosace en cuivre doré et incrusté d'émaux. — J> 

Travail do Limoges. — Le Christ en croix, les 

sainles^femmes cl les anges. — Fin du xiii« siècle. . • 

99t. — Douille de croix en cniyre repoussé et doré, 
avec la légende de donation incrustée en émail. 

— Fin du xiii* siècle. 

992, — Petit diptyque en bois sculpté, monté en argent 

et entouré d'une bordure enrichie d'émaux. — 
Travail grec du xiv« siècle. 

M ""S. 

993. — Coupe en cuivre repoussé et doré; ornée de ro- 

saces et de boutons en cuivre ir4cruslé d'émaux, 

— Travail italien du xv« siècle. 

991. — Petit diptyque de travailj slave, en cuivre in- 
• cruslé d'émaux. — La Vierge et la vie du Christ. 

— XVII* siècle. 

10 
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2* ÉMAUX PEINTS^ 

$195. — Triptyque ou tableau à trois volets, en émail 
de Limoges avec bordure du temps, représeiilanl 
la nativité, Tadoration des mages et la circonci- 
sion. — Les Tétements sont ornés de pierreries 
et d'émaux en relief. — Fin do siècle. 

996. — Diptyque ou tableau à deux volets, représentant 

le portement do croix et le Calvaire. — L'exé- 
cution est en éniati de couleurs sur paillons. *^ 
Fin du XV' f ièçle. 

997. «— Diptyque ou tableau h deux volets, représen- . 

tant le Christ et la Vierge» en 6nail de ooolear 

sur paillons. — Fin du xv* siècle. 

I^a iigiire du Sanvénr est encadrée di-ns une hor^ 
dure d'orncnicnts et d'eufauls, avec la k'gcnde : 
SfH'ciosus fonnd prœ fil Us hominum. Cc\.\e lé^'ciidese 
rëpcio sur le col et les manches »le la luniqve. 

l.'à luère de I>ieu est entourée de la même t)ordure 
avec la légende ; Filia Jênualetn vigra sum sed 
formosa. Aiiiour fin voilo ost rinscription en carac- 
tères golliiqucs : Ave Maria, etc. 

998* — Mater Dolorosa, Email de Limoges. — 
Fin du XV* siècle. 

Aux (l<Hix côlcs de la Vierge et du Christ sont age- 
nouilli'tis les ût;iir(?s tlii doiKHcur et <lc sa lemnie. Cet 
éntîtil est eveciilé d'après un dessui d'eoolc al'e- 
iHuudc, dont il porte le nionograuime dans la partie 
inférieure. 

999^ — Tôte deviei^e (fragment). — Email de Li- 
moges colorié, do la plus remarquable exécution. 
— Fin du XY® siècle. 

IIQQQ^ — JusTiTiA (la Justicc). — Grande plaque en 

émail de Limoges, exécutée en 1559 par Pierre , 
Courtoys m Courtois, ;"»our le cl);Ue:ni de MM.IriJ, 
bâti au bois de itouiogne par le ro - F^an\;oisi^^ 
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1001. — Prodentia (la Prudence). — Grande plaque 
en émail de Limoges, exécutée par Pierre Gour- 
toys. — Môme provenance. — 1559. 

lOOJI. — Ghaiitas (la Charité). — Grande plaque en 
émail de Limoges, exécutée par Pierre Gonrtoji. 
^ Même piOTonauee. — loS?* 

1003. Satdbkb. — Grande planne en émail de Li- 
moges, exécutée par Pierre Gourtojs. Même 
piovenance. — lô59. 

1004. — Jupiter. — Grande plaque de Limoges, exé- 
cutée par Pierre Courtoys. — Même provenance. 
— 1559. 

1005. — Sol (le Soleil). — Grande phque en émail 
de Limoges» exécutée par Pierre Gourlo^ — 
Même provenance. — lô59. ^ 

1006* — Mabs. — Grande plaque en émail de Limo- 
ges , exécutée par Pierre Gourtoys. — Même 
proYenance. — 1559. 

1007. — Hercule. — Grande plaque en émail de 
Limoges, exécutée par Pierre Courtojs. — Même 
proveaance. — 1559. * 

1008. ^ Mbbcurb. — Grande plaque en émail de 
Limoges, exécutée par Pierre Gourtojs. -^Même 
provenance. — 1659. 

Ces plaques, exécutées à Limoges et signées par 
Pierre Gourtoys, emailleur français, à la date de 
1559, sont les piéccc d*cinail de lu plus grande 
dimension connue. Elles ont i" 65 de huuleur sur 
1* de largeur. Elles faisaient partie de la décuralioQ 
exlérleure du château de:Madrid) Mti au bois de 
Bovfogne par le roi François 1« et aeUeYé sous le 
règne de Henry II. 
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1009. — Triptyque. — r.^binel de deuil aux chiffres 
et attributs du roi Henry JI et de la reine Ca- 
therine de Médicis. — zvi® siècle. 

Ce caliiaet, sorte de taMean J> volets, est un des 
moDuments les plus complets en ce gcLTc. — La gai- 
niiure est en cuir imprimé aux chirTres de Henry II et 

de Catherine do ^!(viicis. Au-dessus des chiffres est la 
couronne de Fraucc, et les cspi^ces libres sont seiaës 

de laiines. 

A l'intérienr est le portrait en pied de îa reine 
Catherine de Médicis, exécuté en c;nai! ; elle e?i r^jre- 
Qouillée dans bou oratoire, son costume est celui du 
deuil. — Les volets sont dëeorés de divers sujets 
tirés de la vie et de la passion du Christ ; ce sont : 
la salutation angéliqi* î, le baiser de Judas, le porte- 
meol et la descente de croix. Ces quatre médaillons 
sont de grande dimension. Cinq autres incdaillous 
pins petits et de forme ovale coniplcicot la décora- 
tion d(; ce l'eau triptyque. Ces médaillons rcprcsen- 
leiii : saint Jean, sainle Madeleine, le Calvaire, la 
résurrection et 1 apparition à la Madeleine. 

1010. — Portrait du pape Clément VIL — Grand mé- 
daillon en émail de Limoges, entouré d'une riche 
bordure d'arabesques. — xvi« siècle. 

1011. — Coiïret en email de Limoges , docoré de cinq 
plaques en camaïeu-grisaiilo avec rehauts d'or: 
ces plaques représentent divers sujets do riiistuire 
sacrée : le passage de la mer Bouge, le serpent 
d^àirain» la manne dans le désert, la grappe de 
la ^ terre promise et Moïse recevant les lois du 
Seigneur. Ce cofiret, qui porte dans un écusson la 
date de 1544, a été exécuté par Pierre Rémond. 
— xvi« siède. 

tOiâ — €k)ffreten émail de Limoges^ décoré de dnq 
plaques en grisaille avec r^auts d*or. ^ xri* 
siècle. 
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1013* — Coupe sur pied à couvercle, delà fabrique de 
Limoges , eu grisaille rehaussée d*or sur fond 
noir. — Loth et ses filles, par Pierre Rémond. 
— 1554. 

Cette coupe, d'uae conservation remarquable, re* 
présente, dans sa partie concave, Loth assis entre 

ses deux filles et recevant leurs caresse?: dans le 
fond du sujet on voit la deslnu tion de Sodome et U 
femme de Loth changée eu biaïue de &cl pour avoir 
contreTcnn aax ordres du Seigneur. La bordure est 
en arabesques d'or sur fond noir. 

L'extérieur de la coupe csl décoré de riches orne- 
ments en grisaille sur fond noir. Le pied est couvert 
de guirtanJes de Heurs et de fruits et de uiédailioos 
à figures. Deux cartouches renferment, l'un la date* 
de IV54, Tautre la signature de l'auteur P. R., qui 
se retrouve égnleniciit dans l'intérieur dti vase. 
Quatre /leurs de lis d'or décorent ia base du p^ied. 

Le couvercle est d'une grande richesse d'orneiTien- 
tatiou ; sa partie conpave por te quatre uiédailiuiiâ qui 
prësenient des portraits d'hommes et de femmes sé-* 
parés entre eu:: par des fig ires de génies, des car- 
louches et des guirlandes de Heurs et de fruits. 
L'intérieur du couvercle est également décoré de 
quatre méi'aillous à portraits séparés par des ara- 
besques d'or sur fond noir. 

Pierre Bémond , également appelé ReTmann ou 

Roi/rvond on même Kexmnh , est un des émaillcnrs 
limousins du xvi* siècle doi.î les productions sont 
encore les plus répandues aujouid iiui. — On possède 
de lui de nombreuses plaques en grisaille , des bas- 
sins et des buires; il excellait également dans la 
peinlurc des manuscrits S<'s principaux ouvrages 
assignent par leurs dates l epoque de seslravaui de 
l'an 1540 à l'an 1582. 

1014. — Grande cnupe sur pied en ('nnail de Limoges, 
reprcsontant , dans sa partie concave, un SQjel 
tiré de l'Exode, chap. 18. — Moïse rendant la 
juslice dans le désert et recevant la visite de Jé- 
thro et de Séphora. Grisaille de Pierre Rémond. 
—ivi* siècle. 

La partiè eouveie est décorée d'ornewents et d'à- 
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i labosqups o;: icnl en gris;iilh', cl sur lo pied sont « 

lesdivifiilés iiiârinos se jouanl au milieu (ies eaux. 

Cette belle eoupc porte à l'intérieur les initiales de 
Tanteu?, P. B. 

1015. CkKi^ de Limoges sur pied. — Jacob béni»» 
sant ses fils. — Grisaille de Pierre Rémond. — 
xvi« siècle. 

La partie concave, de forinc évasée, présente le • 
sujet peint en grisaille : Jacob est dans sou lit en- 
touré de jfs fils, el il leur clonue sa bénédicliou; à 
l'extérieur soni des» oi iiciuenis et des (igures en grl- 
. saille, et antonr du pied sont groupés des tritons. 
Celte coupe porte également les initi'ilcs P. R. 

Ces deui belles coupes faisaient partie (lu même 
service. 

1016. — Coupe de Limoges snr pied. — Diane- — 
Grisaille teintée , parPîerreRércond . — xyi^ siècle. 

Cette coupe , d»; forme très-f'vaséo , représente, 
dans sa partie concave, Diane chasseresse entourée 
d'animaux, tris que cerfs, sangliers et cbicns;Ia 
partie couTexeeet ornée d'arabesques eu f rlsallleet 
en or. 'Le pied poite l'ccusson du président de Mes- 
mes, dont les armoiries sont ceartelées, au premier 
d'or, h un croissant de sable, au deuxième et troi- 
sième d'argent, à deux lions de gueules, au quatrième 
d'or, à une étoile de sable , au chef de gueules et la 
pointe ornée d'azur et d'argent. La eoupe porte la 
marque P. B., initiales de l'auteur. 

i917* — Coupe sur pied à couvercle. — La création. — 
Grisaille par Jehan Courteis, émailleur limousin 
, dii XYi* siècle. 

L'Intérieur de la coupe représente Dieu créant le 

monde et livrant la terre à l'homme et aux animaux ; 
l'extérieur est richement décoré d'ornements cl de 
mascarons. Le baluslre est ccuvert de ligures de 
termes , d'animaux chimériques , de bouquets de 
fruits, (le fleurs el d'ornements variés. 

Le couvercle présente sur sa face exléricnre les 
diverses scènes de la création: le chaos, ia création * 
des animaux, celle de l'homme et de la femme. La 
décoration intérieure se compose de figures chiné- 
riques et d'ornements en grisaille et or sur fond noir* 
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Le<; i n i ( ialcs J. c. (Jehan Couneis)soiit placée! 8or 

Je pieii lie la rr.npe. 

Jeliaii C.ourleis ou Courtovs élait un des émail- 
leurs les plus célèbres de la 'fabrique de Limoges, 
au xTi« siècle. Il oxccllaii surioui danS rezécutioD ^ 
des couiies, plais el pièces de surioui. 

1018» — Coupe à couvarcle. — Grisaille à chairs tein- 
tées, par Jean Courteis. — La tentation de la 
femme et le paradis perdu. — xvi® siècle. 

L'inlérieur dr l i coupe reprc-sente Ève séduite par 
le serpent ; à l exltM-ieur est une riche décoration î!e 
niai>eai-oiis el de gitirlandes de (leurs ei de Truits, 
d'une exécution analogue à celle du précédent. 
Sur la partie exlérieurc du couvercle sonlles diverses 
scènes du paradis perdu : Adam el Ève sont chasses 
du paradis par i'ange au glaive flambo) aul^ el forcés 
de se livrer aux travaux de la terre. Ils apparaissent 
devant le Seigneur et rougissent de leur nudiié. 
L'inlérieur du couvercle esl orné de (îf^Tires chiiné- 
rifines el d'arabesques d'une exécul3uu reiuarquabie» 
eu grisaille et or sur tond noir. 

Cette coupe a été exécutée pour servir de pendant 
à la précédente. Elle poPte également les initiales 
de l'auteur, J. C. _ i, 

1019. — Coupe ?icon\orcîc de la fabrique de Limoges, 

niontco sur pied en cuivre diiré. — Lepiradis 1 
perdu et le déluge . — Grisaille teintée par ^h^n 
Ccurteis. — xvi® siècle. 

La partie inlérieure représente les dernières scènes 
du déluge cl l'arche de Noc; l'extérieur est décoré 
d'ornements ei de mascarons sur fond noir. Sur la 
partie convcxeducouvercle sont figurées les diverses 
scènes du paradis perdu : Êve séduite par le serpent 
et préscnianl fe fruit du mal à Adinn: Adam et Eve 
paraissabl devanl le Seigneur et ayant honte de leur 
nudité ; Texpulsion du paradis terrestre. L«!sinîtialet ^ 
de Tauteur, l.C, <^e trouvent h plusieurs reprisessor 
ta coupe et sar son ccuvercle. 

1020* — Coupe de Limoges sur pied, à coavercle. — - 
L'histoire do Joseph* — Grisaille teintée , par 
Jehan Gonrteîs. -t-xvi* siècle. 

La partie concave de cette coupe représente le» 
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frèrcft (le Joseph Imploraol ta grâce de Dcnjainiu. 
La bordure est eouverie d*orneiAents d*or sur fond 

noir. 

La pai iic inlcrieure est dccorcc eu grisaille et or 
•vee les inillales I. C. (Jehan Courteis). • 

Le couvercle, orné à rinlcriour de riches ara- 
besques, prcseiilc, d:u^s ivn iif convexe, la scèse 
de Joseph eipliquaui le» bouges Uu roi Pharaou. 

1021* Coupe de Limoges. — Les enfants dans la 
. fournaise. — Grisaille montée eu bronze dor6. 
XVI* siècle. 

1022* — Coupejde Limoges. — Psyché amenée par 
Mercure dans rasscDibléc des dieux. — Grisaille 
sur pied en^bronze doré. — xvi® siècle. 

1023* — Coupe de Limoges. — Le songe de Jacob, — • 
Grisaille monléo sur pied en cuivre doré. — 
XVI" siècle. 

i024« — ^Goupe de Limoges de forme aplatie. — La 
création. ^ Grisaille à chairs teintées^ avec coa« 
verde décoré de figures en grisaille sur fond d!or« 
— ^xvi* siècle. 

1025* — Grand bassin de forme ronde, en <^mnil de 
Limoges. — Caciaïeu-t-Ti?aillo, par P. Ponicaud. 
Moïse expliquant aux Isiaéliles les tables de la 
loi, qu'il vient de recevoir du Seigneur. — xvi" 
siccie. 

Dans le bas do. la composition est un cciissond'iiv ur 
soutenu par deux animaux chimériques. La bordure, 
mulilëe en partie, est décorée de nicdaillons et d'a- 
rabesques en camaïeu. 

Ce riclic hnssin porte les inif'ales PP., qui sont la 
nrnrqtic ordinaire de P. Pénicaud, cmailleur de Li- 
moges, au XVI" si .'de. 

Le revers du bassin est décoré d'uQ n:éd?ilIoii ri* 
ehcmenl orné aven les ligures de Moïse et d'AaroD* 

1Û26« — Yase en émoîl de Limoges, à figures en gri- 
saille rehaussée d*or sur fond noir, représentant 
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les arts et les sciences, avoc l'ours altribnts : 
gramalica, dimanlica, rhelorua, ariikuiel., mu- 
sica, (jnnnclria, cislrologia. — Le pied est décoré 
do guirlandes et de médaillons. — xvi* siècle. 

1027. ^ Le jugement de Pâris. — Plat en émail de 
Umoges ; figures en grisaille sur fond bleu, re- 
Laussé d'or. — Composition de Raphaël, exécutée 
* par Léonard Lîmousio, 6*11562. 

Le revers poite un grand médaillon de femme 
entonrë d'aniinaux et de génies. Sur eetle seconde 
face se irouveut les iaiilalt^s de Tauieur, L. L., et la 
date ia»62. 

1028.. — La salutation angéliqne. — Grand médaillon 
de forme ovale, en émail do Limoges sur cuivre, 
en couleur, avec rehauts d'or, exécuté et signé 
par Léonard Limousin, émaïUcur du roi. — De 
1532 à 1560. 

Ce médaillon osl lo premier d'une suite de douze 
sujets de môme travail et de même époque. Ces sujets 
sont les suivacis ; , 

1029. — L'entrée à Jérusalem. — Grand médaillon 
en émail de Limoges. — Même suite. 

1030. — La cène. — Grand médaillon en émail 'de 
Limoges. — - Môme suite. 

1031. — Jésus devant Pilale. — Grand médailioa en 
émail de Limoges. — Mémesiiîte. 

1032« — Pilate se lavant les mains. — Grand mé- 
daillon en email de Limoges. — Même suite. 
Celte plaque porte 1 iu^cripliou : Léonard. — 1557. 

1033. — Jésus livré aux bourreaux. — ( ira ud médail- 
lon en émail de Limui^cs. — Même suite. 
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1034. — La flagellation. — Grand médaUlon en émail 
de Limoges. — Môme suite. 

1035. — Le couronnement d'(^pinGs. — Grand mé- 
daillon eu émail de Limoges. — Môme suite. 

1036. — Le portement de croix. ^ Grand ;médAÎIbn 
eu émail de Limoges. Même suite. 

1037* — Le Christ en croix entre Marie et saint Jean. 
— Grand ii\édailion en émail de Limoges. 
^ Même suite. 

t038. — La résarreclion. — Grand médaillon en émail 
de Limoges. — Même suite. 

1039. La descente aux enfers. — Grand médaillon 
en émail du Limoges. — Même suite. 

1040. — Plaque d'email de Limoges. — Ecce homo, 

avec les initiales N. B. et la date 1543. 

1041* — La résurrection. — Môme école et même date. 

1042. — La Vierge incarnée entre deuv anges. — 

Plaque d'émail de Limoges, avec la date 1545. 

1043. — Deux grandes figures allégoriques en énuiil de 
Ximoges, camaïeu-grisaille. — xvi« siècle. 

1044. — Le Calvaire. — Kmail do Limoges, colorié 
avec rehauts d'or, p?r Jehan Limousin , aux iui- 
tiales 1. L. — xvi^ siècle. 

1045*/^ Plaque en émail de Limoges, de forme ovale* 
Sozanne au bain , suiprise 'par les vieillards , 
émûïl colorié et rehaussé d*or» de la fin da 
XVI*. siècle. 

Dans la partie droite dcbla plaque est une figure 
agenouillée, celle du donateur, avec son saint patron 
Mini Jean , et au-dessous on lit l'inscription : 

« M« JbHAK GCB9IH««*lft81, » 
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1046* — Autre plaque (^n émail de Limoges, de môme 
forme , do même époque , et représentant le 
même sujet. Ici la ligure du donateur rst rem- 
placée par celle de sa femme, en costiniic du temps, 
avec sa sainte patrunne dclnjul <■) ses côtés. Au- 
dessous on lii la même date 1581. 

1047. — La salutation angéliqae. — Plaque en émail 
de Limoges sur euivnSt en couleurs aTec rehauts 
d'or, — xTi« siède. 

Ce médaillon fait partie d'une suite de seize plaques 
réprésentani les principales scèiiea de la Tîe et delà 
pas&ion du Christ. 

1048. -7- La nativité et Fadoration des bergers. — > 
Émail de Limoges. --«Même suite. 

1049. — Le massacre des innocents. — Email de Li- 
moges. — Même suite. 

1050. — L'adoration des mages.— Ëmaîl de Limoges. 

Même suite. 

1051. — La présentation au tempio. — Émail de Li- 
moges. — Môme suite. 

1052. — La cène. — Émail de Limoges. — Même 
suite. 

1053. Le Cbrist en erôix entre Marie et saint Jean. 
r r — Émail de Limoges. — Même suite. 

1054. — La descente de croix. — Émail de Limoges. 

— Même suite. 

1055. — Les saintes femmes. ^ ËmaO de Limoges. 
Même suite. 

1056. — La mise au sépulcre. — Email de Limoges. 

— Même suite. 

1057. — La résurrection. — Émaii de Limoges* «<* 
Même buite« 

• ■ • 



/ 
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1058. — LVtpparilion à la Madeleine dans le jardin.-— 
Émail de Limoges. — Même suite. 

1059* — La transfiguration. — Émail de Limoges. — 
Même suite. 

1060» — L'ascension. — Émail de Limoges. — Même 
suite. 

1061. — La Pentecôte. — Émail de Limoges. » Même 
suite. 

1062. Saint Jean FéTangâiste. — Émail de li- 
moges. — Même suite. 

1ÛG3. — Plaque frcîcarcollo en émail do Limoges , re- 
présentant des enknts assis. xvi^ siècle. 

1064* — Plaque d'émail de Limoges. — Fragment d'\in 
plat armorié représentant Tlntérieur de Tatelier 
* d*un chaufournier. — xvi* siècle. 

l635. — Plaque en émail de Limoges. — Fragment 
d*un plat. — Repas de janvier. — xvi® siècle. 

1ÛÛ6. — Émail de Limoges à figurer, représentant un 
pasteur qui défend ses troupeaux contre des ani- 
maux, féroces, cainaï(î'i-^t isaille à chairs leiplées 
avec rehauts d*or. — xvi® siècle. 

Daus le haut est la Icgenue: 

Fvvoz. favlces. baistes. 
Hors, «le inô. trovpeavI\. 
Des. brebis, boynctes. 
Navres, chair, ny. peav. 

1067. — Email de Limoges à ligures, camaïeu-prisaille 
à chairs leiiiioes, avec reiiauts d'or, pendant du 
précédent. — xvi® siècle. 

La légende placée dans le haut donne elle-même 
l'explication du sujet : 

A Tayde pasteurs acourez.— dovnes. avez, iroup- 



Digitized by Google 



ÉMAUX.. . 157 

cavcz. soeovrs. du. lovp.da. lyon. el. devra. fttUre> 

ment, seront . lovor oz. 

Cric?., si. îiavt. qvc. vovs. vovidroz. — î>nsser. le. 
temps, me. délibérer, chasser, durinir. maugor. et. 
bovre. — savivez les. come. vots. povreil. 

AS. 

1068. — La salutation angéîique. — Plaque en émail 
de Limoges. 

Celle plaque fait partie d'une suilc de douze sujets 
tirés de la vie et de la passion du Christ. Ces stuett 
sout los suivants : 

1069. — Le mariage. — Émail de Limoges. — Même 
suite. 

1070. — La fuite en £gypte. — Même suite. 

" 1071. — La présentation de la Vierge aa tempie« <— 
Même soite. 

1072. — La Visitation. — Môme suite. 

1073. — Le massacre des innocents. — Même suite* 

1074. — L'adoration des mages. — Môme suite. 

1075. — ' La crèche. — Même suite. 

1076. — LaPÂqne. — Même suite. 

1077. — Le Christ et la Madeleine. — Môme suite. 

1078. — L'arrivéd des bei|;er5. *— Même suite. 

1079. — La mort de la Vierge. — Môme suite. 

1080. — Jupiter^ — Médaillon en émail de Limoges, 
colorié avec rehauts d*or. — xvi^ $iëcle 

lOSl. Junon. — MédaiUon de même époque et de 
même exécution . 

1082. — Palias. — Médaillon de môme Iravailt 

1083. — Mercure. — Médaillon de même époque. 



1084. — Le Christ dans sa gloire et le jugeaient der- 
nier. ^ Plaque en émail de Limoges, grisaille 
coloriée. — XVI* siècle. 

1085. — La Foi tenant en main le calice et la croix. — . 
Plaque en émail de Limoges attribuée à Pierre 
Colin* — xvi« siècle. 

Ce sujet fait partie â'vno suite de sept plarnit s re- 
présentant le& vertus. Ces plaques sont les suivantes : 

1086. ^ T a Prudence tenant en main le miroir. — 
Émail de Limoges. — Même suite. 

1087. — LaCharilé. — Email de Limoges. — Mémesuite. 

1088. ^ La Justice portant fe glaive et les balances. — 
Email de Limoges. — Même suite. 

1089. — Ln Tempérance tenant la coupe elle flacon.— 
Email de Limoges. — Même suite. 

■ 

1090. ^ La Force personnifiée par une figure appuyée 
sur une colonne. — ISmail de Limoges. — MâjooB 
suite. 

1091. — L'Espérance dans Tattitudede la ferveur.— 
£mail de Limoges. — Même suite. 

1092. —le Christ en croix entre Marie et saint Je^^L 
— Plaque en émail de Limoges. — xvi* siëde. 

1093. — Le baiser de Judas. — Émail de Limoges. — 
XYi^ siècle. . . 

1094. — L'adoration des mages. — Plaque d*émail de 
Limoges ccÂorié avec rehauts d V. — xvi* siècle. 

109Ô. — Salière à six pans. — Email de Limoges, en 
grisaille teintée avec rehauts d'or. — Les travaux 
d'Hercule. — xvi® siècle. 

Les deux extrémités do celte salière sont décorées 
de médaillons eAiourés de fleurs ek d'pmemeiiia» 
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1096. — Salière à six pans. — Email do Limoges. — 
Les travaux d'Hercule. — xyji* siècle. * 

1007, — Plaqoe ea émail de limoges, sujet tiré delà 
passion du Christ. — Fin du xvi* siède. 

1098. — Plaque en émail de Limoges, sujet tiré de la 
passion du Christ. — Fin du xvi'' siècle. 

1099. — Encrier avec bassin en émail de Limoges , 
décoré do figures cl de trophées en grisaille sur 
fond noir avec rehauts d or, par Jehan Laudin. 
— XVII* siècle. 

Les figures représentent les dhorsps pt'iiplades 
vaiiicueb et asservies. Elles sont couclieei^a lerrc au 
milieu des trophées d'armes et des inslruntents de 
guerre. Au-dessous sont les lettres iniliales L L., el 
. au revers du bassin on lit :' Laudin éwutiUîmir à 
Limoges^ l. L. 

1100. — Une chasse à courre. — Petit médaillon en 
émaU de Limoges» exécuté en grisaille. xvii* 
siècle. 

1101. — Chasse à Tautniche. — Petit médaillon de 
même travail et de m^ne provenance. 

1102. — Médaillon en émaïï de Limoges, portr.iit d'un 
jeune homme sur foiidjjleu, avec arabesques au 
revers. — xvii® siècle. 

1103. — La folie. — Plaque d*émail de Limoges, gri- 
saille rehaussée d'or, par Jehan . Laudin, avec les 
initiales de Tauteur I. L. , et la devise : « <fuelH 
du me $9gmno me fannp ridert, xvii* siècle. 

1104. — La chasse, figure allégorique. — Email de Li- 
muges, grisaille rehaussée d'or, par Jehan Lau- 
din, avec ses initiales 1. L. — xvii® siècle. 

1105. ^ — La pèche, figure allégorique. — Email de Li- 

moges, en camaïeu-grisaille rehaussé d'or, par 
Jtihan Laudia. — xvii^ siècle. 
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1106., — Le vin. — Plaque d'émail do Limoges. — 
Grisaille rehaussée d'or, par Jehan Laiidin, 
avec les iûitiaies de 1 auteur. — xvii® siècle. ' 

1107. — Cet. Augostus. — MédaUlon en émaSl de 
Limoges, ayec la légende : Jay trwé Rom$ 
faieie de hriéqua, mais je la laiue de martnre,-^ 
XVII* siècle. ' 

1108. — Môiao personnage. — Petit médaillon de 
•même époque. 

1109. — Tibcrius Cœsar. — Médaillon en émail de 
Limoges, avec la légende : Qu'après ma mort 
s'tnlre meslent le feu el la terre ensemble, — 
XVII* siècle. 

1110. — C. Ca»sar Calî^iila. — Médaillon m 6m3\\ de 
Liniop;os, avec la légende : Je ne prise rien tant 
que l'impudence, — xvii* siècle. 

1111. — Même personnage. — Petit médaillon de tra- 
Tail analogue. 

1112; — Claiidius Cœsar. — Médaillon en émail de 
, Limoges, avec la légende : Il vaut mieux une fois 
numrir que perdre la vie en toujours espérant» 

— xv:i« siècle. 

1113. — Mômo personnage» — Petit médaillon de 

mémo époque. 

1114* — Même personnage. ~ - Idem. 
1115. — Même personnage. — Idem. 

lliG. — M. Siivius Otbo. — Médaillon en émail de 
Limoges, avecla légende : Il vaut mieux qu'un 
meure pour plusieurs , que plusieurs pour un. 

— xvii° siècle. 

1117. — Môme personnage. î— r Petit médaillon de 
Cââmo époque. 

1118. — Même personnage. — Idem* 
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1119. — - Titus Vespasianus. — Médaillon en émail de 
Limoges, avec la légende : Un bon prince ne 
rmi>oye perumHe nuueontmU — xvii* f iècle. 

1120. — Même pefsonnage. Petit médailk» de Ja 
même époqae. 

11121. — Même personnage. — Idem. 

1182. — Même persomiage. — Idem. 

1123* — Flavius Oomitianiis. — Médaillon e& émail de 
Limoges, avec la légende : Les minces sont mUé^ 
tMu fWLT U$ dangers qui Us regardent, — 
XVII* siècle. 

1124. — Saint Mapc. — Médaillon en émail de Li- 
moges, par Jehan Laudin , avec les initiales de 
Tauleur, 1. L, — kvii® siècle. 

1125. — Sainte Marie -Madeleine. — Médaillon en 
émarl de Lirno^^ aux initiales I. L. (Jehan Lan» 
din). xVii* siècle. 

112G. — LVidoralion dés mages. — Email de Limuges, 
avec la signature au revei s : « BapL Nomilher^ 
à Liraogas. » — xvii® siècle. 

1127. — Saint Pierre. — Email colorié de Limoges* 
par B&pt. Nooailher. — xvii*^ siècle. 

128. — Sainte Marguerite. — Email de Limoges du 
xvn* siècle. 

1129. — Jésus priant. — Médaillon en émail de Li- 

moges, aux initiales de Jehan Laudin, émaiiieur 
« du x?ii* siècle. 

1130. — Saint Philippe. — MédsdlloD en émail de Li- 
moges, xv^ii* siècle. 

1131 • — La naissance. — Plaque en émail colorié. — 
XYii* siècle. 

Il 
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1132. — Tasse en émail de Limoges, décorée des mé- 
daillons de Sémiramb At de Zénobie, et portant 
soq; son pied la signature et l'adresse do Témail- 
Icur : « Laudin, au fauxbowgs de Manigne à 
JUmoges. ^ — xvii" siècle* 

1133. — Tass(î à anses en émail de Limoges, décorée 
ue mascarons, de guirlandes de fleurs el d'ua 
écussoii d'anut'irios d'or à feuilles de sinople, 
suruionlé ù une couronne de comte ot tlaiiqucde 
deux fleures de génies qui tiennent une CQuro^ae 
de laurieiS. — xvu' biùcle. 

1134. Tasse en émail de Limoges, décorée de deux 
médaiJious, dont Fun renferme des chiflres er- 
trci'tcés ei Taulre une scène de chasse. — Sous 
le pied sont les chiffros de Tauteur NL » fioêl 
Laudin. — xvii* siècle. 

113â< — ? Râpe à tabac en émail de Limoges. — Le 
sacrifirx d'Abraliam, par iiapt. Nouiillier, avec 
les initiales de l'auletin ivii^ siècle. 

1136. — RApe à tabac vn émail de Limoges. — Por- 
trait d'une darne de la cour en costume de ber- 
gère. — XV II'' siècle. 

1137. — Râpe à tabac en émail de Limoges, — La 
Vierge et TËnfant- Jésius. — xvir" siècle 

1138. — BAj)C à laliar, en émail de Limoges. — Por- 
trait d'une dame de la cour. — xvu*^ siècle. 

1130. — Plaqtie de bourse en émail de Limoges. — 
l'ortralt de femme. — xvii» siècle. 

1140. — Plaque do bourse en émail de Limoges. — 
Portrait d*un gentilhomme de la cour. — ivii* 
aiècle. 
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1141 • — Placiae de booisedaxYii^ siècle, en émail de 
Limoges. — Porirait da maréchal de Gatinat. 

1142. — Plaque bourse en émaîl (\c Limoges. — 
Portrait de M"*« la maréchale de (kliiiat. — 
XVII* siècle. ^ 

1143. — Plaque de bourse en émail de Limoges. — 
Portrait d'une dame de la cour. — XTit* siècle. 

1144. — Coupe en émail de Limoges, de foruic ajilatie. 
Le massacre des innocents, grisaille aux initiales 
P. N., dp Pierre Noua'lher, émaiiletir Umou&io 
qui vécut de 1686 à 1717. 

1145. Coupe ronde à deux anses, en émail de li- 
moges , déecftée de fleurs et d'animaux. — xviii* 
siède. 

Dans le fond de la eovpe est un lion portant en 
goal aar son dos, avec la devise t L'envie suit la.Tertv. 

1146» — Médaillon , peinture émaillée sur cuivre. — 
Scène flamaade. — ivïu** siècle. 

1147* — Petite coupe en émail sur cqivre. — La béné- 
diction de Jacob, avec des inscriptious ^^ues 
du moyen-Age. 



V 



V. FAIENCES, VERREKIJES. 

rMINCBi' ITAUBNNM't rBlMÇlIVBS', ALLKVAWm. — flRË» 
M' ffeAUOU. VBABli IbÊktLLtK»» — TBllBRItt DK 
rCNWB ET D*ALLB1tA6lfE. 



r4UN4»9 IMUBffMXB ET' SiMIIirOLES. 

1148. -~ La Vterge et FËiifaDt-JésuSt faïente de Liiea 
déliai Bobbta. — xv* siècle. 

La Vierge est debout et tient dans ses bras TEn* 

fanl-Jésus qui s'appuin sur IVpaule de sa mère. Les 
figures sout bianclies sur uu fond d éinail bleu. 

1149 — Le martyre de sainte Calherine d'Alexan- 
drie , deux bas-reliofs en faïence de Luca délia . 
Robbia , figures blanches sur fond bleu. — Le 
premier de ces bas-relieis représente le martyre 
de la sainto» et le second Fâme de sainte Gathe* 
rine transportée au ciel, par les anges. — XT* 
siècle. 

11Ô0< — Buste de jeune homme exenitô en ronde- 
bosse, fnïence de Luca délia Uûbbia. — Figure 
blanche avec chlamyde bleue. — ^ xv<> siècle. 

1151. — Buste de négresse en ronde-bosse. — Faïence 

de Luca délia Bobbia. — xv* siède* 

La léle est en couleur bleue, et perte à sa partie 
supérieure une ouverture qui donne lien de croiie 
que ee butte était destiné à servir de vase à Aeunk 
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1152. — Grand bassin moresque h dessins blons, rougis 
et bbncs, reflets métalliques. Pièce de la pîus 
grande rareté. — Du xiv* au xy*' siècle. 

1158* — Coope sur pied me plateau, à reflets métal- 
liques. — Faïence du xv* sîède. 

1154. — Fontaine décorée de mascaronscn relief et de 
sujets à ligures : Pc^rsé-^ et Andromède. — Faïence 
d'école italienne exécutée ANevers au tvi« siècle. 

Le robinot rn lironie, repr*»spninnt un satyre monté 
sur ttu iriiuu, est de travail italien et de la même 
époque. 

Lecouyercle de cette belle footaiae a été restauré. 

1155* — Grande vas^jue décorée de serjR iits entrelacés 
et exécutés en relief : triomphe d Aiuphitrite. — 
Faïence italienne du xyi^ siècle. 

IIM» «— <«ffaade vasque sur pied^ de laim^ae Italienne. 
—.XVI* siède. 

L*écnsson qui forme la décoration intérieure de 

ce nchc bassin est aux croissants d'or sur fond de 
gueuies, avec un listel d'azur fleurdelisé en sautoir, 
l.es <ï<i\i\ âupports«ont des anges ailés. — Autour de 
récusson soDi attrîbotsdaehéDe sur le roseau.^* 
I/extéri 'ur (lu b:esin est aux mî^nios nttribu's: iî est 
orné dV^nrouleaieniseu relief) ei d'anses décoréeftde 
miiscar<iu6. 

1157. — Grande vasque en faïence de Faenza \ Le 
triomphe d'Amphitrile. ^ xn* siècle. 

1158. — Grand plat de forme ovale en faïence de 
Faenza, décoré de cinq médaillons qui repré- 
sentent des sujets de chasse et de pèclie. — xvi» 
siècle. 

Le médaillon du milieu rcpri'seaiie la pécbe. JLe 
ileuve, assis près de sevrée, tU^ntilans sa main 
droite la corLC d'aboudance de laquelle délsouJeat 
tous les Liens de la lerre; piès de lui plusieurs pé- 
cheurs, dans l'eau jusqu'à uii-jarabes^ plougeol et 



166 



VA1KMCB8. 



rclirent leurs filets. Les <|uatre siijcis qui cntoarent 

le m»;, .'ailloli sont : la chasso à |)icd, la chasse à 
courre, h» chasse au lir de l arbaieie, et la chasse au 
Olet. Ces tiioiifs sont âcjiares par des mascarons ea 
relief et des encadrements de riches conleurs. Lt tor- 
dure du plat est l'ornice par des arabesques d*QDe 
randc richesse, composées de géiiies et d'attributs 
G chasse, de musique si guerre, 
àu revers du plut est une figure de Neptune au 
milieu d'un enr^d renient en relief, entouré o*amours 
et de diviniti^;;» marines. 

1159. — Trand plat rond aux armes de Léon X. — 
faïence italienne à rellets métalliques. — xvi* 
siècle. 

1160. — Grand plat rond, au lion de Florence, trep bor- 
dure jaune reh9us^(''n Ho dossins Meus. — Faïence 
itoiiexme à rellets mélailiqucs. — xvi® siècle. 

1161. — Grand plat rond décoré d'une tête de nègre, 
avec bordure jaune rehaussée de dessins bleus. 
— Faïence italienne à reflets métalliques. — 
TTi^ siède. 

1162. — Grand plat rond : saint Jérôme. — Faïence 
italienne à reflets métalliques. — xvi* dècle. 

1163. — Bassin représentant Moïse sauvé des eaux Au 
revers est rinscriplion : Como Moïse fu trovato 
délia filglia di Faraone innel fiume. — Faïence 
italienne. — xvi° siècle. 

1164. — Grand plat creux : Suzanne entre 'es doui 
vieillards. Dans le haut on lit : Suzanna, — 
Faïence italienne. xvi^ siècle. 

1165. — Plat festonné, décoré d*ard)esqaes stir fond 
blanc» aux armes de la maison Borghèse; dans 
un cartouche au-dessous deFécusson on lit : Ç. Pmi. 
—Fabrique d'Urbino. — xvi* siède. 

1166. — Plat de laôme fabrique et de décoration ana- 
logue, aux araies des Borghèse. -r xvi« siècle. 
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1167. — Plat rond décoré de figures* — Faïence ita- 
lienne. — XVI* siècle. 

1168. — Aiguière de [>harmacie couverte d'arabesques 
en couleurs sur fand blanc, avec un écussoû. 

— Faïence italienne. — xvi" siècle. 

1169. — Aiguière ornée de deux têtes en regard sur 
fond bieu. — Faïence italienne. zvi* siècle. 

1176* — Encrier en faïence italienne, à dessins jaunes 
sur fond bleu. — xti* siècle. 

« 

La partie supérieure est décorée d*un éeussdn ea 

relief i]ni porte un scorpion el irois cloîles, avccdeux 
. amours en baul-relief pour support. 

1171. — Faïence italienne. — Plat à fond bran* ^ 
Figure grotesque. 

1172. — Lo massacre des innoconts, plaque en faïence 
de Faenza, exécutée d'après un carton de Ka- 
phaël Sanzio. — xvi* siècle. 

» 

1173. Fragment d'un plat de Faenza. — Figures 
nues. — xvi^ siècle. 

1174. — ïMnt en faïence de Faenza. — Le mariage dç 
sainte Catherine d'Alexandrie. — xvi® siècle. 

1175. — Plat rond décoré de figures avec un écusson 
d'armoiries au revers. — Faïence de Faenza.^ 
xvi« siècle. ^ 

1176. — Faïence de Faenza. — Assiette avec bordures 
décorées d'amours et de fieurs à rehauts d'or. ^ 
Diane au bain et Actéon «*iiangé en cerf. 
xvi^ siècle, 

1177. — Faïence de Faenza. — Assiette dccort^ d'une 
boixlure d'amours et de fleurs, avec rehants d'or. 

— Enlèvement de Proeerpine. — xvi® siècle. 

1178. Faïence de Faenza. — Assiette représentant 
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Polyphème et Galathoe, avec bordure décorée 
riaceaux et d'amours. — xv^® siècl^. 

1179, Faïence de Faenza. — Assiette, sujet râjlho- 
iogique avec ]K>rduce décorée de jinceaux.— 
XVI* ^ie. 

IISO* — Faïence de faeaza, — .Assiette ; Vénus et 
1 Amour. 

1181. -r- faïence do Faenza. — Assiette : Neptune et 
Amphitrile. ^ bordure décorée de rinceaux et 
d*ainoure. 

1182. — Faïence italienne. — Assiette : Neptune sur 
son char. — xvu« siècle. 

1183. — Faïence de Faenza. — Assiette décorée de 
figures avec bordure d^omements et d'amours. 

1184. — Faïence de Faenza, à reflets métalliques. — 
Assiette avec repoussés en relief : saint Jean. 

1185. — Faïence italienne. — Assiette : paysage avec 
figures. — xYii* siècle. 

1186. — Faïence italienne. — Cruche fond vert, avec 
goulot, à tète découpée à jour, décorée d*écussons 
en relief. 

1187. — FaïencL' de Faenza. — Coupe repcttsentani 
une liguée de iemme. 

1188. — Faïence de Faenza. — Tasse î FAmour te- 
nant son arc. 

1189. — Faïeuçe de FaeAza. — ïass^ : FAmour «H 
,ç^né. 

11^. — Faiençe de Faenza.. — Coupe : tigure d'en- 
fant. 
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1191* — Faïeoce de f aeoza. — lasse ; ûjjure d'en- 
fant. 

1192. — Faïence de Faenza. — Coupe : figure de 
guerrier. 

1193. — Fdetncede ]F!aenziu — Coupe : vieille femme 
filant. 

1194. — Faïence italienne. — Soucoupe : Véau3 et 

l'Amour. 

1195. — Faïence italienne. — Tasse avec sa soucoupe 
décorée de figures en couleurs rehaussées d*or. 

1196. — Faïence HatieDna^. — Ta&se à soueoupe , dite 
de treiMiur^ décorée de figures et de fleurs » 
ayec rehauts d*or. 

1197. — FaïenCe italienne. — Flaque ronde repré- 
sent:! nt d'un côté la i>;uriie-Famiile, de l'autre le 
Christ en croix. — xvu^ siècle. 

1198. «r-* Faïence italienne. — Bassin à pans coupés : 
Ténus corrigeant FAmour. — xvii* siècle. 

1199. — Faïence italienne. — Bassin à pans coupés : 
scèoe de chasse. — xvii^ siècle. 



FRANÇAIS B8. 

1200. 1201. — Faïence de Bernard de Missy. — 
Bras de flarobeatfx-appliques du XTi* «iède. 

Ces deux porte-lunûères 8#iii tomés par des bustes 
d'boinmfs dont les bns tendu» étaient destinés à 
poiier Ja lK)ugie. 

Bernard de Pnlissy, -limpîf^ potier à 8air!t"s, et in- 
'venteur de la faïeucc émaUlée qui porte &9u nom » 
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esl mort en 1590, au mil'cn dos honneurs, oi f»n lais- 
sant des travaux fort remai-quables daus plusieurs 
bracdies d'art. 

1202. — Faïence de Bernard de Palissy. ■ — Grand plat 
rond : Pensée délivrant Andn^inède. Ln bordure 
est formée par huit cavités destinées à contenir 
les assaisonnements. — xvi^ siècle. 

1203. — Faïence de Bernard de Palissy. '> — Plat ovale : 
Ténus et les Amours. — xti' siècle. 

1204. — Faïence de Bernard de Palissy. — Plaque de 
forme allongf'e, à bordure festonnée : le lave- 
ment des pieds. — xvi" siècle. * 

1205* — Faïence de Bernard de Palissy. — Grand plat 
ovale, décore de reptiles et de poissons en rç|ief. 
— XVI® siècle. 

1206. — Faïence de Bernard de Palissy. — Grandplat 
de formé et de décoration analogues* — xvi* 
siède. 

1207. — Faïence de Bernard de Palissy. — Plat de 
iiit'Uie forme et de décoration analogue. — xvi« 
siècle. « ' 

1208. — Faïence de Bernard de Palissy. — Plat ovale 
décoré d(* feuillages et de coquilles en relief. — 
xvi® siècio. 

1209. — Faïence de Bernard de Palissv. — Corbeille 
ronde déeoréa de mascarons d'hommes et do 
femmes , à bordure fèstonitée et d*ane grande 
ûnesse d'exécution. — xv!^ siècle. • , 

1210. — Faïence de Bernard de Palissy. — Corbeille 

ronde décorée d*arabcsqaes. — xTi* siède. 

.1 

1211. — Faïence de Bernard de Palissy. — Corbeille 
ronde décorée d'arabesques et enrichie de masca- 
rons.- — XTi" siècle. 
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1212. — Faïence de Bernard Palissy. — Corbeille 
ronde couverte d'arabesques et de mascarons. — 

' XVI» siècle. • . 

1213. — FaîeDce de Bernard de Palissy. — Plat rond : 
Persée et Andromède. — xri* siècle. 

1214. — Faïence de l'école do Bernard de Palissy. — 
Portrait d'hcmme, petit plat en forme demédatl* 
Ion. — xvi« siècle. 

1215. — Faïence de même fabrique. — Une Sainte- 
Familld, petit plat de môme forme et de mùmo 
travail. — xti« siècle. 

1216. — Faïence de même {bbrique. — Pl&t de forme 
ovale : Stuanne surprise aa liain. 

1217. — Faïence de Técolo de Palissy. — Plat de forme 
o\ale : même sujet. 

1218. — Faïence de récole de Palîssy. — Plat de forme 
orvale : l'automne. 

1219. — Faïence do l'école de Palissy. — Plat road ; 
la création de la femme. 

1220. — Faïence de Técole de Palissy. — Plat de forme 
ovale : la décollation de saint Jean. 

1221. — Faïence de l'école de Palissy.— »Plat déforme 
ovale : le sachilce d'Abraham. 

1222. — Faïence de l'école de Palissy. — Plal deiorme 
ovale : le baptt^me dans le Jourdain. 

1223. — Faïence de Téccrfe de Palissy. — Plat de forme 
ovale : même sujet. 

1224. — Faïence de l'école de Palissy. — Plat de forme 
allongée : l^ther devant Assoénis. 
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1225. — Faïence de Tf'Tole de Palissy,-'---l*lat de forme 
alloogée : méim %u^L 

1226. ~ Faienoe de Técole de Palissj. — Plat de même 
forme : Estheret Aâsuéras. 

1227. — Faïencode l'éccle de Palissy.^^-Platde forme 
oir^e : m^me sujet. 

12^8. — Faïence de Técole de Palissy. — Plat Je leniio 
ovale : même sujet. 

1229. — Jaience de Fécole de Palissy. .Plat rond : 
le jugement de Péris. 

1230. — Faïence de Técolo de Palissy. — Plat ovale 
avec bordure on émail de couleurs : le baptême 
dans le Jourdain. 

1231. — faïence de Bernard de Palissj. — Vase à 
anse orné de feuilles, avec goulot repercé à jour. 

J232« — Faïence d(^ Bernard de Palissy. — Vase à anse 
décoié d ornemeuls de couleurs variées. 

■ 

1233. — Faïence des continuateurs des travaux de 
Bernard de Palissy. — Plat ovale représentant 
laiamiUed*HenriIV. 

Le roi est anis aiqirës de U reine, au milieu de sa 
famille cl Ô 2S personnages de la cour. î a bordure est 
décorée d'oi nemeuv^ de couleurs variées. 

1234« — ^ Faïence de Nevers. — BouteOle de forme 
aplatie, dite paseonCt à deux médaiûons décorés 
de sujets bachiques ; les anses sont formées par 
deux têtes de bélier en relief, avec pendentifs de 
. fruits et de fleurs, «^xvu^siède. 

1235. — Faïence de Nevers. — Plat en camaïeu bleu : 
corab'itdes Centaures et des Lapithes. L'inscrip- 
tion placée au revers est ainsi courue : <c Trouhle 
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arrivé aux noces de Piry thons et de Hippodame, 
par JlurUe,cruel chef des sanguinaires Centaures. 
1682. » 

1336. — Faïeni e <]p Rouen. — Plat décoré d'arabes- 
ques bleues rehaussées eu couleurs. . . 

1237. — Fatenee de Rou^d. Hat à dessins bleus* 
£e milrêa est «jfêooré de.meuMe^ de Tases de 
flears et d'oiseaux; la bordure est ornée d'ara- 
besques. 

1238. — Fûïence de Rouen. — Plat rond décoré d'a- 
rabesques. 

1230. — Faïence de Rouen. — Âîguière ornée d ara- 
besques bleues sur fond blanc. 

1240. — Faïence de Rouen. — Aiguière ornée d'ara- 
besques bleues sur fond blanc. 

1241. — Faïi nce de Rouen. — Fiasconc avec figures 
de faunes et de ratyres, peintes en bleu sur fond 
blanc. — Les anses sont décorées de têtes do 
bélier en relief. 

1242. — Poterie d'Avignon. — Vase à reflets métal- 
liques, décoré d'ornements en relief blancs sur 
fond brun. — xtii* siècle. 

1243. — rolcrio d'Avi?!;non. — Vase de même nature 
et de forme analogue. — xvii® siècle. 

1244« — Faïence française. — Bouteille figurant une 
couronne de pampres» émaillée en brun. 

1245. — Faïence française. — Salière émaillée on 
brun rehaussé d'or, et onnée de figurines de 
ronde-bosse. 

1246» — Faïence française. — Couvre-feu avec orne- 
ments en relief. — Bacchus sur un tonneau. 
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1247. — Faïence française. — Pièce de surtout , de 

forme monumentaie , décorée de figures et de j 
fieurs de lis* — xvu* siède. 

1248. — Poule couvant ses poussins. — Faïence du 
xvii« siècie. 

Celle faïence faisoit partie d'nn service complet» 
donl chaque pièce prescuiail la iuiiue du meu qu'il 
était dcsliué à couleulr. ' 

t 



FAIBNCVS ALLBIlAlfDBS. — CIÈS DB FLÀMDBB* 



1249. ■ — Faïence allemande. — La Vierge et TEnfanV- 
Jésus. — xvi" siècle. 

1250. — Grès de Flandre. — Clepsydre ou horloge à 
eau. 

Leclepsydre était en usage sur les tables d es feslim, 
où il faisait Tofllcede sablier. L'eau, placée dans le 
réservoir, descendait par les colonnctiespour rejaiUir 
à rcriiice iafériear. 

1251* — Grùs do Flandre. — Grande cru cîie éni aillée 
en g l is cl bleu elornéedlnsci iplionset d'ëcussons 
d'armoiries. 

Autour de ia pause sonl les figures de Neptune, du 
Soleil, dé la Lune, delà Justice et de Pluton. Le gou* 

lot esl couvert de sujets da chasse, avec ia légende: 
Jch. wisz. ftichts. pcssers. im. himd. und. auf. erten* 
dan. dus, tcetr. durch. chreistm, seiig, werdenn» 

1252» ^ Grès de Flandre. — Cruche émaillée gris et 
bleu , et décorée d'ornements et d*écus8ons ac-* 
celés, dont œlui de France. 
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1253. — Grès Flandre. — Craehe émaillée grts et 
bleu, et décorée de petits mascarons et d'orne- 
ments, avec garniture en étain. 

Iâ51« — C^^s de Flandre. — Cruche émaillée gris et 
bleu» et décorée d ornemenis rondssur fond bieu. 

1255. — Grès de Flandre. — Cimche à anse, émaillée 
en bleu et décorée de sujets de danse et d'ar^ 
moiries en relief; garniture en étain. 

1256. — Grès de Flandre. — Pot éniaillé, de couleur 
bnine ol orné sur sa panse de bas-reli3fs qui 
représentent des jeux et des danses grotesques. 

1257. — Grès de Flandre. — Cruche émaillée gris et 
bleu etdécorj^e de sujets et de danses burlesques; 
monture en étain. 

1258. — Grès de Flandre. — Gruchè h panse^ émaillée 
gris et bieu, avec ornements et écussons. 

1259. — Grès de Flandre. — Bouteille émaillée gris 
et bleu sur fond de couleurs cl décorée depetils 
médaillons aux armes impériales. 

1260. — Grès de Flandre. — Petite crucbe émaillée gris 
et bleu, avec ornements et mascarons. 

1261. — Grès de Fland*^. — Pot émaillé de couleur 
brune et monté en étain. 

La parlie anlencure est ornée d'un mascaron à 
louguc barbe et la ])ansc csl décorée d'arabesques 
groUjsques et de médaillons. 

1262. — Grès de Flandre. — Grande cauette émaillée 
en brun avec couvercle eu étain. 

■ 

1263. — Grès de Flandre. — Aiguière à jeu d*eau 
émaillée gris, bleu et violet» et ornée d^écussons 
aimoriés. 



I 



Digitized by Google 



176 #A»lfCXi* 

i^64. — Grès de Flandre. — Vase à anses, <^maillé 
gris et bleu, avec ornements et chinières. Mon- 
ture en étain. 

fâôo'. — Grès de Flandre. — Vase à anse, émaiUé 
et bleu, et décoré de sujets barlosqaes. 

12GÔ. — Grès de Flandre. — Vase du môme genre et 
de forme analogue. 

iâ67« — Gvh fîo Flandre. — Petit vase à anse, émailîé • . 
gris et bieu,. et décoré de laascarons burlesques. 

12C8. — Grès de Flandre. — Cruche émaillée gris et 
bleu avec écosson d'armoiries. 

1260. — Grès do Flandre. — Vase émaillégrisetiUeu, 
en foroie de cruche. 

— Grès de Flandre. — Crache émaillée de cou- 
leur sm fond gris. 

1271. — Grès de Flandre. — Ciuche émaillée en gris 
elj3leu. 

1272. — Grès de Flandre. — Crache émaillée avec 
monture en étain. 

1273. ^ Grès de Flandre. — Crache émaillée en gris 
et bleu avec monture en étain. 

1274. — Grès de Flandre. — Bouteille àanse, de forme 
ronde, émaillée en gris et bleu. 

1275. — Grùs de l landre. — Petite cruche armoriée 
avec anse, émaillco en gris et bleu. 

1276. Grès de Flandre. — Cruche à anse, émaillée 
en gris et bleu, et décorée d'écossons et de mas- 
carons. Monture en étain* 

1277. — Grès de Flandre. — Crnclie » maillée en bran 
et décorée d armoiries avec munlure. en étain . 
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1278. — Grès de Flandre. — Pot émaillé en couleur 
et en or, et garni en étain. 

Les lif ures du Christ, des apôtres et saints per- 
sonnages sam rcpréseuiées en relief sur la panse 
dans l'ordn» suivant : Salvalor, S. Tonnas, S Mallieus 
S. Jacob miiior, S. Siinonis, S. Tadcui,, S. Pelrus' 
8. Andréas, 8. Jacob major, S. JoLaunes, S. Phi- 
Iipptis, S. Bariolomeus ; la ligure de Judas a été rem- 
placée par l'iuscripiioa », Judas. Le rase porte la 
dale 1633. *^ 

1279. — Grfs de Flandre. — Pot à bière, émaillé en 
. Lrun avec rehauts de couleur et d*or. 

Snrlapar.se sont les fiffures ilu Christ et desapôtres 
' avec la dale lO.io, et la légende traduite da Uamand • 
« Celui qui me ùoua dun trait sera béni var la 
Samtt'Trinité, >> ■ . 

1280. — Grès de FUnidie. — Pot à tabac représen- 
tant la figure d un buveur qui tient en main le 
verre et la cruche, charge flamande du xvii« 
siècle. 

1281. — Grès de Flandre. — Petit vase à anse, émaillé 
gris et bleu. 

1282. — Grès de Flandre. — Salière émaillée en bleu 
et travaillée à jour. 

1283. — Grès de Flandre colorié. — Vase à anse 
décoré d ornements en couleurs et des figures de 
SMurne, Jupiter, Mars, le Soleil, Vénus, jj(er- 
ciire et la Lune. 

1284. — Grès émaillé. — Buire montée en étidn. 

1285. — Encrier en grès de Flandre, travaillé à jour 

— XVI* siècle. ' 

1286. — Encrier en grès émaillé de Flandre, àgaleries. 

— xvi« siècle. 

1287. — Faïence flamande émaillée. — Bouteille fond 
Tort, monture et chaîne en étaîo. ' 

12 
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1288. — Grès de Flandre. Cruche émaîllée, gris et 
blea, très fraeturée. 



1289. — Carreau en terre émaillée du xiii* siècle^ pn>* 
valant de Saint-Denis. 

Donné an Hasëe par Hf. A. Lenoir, lircliteete* 

1290. — Carreaux en lerre émaillce du xiii^ siècle» 

1291* — Carreaa en terre émaillée. ^ziii* siècle» 
Donné par M. Mathpn, de fileufchâlel. 

1292* — Carreau en terre émaillée du xiir siède. 

1293. — Carreau en terre émaillée. — xiii^ siècle. 

1294. — Carreau en terre émaillée. — xiv* siède. 

1295. — Carreau en terre émaillf^e, provenant du diâ- 
teau d'Ecouen. — xvi® siècle. 

1296. — Carreaux en terre émaillée. i — xvi^ siède. 

Donnés ait Musée par M. Matlion, de TîeofèhâleL 

1297« — Terre émaillco dite Scaïole. — Fragnimt rriiu 
dessus de table, fi^^' oré d'arabesques, de travail 
italien. — xvi® siècle. 

1298. — Plaques d'un poôlc provenant de la léproserie 
du château de Joinville. ^ xvi* siècle. 

Ces plaques, d*un siylcde dessin très remarquable, 

sont oxoriiices en rrliff. Kllcssont au nombre de six; 
les plus grandes sont diicorées des (Igurrs allép^o- 
riqucs des quatre cléMiciils : TEllKA, AQVA, lUNlS, 

Les deux premiers éléments sonl pcisonnifiési l'un 
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par uae nymphe placée debout auprès d'une fontaine, 
et I auU-e par une figure appuyée sur unjB corne 
d abondance remplie des biens de la terie. Ces 
figures sont disposées uaiis des niches qne surmoBte 
un mascaron flanquf^ de deux figures couchoVs, riont 
lune, ic glaive ci ie laurier en main, represeaie la 
▼icioire, ei l'autre, tenantd*uae main le sablier, ei la 
tête peiifhet m larmes sur un crâne, personnifie 1« 
Défaite et la Mort. Ces allégories sont soutonues sur 
des pilastres, contre lesquels s'appuient des figures 
Blaeées debout; Tune estdaus l'attitude de la prière, 
la tete ceinte du nimbe; l'autre est eaehalnée. Le 
médaillon inférieur présente la figure de la Justice 
ayant en mains le glaive et la balauce. 

Les deux autres basrreliefs, le feu et l'air, sont 
également encadrés dans de fiches compositions 
5urmont< r^ des figures allégoriques de là tfuslQue 
et de la Vérité. 

j299. — Mèce de surtout en terre émaillée, chasse au 
taureau. 

1300. — Chasse à Tours, pièce du même surtout en 
terre émaillée. 

1301, — Chasse au loup, pièce du même surtout ea 
terre émaillée. 

1302» — • Chasse au cerf, pièce du méttie 'surtout «a 
terre émaillée. 

1303. — T Terre émaillée* — Vase à couvercle trayaiiié 
àjour.. 



■ 

1304. — Grande coupe aux airmiQS du roi Louis Xli 

de France. — Verrerie de Venise. — xv« siècle. 

1305. Grande cuupe sur pied, de forme plate et à 
filets blancs, en verrerie ancienne de Venise. — «» 
XVI* siècle. 



1306. — Verrerie ùe Venise. — Vase sur pied , forme 
calice, avec couvercle, à filets blancs. — xvi« siècle. 

lS07;'i-T Viefrerie de Venise. — Cornet de focmeal- 
' longée» à filets bUncs. — xti* siècle. 

J3()8. — Verrerie de Venise. — Verre de forme alloii- 
ui'. i^.- 1 godronué, àoûses. — xvi* siècle. 

t309» — Yemrie de Yenise^M^ Goape évasée sor pied, 
à godnms. — xvi« sidcle. 

1310. — Verrerie do Venise. — Cotipe sur pied, à huit 
pans, en verre blanc bordé de bleu. — xvii* 

.... siècle. 

1311. — Verrerie de Venise. — Coupe sur pied, en 
VeMblwne^ — XTn^'sièele. 

1312. — Verre de Venfee. — Vase à anses en verre 
blanc avèc ornemenb en relief* — xvii* siècle. 

1313. — ». Verfe de Venise. — Coupe de forme évasée 
en Veirè blanc. — xvii* siècle. 

1^14. -T- Verrciie de Venise. — Cûii|»e le forme alion* 
gée en verre blanc. — xvu® siècle. 

1315. Verre de Venise. — Côiipe sur piéd, déc6r6e 
d*ornemen(s en relief. — xvii* sièclB4 .% 

1316. — Verrerie de Venise. — Coupe godronnée à 
ansps. — xvii® siècle. 

1317. — Verrerie de Venise. — Petite coupe en vtiie 
blanc sur pied dëcoiré d*omements én relief, x 

, . ■ ' • 

1318. Verrerie de Venise. — Cruche à anse avec, 
dessins en relief. ^ XVII* siècle. 

1319. — Verrerie de Venise. — Grande coupe sur pied 
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1320. Verrerie d«)yenise.— Flacon à dessins hUnc 
sur fond opalin. 

1321. — Grand vi lcn iMiio allemand, 'déc«:»r(^ do ûgpres 
en couleur et de iégeades, avec la date 1623. 

1322. — Terrerie allemande. — Bouteille de forme 
aplatie, à réseaux en relief. 

1323. — Yerrenc allemande. — Bouteille à long col 
avec panse À côtes. . 

1324. — Verrerie allemande. — G raûd gobelet sur pied 

de forme évasée. 

* 

132& — Ciislal.---^ Gobelet monté sor griffes mbronze 
doré, avec sodé en marbre. 

1326. — Cristal. — Grande buire 
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1327> ^ Chandelier pfi niivro ciseln ot doré, de travail 
byzantin, décoré d'animaiix chimériques et d'en- 
.IV treîar.s r(^anîs par une téte de lion. La bobèche 
est soutenue par des lézards à deux pattes qui en 
lèchent les bords. — xu^ siècle. 

18S8. — Plaque de coaTertiired*éTangéUaire,eDCiiiYre 
■ repercé à jour, gravé et doré. — xii* siècle. 

La composition OSI divisée en quatre panneau 
égaux qui formentune croix, au milieul'agnean pascal 
sur un médaillon, avec ia légende : 

GARNÀLB8 ACTUS TULIT AGNOS HIC HOSTIÀ FACTU8. 

{Cet agneau devenu hostie a consenti à s'incarner. 

Dans chacun des panneaux est figuré Tuu dos 
quatre fleuves du paradis teiTestre, nommés daus» ia 
Genèse y Gton, Puison, Tranu, SvFnATia. 

Ces quatre fleuves font aUnsion aux quatre évanaé- 
listes. Les légendes suivantes sont disposées sur les 
côtés : 

rONS rARADISIACOS PBR FLUMINA (QUATUOR BXIT. 

(La womet du paradU tort par qwUre fitwtêt,} 
nmc QUAURiQà lsvm tb ghiistb »n omvia 

TBXIT. 

{Ce quadrige rapide t'a porté, Chfitt, à travers le 
monde entier.) 

i329« — Croix archiépiscopale en filigrane d'argent 
doré» ornée d'ime grande quantité de pierres fines. 
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de perles et de pierres gravées antiques montées 
en relief, et présentant huit petits reliquaires, 
dont un, celui du milieu, renferme un morceau 
de la vraie croix. — xiii* siècle. 

Le revers est décoré d'appliqix scn argeat repoiusé 
quirepi escii I (Il tragueaucrucifère,leLhrist,Ies auges, 
et les syiiibolcd de» cvaugiles, au milieu de riches 
ornements. tA douille est en cuim gravë, doré et 
fleurdelisé. 

1330. — Reliquaire en cuivre repoussé, gravé et doré, 

garni de cinq gros chatons en cristal de roche, 

entourés de petites piei res. — xiii® siècle. 

Au revers est !a figtiredu Pèro Eternel assis sur un 
trôtie, la main droilcen action de bénir, et la gaucho 
supportant le livre des évangiles, dont les aualre 
II) ed :i i I lotts qui Tentonrent renferment les symboles. 
Ces figures sont gravées.; 

1331. — Reliquaire italien en cuivre ropoassé et doré, 
ayant renfermé le pie«] Ju saint abbé Alard , 

d'après rinscriplion gravée en haut et ainsi conçue: > 
(( qui. entro, cU, piede. di santo, A lardo. ahate. » , 
— xui* siècle. l 

1332. — Reliquaire en cuivre repoussé, ciselé et doré, 

orné de petites rosaces en émail sur argent, et 
surmonté d'un ornement gothique nu sommet 
duquel est le Christ en croix entre Marie et saint 
Jean. — xiv« siècle. 

1333. — Reliquaire en cuivre repoussé et doré, enriehi 

d*éBuiax ^ de pierreries, et surmonté d'un orne- ; 
ment gothique découpé à jour. — xiv* siècle, 

1334. — Aiguière à laver en cuivre repoussé et gravé, 
, formée par un buste d'hommo sur trois pieds, aveo 

une anse qui représente un animal chimérique.—* 
* Sait la poitrine est un écusson aux lis de^raâoe. 
-«xiv^siède. 
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1335* — La Vierge et rEnfant-JtSsus. Statue en 
euivre doré ; travail allemaad'. ~ ziv* siècle. 

1336* — Petit reliquaire* forme de châm, en cuivre 
çravi^ Cl doré, avec inscription en caractères gotbi* 
ques. — xiv« siècle. 

HE6SIKE HUGUES DELABORDE, CVUt DR BO!VNAV<) 
A ïiOSyt CE SANCTUAIBB A LA DITE &JGLI8E. PRIES 
DIEU POUR LI. 

1337. ^ Petit coffret gothique» forme de châsse, en 
cuivre gravé, couvert d'ornements, de figaies et 
d*écu«sons armoriés, avec couvercle surmonté 
d'une galerie à jour. — xiv* siècle. 

1338* — Figurine d'ange en cuivre ropoussé et rioré, 
supportant un reliquaire. — La lèle est en argent 
repoussé. — xiv* siècle. 

1339. — Tête de beleite enchâssée , en cuivre repoussé 
et doré. — xiv*" siècle. 

1340. — Petite croix en cuivre gravé et doré avec cha- 
tons ornés do pierres. 

1341. Petite croix en cuivre «ioïc r i gravé, ornée de 
cinq cabochons en cristal de roche. 

1342. «— Ostensoir en cuivre repoussé, ciselé et doré, 
décoré d'émaux incrustés et d'ornements en relief. 
— XV» siècle. f: ' \ 

Sur le pied sont devi médidl1ol:s en éinatl, dODt 
VuD représente le Cbrîsten croix entre Marie et saint 
Jean, et l'autre les armes impériales. 

1343. — Ostensoir gothique à dochetons, eu cuivre 
ciselé et doré. — xv* siède. 

1344. — _ Ostensoir en cuivre repoussé, ciselé et d'^ré; 
sur le pied sont les figures de la vierge et des 
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saints, disposées sous des rtiches éthiques. Aa^' 
dessous on lit rinscription saivante : Petrui» 
Senemi, ordinis, serror . f rater, — siècle. 

1345. — Calicti en caivre doré. — xv® siècle. 

t346. — Petite paix en cuivre ciselé et gravé. — Le 
CSinst en croix entre Marie et saint Jean. — 
Figures en relief sur fond fleurdelisé, ^xt* siècle. 

1347. — Plat rond de travail flamand, en cuivre re- 
poussé. — Adam et Ève. — xv« siècle. 

1348* — Plat rond. — Cuivre repous^ de raême tra- 
vail. — La grappe de raisin de la terre promise. 
XV* siècle. 

1349» — Grand plat rond en niivre repoussé et doré. 
Travail flamand. — Adam et Èvo. — • La horduro 
est décorée de fleurs, de fruits et d'auunaux en 
relief. — xvi® siècle. 

1350. Petite fontaine en cuivre gravé et doré. 
Travail vénitien du xt* siècle. — Les sujets re- 
pr^ntent des figures à cheval. 

1351. — Vase à anse en cuivre gravé et doré. 

1352. — Vase du xti* siècle , en enivre ciselé , gravé 
et doré , avec incrustations en argent. — Beiaa 
travail de Venise. 

1353. — Petite croix de Lorraine en cuivre travaillé h 
jour peur senrir de reliquaire. — xvi* siècle. - * 

1354. — Face d'une croix semblable. — xvi^ siècle. 

1355. — Miroirencuivrerepousséetdoré.**XTi«siècle. 

Le volel, qui estioobile et se rabat sur la glace, est 
orné de la ligure rte la Vérilb. Do rlinr^uo côté <Ipux 
satyres formeut support; au-dessus soni Uuux Yic^ 
tolres et rAniour vaipoueur. — duvrase du tenips' 
. d Henrill. * ^ 
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1356. — . livre d*astrologie. — xvi* siècle. 

, Ceottrieux iliè me d'astrologie présente sui los faces 

de saconverlure les armes cl In couronnede Frnnre, 
el ft)us les cliilTres, insignes et atlribuu Uu roi 
Ucuri 11, avec )c croissant el la devise : donbc to- 
TOM IMPLRAT ORBEM. Ccs atlribuis soDt rëpétt s sur 
chacune des pages qui portent Ir? diverses constella- 
tions mobiles sur pivots, de mnuK reà pouvoir dresser 
les combinaisons astrologiques pour la foruiatioD 
des horoscopes. 

13ô7« — Pied de croix en ciiivre repoussé, gravé et doré, 
présentant, sar chacune de ses six faces, uu des 
sujelsde la résurrection du Christ, de l'appari- 
tion el Me la Pentecôte , avec les légendes en 
langue allemande. 

Au-»less!is sont les fif^ures en enivre doré de Marie 
et de sauiL Jean, iignres ocstinëes à accompagner la 
eroix, qui n'a pu être conservée. — xti* siècle. 

13ô8« — Gobelet en nrp;pnt repoussé et ciselé, figuré 
par une ierarae en costume du temps. — Au- 
dessus de la tête est un autre petit u^helet mobile 
sur son axe, pour la dégustation des vijis. — , 
xvi^ siècle. [ 

1359* — ^ Petit présentoir à trob branches» en cuiw 
ciselé et doré, souten u par une licorne en Sironze. 
xvi^ siècle. 

1360. — Pied de présentoir en cuivre ciselé et doré. — 
XVI* siècle. . . 

1361. — B^ste de femme en broiize doré, en costume 
du xvi^ siècle. . 

1362.. — Petit coffret en cuivre doio, couvert d'orne- 
' ' ments gravés. — La serrure est un chef-d*œuYre 
du gem^; — xvi* ^ède. 

1868. Grfltadè aiguière en cuivre repoussé» décorée 
des «rjDaes impénales, de figures et d^arabesqnes» 
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avec la date 1597 et h Ipt^endp : Sick. lieher» 
$ich. wic. ein. riar. biu. ich. — Ouvrage alle- 
mand de la fin du xvi® siècle. . 

1364. Aiguière et son bassin en étain , décorée de 
figures et d^oraemenis en relief, exécutée par 
François Briot, sculpteur français du xvi^ siècle. 

L'aigoière sst comrerlc d*anbesques d'une grande 
richesse; la panse est déco^ét' de trois mëdailloas 

qui renferment les figures de la Foi, dt^ l'Ksprrauce 
et de la Cliarilé. L'anse csi formée par une cliimère 
reuversëe. 

Le batsin est eDtîèreraeDt décoré de médaillon» 

se'parés par des .irabesques cl par des mascarons ea 
relief. Le unkiaillon du nnlieu, celui qui soutient 
Taiguièref reprêscnlc la Tempérance; autour iigureat 
les quatre Éléments avec leurs attributs: sur labor- 
- dorCf les Sciences avec leurs emblèmes; pais au dos 
da bassin se trouve le portrait de TaïUeur, avec la 
légende : Sculpebat Franciscus BvioU 

1365. -r- Aiguière a^ec bassin d£ forme analogue à la 
. précédente.» exécutée par le même maître. — 

XYi* siècle. 

la décoration do bassin est la même que celle du r 
. n° précédent. La panse de la" buire seule présente 
. quelque variété dans les sujets. Ici c'csl l'hisifure de ' 
la chaste Suzanne : Suzanne surprisç au haiu par les 
vieillards, le jugeaient et la lapidation des hnposteurs. 
' Cette nguièra a été dorée ainsi que le. bassin. 

1366. Grand plat an étain onrirhi de sujets, de 

figures et d'ornements eu relief. — xvi* siècle. 

. • • " . • 

Le médaillon du milieu représente Adam et Ève ci 
la tentîUion. Autour sont les figures des seieiiroN, et ^, 
la bordure se compose de douze médailloos de turmc 
allongée , renfermant les portraits équestres des 
, eoapereurs. Ces médaillons sont séparés entre eux 
par des cariatides ti épf^ vases à fl aura. 

1347* — Pot en étain, couvert de bas-reliefs qui reprér 
sentent la création, la tentation de la femme et 
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l'expulsion du paradis Icrresln^ Le céiivercle et la 
irise sont décorés d'ornements et^daftibesques. 
— XVI*' siècle. ' ' " 

1368* — Assielte en élaiii, di^corée do bas-reliefs à 
figures. — - La création , le paradis u rreslic, la 
' ter.lalion et l'oxpulsion du paradis. — Travail 
allemand de la lui du xvi^ siècle. 

1369. — Assiette de même forme et de mèkne époque, 
représentant les portraits équestres des rois» 

1370» Assiette de même forme et d'une décoration 
analogue. 

1371. — Assiette de môme époque, représentant la ré- 
.. surrectior. et les ligures des douze apdtres avec 

leurs attributs. 

1372. — Assiette de m^nie époque, représentant le 
sacrilice de Not^ après le déluge, la création et le 
paradis perdu . ' ' ' ' 

1373. Vase flainand en fonte dé doche^ décoré de 
figures et de sujets en relief. — Travail da 
XVII* siècle. ' 

La partie extérienre du v.ise reprcsetite des jeux 

et des danses. Le couvercle esldiviiéen qiî;ure corn- 
partimenls qui rrprésoTitent les travaux eliespl^MA^ 

, de chacune des saisons de l'année. ■ 

1374* — Arrosoir en cuivre refion^sé, doré et couvert 
d ecussons armoriés et d uruemenls. ~ xvu* 
sièdô. 

• . ' Il . 

1875* Plaque argent repoussé , le sMrîfice d'A- 
traham. — Époque de Louis XV. * ' i 

1376* — Chandelier en cuivre rouge gravé et repoiiss^ 
à jour , travail italien. xvii* siècle. 



1377. • ^ Fiambeattx à tîge carrée et caaoelée, en cuiirre 
repoussé et doré. — Epoque de Loutô XIII. 

1^78*^ — BunitKT en étain, peint ea couleurs: sainte 
VéynMÛque. — • xvi* siècle. . , • 

137^, Bénitier énçuiyrecbeléet doré. r-rLa crèQhe. 
— xvii^siftcle. ' ' • , - , 

1380. Bénitier en cuivre ciselé . doré et entouré de 
figures d*anges^ La crèche. — xvii* siècle. 

1381. — Bénitier en cuivre ciselé et doré : le Christ en 
croix. — Règne de Louis XV. 

1382. — Petite boussole de poche en cuivre gravé et 
doré. 

1383. — Dessus de coffre^ en cuivre repoussé , repercé 
à jour et doré. — Époque de Louis XIII. 

1384. — Encensoir en cuivre rouge travaillé à jour, 
forme gothique. 

1385. — Encensoir en cuivre repoussé, décuré de mas- 
carons et de guirlandes. — Époque de Louis XIV. 

1386. ~ Encensoir en niivre, travaillé à jour. — 
. Époque de Louis XiV. 

1387. — Ciricc en cuivre, décoré d'ornements ropniiS' 
SCS, ciselés et dorés, sur fond argenté. — Époque 

de Louis Xill. 

• < ■ • 

* . Le vase cl sou pied sml ornés de mascarous et de 
. figurcb, le cauvercJopréscQte quatre médaillons reo- 

' fermant le^ figures ùos évangélistes; il est surmonté 
d*aue croix en ambre. 

1388. -7- Encensoir en cuivre repoussé et doré. — 
Époque de Louis XV. 

1^9* <— Pied de calice en cuivre doré. 



ItNI BIJOCTBBIB. 

1300. — Tase d'église en enivre repoussé et doré« 

13dl« 1392. — Aiguières en bronze, décorées de fi- 
gures et d'ornements, surmouléès sur des origi- 
naux .du XVI® siècle, de travail florentin. ' 

1393. — Cassolette h parfums en cuivre incrusté d'ar- 
gent, montéo sur trois pieds ; travail oriental. 

lciU4. — Buire en Lruuze gravé el doré, de travail 
oriental. 



.BIJOUTERIE. 



1395. — Épingle en or» avec pierre rou^» des pre- 
miers siècles de la monardiie française. 

1396. — Bagué en or avec chaton renfermant unsaphii^ 
astérie. — xiu^ siècle. 

1397. — Boliquoire en argent doré et émaillé, orné de 
pierres el de jx^lcs (ines, el rrn formant un frag- 
ment de la couronne d'épines, .lir.^i que plusieurs 
autres reliques précieuses. — ïiv*^ siècle. 

Le revers est décore d'émaux qui représenlent le 
Christ à la coionne el à S'^s pieis un elievalier el sa 
dame en adoration. Derrière chacun de ces person- 
nagos sont les éeussons & leurs armes. 

Au centre de ce précieux bijou et au milieu des 

pierres et des perles qui renrichissent, est unr sorte 
i]'épiii''le en or ; c'est ià qu'est renfermé le fragment 
de la sainle épine. A l'cntour de celle même face et 
sous le bourrelet en argent doré qui en forme la bor*. 
dure sont diverses antres reliques précieuses qui sont 
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^âiigDëes par les inscriptions gntëes au ûemm*«m 
caractères goihîqocs. 

Ces inscripiiobs sont les suivantes : 

DB CAICERE QDO INTHATDS. 
DE TACK QVO LAVAT 1IANU8. 
DB KATHERINE TCMBA. 
DK MLLABI QOO ALLIGATDS. 

DK nOMO QCA NATDS. 

DB PRECEPK QDO IKCLUSU£U 

1398. — Grosse baguo dite anneau pastoral, en cuivre 
doré. Le chatun esl gai ni d'une fausse émeraude. 
— Commencement du xv® siècle. 

1399. — Portrait do François — Médaillon peint 
sur cuivre repoussé et doré» avec la légende : 

VRAMCISCOS FlIBOS. r. â. iKVlCnSSIXITS. 

Ce Diëdailloo est encadré dans une bordure d'ëbène 

enricliie i!'<mi!;imx, de pierreries et de perlos fînos, 
avec les uisigues royaux travaillés en cuivre ciselé* 
et surmontés de la couronne. 

Le cadre est entouré de pierreries et de pende- 
loques en cristal de roche. Au revers sont les initiales 
de Louise de Savoie, mère du roi. — xvi* siècle. 

1400. — Petit reliquaire, forme de livre, en argent doré 
et orné de peintures sur verre, qui représentent la 

* figure de saint Paul et divers sujets de la passion 
du Christ. — xvi* siècle. 

1401. — Petit briquet à pierre et à ressort en cuivre 
gravé et doré. — svii* siècle. 

1402» — Médaillon à double face en filigrane d'argent. 
Travail de Gênes. — xvii* siècle. 

1403, — Croix d*ordre en argent émaillé. — Époque 
de Louis XIII. 

1404* — Flacon formé par une carapace tortue 
garnie en argent. 
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1405* — Fermaîl en jade gris, Iravaillé à jour et monté 
en argent doré avec une turquoise. — Bijou 
oriental. 

1406. — Fermaîl en jade gris, même travail. 



UORLOGERtE. 

1407. — Petite montre à pans en cuivre avec une bor- 
dure d'arabesques sur argent. — xvi" siècle. 

1408. — Petite moDtre à pans en argent, ornée d'ara- 
besques, avec sa glace en cristal taillé à facettes. 
— îtvi« siècle. 

1409. — ll«»ilogc à six pans en cuivre gravé et doré, 
représentant sur ses faces le Soleil , la Lune , 
Jupiter, Mars, Mercure cl Vénus, et surmontée 
d'une cloche à jour couronnée par une figurine 
d'amour en argent ciselé. — Fin du xri* siècle. 

1410. — Coffre d'horloge en cuivre , représentant sur 
ses faces les dieux de l'antiquité, avec des gfuir- 
landes de fleurs et de fruits. — Travail italien. 
— • Fin du xvi« siècle. 

1411. — Petite boîte d'horloge de bureau, à six pans, 
en cuivre gravé et doré, représentant sur ses 
faces Jupiter, Vénus, Mars, le Soleil, la Lune et 
Mercure, et surmontée d'un campanile à jour. — > 
Fin du xvi^ siècle. 

1412. — Petite horloge de bureau en cuivre doré, cou* 

verte d'ornements et d'arabesques gravés, avec le 
cadran aux armes du propriétaire. — Fin du 
xvi*' siècle. 
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1413. — Horloge en cuivre gravé et doré à quatre 
cadrans, |)r(5senUinl les heures, les mois, les 
phases do la lune et les jours do la semaine, sur- 
montée d'une li^a.e do la Vierge. — liè^ne de 
Louis XIU. 

1414* Horloge de bureau eo cuivre gravé et doré» 
surmontée d*un cftdran à colonneUes. — Règne 
de Louis XJII. 

1415. — Petite horloge de bureau sur pieds, en cuivre 
gravé et doré. — xvii'^ siccle. 

1416. — Horlogeen cuivre doré, sunnontéod*cn dôme* 
dtt temps de Louis XIIL 



VII. ARMES. 



i« jLRMES DÉFENSIVES. 
▲RMIJUI. — BOUCLlBIf* — CAfQm. 

1117. — Brigandine ou corselet à écailles en for, doublé 
de velours et clouté de cuivre, de fabrique ita- 
lienne. — ' XV" siècle. 

141S. — Bouclier en fer repoussé, ciselé et damasquiné 
d'or avec bordure enrichi? de cartouches el de 

figures en relief. — Cette belle pif'ce d'armure a 

été trouvée daiâS la Loire, à INaates, eu 1822. — 

XYi^ siècle, 
i 

1419. — Bouclier en bois sculpté, de travail italien.— • 
XYi" siècle. 

La décoration de ce bouclier consiste en un më' 
daillon reprosenUnt un char de triomphe; la bor- 
dure qui l'ciiioure est composée d'arabesques d'une 
graude ricliesiic. 

1420. — Bondache en fer gravé blanc^ avec ombilic 
armé d*une pointe; fabilque italienne. — Fin 
dn XVI" siècle. 

1421. — Trof.hf^e composé d'un chanfrein, d*ijn der- 
rière el (i uii devant de selle en fer ^loli, eunchi 
de bandes, d'ornemei.ts et de médailioiis gravés 
el dorés. — xvi« siècle. 

1422* Xnnnre italienne dn temps de Henri III, 
couverte d*arAbesques gravées. 



AAMBS. i9S 

1423. — Armure unie en fer poli. — Époque de 
Louis XlII. 

1424. — Armure complète dWant, en fer poli; la 
lisière du casquo eiit d'une seule pièce. — ' 

• ivi* siècle. 

1425. — Demi-armure suisse noire et blanche. 

1426. — Pnire de gantelets gravés et dorés» de fabrique 
itaiienne. — xvi" siècle. 

1427. — Fragments d'une cotle de mailles, bras de 
mailles. 

1428. — Haut garde-bras en fer repoussé et damas- 
quiné d or, décoré de sujets à figures et de com- 
bats de cavalerie. — xvi' siècle. 

1429. Haut garde-bras en fer ciselé et doré, de fa- 
brique italienne. — xvi * siècle. 

1430. — Corselet d'une cuirasse italienne^ graté. 
Flnduivi** siècle. 

1431. — Plastron d'une cuirasse italienne avec ara- 
besques gradées en blanc sur fond noir. 

1432. — Plastron d'une cuirasse de même travail. 

1433. — Plastron d'une cuirasse de même fabrique. 

1434. Corselet de cuirasse gravé en Mane avec ara* 
besques. 

1435. — Corselet de cuirasse en fpr poii, à Tusage 

d'un enfant. — ivi® siècle. 

1436. — Plastron de cuirasse en fer poli* — ZTI* 
siècle. 

1437. — Plastron d'une cuirasseitalienneygravéblanc. 

Fin du XY 1* siècle. 



143S« — Plastron d'une cuirasse italienne , décoré 
d'arabesques gravées en blanc sur fond noir. — 
Fin du xYi* siècle. 

1439. — ïkm. épauUères d*une armure italienne, gra- 
yée& en blanc sur fond noir. Fin du xti^ siècle. 

1440. — Genouillères en fer poli. — Fragment d'une 

armure du xv;!*^ siècle. 

1441. — Hausse-col du temps de LouisXITÎ, en cuivre 
repoussé, décoré de trophées et des ligures de 
Mars et de la Victoire. 

1442. — Hausse-col en cuiYre repoussé, décoré d*un . 
bosH^elief qui représente un combat de cavalerie. 

Époque de Louis XIII» 

1443. — Derrière de hausse-col en cuivre repoussé; le 
sujet représente un combat. — xvu® siècle. 

1444. » Horion de piéton, gravée décoré d'arabesques 
et doré, de fabrique italienne. — xvi* siècle. 

1445. — Casque à visière, décoré d'ornements gravés^ 
clouté en cuivre. — xri® siècle. 

1446. — Casque à soufflet en fer uni xv!« siècle. 

1447. — Horion italien, en fer poli, avec figures et 
arabesques gravées, de fabrique italienne. -^Fin 
Uu xvi« siècle. . 

1448. — Murioii de piéton gravé noir et blanc, avec 
ligures et arabesques, de fabrique itaUsnne. — 
Fin du XVI* siècle. 

1449. Casque à visière en fer poli, 

1450. — Casq\ie à visière de même fabrique. 

14Ô1. — Casque à visière de même fabric^ et de 
même forme. 
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1452. — Casquo 5 visière, dit pot-cîn-lôle , percé de 
deux trous, en fer poli, sans crête. 

1453. — Casque à soufflet et à visière en fer poli, sur* 
monté d*une crête armée d'uu dard. — Epoque 
de Louis Xlll. 

1454. — Câsque cannelé à visière avec nasal» de 
fabrique anglaise, du temps de Cromwell. 

14b5. — Casque cannelé et clouté de ier, espèce de 
bourguignotte aplatie à double visière, en ter poli» 
de fabrique anglaise. — xvii« siècle. 

1456, — Casque d'enfaot en fer poli* -» xtii* siècle* 



â« ARMES OFFENSIVES. 
ttÉSt. ^ BAMBS »'AaVBft. — âlieiTBBmft^ BTC* 

1457. — Pommeau d'une grande épée de oérémoniey de 
fabrique italienne. — xvi^ siècle. 

Deux figures de génies, du plus beau irtvail, son* 

tienneni l'écusson, ati-dessotti! duquel et^ suspendu 
l'ordre de la Toison-d'Or. 

1458. — Epée, lame de Tolède, poignéd et garde en fer 
eiselé en relief. ^ Le pommeau et la garùe sont ' 

formés par une cigogne qui dévore un serpent» 
attribut des pcincesdu Uttoral de la Baltique. — 
XVI® siècle. 

Celle arme faisait pjiriio <]m rabînet de Frédéric, à 
Spaïuîau. Elle a L té r!\p)ioMee,daiislarelraitedc 1813, 
pai* l'adjudaul général Lo 6reU>ri, lors de l'explosion 
de la citadelle de ceue ville. Sa lame est empreinte 
des marques de Telède, et parte le ebiAre 141$.^ 

tli59« Grai>de épée allemande » dite de eérémonie , 
avecpommeauetgardeenfer ciselé.^Kvi* siècle. 
La lame porte l'inscription laline « Tiaïuii no* 

Uim MANBT m JITIBNOll. » 
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1460. — (jr;in(Jo épée suisse à dvn\ m.'^in*;. — La poi- 
gnée esi garnie en velours. — Longueur, 2 
— XVI'' siècle. 

1461. — Grande épée suisse h deux mains. — La lame 
est décorée d*oniemeii(s gravés et dorés. — 
XVI* siècle. 

1462. — Grr.inie epee allemande à lame damassée, avHi; 
pommeau et gards ciselés , repercés à jour et 
sculptés à figures. — xvi* siècle. 

1463. Épée de main gauche aTecgarde pleine gravée 
en blanc, de fabrique espagnole, — xyi^siède* 

1464. — Poignée d*épée en fer niselé, de fabrique ita- 
lienne. — XVI" siècle. 

Le pommeau esl flanque de quatre colonnelles et 
porle aulaiil do bas-reliefsà sujets de sHintelé : la sa* 
lutAiion aogélique, la uaûvité, la crèche cl la résur- 
rection. La esi ornée de ligures couchées et 
lerininée par deux têtes de Maures. La lame fixée à 
celte garde n'appariienl pas à la même arme : elle 
date du siècle suivaui et elle Cbi de forme cuurbe et 
couverte des figures des apôtres, gravées eu creux, 
avec les iuscripiions : Paeit et anitorum vigilia^ et 
Mus lethum^ rnihi gioria, 

1465 < — Épée de main gauche , avec garde en acier 
(1 « coupée et repercée à jour , do fabrique espa- 
gnole. — XVI® siècle. 

1466. — Dague en fer à lame flamboyante , avec garde 
repercée à jour. — Travail italien du xVi* siècle. 

1467* — Épée espagnole , lame de Tolède , portant le 
n® 1414, et les chiens courant, Poignée en- 
laiton. 

1468. — Grande épée espagnole à lame carrée. — 
xvi« siècle. 
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1469« — Ép<^ avec garde et pommeau couverts de 
sculptures qui représentent des combats de cava- 
lerie en retief. — xvn* siècle. 

Piirmi les inscripiioDS latines qui décorent la lame» 
on lii la provenance de la fabrique de SoliogcD et la 
date de 1620. 

1470. — Épée à cuvette ciselée et repercée h jour , de 
fabrique espagnole , avec le nom Tomàs Aiâlb. 

I'i71« — Épée espagnole à liioe flamboyante, avec 
garde M poignée eo fer. — xvii* siède. 

1472. — Épée à lame plate, de fabrique italienne, avec 
poignée et cuvette repercées ù jour. — xvii* siècle. 

1473. — ÉpéeàlaMédicb, à coquille pleine, en fer 
poli. — XYii* siède. 

1474. — Miséricorde à lame nambojante, avec garde 
repercée à jour. — xvii* siècle., 

1475. — Petite épée espagnole avec garde et pomoieaa 
incrustés en argent. — xtii^ siècle. 

1476. Epée allemande à lame carrée, couverte d*iiis* 
criptions religieuses en mauvais latin. 

1477. — Petite épée de cour en fer gravé et doré, avec 
garde et pommeau ciselés et représentant des 
combats do cavalerie. — Epoque de Louis XI 11. 

147S. — Epée de fabrique espagnole, avec coquille cise- 
lée et repercée à j'uir, damasquinée d'or et déco- 
rée de fleurs et d'ornpracnls. — Le pommeau, 
également damasquiné, est sculpté à figures. — 
Epoque de Louis XllL 

1479. — Grande épée droite; fourreau eneaîr» poignée 
en fer poU. 

1480. — Cla) more écossaise avec garde en ferà poignée 
découpée à jour. 
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1481* — Tronçon d'une épée du xvi" siècle trouvé dans 
la Seine, devant le Louvre. 

1482. Povmueau d*épée en fer dselé de Iiaut-relief 
à figures. — xvt* siède. 

1483. — Pommeau d*épée enfer dselé ; combats d*iii- 
fanterie et de cavalerie. — xvi* siècle. 

1484* — Masse d'aimé en fer doré. — xv* siècle. 

1485. — I^l&rteau d'armes ea fer plein, décoré de che- 
vrons en cuivre rouge et jaune. — xvi^ siècle. 

1486. — Masse d'armes eu fer poli à sept tranchants. 

— XVI* siècle. 

1487. Sarrazine à hampe eki bojb, cloutée de coim 

— XTi^ siècle. 

1488. — Masse* d'armes en fer plein, garnie de cinq 
pointes. xrii* siècle. 

1489. — Marteau d'armes en fer gravé , hampe en 
bois. 

1490. — Hache d'armes en fer, montée en bois» de 
fabrique anglaise. 

1491. — llancon en fer poli de fabrique italienne, — 
Commencement du xvi* siècle. 

1492. — Hallebarde en fer gravé, à lame flamboyante* 

— XVI* siècle. 

1493. ' — [lalli barde en fer, décorée de têtes de lion* 

— XVI® siècle. - ^ 

1494* — Pertuisane gravée et dorée avec bossettes 
en relief t de fabrique italienne» xti* siècle* 
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1495. — HaUebarde en fer polî et gravé en «elief , 
avec pomme eu fer ciselé , de fabrique îtalienoe 
— xvi^siède. 

1496. — Hallebarde en fer gravé et découpé à jour. — 
Hampe en bois sculpté. — xvi* siècle» 

1497. — Hallebarde en fer poli. 

149S. — Fer de hallebarde couvert d'omeineats gra* 
vés et portant les inscriptioiis : 

n Ah omni malo libéra nos Dominé» » 
« Deu$ est pro mbis qui conlra. » 

Le chiffre A. M. décore la partie inférieure» — > 
xm* siècle. 

1499. — ' Fer de hallebarde aux armes impériales, 
gravé et doré. — xvf * siècle. 

1500. — Fer de îanre gravé en blanc sur fond noir, 
aux armes nnpériales, avec les chilîres K. F. et 
lâ date 1558. 

'loOl. — Fer de hallebarde décoré d*ornemenls gravés 
— ZTi" sièide. 

1502. — Fer de hallebarde à pointe allongée. — Es* 
pèce de pertuisane. — xvi' siècle. 

1503. Fer de hallebarde couvert d'arabesques gra» 
vées. — XVI' siècle. 

1504. — Lance en fer poil. — Époque de Louis XDL 

1505. — Lance en fer poli. — xvii* siècle. 

1506. ^ Poignard italien, à manche d*ivoire sculpté à 
figures. — XVII* siècle. 

1507. — Poignard-baïonnette espagnol, à poignée de 
bois; la lame est ornée de rinscription : 

Un dios — Vna lei — Y un rei^ — xvu* biècie. 
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1508. ^ — Couteau corse, à manche de corne, monté 

en cuivre. 

1509. — Grand fusil à rouet; monture en bois, cou- 
verte d'incrustations d'ivoire. — xvii* siècle. 

1510. — Petit fusil à rouet à huit coups ; monture en 
bois, incrustée de filets en cuivre. — xvii« siècle . 

1511. — Petite arbalète en fer avec poignée en bois. 
— xvii*^ siècle. 

1512. Petite carabine à pierre , du temps de 
Louis Xniy avec incrustations en ivoire. 

1513. — Pistolet à rooet, du temps de Henri IV; la 
monture en bdîs est couverte, d'incrustations 
d'ivoire. 

1514. — Petite arquebuse à rouet, canon et batterie 
couverts d'ornennents grives, monture on bois • 
sculpté et clouté de cuivre. — > Époque de 
Louis XIII. 

1515. — Ilacbe d armes à pistolet , du temps de 
Louis Xm, avec mouture en bois incrustée 
d'ornements en cuivre. 

1516. — Grande arbalète h rouet. 

(Le mécanisme manque.; , 

1517. — Canon d'arquebuse en fer ciselé, décoré de 
fibres et de trophées et se terminant par un cha* 
ptteau à quatre mascarons. — xvi* siècle. 

15tô« ^ jdanon de pistolet, de travail italien» eouverl 
d'arabesques mcrustées en argent. 
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1519. — Canon de pistolet, de même trayaii. 

1520. Canoa de pisluiet, incrusté d'ornemeals co 
aident. 

1521. — Batterie de fusil à mèche* — XTi* siècle. 
153â. — Batterie de fusil à rouet. 

1523. — Batterie de fusil k rouet. 

1524. — Batterie de fusil à rouet, avec ornements 
gravés. 

lo25. — Batterie de fusil en fer ciselé et repercé à 
jour. 

1526. ~ Batterie de fusil à pierre. 

1527. — aie rie de fusil à pierre, couverte d'orne- 
meuls en argent. 



PIÈCES D'ARMURES DIVERSES. — USTENSILES 

DE CHASSE. 

m 

1528. — Étners au chiiïr^ et à la devise du roi Fran- 
çois 1*'. — Ces élriers sont en cuivre doré, 
inainlenus par des barres d'acier; ils pré- 
senleut sur la face les inscriptions : F. RKX. 
et sur les branches les salamandres du roi, pla- 
cées debout et surmontées de la couronne de 
France, avec la devise : Notrisgo Estingo, pla- 
cée au-dessous dans no phylactère. 

1529,. — Mors de Ivide en fer, couvert d'ornements 
d*applîque en euivre cijielé et découpé à jour. 
— xvi* siècle. 
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1550. — Scie à inam cii fer gravé avec poignée en ivoire 
gravé, provenant d'une truuàbe de veneur. — 
XVI* siècle. 

0 

1551. — Aiguille, couteau et limeproveoaat do lamême 
■ trousse. 

1552. — - Couperet de veneur à lame courbe en fer 
gravé et doré» avec poignée eu ébène* — xvi* 
siècle* 

1553. — Hache de veneur, en fer gravé et doré, avec 
poignée en ivoire. 

La lame porte la date de 1C15 avec les mots : u Je 

VOgS LÀ DONNE DO DON DO C4Mini. » 

1554. — Grand couteau de veneur, à lame en for gravé 
et duré, à la date de 165T. 

La poignée, en fer fondu, est décorée de bas- 
reliefs à (igurcs. La gaine e«t ta cuir gaufré, cou*» 
verte de ficurs de fis et à FécussoD de Fraoce. 

1555. — Couperet de veneur, à poignée recouverte en 
peau de requin et montée en cuivre ciselé. ^ 
XVII* siècle. 

1556. — Aiguille de veneur, en fer gravé et doré.—» 
xvii^ siècle. 

1557* — iy(userolle allemande, ornée d'une inscription 
à jour et décorée ^jie lézards. — xvi* siècle. 

1558. — Fragment d'une crosse d'arquebuse, en bois 
incrusté d'arabesques d'ivoire, avec la date de 
1590. 

1559. Clé d'arquebuse en fer ciselé. — xvi* siècle. 

1560. — Éperon allemand, en fer ciselé et découpé è 
jour. — xvi« siècle. 

1561» < — Éperons espagnols» garnis de mokttes à 
pointes allongées. 

♦ • 
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1562. — Éperon allemand, garni de moleltes à longues 
pointes. 

1563. — Éperon à molettes allongées» en fer pdi. 
— • Éperon à dard, en fer poli. 

1565. — Éperon à molettes longues, en fer doré, 

1566. Eperon espagnol» repercé à jour. 

1567. — Éperon à molette, travaillé 5 jour. 

1568. Épercns espagnols, en acier ciselé. 

1569* — Fragment émaillé d'tme garniture de ceinto^ 
ron. — XIV* siècle. 

1Ô70. — Agrafes de ceinturon en fer travaillé. — xr* 
siècle. 

1571. — Fragments de ceinturon en fer travaillé, et 
bossettes de mors de bride* — xyi" siècle. 

1572. Grocbet de ceinture, en fer gravé et doré. 
XVII* siècle. 

1573. — Lance de drapeau en cuivre doré avec armoi- 
ries et trophées d'arnii s découpés à jour et dorés. 
— A la date de 17ù2. 

1574. Bri<iuet en cuivre, avec fusil en fer. — xvii* 

'siècle. 

, 1575. ^ Boute-feu en fer découpé à jour avec hampe 
en bois. — xvii* siècle. 

1576. — i^ièce de canon en cuivre du temps de 

Louis XIV. 

Celle pièce est couverte de bas-reliefs aux figures 
allégoriques de Mars et de la Victoire et dccorcc de 
trophées; elle est montée sur son affût en bois garai 
de ses roues et de toutes ses ferrures lleunleliaées. 

1577. — Surmoulé en fonte de doche du bouclier 
Cîologne. 
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ABMB5 OBIBNTALES. 

1578* — Casque sarrasin canaelé, à timbre conique, 
avec oreillelles et nasaU 

Il csientièromeat cou vert d*arabc8qaes damasqui- 
nées eu or, 

1579. — Hache d^annes orientale en enivre doré» gravé 
et damasquiné; la hampe et le manche sont oott- 
verts d'ornements en argent cbelé et doré. 

1580. — Boiiclior oriental en cuir laqué, orné de six 

bosseUos ea fer. 

1581. — Fusil turc ; monture en bois incrusté de nacre 
de perle et de ouivre ; batterie et tonnerre ornés 
d'appliqués en ai^nt. 

1582. — Fusil oriental à canon damasquiné, avec 
incrustations d'ivoire sur la crosse. 

1583* — Pistolets orientaux^ garnis en argent ciselé. 

1584. — Sabre do rindo, à lame large ornée d'incnis- 
tations et damasquinée en or ; la poignée est en 
fer placiué d'argent doré et le fourreau est garui 
de même métal. 

1585. — Sabre indien droit, avec poignée en caivre , 
doré. 

1586. — Yatagan oriental, avec poignée et fourreaaen 
argent repoussé. 

1587. — Olifant en ivoire ciselé et gravé, de travail 
oriental; monture en cuivre doré. 

1588. — Yatagan à poignée d'ivoire. 

].589. — Cric oriental; poignée à deux branches en 
fer doré. 
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1590. — Poignard indîpn h l.imo courbe; fourreau et 
poignée garnis en cuivre gravé. 

1591. — Poignard turc à lame de Damas et poignée en 
ivoire décorée d'ornemenLc et de clous en argent 
ciselé et doré ; le fourreau est en argeut orné de 
coraux et de pierreries. 

1593. — Cric malais à lame flamboyante ; founeau et 
poignée en bois. 

1593. — €ric malais, de forme analogue. 

1694. — Ck>upoir à bétel en fer eLselé, avec ornements 
incni$t& en cuivre ; travail indien. 

1595. — Goupoir à bétel en fer ciselé; travail indien « 

1596. — Plaques de ceinturon» de travail oriental. 
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1597* — Serruro golliique auxarmosde Franche, en fer 
découpé à jour, ^îécorée de figures. L'entrée est 
foimée par l'écussun Heurdelisé. — iy® siècle, 

1598. — Serrure de bahut, déeorée d*onieineBls à joar 
et de figures. — xt* siècle. 

1599. — Serrure de bahut, décorée d*oraemeiits à 
jour. Le fermoir est formé par une figure de 
dragon. — xv* siècle. 

1600. — Serrure golliiqne ornéedemédaillons en relief 
ayec ornements découpés à jour. — xv® siècle. 

1601. — Cadenas gothique en fer incrosté de cuivre.*^ 

1602. — Serrure en fer provenant du diàteau d*Anety 
construit par Henn II« — xti* siècle. 

Cette serrure représente un portique à deux colon- 
nes d'ordre coriathlen. 

Le fronton est décoré d'une téte ailée. 

Snr la frise on Ut la devise de Henri II: 

DOMKC TOTUM IMPLRAT OIBBM {Hc pOOF OlBBK). 

Le milieu est occupe par l'ecu aux armes du roi - 
entouré du collier de l'orclre de Saiui-Mirhel, e! siir- 
monléde la couronne royale. Au-dessous, les chiffres 
du roietdeDiane de Puiiiers. Adroiieelà gauche des 
crotisants enlacés. Pr<is de chacune des colonnes, une 
figure de fennne lenani une épée et une loreiie allu- 
mée. En bas, une Jtgne d'orucmeuts agencée avecdes 
croissants. 
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1603. — Serrnre décorée d*anibesques et de cariatides 
' en fer ciselé, et surmoDtée d*ua fronton. — 
XTi^ siècle. 

1604* Serrure en fer repoussé et ciselé. La plaque 
représente un combat. La frise et la partie infé- 
rieure sont cou vertes d'ornements en fer repoussé* 
— XVI® siècle. 

1606* — Serrurë de coffire en fer gravé , décorée de 
figures et d*omements. — xti^ siècle. 

1606. — Grande serrare de maîtrise. — XTi* siècle. 

1607. — Serrure décorée d'ornements gravés. — Fin 
du XVI® siècle. 

1608. — Plaque de serrure aux cliiffres du connétable 
Anne de Hontmorm^, entourés de figures et 

^ d'ornements en repoussé du plus beau style, pro- 
venant du château d*£couen. — xvi* siècie. 

1609. — Plaque de serrure en 1er repoussé, aux armes 
de France supportées par deux génies. — 
xvi« siècle. 

1610. — Plaque de serrure en fer repoussé, décorée 
d'un écusson soutenu par des figures et d'orne- 
ments en reUef. — xvi« siècle. 

1611* Plaque de sert tire eu fer repoussé» couverte 
d'armoiries en relief. 

1612. — Monture de coffret, serrures, poignées et char- 
nières en fer. — xvi* siècle. 

Au milieu de la serrure, on voit Neptnne sur sou 
char traîné par deux hippocampes. A droite el à gan- 
ctie, deux a) mphesë|>auciiaul leurs urnes dans deux 
fontaines. Au-dessus, deux renouiinées. Au^desioiij, 
le soleil rayonnanu 
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1613. — Heurtoir avec sa plaqufc en fer repoussé 
aux armes de France, surmontée du croissant 
d'Henri II , provenaQt du château d*Aaet. — 
xvi^ siècle. 

1614. Heurtoir avec sa plaque ea fer repoussé, aux 
crmes de France. — xti« siècle. 

1615. — Plaque de heurtoir en fer repoussé, aux^rmes 
de Fraoce. — xvi* siècle. 

1616. — Heurtoir. — Eensson d*annoirie soutenu par 
deux génies. — xvi^ siècle. 

1617. — Heurtoir en fer décoré d'un mascaron. ^ 
x?ii^ siècle. ' 

1G18. — Poignée en fer travaillé à feuilles. — xvi'^siècle. 

1619. — Marteau de porto en fer forgé, ^zrii* siècle. 

1620. — Verrou en fer repon^s»^, aux armes de France ' 
au lambel, à trois pendantsd'afgsnt. — xvi^siècle. 

16^1. — Verrou aux cfaiffres et attributs du roi HenriH, " 
en fer repoussé. — • xti* stède. 

1622. — Verrou aux mômes chiffres. — xvi" âècle. 

1623. Verrou couTert d'om^neutsen fer repoussé, 
avec gâcbette terminée par un buste de guerrier. 

— XYi* siède. 

1624. ^ Verrou couvert d'ornements de môme genre. 

— XVI* siècle. 

1625. -:- Verrou de forme analogue, — xvi* siècle. 

1626. Verrou en fer repoussé. — xti^ siècle. 

1627. — Plaque de verrou en fer repoussé. — xvi* 
siècle. 
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1628. — Verrou en fer repoussé. — xvi* siècle. 

1629. — Mascaron de porte en fer repoussé. — 
XYi« siècle. 

1630. — Mascaron en fer repoussé. — xti* siècle. 

1631. — Plaque déporte en fer reporcé à jour, prove- 
nant du couvent des Maliiurins. 

* 

1632. — Entrée de serrare ornée de deux médaOlons 
repoussés. 

1633. — Clés antiques des xit** et xv^ siècles, en fer 
travaillé à jour. 

1634. — Clavandior du moyen-âge. — Gadeuas de la 
^ même époque. 

1635. — Clé triangulaire terminée par un chapiteau 
que couronnent deux figures chimériques. — 
xvi« siècle. 

1636. Clé terminée par un cbapiteau que couronnent 
deux chimères. — xvi* siècle. 

1637. — Clé en forme de trèûe, terminée par un olia- 
piteau et deux chimères. xvi* siècle. 

16ii8. — Clé triangulaire iravaiiiée à jour. — xvi« siècle. 

1639. » dé de serrare» travaillée à jour et terminée 
par deux figures chimériques. x?i* siède. 

1640. — Clé de serrure, travaillée à jour et richement 
dselée. — xyi® siècle. 

1641. — Grande elé travaillée à jour. — xtii* siècle. . 

1642. — Clé travaillée à jour. — xn* siècle. 

1643. — Clé triangulaire travaillée à jour.- — xvii^siècle. 
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1644. — Clé passe-partout, couTerte d*onieineBts dse- 
lés, avec les leltras M.. £. N. — xni* siècle. 

1645. — GIsrandier en fer ciselé à figures et damas^ 
quiiié d*or. — xtii* siècle. 

1646. — Clé d'armoire, travaillée à jour, terminée par 
une couroniiû de duc supportée par deux chi- 
mères. — xvu« siècle. 

1617. — Petite clé de coffret, travaillée à jour, ornée 
d'une couronne ducale. — Hègn^e de Louis XIY . 

1648. — Clé de chambellan eu fer doré. 

1649 — Fragment d*une grille du xiv« siècle, en fer 

forgé. 

* 

1650. — Pupitre de chapelle en fer foigé, pour la'leo- 
ture de TËpUre. — xv^ siècle. 

1651. — Ghenets-en fer, ornés de figures d'anges, avec 
les écussons aux armes de France. — xv" siècle. 

1652. ~ Chenets en fer, aux armes de France suppor- 
tées par deux anges debout. — xv* sièâe. 

1653. — Chenets du xv* siècle, décorés de fleurs de 
lis en relief. 

1654. — ('heiiets en fer, décorés de figures de moÏLes 
et fleurdelisés. — xr* siècle. 

1655. Chenet en fer représentant une demi-figure 
d*homme. — xti* siècle. 

1656. — Ferrarf s He meubles eu fer re|)ercé à jour et 
gravé. — XV® siècle. 

1657. ^ Chenets en fer poli, à champignon. 
XVII* siède. 
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1058. — Pied de tourne-brodie en fer. 

1659. — Pelle à feu en fer forgé et travaillé à jour* 

i960, — Estampage en - plâtre, fait sur une grille du 
commeneenieiit da xiii* siède ezi^t à Salât- 
Denis. 
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1661. — Coffre en fer à couverde cintré » forme du 
bahut gothique sur pieds, cerclé de bandes de fer 
découpées à joar. — xt* siède. 

1662. — Coffret en fer à maiiles à jour, avec serrure 
en saillie. — xv® siècle. 

• 

1663. — €k>fire en fer déooupé, à mailles à jour, atee 
serrure en saillie. — xv« siècle. 

1664. — Coffre en fer découpé, à mailles à jour, aTeo 
serrure en saillie. — xv* siècle. 

1665. — Petit coffret décoré d^ornements découpés à 
jour, serrure en saillie, doublure en bois, — 
XV» siède. 

1666. — Écritoire en fer poli incrusté d'argent. — 
Travail de Yeniso. — xvi'' siècle. 

1667. — Coffret en fer gravé d^Allemagne , coavert 
d*arabesques et de sujets de sa i n teté , a vec desper- 
sonnages en costumes du xvi*> siède. — La ser- 
nîre est très ouvragée à l'intérieur. 

1668. — Coffre de forme carrée, couverl d'arabesques, 
en fer gravé d'Allemagne. — xvi» siècle. 

1669. — Coffret en 1er gravé d'Allemagne, eottverl da' 
figures et d'omemente. — xvi' siède. 
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1670. — Coflfret à poignée, en fer gravé d'AUemagoe, 
couvert d arabesques. — xvi* siècle. 

1671. — Coffret à poignée, sur pied, en fer giavé d'Al- 
lemagne , décoré de figures et d'ornements. 
XYi« siècle. • 

1OT2. — Petit coffret en cuir ouvré, garni en fer poli. 
— XVII* siècle. ■ 

• 1673.. — Coffret en fer décoré de peintures à lliuile 
qui reprtsentent des personnages du temps de 
Louis XllL 

1674. — Grande plaque en fer repoussé et ciselé. — 
La mort de Uéopâtre. — xvi« siècle. 

Le sujet est renferme da^is nu cadre ovale, entouré 
d'ornements el de mascaroas dans le style de la re- 
nais^nce. * 

La bordure porte riiiycriplioii suivante : 

CUM SUCllT MOHTiS LEGEâ ANTOMUS ATRiK 
8BBFBNTI8 MOBSO SBSS CLEOPATRA NBCAVIT. 

(Lor&qu*Antoine rabit les lois d'ane mort cruelle» 
Cléopâtre se tua par la morsure d*an serpent.) 

1675. — Ecusson d armoiries en fer repoussé. 

1676. — Ecûsson d'armoiries en fer repoussé. 

1077* — Fermoir d*escarcelle en fer dseié, d*une 
grande fiuesse d*exéctttion. — Loth et ses filles» 
médaillon entouré d'arabesques et de figurines. 

Les branches du fermoir sont terminées par 
des figures chimériques supportant une corbeiUo 
remplie de fleurs et de fruits. — xvi* siède. 

1678. — Fermoir d'escarcelle en Ter, décoré de ligures 
et d'arabesques. — xvi* siècle. 

1679* — Petit fermoir d'escarcelle en cuivre doré, avec 
ornements niellés. 

ItiSO, Fermoir d'escareelle en foute de fer , décoré 
de figures et d'arabesques. — xti* siècle. 
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— Dnî^ooiren fer ciselé, avec couvercle dama s- 
quioé d arpent sur fû*id doré. — Le ch^^r de 
Vénus irainé par les amours. — Fin du xti* 
siède. 

IWâ, — Orageoir en fer avec ornements en argent sur 
fond noir. — xtii* siède. 

16Ô3* — PlaqiJf^j>rovenanld'iindrageoir(1ii-svii*siècle, 
en aiier ciselé. — Figure de Diane , entourée 
d'arabesques. 

1684. Pomme de canne en fer ciselé ei repercé à 
• jour, décorée de trophées d^armes. — li^vaÛ 
Italien. — xyii* siècle. 

IdSô* — Rabot en fer gravé, couvert d'ornements, de 
fabrique italienne. — Fin du xvi^ siècle. 

1686* — Fer à repasser, creux, décoré de figures et 
d*omements appliqués et ciselés, avec poignée en 
ivoire gravé, soutenue par deux figures chimé- 
riques. — xvn» siècle. 

1687. — Poids d'horloge en fer, décoré d'un has-relief . 
la Charité, ~ xvii^ siècle. 



IX. TAPISSERIE. 



TENTURES. — ORNEMENTS D ÉGUSE. 

f TAFfmtiBS DE aÉorm ligs. — tintoais. 

1689. — Tapisserie de hante lîoe à figures» de la fa- 
brique de BeauYais , aux armes du ojiapître de 

Cette ville et de Guillaume de Hollande, évoque 
deBeauvais de 1444 à 1462 : « côment l'ange 
MENA SAINT PIERRE SOBfi DE LA PRISON BUÂ- 

RODE. » — XV* siècle. 

1689. — Grande tapisserie d'école flaiiiaiide : histoire 
de reniant prodigue. — Fin du xir^ siècle. 

1690. — Tapisserie à figures : FapparitîoD de laYierge. 

— iipoque de Louis XJl. 

1691. — Tapisserie à figures» école flamande : TespcMr 
en la bonté de Dieu. — Fin du xv* siècle. 

Au milieu est uo navire tourmcDté par les vents 
et complètement désempare ; à côté est le vaisseaa 
de Tespoir, et dans le bas sont les figures de Moïse, 
Aaron, Gëdéon, Daniel, Mardochée, Dphora, Judith, 
Estlier , Ananias et Misaél , le« mains tendues vers 
l'Éternel. 

1692. — Histoire de David et de Befsabée. — Suite 
de t8|iisseries exécutées en Flandre sous le règne 
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de Louis Xii, et rehaussées d*or el d'angeat. 

Ces tapisseries, d'une inagriifique exécution, 
sont au nombre de dix. Elles passent pour avoir 
été exécutées pour la cour de France ; elles ont 
appartenu depub au duc dTdrk et aux marquis 
Spmola, puis à la famille des Serra, de Gènes. 
Les sujets sont les suivants : 

David fait transporter Tarche de Dieu à iém-> 
salem. — Mort d*Uza. 

Samuel, ii, ch. ti. 

(( Kl ils mirent l'arche de Dieu sur un chariot 
toul neuf, el ils reaiiuenèrciil de ia maison d'Abi- 
nadab qui était au coteau, et Huza el Ahjo, enfauts 
d'Abinadab, conduisaient le chariot tout neuf. 

)) El quand ïh furent veniib ju^qu a 1 aire de 
Hacon, Huza porta sa main & Tarche de Dieu et la 
vetint, parce que les boeufs avaient glissé, 

» Et la colère de rEternel s'embrasa contre 

Huza, et Dieu le frappa là à cause de son indiscré- 
tion, et il mourut là, près de l'arche de Dieu. 

» El quand ceux qui portaient l'arrîir dn Dieu 
(iurent marché six psâ, on sacrifia des taureaux et 
des béliers gras. 

» El David sautait de toute sa force devant 
rsternel, et il était ceint d'un ëphod de lin. 

» Ainsi D'tivîd et toute ia maison d'Israël con- 
duisaient l'arche de I Eiernel avec des cris de joie et 
an son des trompettes. 

» Mais couune l'arche de i Elernel entrait dans 
la Ttlle de David, MIchol , fille de Sa Al, regardant 
par la fenêtre, vil le roi David sautant de toute sa 
force devant l'Eternel, et elle le méprisa eu son 

cœur. 

» FA Michol, fille de Safil, n'eut point d'enfants 
jusqu au jour de sa mort. » 



220 TAFISSBfilB. 

En bas est la légende : 

DUCITDR. AKCIIA. STKRMTCR. OSA. 
BEI. DAVID. UOST:. BELLA. PARATQtB. 
OBSIOBT. URBBK. PLKB8. ANIMOSA. 
BBBBÂBBB. SB. FONTB. LATATQIHI. 

1693* — Histoire de David et deBrI'ïnbée; même suite. 

— Betsabée à la fontaine e.st vue par le roi 
David, qui l'envoie quérir par un messager. 

Ch. \i. 2. <i El il arriva sur le soir que David 66 
leva de dessus son lil, cl coumic il se pruineoait sur 
la plaie-forme du palais royal, Il vit de dessus celle 
pl^ic-fornie une femme qui se baignaitt et eette 

feinmo élail fort belle à voir. 

» El David envoya des gens pour s'enquérir de 
cette femme-là, et oîi lui dit : N'est-ce pas BaïU-Sce- 
bath, fille d*Blibain« femme d*Urie le Héthleo. 

» Et1>ayid envoya des messagers et fenleva. » 

1694* — Hi>h)irf lie David et de Betsabce; même suite. 

— l'iic, mandé par le roi David, revient de 
l'arnu e ; li reçoit de la main du roi un message 
pour Joab, et il repart en recevant les adieux de 
sa femme Betsabée. 

Dans ie haut de la tapisserie on voit David dans 
les bras de Betsabée. 

1625. — H j>loire de Davia et de Betsabée ; même suite. 

— L'armée de Joab se prépare a l'assaut de la 
ville de Uabbath ; Urie revêt ses armes. 

1696. — Histoire de David et de Betsabée ; môme suite. 
— Prisede Rabbathpar Tarméede Joab. Rabbath 
est saccagée et mise au pillage; mort d'Urie. On 
apporte à Joab tes vases sacrés et les trésors de la 
ville. 

▲u bas de la tapisserie est I:^ If-iTi tule : 

BRR.<ABKE. PARIT. CANUIUA. KEGI. 
PROLÉ. NATA. OBIIT. FRAL'OAT. URIA. 
BSS. BST. NATHA. AIT. DISS05A. BB«t. 
BABBATa. TI. TBNUIT. VA8TAT. BT. ILLAM. 
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1697. — Histoire de David et de Betsabéo ; inéme suite. 
^Bsvid, au milieu do sa cour, reçoit la nouvelle 
de la VicCoire de Joab et de la mort d*IIrie. 

1698. Histoire de David et de Betsabée; même suite. 

— David recevant Betsabée. Le roi est sur son 

t trône^le sceptre en main*/à ses pieds estBctsabée; 
autour sont les grands dignitaires du royaume de 
David, tenant en main les insignes de leurs 
fonctions. Dans le haut est une galerie remplie 
de figures. 

1699. — Histoire de David et de Betsabée ; même suite. 

— David apprenant la mort de l'enfant de Betsa- 
bée entre dans le temple pour se prosterner devant 
TËternel ; puis il rentre dans sa maison et ses 
ser^tenrsviffinentle trouver ; « et ayant demandé 
» à manger, on lui présenta du pain et il man- 
» gea. )> David re^it un messager de la pari de 
Joab et part pour Rabbath, è la ^te de son 
armée. 

17U0« — Histoire de David et de Betsabée ; mAn.r suite . 
— Da>yd, au milieu de son armée, reçoit la cou- 
ronne et les insignes de la royauté pris à Bab- 
batii. « ^ 

n01« — Hbtoire de David et de Betsabée ; même suite. 

— Grande pénitence de David avec la légende : 
David, a. deo. pxr. katam. correptus. peki<- 

TET. • 

Dans le hant de la tapisserie , Nathan est age- 
nouillé devant le Seigneur; plus bas sont les figures 
suivantes : Contricio, Ika Dei, Miskrjcordia, 
SAPiE?iCiA, Pemtencia; puis cnfiu Luxluia. Au- 
dessoas de ees figures on voit le roi David, assis sur 
le trône auprès de Betsabée et dans ratiitude de la 
pénitence. Ati pied du ^rôno osi N;jllian, et autour 
des degrés sont tous les grands persouoages de la 
cour du roi. 
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— - Tapisserie d'école flamande. — Scènes tirées 
de la vie et de la passion du Christ : — L*ado- 
ration des bei^rs. — La nativité. — L*adora^ 
tion des mages. — Jésus au mont des OIîtbs. — 
La descente de croix et la Mère de douleurs. » 
XTi* siècle. 

1703. — Tapisserie en soie brodée faisant partie d'une 
tenture aui insignes de Pierre de Gondi et pro- 
venant du château de Villeprtux. — XYI* siècle. 

Ces attributs consistent en deux masses d'arme» 
cioisëes avec la devise que Julien, aïeul de Pierre 
de Gondi, tenait de Ferdloand, roi deNaplea : « Non 
sine laôore. » Pierre de Gondi , premier ëvéque de 
Paris de ce norn, obiint en 1587 le chapeau de cardi- 
nal que l'on reii uuve sur ces lealures. 

1704. — Garniture de lit aux armes de Pierre de 
Gondi, provenant du château de Yill^reux. La 
devise est : « JSm $in$ labare. » 

1705. — Tapisserie brodée en soie» or et argent^ 
représentant radoratton du veau dV et exécutée 
diaprés les dessins de Raphaël. — xvi* siècle. 

Cette petite tapisserie est un des eliets^*œavre du 
genre. 

1706. — Deux panneaux de tapisserie brodée à figures. 
' — XTi* siècle. ^ # 

1707. — La généalogie de la Vierge, tapisserie brodée 
en or et on soie sur velours. — xvi* siècle. 

1708. 1709. 1710. 1711.— -Tapisseries en soie brodée, 
rehaussée d'or et d'argent, provenant d'une ten- 
ture conservée jadis à l'Arsenal. — xvii® siècle. 

Ces taplsseries>aa neml>re de quatre» représentent : 

Henri IV en Apollon ; 

Jeanne d'Albrel, sa mère, m Vrntis; 
Mnric de Medicis, sai'eininc^ cii Juiion; 
Auioiiie de Hourbon, son père, en Saturne. 

Chacune de ces ûgurcs esi accotupagaée de ses 
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armoiries et de symboles brodés en couleurs et en 
or. Les bordures sont composées do trophées do 
guerre, de grenades en fea« de canons et de bonlete 
amoncelés. 

1712. — Tapisserie à figures de la fin du xyii^ siècle. 

1713. Pentes en drap, brodéesen saies de oouleun; 
les broderies ont pour sujets des fleursi des fem^ 
lages et des figures. — zrii* siède. 

1714» — Pentes en tflq^isseries, iiodtes an point et repré- 
sentant des rosaces arec des flenis de eouleuis. 
— xvii* siècle. 

1715. — .Tentures en cuir doré. 



a* OANBHBIITS D'ftOLISl. — BROOnilS. 

17i6« — Mitre d'évèqne, brodée en soie el or* 
XV* siècle. 

Le siije t pri nci pal de la face posiérievre représente 

'la salutâlion angélique. La Vierge est debout, à ses 
pieds est un lis, el derrière elle est place un fauteuil 
sculpté. L'ange agenouillé tient en inaiu la bande- 
rolle. Le milieu et la partie inférieure d'? la mitre 
sont ornés des figure» da Père Éternel et des sainia» 
vus à mi-corps el (1:nis les nuages. — ï a Tare op- 
posée présente la même, disposition ; n.ais dans les 
panneaux principaux sont les figures assises du Christ 
et de la Vierge. Le Christ tient en main le globe sor- 
monté de la croix, et la Vierge est couronnée par 
un ange. 

17l7. — Chape avec orfrois brodés en or et soie , à 
figures. — Epoque de Louis Xll. 

Le sujet principal repre'scnte saint Martin coupant 
son manteau pour le partager avec uu pauvre. Fonds 
de velours brodés en or. 
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11 18. — Chape avec orfrois décorés de figures brodées 
en soie et or sur fond de velours rouge. — Les" 
sujets principaux sont : la résurrection , les apôtres 
et les saints. — xvi* siècle. 

1719. — Chape avec orfrois brodés en soie et or à 
figures, sur fond de velours rehaussé d'or. — 
xvi« siècle. 

1720. — Chape avec orfrois brodés eii soie et or» à 
figures sur fond de telours rouge. — Les sujets 
sont : la Vierge dans sa gloire, et des saiots per- 
sonnages. — zTi« siècle. 

1721 . — Chasuble brodée en or et soie sur velours. — 
xv^ siècle. 

Les oifrois sont décorés de sujets, parmi lesquels 
' on distingue le Christ en eroix. 

1722. — Chasuble avec orfrois brodés à figures, tissu 
d*or et de soie sur fond de velours. — xvi« siècle, 

1723. — Chasuble nYcc orfrois décorés de figures bro- 
. dées en soie (1 i; ^^ur fond de velours rehaussé 

d'or. — Epoque de François . 

1724* — Chasuble avec orfrois décorés de figures dé 
saints et de saintes brodées en or et soie sur 
fond de velours. — xyi* siècle. 

1725. — Chasuble avec orfrois décorés de figures en 
soie et or sur fond de damas blanc. — xvi® siècle. 

1726. ' — Chasuble avec orfrois décorés de figures en 
soie et or sur fond dt^ velours gaufré , avec le 
collier de Tordre de Saint-Michel. — xvi® siècle. 

1727. — Chasuble brodée en cannetille d'or et d'argent 
sur fond de soie. — £poque de Louis XIIL 

1728. — Chasuble brodée en soie et or sur velours 
d'applique, avec fond de damas blanc brodé. — 
xvir siècle. 
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1729. — Elole en velours avec galoa d'or. 

1730. — Elole en velours brodé d*or. 

1731. — Manipule en veloars* 

1732. — M&ûipule en veloars broché en.soie» 

1733. — Nappe d'aatel brodâe et travaÛIâft à jonr* ^ 

» 

1734. ^ Nappe d*aatel de travail analogue. 

1735. — Nappe d'autel brodée el travaillée à jour. — 
XVI* siècle. 

1736. — Kappe d*auteldeméine travaiL 

1737. — Napperon d'autel en guipure. 

1738. — Nappe d*autel en point coupé et brodé. 

1739. — Barbe en guipure provenant de la garderobe 
do la reine Marie deMédicis. — xvii" siècle. 

1740. — Aube en guipure brodée à jour, point de 
Venise. — Epoque de Louis XIII. 

1741. — Fragment d*une coiiïiire italienne» décorée de 
perles et de pierres précieuses. xvii* stdcte. 

1742. — Nappe d'autel en taj)isserie brodée en soie de 
couleurs. ^ xvii^ siècle. 
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X. MATIÈRES PRÉCIEUSES. — OBJETS DIVERS. 



» 

MATIÈRES PRÉCIEUSES. — MOSAIQUES. 

1743. — Crislal de roche. — Têles de iiou. — m'' ou 
, iv^silcle. 

Ces olijois prëcicuXf donl le iravail remopte à ini6 
très liauU) n.iiquUé» soui enUèrement évvdéê k Tin* 
léricur par de? procédé» donl l'iisa^É a été perdu. 

lis oui elë iroiivos dans un loinbeaj, sur fcs bo'tis 
du Kliin. av(>c la (:giire Paiiliiée en ivoire, ii" 384, et 
il y a luui lieu de peuser qu'ils bervaieuL de pomme» 
k. uu siéf^c dout cette ligure était Tuu des niootaots. 

1744. — Fchiquior dressé en crislal de roche hyalin 
et coloré cl ii^onté en argâoldoré. Ouvrage aUe- 
manU du xv® siècle. 

La ub!e, de 40 centimélres carrés, est entourée 

d'une bordiira d'encadrement, qui renferme des II* 
gurcseii bois de cèdre s(Mi!|tlp, r:<v;îHrr< cl rantassÎDSy 
simulanl des luuruuis. Suu» tes cases <iu (tanjuel sont 
des pctîu» lli*Mruns découpés eu t^rgunt doré dont le 
reflet se joue dans les tailles du cristal. 

* te dessous de rérliiquter et son jiourioor sont cou- 
verts d'ai pliqucs en argent repoussé* 

Les quatre «ispporis lit's i^nrles sont en brOnzedOfO 
etd'uue céeuliun moins auc euue* 

1745. ^ Cristal de roche. — filoc accidenté et grayé 
en creux, représentaat saint Jérôme dMis le 
désert. 

Cette pièce, dans laquelle on a proOtédes défecluo- 

sues naturelles pour ligurot les aeciùciitsde terrain, 
est usottioe eu forme de reliquaire. — Travail du 
XVI* Giécie. 
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1746. — Crislal de roche. — Petite coupe ovale, cou- 
wrtc d'arabesques en relief, d*ua travail très 
fin* — XM^ siècle. 

^ Cristal de roche. Gokmnettes torses sur- 
montées de chapiteaux corinthiens en aigeni 
doré. 

1748. — Cristal de roche. — La chute de Pbaéton, 
plaque gravée en creux. — xvu® siècle. 

Haut. oxwiSylaly.e* lo. 

1749. — Cristal de roche. — Petit vase déroré d'ara- 
besques gravées eu creux; Tanse e^t formée par 
une chimère. 

1750. Cristal de roche.^ Coupe èdeuxanses, dé- 
corée d^omements gravés en creux. 

1751. — Cristal de roche. — Potit plateau ovale à 
dessins gravés. 

1752. — Crislal de roche. — Petit vase de forme 
carrée, à cannelures, monté en cuivre doré. 

1753. — Cristal de roche. — Burettes couvertes d'ara- 
besques gravées en creux et montées en cuivre 
doré. 

1754. — Cristal de roche. — Flacon du temps de 
Louis XV. — Deux gobelets taillés à facetlci. 

1755. — Cristal de roche taillé. — Salière de table. 

1756. — Alb&tre oriental* — Bustes a^rec chlamyde en 
bronze doré« 

1757. — Agate orientale. — Petit vase destiné à ren- 
fermer le saint chrome; il est couvert d'orne- 
ments gravés et de mascarons. — Travail du 
XYi* siècle. — Monture en argent doré. 
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t758. — Agate orientale. — Goioipe à deux anses , 
avec plateau. 

1759. — Agate orientale. — Petit vase à couvercle, 
monté en argent doré; lo bouton est orné d'une 
garniture en or éoiailié. 

1760. — Agate d'Allemagne. — Coupe ovale suppor- 
tée par trois figures d*atlas eu bronze, sur pied 
triangulaire. 

1761. — Jaspe sanguin. — Petit vase à couvercle go- 
dronné, garniture en argent. 

1762. — Jaspe sanguin — Petite coupe garnie en 
cuivre doré. 

1763. — Jaspe sanguin gwé en creux. — Le vaisseau 
de la vertu, allégorio, avec la légende : 

1764. — Cornaline montée sur un petit candélabre en 
bronze. 

1765. — Ambre :aune tranmrenC — Coupe à pans, 
montée sur Dalcstre cl ok^rés d*arabesques en re- 
lief d*une très belle exécutioD , garniture en cuivre 
doré. — XVI* siècle. 

1766. — I.e baplônie dans le Jourdain , gro-pe on am- 
bre, fo rmant bénitier av(T, cncadrcmcnl de lapis- 
lazuli et monture en ébène. — xvi® siècle. 

1767. - — Figurined^enfanten ambrd. — xvii* siècle. 

176B. — Ambreopaqud.—-Coupc en forme de coquille, 
retifermant une figure de . Vénus couchée» exé- 
- culée en haut'^retief. — xvit* siècle. 

1769» -—'.Figurta3 grotesque «ju ambre. — xvii* siècie* 
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1770. — Ambre. — Poire d*amorce couverte de bas- 
relîefe qui i^présenlent une chasse aa renaid » 
et portant une inscription allemande. 

1771. — Chapelets composés de piëises d^enûlage en 
agate. 

1772. — Plaques en agate. — Groii et boulons en 
caillou d Aleuçon. 

1773. — Corail. — Groupe de ngures. 

1774. — Corail. Téte de Christ. 

1775. — Groupes de corail travaillé à Ht^nres, repré- 
sentant la Vierge et l'Enfant Jésus avec le Père- 
Eternel et le Sainl-Espril. — xvu*' siècle. 

1770. — Coiffure allemande en jayet. 

1777. — Granit des Vosges. — Guéridon monté en 
cuitre doré en forme de trépied, avec entre-jambe 
garni d*une tablette en vert de Corse. 

1778. — Granit vert dbs Vosges. — Deux gaines. 

H. 0 as. 

1779. ^ Granit. — Fût de colonne. 

H. 0 « 04. 

1780. — Lumachelle. — Fût de colonne. 

H. 0 -> o«. 

1781. — Tablette en marbre incrusté de mosaïques et 
de pierres dures de Florence. 

n. 1 « 08 — 0- 14. 

1782. — Serpentin vert d*£gypte. — (N>éllsqne avec 
piédestal. 

H. 0"50. 
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1783. — Granit rose <l*E;g7pto.— Obélisque a?ec socle 
ea brèche TÎoAettB» 

u, 0 • 80. 

1784. — Spath fluor. — Obélisque avec socle en ser- 
pentin et moulure en marbre blauc. 

1785. — Tablette d*échantil]«)iis d'agates et de mar- 
bres divers. 

1786. — Cornaline gravée en creux et représentant 
trois tètes antiques. 

1787. — Pierre gravée à figures. — Sardoine, 

1788» — Cachet en agate de forme triangulaire, décoré 
de troii écussons d*arnioiries gravés en creux. 

1789. — Serpentin vert. — Petite urne à anses évidées 
et prises dans la masse sur une colonne de poi^ 
pbyre vert des Vosges. 

H.O* SS. 

1790. — Petite coupe sculptée en corne de rhinocéros. 

— Travail chinois. 

1791. — PoîrphjrredeSttède.-^Grande coupe sur ptet!. 

Diamètre 0 » ae. — H. 0 « SS. 

1792. ^ Gléop&tre, busie en reage antique. 

1793. — Rouge antique. — Figures de sphinx. 

1794. — Urnes en rouge antique. 

1795. » Mosaïque du président Jean de Ganaj, 
placée jadis dans une chapelle de Téglise Sunl» 
Merry; la Vierge et TEnfant-lérus; .ouvrage 
de David Gbirlandajo. — xv'aiàGle. 
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Ae Imb est rinscriplion ; 

B. tO. DK. «AN Al. PRS1DB8. 
»AIIISII*F. DB. ITALIA. ATT. 

' rARi5;inH. bocopos. uts* 

{Dominus Johaiinr^ f^ay^na* . presiJens finrigien- 
sis pirlfntenti de llalia atiuUt Parinum hoc opus 
mtuivuni.) 

L'inscription suivanle se irouvLil jadib placée au- 
dessous de celle qui précède : 

magUtri Davidiê Ftorentini 149C. 

1790. — Pavé [Tovenanl de l'église de Cometo, entre 
Tosranella et Civita-Vecchia. — Genre de travail 
mosaïque appelé opus A ( e rnîidrinumy et omplojé ' 
depuis les temps anliquey. — ou u^siède. • 



I>Qimé par Al. A. Leaoir. arcUiiecte. 




OBJETS DIVERS. 

1797. — Sériod'objcts antiques d'origine gallo-romaine 
et franque , provenant c*e dolmens ou tcmbeaux 
gaulois, découverts en 1838 à Hérouval, com- 
mune de Mont-JaToalt (Oise) , ,et donnés an 
Musée par M. S&nson DaTiUier, membre du ccm- 
seil général de la Seine : 

Urne en terre blanche imprimée. 

Urne on terre noire ornée d'une fri^ imprimée* 

Ck)Uier en ambre et Temierie. 

Style' en bronze. 

Bague à ca^lette. 

Bague à chaton. 

Boude. 

Anneaux. 

Cbatnettes. 

GUiTe en<lér. ~ Smm-sax franek«. 
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Echînites oa oursins pétrifiés, talismans gaulois 
nommés généralensent œufs de serpent» 

Uache en si^cx. 

Boucles de ceinturon. 

liUS. — Série d'objets d'origine gallo-romaine el cei- 
ticîuo, tnnivés dans un tombeau de la kyrèl de 
Carnoct (Finislèrn), par M. l'ingénieur Buularel, 
et donnés au AJaséu par M. le ministre des fi- 
nances : 

Chaîne ei< ir Qn, du poids de 225 grammes, 
composé'^ de six grands panneaux à quatre tours. 

Chaîne en argent fortement oxidée, composée 
d^un grand anneau et de deux autres plus petits* 

Casse-^tôto en silex. 

Trois glaives ou poignards oxidés et partant 
encore les marques a une couchi d*argent. 

Pique oxidée. 

Petit poignard oxidé. 

Pierre rouge ayant la forme d'un oviadrilatère 
rectangle, percée d'un trou au soMmel de cbaque 
angle. 

Sorte d'amulette en pierre verte taillée ayant 
la forme d'un trapèze dont les deux bases paral- 
lèles sont arrondies. Cette pierre est percée d'un 
trou. 

Flèches en silex dentelées, d'une forme anté- 
rieure à la fondation de la monarchie. 

1799. ' — $('rie d'objets antiques, d'origine gailo-ro>- 
maille et celliquo, trouvés dans un bois de la 
commune de Puntpoinl, sur les bords de l Uiso, 
et donnéi au Musée par M. £ug. Guillemot : 

Hachettes de formes miées. 
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« 

Bracelets guillochés , anneaux , boucles d'o« 
Teiiles. 

Hameçon y fer de lance, ustensiles divers et 
débris d'armes. 

1800. — Divers objets antiques et gallo-romains Iroa- 
yés dans les fouilles du Palais-de-Juslice et 
donnés an Musée par M. le préfet de la Seine. 

1801. — Médailles antiques et jetons anciens, trouvés 
dans les fouilles du Palais de Juslice de Paris, 
donnés au Musée par M. le préfet de la Seice. 

1803. — Médailles antiques et monnaies dnmoyen-ilge 
et des temps modernes trouvées df ns les fouilles 
de la mairie du 12* arrondissement et données 
au Musée par M. le préfet de la Seine. 

1803. — Collection de flbules gallo-romaines et du 

moyen-âge. — Elles sont au nombre de trente 
et une. — Plusieurs d'entre ellos représentent 
des oiseaux, des animaux chimériques et des 
navires. 

1804. ^ Coios celtiques en bronae. 

1805. — Lampe antique en terre. 

1806. Lampes antiques en bronze. 

1807. — Pierre ponce artificielle pour le service des 
bains antiques. 

1808. — Bracelet celtique. ^ 

1809. — Style eu bronze antique. 

1810. --^ Lacrymatoire en verre antique. 

1811. — Fragment d un petit bas-relief antique. 

m 

1812. — Sceau de potier romain* 
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1811. «— Fragment d'oa petit bas-relief antique. 

1812. — Sceau de potier romain. . ' 

^ 181d. — Gullection de bontons des temps antiques et du 
moyen-Age , en fer et en bronze. 

1814. Cercueil en plomb des premiers temps du 
moyen -âge, trouvé dans les fouilles de Saint- 

Laiiiiri. 

» 

1815. — Petit vase en bronze antique. 

1816.. — Sceau de potier de xiii* siècle. 

1817. — Peigne en ivoire sculpté , représentant , sur 
Tune (le ses faces, la salutation angéliq ie, et sur 
l'autre, TadoratioD des ma^es. — - xiv^ siècle. 

1818. — Grand peigne en bois, avec ornements d'ap- 
plique repercé à jour. 

L819. — Peignf> en buis travaillé àjour, décoré d'orne- 
meots eu relief. 

1820* — Coffre en cuir façonné et gravé; représentant 
diverses scènes et sujets à figures, parmi lesquels 
on dislingoe la nativité » Fadoratioo des mages, 
.la salutation angéliqvte, et plusieurs épisodes de 
romans de chevalerie. — Travail fait au petit 
fer, avec ferrures du temps. — xt* siècle, 

1821. — Petit coffre en cuir, avec ornements gravés 
en fer, décoré de la légende : ce honmeqb a oied, 

SERVICB AD MONDE. 1> XVI* siècle. 

1822. Sceaude rabbayedeClairvaux. — xv* siècle. 

1823. <— Chandelier en cuivre de forme antique , 
trouvé dans les fouilles faites à Étampes. — 
XV* siècle. 

1>onnë au Musée par M. Blin, professeur au colline 
d*fitainpea. * 
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1824. — Médaille présentée par la ville de Lyon ta 
roi Louis XU, à son retour de Milan» ym Tan 
1499. 

EHo porte d'un côte le bnslc du roi, avec cette 
devisj : Felice Ludovico reijnanic duodeeimo. Cœsare 
alterOf gaudet omnis natiOy et de l'autre côté le buste 
d'Aone de Bretagne , avec ces mots : Lugduneniit 
respubliea, gaudele ; bis Anna régnante bénigne sic 
fui ror ffnta. 1iî>9. Cr\[o médaille est la plus çrrnnde 
qu'on eût encore coulée en France à cette époque. 
Les portraits sont en relief sur un fond semé de fleurs 
de llsetd*heniiine. 

18S5« — Encrier en bois peint et dor(^, rl(^coré de figures 
et d'ornements. — Travail aliemaad portant la 
date de 15G3. 

1826, — Soufflet en bois, clouté en cuivre doré etcou- 
TerC des armes et de la couronne de France, avee 
attributs du Dauphin. — xvi* siècle. 

1827. — Quenouille de mariage, en buis sculpté, dé- 
corée d'une grande quantité de figures exécutées 
en hcut- relief et représentant Thistoire des femmes 
fortes. — XVI® siècle. 

1828« — Quenouille de mariage , en buis sculpté , de 
même forme que la précédente* — Le^ >t] jets» 
exécutés en ronde-bo4e , représentent également 
rhistoire des femmes fortes. — xti* siècle. 

1839. — Fuseaux en buis sculpté, décorés de figurines 
en ronde-bosse. — xti* siècle. 

18d0. — Quenouille en bois tourné. 

1831. — Le sacriGce d'Abraham , groupe en boi^ 
sculpté enhaut-relief, formant manche de cou- 
leurs variées. — xtii» siècle. 

1832* — Coffret en bois, décoré de Tenoteriesdecou^ 
leofs variées. — XTii^siècle. 
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1833* — Poivrière en coco sculpté, décorée de ûjjjwres 
en relief ; letrloniplied'Ainphitrile. 

1834. — Poivrière en coco sculpté, décorée de figures 
eo relief : le triomphe de Bacchiis. . 

1835* -r- Boîs sculpté, râpe à tabac. — xrii* sièdc. 

Le groupe qui dccor« la partie supcrieitre repré~ 
sente reiiièvciiienl de Proserptne ; autour, on lit ces 

mois, graves en creux : 

POLK^l oi TANT XABCUANDBA LORSQDE LA MAR- 

CHANDISl;: PLAIT. * 

La parité iuférieure est terminée par uu masque de 
satyre. 

L*autre face est décorée de la flgure de l'Adresse 

ou de ia Ruse. Elle lient un masque à la main; un 
renard est assis à ses pieds. Anlonr, on lit : Hokc 
EST AMANTiuu KEGiNA(£//(f csl la vcîiu des amanls); 
puis plus bas, sur la banderollc :^bd loi Achafpbnt. 

1836* ■ — Râpe à tabac en bois sculpté, représentant 
Loth et ses filles, avec la légende : , 

Loth enyvré par &es filles commet inceste avec 
die», — Plus haut est la destruction de Sodome. 
— «-XTit^ siècle. 

' 1837. — Râpe à tabac en ivoire, représentant un 
* joueur de viole. — Travail ftaiiiand. — xvii® 
siècle. 

1838. — B/^pe à tabac en bois sculpté, couverte d'or- 
ni-.ments et a'écussons ileurdelisés. — Fin dio 
xvu* siècle. 

— Râpe à tabac en ivoire, représentant une 
figure d'ivrogne, sculptée en relief. -^TraTailfla* 
mand. — xvii* sièck. 

1S40, — Jtâpe à tabac en ivoire, décorée de figures et 
d^orncmen Is sculptés en relief. — Travail fiamand. ^ 
— 'XYii" siècle* 
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1841* — Râpe à tabac en cuivre repoussé, représentant 
une figura flamando or. actionde râper une carolto 
de tabac. — xviii® siècle. 

j[342. — Casse-noisette en buis sculpté , composé de 
tôtcs et de figures grotesques. 

1843. — Gaîne de couteau en bois scnlpîf^, d(^f'or:^e de 
sept bas-reliefs qui roprésontr nt des sujets tirés de 
Vhistoire de rAncien-Teslamcnt. — Travail alle- 
mand. 

1844. — Gatne de couteau en bois sculpté, ornée de 
huitbas-relie& qui représentent lcsdivers3s scènes 
de rhistoire de Joseph, sculptées eo relief. — 
Travail allemand. 

1845. — Cuiller en agate orientale avec manche en 
cuivre doré , représentant une figure de salyre 
assise sur un enroulement gravé. Cette monture 
est enricbie de rubis- — Travail précieux du 
ïVi* sîède. 

1846. — Cuiller et fourchette en agate d'Allemagne 
montées on aident doré. 

1847. — Nécessaire de table en argent repoussé» ciselé 
etémadlé, décoré défigures, d'oricmcnls et des 
armoiries de Saxe, et composé d'une gnîne qui 
renferme un couteau et une fourchette do tra- 
vail analogue. «^Travail allemard. 

1848. — Couteau en fer gravé et doré avec manche 
incrusté de nacro de perle. — xvi« siècle. 

1849* — Couteau en for ; le mancbn,*cn ivoire, repré- 
sente les figurines de la Juslico et de T Abon- 
dance. — xvi^ siècle. 

1850. — Couteau rt fonrrb( tte on fer, de travail fla- 
mand , avec niani lie en ivoire représeulaut des 
personnages eu costumes du temps. 
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1851* — > Couteau en fer à manche d*iToirei teprésen- 
tant )a figure de Jupiter* 

1852. — Cuuleau en fer à manche d'ivoire. — Mars. 

1853. ~ Cailler et fourchette de poche eu argent» a^a- 
ja<^tant ensemble» à manche ployant et rar* 
mon«é d'une figure. — x?i* siècle. 

1854. — Cuiller en argent, à manche en forme de pilas- 
tre surmonté d'un chapiteau. — r/i' siècle. 

1SÔ5. — Fourchette et cuiller en cuivre argenté, à man- 
che ployant, en fer décoré d uroemcnis gravés et 

dorés. 

1856. Cuiller en cuivre , à manche ployant et décoré 
d'une téte chimérique. 

1857. — Poinçon en fer poli, à manche d'ivoire, repré- 
sentant un buste grotesque. 

1858. — Petit couteau en fer, à manche d ivoire décoré 

de figures chimériques. 

Ces deux ohjots sont ron fermés dans une galD« eo 
peau de r« quin, iiioia».'e en argent ciselé. 

1859. — Fourchette en fer; le manche est décoré de deux 
figures d'ivoire. — ^Travail Ûamand du s vu*^ siècle. 

1860. — Manche de couteau en fer încmsté d*argent« 

1861. — Petit couteau de pociie, à manche de cuivre 
repercé h jour. 

1862* — Cuiller el fourchette en cuivre doré, à man- 
che ployant, décorées dans leur longueur de 
petits bas-reliefs à sujets de chasse du temps de 
Louis XY. 

1863. — Petit couteau oriental è lame couverte à^ixt^ 
scrîptions arabes, et à poignée d*ivoire richwent 
incrustée de cuivre et de nacre de perle. 
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1864. — Petit canif garni en nacre, nuinoiité d'usé 
figuré de terme en fer eiseié. 

1865* — Petit nécessaire en cuir gaufré, couvert dt 
fleurs de lis d or et renfennant ciseaux, poinçon 
et aiguilles en argent gravé et doré. -»-'Fin dn 
lYi* siècle. 

1866. — Ciseaux en fer grave et argetilé; les anneaux 
sont terminés par des ligures de lions couchés. 
— xvn« siècle. 

1867. — Aiguille en argeot découpée à jour, portant 
rinscription : <( masib nu bu», 1619. » 

1SG8. — Ciseaux en fer ciselé. — xvii* siècle. 

1869. — Gaine de ciseaux en fer gravé et doré. — 
XYii* siècle. 

1870. 1871. 1872. — Pièces de nécessaire, à manche 
d*argent ciselé et gravé. 

1873. — Etui eniergravéet damasquiné. — xvii^siècie. 

1874. — Gatne de ciseaux en fer découpé à jour et 
gravé. 

1875 — Etui en cuivi^ doré, couvert d*ornements. — 
xvii« siède. 

1876. 1877. — Moiichettes en cuivre ciselé, décorées 
de ligures et d'ornements. 

1878. — Moucfaettes è ressort en fer poli. 

1879. — Ceinture de chasteté à bec d'ivoire, montée sur 
bandes d'acier garnies en velours, avec scrnire. 

1880. — Clochette du xvi® siècle, dï^corée de ri,mires et 
d ornements, avec la- légende ; n Pelrus Cheineus 
me feciL 1573. » 

1881* — Petite clochette à sujets, représentant la salu- 
tation angélique. 
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1882* — Petit raortier en bronze, orno de cariatides et 
d'bmpreintes do Utes. — wii^ siède. 

1883. — Mortier en fonte, orné de bas-reliefe. 

1884. — Plaque de nacre gravée, représentant une 
danse de personnages grotesques » diaprés Gallot. 

1S85. — Bas-reltef sculpté sur une coquille de nam, 
représentant Jupitor, Junon et rAmour. — 
rvii* siècle. 

1886. — Siiilet en ivoire, représentant un buste de 
femme. 

1887. — Médaille à Teffigie d*A. Ruzé, M^» dWiat 
et de Langjumeau, surintendant des finances. 

1888. — Lustre flamand à six branches, en cuivre poli. 

1889. — Kncrior on cuivre gravé, avec briquet — 
Règne de Louis XV. 

1890. — Lanterne en cuivre estampé. — xvn» siècle. 

1891* 1892. — Plnqiios funéraires en cuivre gravé, à 
la date do 1730 et do 1758: tro;n (V> en 1 843, 
sur l'emplacement de i'aacien cimetière de la 
Madeleine. * 

1893« Le jugement de Salomon. — Bas-relie& et 
empreintes en plomb. 

1894. — BAloîi d'appariteur surmoulé d'une fleur do 
Us en fer, hampe en bois. 

189d« — Trousse indien no compos:je d'un couteau et 
de deux baguettes en ivoire, dans un étui en 
peau de requin, monté en cuivre gravé* 
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MUSÉE 

DU Tima^mji £i be L'BOIEL SE CLIWK. 

SUPPLÉMÎINT^ 

L SCULPXUR». 



!• MONUMENTS. — STATUES. — BAS-RELIEFS 5^ 

1896. — Cheminée en pierre, décorée de figures et d'attrîlmts * 
en haut-relief, exécujtée pariiuguesLflfUemeiit, sculpteur fran-* 
gais, en 156^. 

Le sujet principal, le Clirîsl à la fontaine, est enlour<! de génies et de 
trophées d*arines; les deux cariaiides qui siipporlenl le mani'^rîn , por- 
lent à leur socle. Tune la date de 1562, l'autre le nom du sculpteur 
BugucB Lailment, —Gêlle cheminée étut placée dans une maison de 
Ghâlons-snr-Marne; elle a eié déinonîeeen 1849 pour être transportée 
à VlUuA de Cluny. — L. 3* 15. H. 3« SO. 

1897. — Cheminée en pierre sculptée , exécutée par Hugues 
Lalleoieot (xvi^s.). . 

Le bas-relief représente Diane surpriseau bain par Actéon ; de chaque 
côté se trouvent des génies agenouillés qui supportent des irophëes 
d'armes. — Celle cbeiiiiiàée provient également de Chdlon&-5ur-B&ariie; 
elle était plaeée dans la méiae maison que la précédente. — 8» 70. 
H.4'", 

1898. — Grande chemioée en pierre, décorée de hauts*re- 
lie& et d*attributs ; sculpture française du xti* siècle. 

Cette cheminée, placée jadis dans une maison da faubourg de Saini* 
Jacques, à Troycs, a été transportée à THétel de Cluny en 1847. — 
L. S» 80. U. 4- 90. 

1899. — Bas-relief en pierre noire rehaussée de dorures et de 
pites de verre . Le Christ assis sur un trône, la main gauche sur le 
Uvre de Térité, la droite en action de bénir (xii« s.]. — H. O" 80. 

1900. 1901. 1902. 1903. 1904. — Statues en piorre, pro- 

ie 
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venant de Tandeone. église Salut-Jacques, à Paris, rue Saint- 
Denis (xiii* s.). 

Ces siaïucs sout au nombre de cinq ; elles étaient jadis peintes et 
dorées. — H. 1- 75. 

1905. — La Vierge portant i Enfant-Jésus. Statue en pierre 
du xiv^ sièole. 

Cette figure, poinle et dorée^ était placée aiinlessus de la porte prin- 
cipale du c( a t iil des Victorins de Paris, aujourd'hui TEalrepôtdes 
Tins. — H. 1» 38. 

1906. ^Fragnient d'une figure assise , peinte et dorée^ du 
xnr* siècle, — H. o« 4o. 

1907. — Statue d'évêque {xy« s.) 

La figure est eouverle d'une rliape dont les orfrois sont richement 

orn«is el réunie; pnr un h'wn ferinail ; la tôle est coilTée d'une nuire 
élcganic diH orcc d oui c monts en rciiel qui simulent lee broderies et 
pierres précioubcs. — il. 2™. 

1908. — S'alue ca pierre représentant ua évûquo initré et 
couroiitx'' (xV^ s.). 

Ces deux statues, d'une provenance incertaine, sont d'une exécuiiou 
analogue et rembatciii à fa même époque. — H. 2«. 

J909. 1910. — ; Figures en pierre provenant de la chapelle 
de Saint-Jules, commune de Saint-Marlin-ès-Vignes, fauboui^g 
de Troyes (xvi« s.). — H. 0- 60 et 0* M. 

1911. — Figure de f<Mnino en pierre de Tonnerre, provenant 
d'une église deTroycs. Cobluujedu couimencemcut duxvi^ siècle. 
— H.o«ao. 

:Î912. — Chapiteau de colonne d'angle, en pierre sculpléc, 
prnvenaiil de l'église des Capucins d3 Moulfort-i'Amaur^ ^Seiue- 
et-Oibc) (xvi« s.). 

Donné par M. Ciiarlcs Sauvagcot, pensionnaire de l'Acadcniic impé- 
riale de Musii|ue. 

1913. 1914. 1915. — Fragments divers provenant de ! an- 
cienne décoration de la Sainte-Chapelle de Paris : 1^ balus- 
trades, fleurs de lys des balcons ; 2^ lettres initiales; 3^ colon- 
nettes (xvi* s.). 

1916. 1917. — Assises sculptées provenant des fouilles de 
l'église Saint-Gervais de Paris. 

1918. — Fragment d'iino croix en pierre existant jadis sur la 
place de Cba'npeaux (Scine-el-Marne), cl r('[irosentant d'un côté 
la main divine eu aclioG de bénir, et do l'autre la liguie de la 
Vierge (xvi* s.). 
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1919. » Bas-reliefs fragmentés troufés ?i l*hôtelde Gluoj 
dans l'onverture d'une baie de fenêtre, en lâô3. 

1920. — Fragments d'architecture, chapiteaux et clefs de 
TOûte, proYenant des fouilles faites en 1848. aux Gélestius de 
Paris. 

1921. — StMn antique en pierre trouvée .à Paris, et décorée 
de deux figures en relief. — U. l"» 20. 

Donnée par M. Chalenet jeune. 

1922. — Pierre tumiilaire de Simon de Gillans, abbé de 
Cluny , mort le 6 septembre 1349 et enterré dans Tancieune 
église collégiale de Cluny, place de la Sorboririe. 

La iéte était incrustée en marbre, aiii^i ijue les mains, la crosse et j 
les ëcussoDS. L'inscription, a demi effacée aujoard*hui, forme la bor- 
dure : Biejaeet bonœmemoriœ donUmu Simon de Gillans abbas intulm 
barbnrœ quondam prior prioratuum ordinis f^lunidccnsis de Lotigo 
ponte et de Sanrto Eutropio Parisiensis et Xanlonensis d^ucesis, qui 
obiiL anno Domini 1349 aie sexla mensis septemOru, anima ejus requUscal 
in pace. ^ PHrus de Courbeton me feeit fieri, 

1923. — Pierre lumulaire de maître Jehan de Sarthenay, 
conseiller du roi , mort à Paris le 26 septembre 13G0, et enterré 
dans Taucienne église de Cluny, place de la Sorbonne. 

La décoration de cette tombe €Sl analoguo à celle de la préccdeole; 
rinscrIpUoa est tracée on beaux caractères du ittT« siècle : — iàie 
jacet rcverendus pntei dominu$ Johafnifs de Scvthanayo f)uond:im abbas 
humilis motidsleni fcn aviefUs ordini<i S. liencdicli Senonensis Diuccsis 
domini noslri l eyis consiliarius, qui obiil Parisiis 26 die mensis seplctn^ 
brU anno Domini. mUleHmo Ireseentcsimo sexage<imo , cujus anima re^ 
quiescal in pare atnen. — Ces deux lombes ont été rcliiéos do rcj;!:^^ 
colléginic de Cluiiv lors de sa déwoliliua,, et données au Musée« 
J8o2, par M. Scguiu, marbrier. 

1924. — Tombes hébraïques découTertcs à Paris, rue Pi^r^ 

Sarrazin, en 1849. 

«Celle-ci (est) la ï>lèlc sepulchralc de noire pu ecpicur , le «iiailre 
u Monsieur Salomon , fils de notre préocpleur le maître niou!>ieur 
« Jiidah qui est parti pour le paradis le jour de samedi de la seeiiua 

« Korâb lie TaniK e c\in\ mille quarante et un dn Gompot... » 

(de noire ère, année 1281). 

1925. — Stèle de même provenance. 

(( Celle-ci est la stèle srpulcbrale de madame Judith, fille de H. Sa- 
« baihay Halevi, qui est morte » 

1926.. — M('me suite. 

f( Celle-ci e-^' 1» ^trle sépulchralc de maître Jacob, fils de monsieur 
Abraham qui est parti pour le païadis le lundi de la Parascba iLorah' 
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de TanDée du Comput » (les chifîrcs de l'année, quoi^uo iili^- 

bles, paraissent se rapporler à l'aouée 1251 de uotre èrej. 

1997. — Même smte. 

a Geil6-ei «t la stèle sJpulchrals de madame Meifalit (Marguerite), 

« fille de monsieur EicchiaSy qui est pariie pour le paraiiis le dimniiche 

« de la section Beschalah » ^la seciiuii Beschalali est la iv*' de 

l'Exode, et commence par le v. i7 du cli. xiii). 

1928. — Même suite. 

ce Celle-ci est la stèle sëpulchnle de madame Jokeved , fille de 
K M. Ishak, femme de M. Ezza , qui est morte li» (proba- 
blement l'année 12St de notre ère). 

1929. — Même suite. 

' « Stèle sépulclirale de Anna, fille de mensienr qui est 

«i morte le Jour de jeadi de la Parascha de Tannde cinq mille et cin- 
« quante » (iSPO). 

1930. — Même suite. 

« Celle-ci est la stèle scpulcbrale de Vater, lltte de M. Joseph , qui 
« est merle le vendredi de la Païascha de Tannée* . . « . . MO » (li40- 
1239). 

1931. — Tombe hébraïque de mùine provenaoce. 

«c qui est mort le jonr de lundi de la Paraseba Tvté de 

«Tannée 49 du Comput » (la section sabbatique Tavd est la qua- 
iriôme avant l i Tin dn Doutéronome). La date de cette stèle correspond 

29 aoiH 128y de notre ère. 

Ces biélcs ont été trouvées sur remplacement de Tancien cimetière 
hébraïque sitné entre la rue Picrre-Sarraaln et celle de la Harpe, qui, 
dans plusieurs documents du xiii'^ sinrlc, est dësifi:née sous le nom de 
Juiverie oudc rwr des Juifs. Malheii vi iisefucnt, la plupart de ces tombes 
n'ont été retrouvées qu'à l'état de ii aginents ; une «eule est complète. 

Cds pierres tomolaires ont été données an Musée par M. Hacbette» 
propriétaire du terrain sur lequel elles ont été trouTécs. 

1932. — Tombe én pierre trouvée à Paris dans les travaux 

des Haflcs centrales, rue de la Cossonnerie. 

A l'extérieur, du côté de la léte, se trouve une croix grecque sculptée 
en relief. 

1933. » Tombe eu pierre trouvée à Saiat-Gervais. 

1934. — Tombes d'enfants trouvées dans les mômes fouilles. 

1935. — Fragments d*!ine tombe de même proYOïftnce» gar- 
nie de coussinets en pierre pour soutenir la téte. 
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1936. Fîem do fondalioD des Célestins de Fans» aT6€ 
l'iDScription : 

L'an M. GCC. XtV, la XXyi*j«urd6 may m'assist Gbarlea raj 4a 
Fiancft (Charles la Bel). 

1937. — Pierres de fondation de l'hôtel de Longueville, place 
du Carrousel, démoli en 1852. 

Sur l'une d'elle» on lit : Fait par hault et pnUtant tHgtmir wmttn 
Charles d'Angennes, marquis de Rembouillet et de Pisany, fMamedu 
M an baron du Chaudulor et de Tallemont, conseiller du roy en son 
conseil d' Estât et m*^'> de la garderobbe de sa majesté. Ce 20 juin 1018. 
Sor rentre pierre, les armes de la femille. 

Ponnëes par MM. da la Relberelte et Saunier. 

193$. — Mortier en pierre à deux anses» déooré de masca- 
rûos en rdlef. Epoque romane. ^ 

1939. — Mortier en pierre» décoré de quatre mascaroos en 
relief (rvi* s.). ^ 

Donné par H. Sonty père. 

1940. — Fragments d*ane Toie romaine découverte à Paria, ^ 
me Saînt^lacquea. '^'^ 



■ABBRES. 

« 

1941. — Colonnes en marbre antique troutéea dans les fouilles 
du parvis Motie-Damer en 1848. 

Données par le préfet dé la Seine. 

1942. — Chapiteau antique en marbre blanc» trouté dans 
les-fonilles du parvis Notre-Dame, en 1848. 

Donnf^ par le préfet de la Scine. 

1943. — Fût de colonne antique» en marbre noir eanndé, 

trouvé à Paris. 
Donné par M»* Jean. 

1944. — Fragment d'une statue de soldat antique, eti gra- 
nit, trouvé me du Cherche-Midi. 

Donné par M. Diardoi. 

1945. — Saint Pantaléon. Bas-relief italien en marbre 
blnrif' , décoré d'incrustations en pâtes de couleur (xi* s.). — 

H. 1"' 20^. 

1946. — Golonnette en marbre blauc» provenant de Tabbaye 

de Cluny (xi*' s.). 

Celte colouiie canne Icc supportait le béuilier placé à i'ealrée de 
Tanciennc église principale. 
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19-17. — Tombe de Brocard de Gbarpîgnie, ehevalier CraD'^ 
çais, mort en Cliyp'*e, trouvée à Larnaca, rapportée et donnée 
par M. Edouard Delessert en 1852 (xiii* s.). 

Le cheTftlIer est Yétu de maillesJa poitrine couverie d'une cuirasse 

en fer; les mnins sont jointes rni-dessiis de l'écu, et les pîeds reposent 
sur deux poissons. Entre ses janihcs un chien est place sur une colo- 
nelle. L'iuscripliru suivanle est gravée sur les pilastres qui forment la 
bordure de ce marbre tumuiaire, taille dans unj colonne antique : 

Brocardui, de t'harpignir. miles B, pétri, Paphen. Epifcopim 

eujus, anima, requietcaL in, paccamen, 

1948. — La Vierge portant l'Enfant-Jésus. Statuette ea 
marbre, provenant des tombeaux des ducs de Bourgogne, à 
Dijon {XTI*8.). 

Les tombeaux des ducs de Bourgogne, dévastes en l'îOd, ont été 
resiaures et déposés au Musée de Dijon. — La figure de la Vierjre est 
debout, la léle esl ceinle de fa couronne, et les épaules sont couvertes 
d'un manteau de Chartreux. — H 0» 40. 

« 

1949. — Moine doctenr. islaluetle en marbre blanc, pro- 
venant du tombeau de Philippe - le - Uardi , à Dijon (Un du 
Xiv^s.). * 

1950. — Moine. Figurine en marbre blanc, provenant des 
tombeaux des ducs de Bourgogne, à Dijon (xt* s.)* 

1951. — Les trois Parques. Groupe en marbre blanc attri- 
bué à Germain Pilon (xvi^s.). 

Ce groupe était conservé jadis dans les jardins de Tliôtel Soicourt, 

qui oorupail d'immenses terrains rue de l'Universilé. Suivant la tradi- 
lion, les figures, exécutées par Germain Pilon, seraient < elles de h 
duchesse de Valeutinois (Diane de Poitiers) et de ses deux iilles. — 
H. 1" 60. 

1952. — La Vierge portai i l'Enfant- Jésus. Slaluetle en 
albâtre do travail italien (xiv'' s.). — H. o»» 24. 

1953. — La Sainte-Trinité. Bas-relief en albâtre (xi?«s.). 

— H. 0« 50. 

1951. — Fragment d'un bas-relief en marbre {xv« s.). 
Donné par M. Arthus Fleury. 1853. 

1955. -— Fragment d'un bas-relief en albâtre provenanl de 
Saint*Denis et représentant deux figures, doiu l une esl assise 
sur un siège de forme antique (xiv« s.). 

1956. — Socle en albâtre sculpté en grand-relief, représen- 
tant un festin dans une grande salle du palais (xvi« s.). 
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1957.-- Enoensoir en albAtre sealptô. Fragment d*OD bas- 
relief (xvi* siècle). 



1958. — Inscription de la çlocho de Moissac (A.ude). 1273. 

Estampage on plaire ; — 

SALYK SBi»i!iiA MI8KR1G010IB* Auno DomiM mtlleéimo CCLXX 
Ureio Caufridus me fedt et âoeioe meœ^ PomUu» vœor, 

1959. — Ornements estampés sur les sculplares de labba^e "1 
de Charlieu (xii«s.). 

lUGO. — Est.'un[)ago en plâtre de la picrrr do l'ogli^e des '^ -^ . 

Carmes, bâlie à la place Maubcrt, par Jeanne d'Évreux, troisième 

femme et veuve de Charles-le-Beî, en 1349. ? 
Donné par M. A. Lenoir, architecte. ^ ^ 

1 961 . — Tombe ea plâtre trouvée dans les fouilles de Saint- ^ 

Donnée par le préfet de la Seine. 

19G"2. — Réduction en plAtre du hi=;-relief du camp du 
Drap-d'Ur, à i'bôtei Bourg-ïherouide de Houea. 



■018 0CDLPTÂ5. 

• m 

1963. — Christ en bois sculpté, de grandeur naturelle (fin 
duxii^s.). 

Le corps est couvert d'une toile peinte, la téte, les bras et les pieds 
seuls sont n nu. — Ce beau Christ a été donne an Mnsée pr.r ISI. Mallay, 
arclJiecio n ricrnioni-FerraDd. — Lacroix, d'exéculiou mcdcrne, aéié 
peiule pai M. Sieinheil. 

1064. — Statue de saint Louis, en bois d'if. Les v^tprnents 
sont rel.aussés de couleurs et le manteau est coi^vert de Ûeurs de 
\p d or (xiii® s.). 

Celle figure apparlenail à la décoration de Taocien rétable de la 
Siinte-Chapelle. — H. 0*e6. 

1965. — Sainte Marie-Madeieine. figure en bois de chêne 
sculpté. École allemanfle (xv® s.) . 

La sainte esl vélue d'une longue robe serrée et lacée, les épaules sool 
coaTerlesd'on inanieaa el la téle est coiffée de Vescofllon.— H. i» OS* 

1966. — I)(otre-Dame-des-Ardents. Figure en bois sculpté 
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da xf' siècle, promanC do réglira Notre^Dame-de-Pdftj, 
dans laquelle elle était conservée soas ce nom. --^H. o« aa. 

1967. — Sainte Catherine. Grande ligure en bois sculpté. 
École allemande du xv^ siècle. — H. !■ îa. 

1968. — La cotisécralion d'un évêque. Haut-relief en bois 
sculpté, peint et doré (commencement du xvi« s.). 

1969. — Figure do moine en bois sculpté, gravé et doré. 
École espagnole du xvi" siècle. — H. o» 60. 

197a. — La Vierge portant TEnfant-Jésus. Figure d*appUqae 
en bois sculpté, de rÉcole allemande (ivi° s.]. 

1971. — L*édacatton de TEnfaot-Jésus. Groupe en bois 
(xn* s«). 

It'îfS. — Manneken-pl^s. Figurine en bois, sculptée par Dîi- 
quesnoT (François Âamand) (xvu^ s.]. 
Uodëie de la figure en brome aujourd'hui à Ratisbonne. — H. 0» as. 

19*73. Grande croix en bois sculpté, i^. doubles faces, pro* 

venant de l'ancienne chartreuse de Dijon, et décorée de figures 

et d'ornements en relief (xti^ s.). 

L'agneau pascal et les pères (Je l'Eglise sont représentés sur une des 
faces; sur l'autre se trouvent les symlioles des évangiles. — tt. a» iO« 

L. l"» 60. 

1974. . — Panneau en bois sculpté» décoré de quatre motifs, 
avéc eucadrements de pilastres et couronnements cintrés (xti* s.). 

197'5. Panneau en bois, décoré de sujets dessinés à la 
plume sur fond enlevé en creux et pointillé. Êsole italleniie 
XVI* siècle. 

Les sujets sont au nombte de onze : la Salutation cvaiigélique , la 

Nativité n l' Adoration des Mages, la Fuite en Egyplo, le IJaptéine flans 
le Jourdain, la Hésurrcclion du Lazare, rentrée à Jérusalem, lo Bap- 
UniQ lie iidïui wleau, ia Cèue, le jardiu des Olives, le Bai&er de Judas, 
le Calvaire et la Résurrection. H. 0« 88. L. 0« 58. 

1976. — Escalier en bois sculpté, provenant de Tancienne 
chambre des Comptes de Paris , construit sous le règne de 
Hanrl IV et pcrtaut les armoiries et chiffres de ce prince et de 
Marie de Médicis. 

Cet escalier, démonté depais la démolition des anciens bâtiments da 
Palaia-de-Jnstice, a été donné au Musée par M. le préfet de la Selaéi et 
asis en place en iS&l» 
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ITOIRES. 

1977. — Tau en ivoire, monté on bronze, trouvé dans le 
tombeau de Morard, abbé de SaluL-Germaiii-des-Prés (xi" s.), 
•««iié (H li. B. 0» HfiS» 

1978. — Plaque en ivoire sculpté, du xi« au xii* siècle, ro- 
préscQtaat le Christ è la porte dasanetuaire, dans raltitudede 
la bénédiction. H. 0* fo. 

1979. — Oratoire des duchesses de Bourgogne. Tableau d'i* 

▼oîre, ^^arni de figures et de sujets en relief, représentant l'his- 

toiro de la vie et de la passion du Christ, et provenant àe ['ducienne 

chartreuse de Dijon. — Yoii: n<» 418 du Catalogue. — H. 1» 38. 
L. 0- 00. 

1980. — Rétable en forme de triptyque, décoré de bas-reliefs 
en ivoire; école vénitienne du itiv® siècle. 

Les sujets sont : le Calvaire, la iS'airvilé, el les Mages conduits par 
rétoile. Dans la partie principale, sur le volet do droite, la Trahison 
£6 Judas et la Salulatioii arrj:('ljquc. Sur celui de gaiffhn, rA{»pari- 
tion à la Maileieîiie el l'Adoraliou des Mages. Les cncadreniculs sont 
rehaussés de maïqueleries de bois et d'ivoire. L'extérieur des volets 
est oroé do filets iiêinls et d*éciissoiis d'armoirie. H. 0* 58. 

1981. — Diptyque c*i tableau à deux volets en ivoire sculpté 
et rehaussé d'or. Huit scènes de la vie et de la passion du 
Christ (siv** s.). 

Les sujets sont : l'Entrée à Jérusalem,- le Lavement^ des eîeds, lu 
Gène, Jésus au jardin des Olives» le Baiser de Jadas, laf lageilaiioa.— 
L.0-26. 

1982. — Petit bas-relief en iroire divisé en quatre sojets 
déooopés à jonr (xiv* s.). 

Le Calvaire, la Yierpe couronnée sur le trône de Dieu, et plusieurs 

figures de saints martyrs, parmi lesquels on r<'marque saint Georges 
armé de pied en cap et la tête couverteuu bassinet a visière. — H.0°'06. 

1983. — ' Petit bas-relief sn ivoire, même suite. La Saluta- 
tion angélique, la Crèche, saint Christophe et saint Jean. 

198iê: 1985*. " — Bas-reliefs en ivoire du xiv» siècle. 

Dans te premier, une dame tresse une couronne avec les fleurs que 

cueille un clirvalier agenouille devant elle. Dans le second, le clieva- 
fior 01 la dame Jouent de la guitenie cl sont assis sous les ombrages.-^ 

H. 0«095. . : . 

198G. — La Vierge portant l'Enfonl- Jésus.. Grande figure 
en ivoire du xiv® siècle. — H. o*» 5o. 



SUPPLÉMENT. — SGULPTDftB. MEUBLES. 



1987. — Bas-relief en Wolre colorié et- doré. La Vierge, 
fragmenl d'un triptyque du xiir* siècle. 

1988. — Plaque de diptyque en ivoire, du xv^ siècle. Le cou- 
ronnement de la Vierg«^ et la Nativité. — H. o* 25. 

1989. — Grand feuillet do diptyque daxiv® siècle. Le COU- 

ronru iiieni de la Vierge. — H. o»» 28. 

lyyo. — Ivoire. Fij^urine équestre provenant d'un jeu d'échecs 
et rcprésentaut une daine en costume aUemaod^ assise sur sou 
palefroi (XVI® s.). — H. 0'» 06. 

1991. — Olifant eu ivoire soulpté, décoré de sujets de chasse 
en relief (xvii® Si). 

Les rosîiiincs sont curopt^ens, et' à rextrétiiilé Inférieure se trouve 
uce croix grecque. — L. o*" tfO. 



BaONZES, TEBBSS CUITES. 

1992. — Mercure antique. Figurine en bronze trouvée dans 
la Seine, a Paris, en 1849. — H. o^' 12. 

1993. — Bas-relief en bronze, représentant les figures à mi- 
corps d'un seigneur de la cour de Navarre, chevalier de l'ordre 
du Saint-Esprit, et de sa dame, en costumes du temps. — H. 8». 

1994. — La Vierge portant i" Enfant- Jésus. Figuriae ea terre 
euîte fragmentée {xv!*^ s.). — H. o* 05. 

1995. — Terre cuite de Nevers. Médaillon exécuté par I4inî> 
1777. Portrait de Franklin. 

Doooé par Jll. Ti:e RlsiorL 



2«MËUfiLËS. 

1996. — Crr drnce sur pied, h cinq pans, décorée de masca- 
rons et d'arabesques en relief (xvi" s.). 

1997. — Bureau du maréchal de Créquy. Marqueterie in- 
crustée de cuivre, d'étain et d'écaiUe (xvii*s.). 

T.f ps fait au Musée par lestanirn', o!i janvier par M. le comte 
Honore de Sussy. — Ce beau meuble t>e compose d'une lable formant 
bureÂ'j, el suppûrlant le ccrps principal, garni de tiroirs et de venlaitE 
aax armesdtt maréchal; le toutest surmonte par une penduleen incrusta- 
tions de même travail.— Lelegsfakà l'hôtel ée CJuny par M. le comte 



I 
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SUPPLÉIUNT. — PBINTUU* ÎAt 

Honoré de Sussy comprend , en outre , les armes décrites sons te 
n° 2372 , n les bcih s ta|)isseries de Beauvais provenant du ehàlean 

deRosny (n»» 24 1 8 -19-20 21). 

1998 — Miroir avec oncncîrcment en hoi^^ sculpt(5 et décoréde 
sujets et d'arabesques en pâte dorée. École italieoiiadu xvi^ siècle. 

1999. — Soufflet en bois sculpté, décoré de mascarons, de 
guirlandes et d'écussons rehaussés d*or. École italienne du xvi^s. 

L'exirciniie est en bfonie et couTOrte de masearons et de caria- 
tides en relief. 

2000. — Chaise couverte en cuir gaufré et imprimé aupelit 
fer. Travail espagnol du xvii« siècle. 

2001. — Fauteuil en bois sculpté, recouverl eu damas et orné 
de lioutOQS en cuivre ciselé et doré (xtu* s.). ^ ^ j 

2002. — Fauteuil en bois sculpté, d'origine flamande, cou- 

Tert en damas (xvii* s.) . j, 

2003. — Fauteuil du temps de Louis XIII, couvert d'iinê 
tapisserie à fleurs brodée au point. ^ ^ 

2004. — Table flamande à pieds tournés (xvu^ s.). 



U. PEINTURE. 

2005. — Portrait de Françoise de Foix, comtesàe de GhA- 
teaubriant, morte le 16 octobre 1537. * 

2006. — Henriette de Balzac d*Entra^es, marquise de Yer- 
neuil, fille de François Balzac et de Marie Touchet. 

La rnarquîse de Vcrneuil, née en 1579, devint la maîtresse du roi 
Henri IV cîi 1?500; elle en eut deux cnfanls : Henri, duc de Vernciii!, 
né eu octobre KiOi, ei Gabrieile-Aagéiique d'Eairagues, née eu 1603. 

2007. — portrait de mariage. Peinture sur argent sous 
criscal, à la date de 159'i. 

Le? deux personnages, mari et femme, sont en costumes dn xvi« siè- 
cle, avec la légende : (Juos Dem conjunœit, homo ne seyarei: 1592. 

2008. — Portrait d'une dame de la cour du roi Louis XIII, 
avec trdvosiissem^nN peints sur mica, dans la boite du temps. 

Dounc par M. Rouarguc, graveur, 

2009. — Fragment de peinture en détrempe, provenant du 
château de Fontainebleau et représentant une figure de guerrier 

(XTI^S.). ... 
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m. PEINTURE SUR VERRE. 



2010. — Feioture sar Terre* L*AnDonciatiOD. MédaiUoadu 
XI?® siècle. 

2011. — Peinture sur verro rcprf'spntant un bourgeois en 
eostume du xv® siècle , dans l'attitude de la prière. Ecolb 
«nensande. Aju bas est la date 1400. Au-dessus, la i^ende : O 
Marie, tàbemaeU de Dim, €dd$ mm par ta qrâee. 

2012. — YitraH de la mémé époque et do môme maître, re- 
présentant un chevalier retètu de ses armes et dans Tattitude dfe 
la prière. 

2013. — Panneau de la même éede et du même temptf^. 
Eeusson d'armoiries alleinandes. 

2014. — Yitrail de forme circulaire représentant la eonsécrtt- 
tion d*un éYÔ<]ne. Ouvrage français de la fin du xv* siècle. . 

Le prélat est assis sur un ptiint, les deux ëvéqucs consacrante lui 

f>oscnl la niilre sur la lêie ; un enfant de < tia ur lui présente ouvert le 
ivre des Évangiles et la croix proccssionucUe. — D. !•» 60. 

2015. — Eeusson d'armoiries épiscopales avec un lion portant 

l'éfj ' ' f't le parasol î date de 1535. 

Dau&le bas, trois ëcussoiib d'armoiries allemandes; eu haut, la lé* 
gende : Ora pro nobis, Dei genitrix. 

2016. — Médaillon de verre peint. Eeusson d'armoiries sur- 
monté des figures des saints patrons de Cuuiad HerUig et de 
Calariue, sa femme, à la date de 1607. 

2017. — Panneau do verre peint représentant l'histoire de la 
efalfôte Suzanne, aiix armes de Josam Biioll, percepteur des reve- 
nus de l'Eglise et juge à Watewiil, et de Suzanne Aaderegg^ sa 
femme, 1679. 

Le panneau est divise' en quatre sujets : le Bain, TArrestalion, le 
Jugement et la Lapidation des vieil la rd>. Les portraits en pied des deux 
doDoteurs figurent de chaque cèté de la légende. Ce vitrail est sfgné 

H. 0, 

2018. — Eeusson peint sur verre, supporté par deux anges, 
aux armes de Hnns Félix Balber, verrier de Otter et Dechen 
dépendant du chapitre de Vetzkomer» à la date de 1651. 

^019. — Eeusson d'armoiries : Gaspar Jacob Segesser 
Brunàgg. 1651. 
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2020. — 2021 . Les vierges sages et les vierges folles ; vitraux 
allemands à la date de 1078 et de 1684. Saiut Mathieu, chap> 20. 

Let bordures soni composées de vingt-hoil écussons d*srini4ries 
avec les noms des propriétaires» leurs lUres et devises. 



iV. ËMAUX INCRUSTÉS £T P£iNTS« 

2022. — Email de Limoges. Grande chasse en cuivre gravé * 
et incrusté d'émail, travail de si) le byzantin (xn« s.). 

Cette belle ebâsse est décorée de sujets tirés de l'Mstoire de la vie 
du Christ. Les figures sont en cuivre gravé, et les (êtes sont ciselées 
en haut-rr!ief sur des fonds émaillcs en couleur. Les snjois sont : la Z 
Salutation angélit]ne, la Visitation, la Nativiié et la Litche, l'Arrivée •:k « 

des Bergers conduits par Tétoile, l'Adoration des Mages, la Présen- i :^ 

lation au Temple, le Ma^acre des Innocents et la Folle en Égjpie. — 
Aux deux cxlrémités .-iont les figures du Christ tenant en niam, «l'iin 
côté, le livre de vériu' ei les clefs du sanctuaire; de Tautre, l'épée de 
justice. — L. 0"^ 50. H 0 29. 

2023 . — Crosse ! ■ Lu ( n , en cuivre doré et incrusté d'émaux, 
travail de style byzaïUiu lail à Limoges (xii^ s.). 

Bans renroutement est la figure de saint Michel ; la douille est sur- 
montée d'un anneau composé d'animaux chimériques enlevés à jour. — 

Cette belle crusse, trouvée dans les fouilles faites à Luçon en I8o0, 
sons la directioiide M. Hoesvîlvald, etparordre du c'oiivernemcnt, a été 
âauvce et envoyée à i'Uùlel de Cluuy par les suiua du cul habile archi- 
tecte. — H. 0>> 83. 

2024. Crosse de Bayonne, en cuivre doré et incrusté 
d'émaux; travail de style byzantin fait à Limoges (xii® s.). 

La figure du Seigneur en action de bénir occupe, entre Valpha et 
Voméga^ le milieu de renrouletiient sur l'une cleux faces; de l'autre 
côlé, la Vierge est assise sur un trône et lient l'ijifnnt-Jésus. — La 
douille est couvcrle d'animaux chimériques, ci 1 exUcunic de l'enrou- 
lement est formée par une téte de serpent. Les figures ot les têtes des 
chimères sonl rehaussées de perles en émail. — Ht 0'» .32. 

T/otivcrruie d'une louibc (jpiscopale, trouvée à Bayonne en f 833, dans 
des travaux exécutés par 1 État, a amené la découverte d'un costume 
sacerdotal eomfilet du m* sfèele et du plus baut intérêt; i côté des 
débris humains et des étoffes renfermées dans cette tombe, se trouvait 
la crosse avec sa hami^e en bois vermoulu, et son talon en cuivre gravé 
et doré. Grâce aux >u\ns de M. Boesvilvaid, architecte du jronverne- 
ment, ces riches étolTes ont pu être conservées, et elles ont été remises 
It l'Hôtel de Cluny par décision de S. £. le ministre d'État, âinsi quels 
cro8se,rantteao épiscopal, les bandelettes delà mitre» etc. (voirn«S4S9). 

2025. — Colombe à hosties sacrées, en cuivre doré et énoaillé 
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par incrustation, avec les ailes et la qaeae mobiles. Travail de 
Limoges (xu« s.). — L. o« 25. 

2026. — Custode ou boîte à hosties en cuivre émaillé et doré» 
décoré d*écussons fascés d'argent et d*azar de six fasces; travail 
byzantÎD des fabriques de Limoges (xiii*s.]. — H. 0- 19. 

2027. — Bassin en cuivre émaillC avec goulotte. Travail de 

stylf byzantin fait à Limoges (xiii* s.). 

Le milioii osi décoré d(» Vôcn dn Frmice; autour sont disposée six 
écussous il'arinoirics, séparés par des figures. — D. O"* 22. 

S028. — Vase oriental à couvercle, cd cuivre doré et repoussé 
à l'inférieur, gravé et décoréd'émaux incrustés à TextérieuTt pré- 
sentant l'aspect des émaux des fabriques de Limoges des xii* et 
xiif® siècles. — D. O" 14. 

2029. — Tableau en éniail de Limoges, Icgué pnr testament à 
rhôtel de Cluny par M'"'' veuve Labadie, née Lofcvpe, dame 
dignitaire honoraire de l'institution impériale de la Légion- 
d Honneur, décédée le 3 janvier 1853. 

Cet émail représente le Christ en croix entre Marie et saint Jean, au 
milieu des anges et des emblèmes et iiistrunicnts de la Passion, le tout 
en couleurs sur fond seuié de floius de lys d'or; au-dessous du 

Calvairo se irouve un grand éfiisson ;i'ix armes de France; d'un c6té, 
un seigtiour, agenouillé, dans l'aiiiiude de la prière, et derrière lui 
l'cciisson 9IIX armes dn roi Réué. De Taulre côté un prêtre , le dona- 
teur sans doute, est agenouillé dans la même attitude, et près de lui se 
lit l'inscription suivaiiie : 

jCiiciid îic \\o\o pvfobvtfr \]0t optis firri fffit pro ^flnrf^ pflrc ^t txaqiiuio 
l)Umilitrr llc^at oratr pro £o : llarîioii prutiauà ht jCimcgis ijoc ûiit pcima 
bt( «prilt» ûn^« mltlfstuso v* ttttto (1503). 

Les antres Inscriptions qui entoinoni le sujet principal s^nt égale- 
ment latines : Efjo sum qui snm, /^ ./■ Iv (j'cm rt dominus f/owûuni /nnn, 
Jr^vx-Chrixtus. Lapis ab in^drlibus patrutibus rfjirobntun rt prinri^ 
piùus ciuci/i.mst l'uielibus et humilibus hufniliter adoruius. Mettmtst 
consilium et equiUu mea H potenîia ei fortitudo. Per me reges régnant^ 
pcr nu principes et imperatoree, etc. , etc. — H. 0» 32. 

2030. — Émail de Limoges. Assiette ronde représentant les 
travaux de Tun des douze mois de Tannée : Avril. Ouvrage de . 
Pierre Rémond, dont les inittalesP. R. se trouvent au-dessous du 
sujet (xrt» s.). — D. 0- so. 

203t. — Email de Limoges ; le mois d'Octobre. Assiette 
faisant partie de la même suite, exécutée cl siguée par le môme • 
maître. 
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2032. — Email deLiino^^es. Plaquede coffret. Actéon rrnv(^rsé 
par ses chiens. Grisaille dans le stj^le de l'émailieurPape (xvi- s.)- 

L. 0« 14. 

2033. — Email de Limoges. Plaque do forme ovalo en 
camaïeu bleu, représentant saiat Luc, évangéliste, écrivant sous 
l'inspiration do la Sainte Vierge. 

Le sujet est enlnuré d'uoe bordure de feuillages avec deux ccussons 
d'azur à une (Icnr de lys Cor accompagnée <le irais écvs. d'argent. — 
Au dos est l'iDscription : Laudirtf émaiUie^raufGlllibo^rg•d9 magmlm, 
à Umogn, I. L. 1666. — H. 0» tô. 



V. faïences, verreries/ 

FAIBlfCBS d'iTALIB ST O'BSr AONB, 

2034. — L'Adoration. Graod bas-relief en faïence émaUlée, 
de Luca délia Robbia (xv^^ s.). 

La Vierge agenouillée devant T Enfant-Jésus est entourée des anges 

cl d'une double l)ordurft de chérubins aiî<"S, de fniii*; <;i de (leurs en 
relief sur tond blanc. Les figures sont blancUcib sur fond bleu. — 
D. 1- 76. 

2035. — La Tempérance. Grand bas-relief en faïence 

émaillée, par Luca délia llobbia (xv*^ s.). 

La ligure en haut^relicf se détache en blanc sur un fond d'aznr; la 
bordure est formée d'une guirlande de fleurs et de fruits en couleurs. ' 

— D. 1" 80. 

2036. ^ La foi. Grand bas-relief en faïence émaillée, par 

le môme maître (xv* s.). 

La c orn position du sujet et de la bordure est analogue à celle du bas- 
relief précèdent. — Ces deux belles faïences ont été exécutées pour 
l'Eglise San-Miniato de Florence et sont décrites p^r VasaH. 

2037. — Ange perte-flambeau. Figure en ronde-bosse de 

Luca délia Rol)bia (xv*' s.). 

Les vêtcineuls seuls sont émailics, la lèle ci les maiiib ïioui en terre 
culte sans émail. — D. 0» 73. 

2038. — Faïence de la même école. Figurine de saint Jean- 
Bnpiiste en terre caite, avec draperie et fond émaillé. — 
H. o«28. . 

2039. — Raste de saint Jean-Rapttste. Terre cuite, saur 
émail, de l'école de Donatello (xvl* s.). — H* o» 4o. 



9M aOPVLtMBMT. — VAlENGBd. 

2040. — Buste de femme en terre cuite non émaillée ; école 
italienne du xvi® siècle. — H. 0» îO. 

2011. — Faïence italienne. Cavalier monté et armé de 
toutes pièces; écritoire de la fin du xv" siècle. — H. o««36. 

2042. — Saint Georf^cs terrassant le démon, terre éinaillée 
en vert. Groupe de la âa du xv*' siècle, de l'école italienae. — 

H. O"* 30. 

2043. — Vase de forme ronde, déêoré de figures ex(^cntées 
en haut-relief, sur un fond ouvragé à la pointe et émaUlé; 
faïence d'Italie (xv« s.). — H. o» 25. 

2044. — Grande fontaine de forme orientale, décorée de 
mascarons et (h {guirlandes de fruits en relief; au centre le» 
armes des Pilli (xvi^ s.). — H. i™ 20. 

2045. — Écritoire décorée d'un médaillon deLéda, de figu- 
rines de génies en haut-relief, et d'arabesques en grisaille sur 
fond bleu ; fabrique de Faenza (xvi* s.). 

2046. — Figurine assise, tenant en main un écusson^ d'ar- 
moiries; faïence d'Italie à la date de 1634. U. o» 41,. 

2047. — Cnl-de-lampe en lerre émaillée dltalie (xvi* s.). 
Au centre un écusson portant sar fond d'aior ane rouo d'or avec 

trois mufles de lion. . 



2048. — Faïence, dite hispano-arabe, à reflets métalliques; 
rand bassin moresque couvert de dessins irisés de couleurs 
îverses (xv« s.). 

Les bords sont décorés de quatre béliêrcs en relief. — B. 0<» 44. . 

2049. — Faïence de même fabrication et de style moresque, 
à reflets métalliques. Vases de forme élevée et cylindrique cou- 
verts d'ornements et de caractères arabes (iv* s.). — - U. or 40. 

2050. — Faïence de style moresque, dite imjoliea (prove- 
nance des lies Majorque). Plat à reflets métalliques rouges; au 
centre un écusson d*armoiries (xv^ s.]. — - D. c« 38. 

Dans un doubk cercle, qui circonscrit le fond et le bord du plal, se 

trouve une inscripliouen caractères moresques. — D. 0» 38. 

20ol« — Faïence de même style. Plat à reflets métalliques 
rouges ; au centre une fleur de lys gothique (xv^ s.). — • 

D. 0"^ 30. 

2052. — Faïence de style moresque. Petit plat creux à rfiflets 
métalliques; au centre un éoQssoa présentant un animal héral* 
dique (xv® s.). «- D. e« 2a. 
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2053. — Faieace de style moresque. PeUt p!at crearà reflets 
métalliques, analogue au précédent pour la forme et la décora- 
tion (xv* 5.). 

2054. — Faïence italieîKie à reflets raélaliiques , de style • 
éaoresque. Plat rond décoré de fleurs bleaes sur fond blanc. 

Au ceuire uii écusàon d'armoiries parti d'azur à quatre pui&hou& 
d*ai^eiit, parti d'argent à quatre fasees de sable. «»C. o» 46. 

2055. — Grand plati reflets métalliques, décoré d*ornemeQts 
bleus et bruns sur fond blanc, d'une fabrieation analogue ; au 
centre le monogramme du Christ (xy^ s.). 

2056. — Grand plat de style moresque, couvert d'ornements - ^ 
cuivrés, aux reflets métalliques ; au centre un écusson aux armes 

de Léun et de Casiille (kvi^' s.). — D. O"- U. ^ 

2057. — Grand plat à rellets métalliques, décore des armes jf 5 
Aragon-Sicile écarielées en sautoir; au revers un lion hé- 

raldique (xv« — D. o-»* 46. 

2058. — Grand plat à reflets métalliques, portant h son 
centre trois porcs-épics avec un semis d*étoiies sur fond d'azur; 
au revers un grand aigle héraldique (xv* s.). — B. o« 45. 

2059. — Grand bassin de style moresque, à reflets iiiélal- 
liques, couvert d'ornements jaunes et rehaussé de fleurons 
bleus; au centre un écusson portant un aigle héraldique; au 
revers, un grand aigle. — B. o« 4«. * 

2060. — Grand plat rond de style moresque à reflets métal- 
liques, décoré d ornements jaunes et rehaussé de fleurons bleus 

(xv's.). 

L'ocubboii du ceuire porte un grand aigle héraldique qui se trouve, 
reproiluit au revers du plal. — D. 0'" 48. 

2061. — ^ Grand plat à reflets métalliques, d'une décoration 
analogue; au fond, les armes de Léon (xv" s.). — D. o» 40. 

2062. — Grand plat de style moresque, à reflets métalli- 
ques , décoré de rayons en relief rehaussés de couleurs ; au 
centre, un écusson d'armoiries (xyi^ s.). — B. o« 4K. ' 

2063. — Grand plat de môme style, orné de rayons et de 
perles en relief sur ua fond cuivreux; au centre, le mono- 
gramme du Christ. — i). o» 45. 

2064. — Grand plat de fabrication analogue , couYert de ro- 

17 
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sttces jaunes cerclées et rehaussées de bleu , à reflets métalUqoes 
Faïence dltalie da xt* siècle. — B. o- 48. 

2065. — Faïence à reflets métalliques avec ornementation en 
relief. Grand plat décoré do feuilles godronnées; au centre, 

une croix treillissée accompagnée de quatre fleurs à trois pétales. 
^ 0» 48. 

2066. — Grand plat à reflets métalliques, avec bordure à 
godrons; au centre, un ombilic portant un écusson d*armoiries 
(xvi«s.). — D. e»4». 

2067. — Grand plat à*ombilic, de même fabrirntion que les 
précédents, décoré d'ornements peints en jaune aux reflets d'or ; 
au centre, un écusson, portant un aigle aux ailes éployées; la 
bordure est ornée de godrous en relief (xvi® s.). — D. O'- 48. 

2068* ^ Grand bassin rond avec bordure à bossages , orne* 
meuts peints en jaune à reflets d'or ; au centre, un umbo aux 
armes des Bfédicis (xri* s.). — B. o» 45. 

2069. — Aiguière à deux anses avec son bassin ; fond blanc 
couvert d'ornements jaunes et bleus à reflets métalliques. — 

H. 0"' 25. * . ' 

2070. — Fa'icnce espagnole. — Grand plat décoré de figures 
et d'ornements, à reflets métalliques sur fond blanc (xvii^ s.}. 

▲« centre un écnssca d'armoiries bandé d'argent et d'axor de six 
pSéees, et siirinenté du chapeau de cardinal.— B. o*» 55. 

2071 . — Grand plat de même fabriqua et de même époque, 
présentant une décoraiiun analogue. 

2072. — Fa'ience espagnole des mômes époques. Grand plat à 
reflets métalliqu3s, décoré d'oisenux chimériques et d'ornements 
bruns sur fond bh^nc, et portant sur la bordure les mêmes armoi- 
ries que les précédents. 

2073. — Grand plat de même fabrique, de même époque et 
d'une décoration analogue. 

2074. — Faïence tritalie. Grand bassin creux , décoré de 
dessins en relief sur fond brun ; au centre, un animal chimérique 

{xVi®S.). — D. 0'«46. 

2075. ^ Faïence italienne. Plat rond, décoré d'un écusson 
d*armoiries supporté par deux anges, avec une bordure de 
feuilles; au revers^ une licorne entourée d'animaux divecs» 

Tous les traits des figures sent gniTésen creux sur éniaU«^D.OMe« 
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2076. — Bassin sur pied en faïence italienne, décoré d'écus* 
sons d'armoiries, de damiers et d^eatrelacs blancs en relief sur 
fond brun (xti* s.). D. o» 3ii. 

2077. — Faïence italienne, sorte de terre cuite et émaillée. 
Bassin ; au milieu, une figure tenant un arc avec la légende : 
Diana bella (xti« s.). — 1). o> 36. 

2078. — Fabrique de Faenza. Plaque circulaire portant le 

monf^graumie du Christ en caractères gothiques au milieu de 

guirlandes de feuillages bleus sur fond blauc, a la date de 1475. 

L'inscription suirante est placée entre le monogramme et la giiir- J , 

lande : Nicolaus. de. Ragnolis. ad. Honorem. Bet et Sanctt. Michaelis. ' ^ 

feciu fieri. ano. 1473. — P. 0- 44. . ^ 

207^. ^ Fal»itee de Faenza . Basnrelief de forme ovale, repré- ^ 
sentant une femme vue à mi-corps et de face» en eouleurs sur ' I 

fond bleu étoîlé (xv« s.) . 

Les mains sont croisées sur la poitrine et au cou repose nn large 
écusson suspendu par une chaîne. La coiffure et le costume sont d*ane .. .^ 

riche ornemeniaiion. H. 0"' 41. 

2080. — Fabrique de Faenza. Plat du xv* siècle, représentant 
* ie Trîompbe d un empereur romain en costume du temps. 

D. 0"' 24. 

2081. — Fabrique de Faenza. Vase de pharmacie, décoré 
d'arabesques sur fond orange et portant la date de 1500. 
H. 0» 25. 

2082. — Coupe fond blanc, décorée d'une figure équestre 
Fabrique de Faenza. La bordure est couverte d'arabesques , sur 
fond orange. — D. O"» 20. 

Le cavalier qui occupe le milieu de la coupe esi armé d'uue lance 
avec laquelle u perc^un cœur. — Cette faïence, décorée au revers, est 
d'u>ue grande finesse de pâte et d'une fabricaiion fort rare. Une jnèce 
d'nnr tf^rrp pt <Tunc décoration parfaiten'eni analogues a été récemment 
apportée d'itaiie et porte au revers les mots : m fakmza. 

2083. — Même fabrique, commencement du xvi* siècle. 
Petit piat couvert d'ornements mosaïques en couleurs sur fond 
blanc et jaune. — - D. o» 24. ' 

S084. ^ Faïence de Pesaro, à reflets métalliques. Plat rond : 
CSbasse au sanglier et au lièvre (xvi^ s.). Au revers, la lettre P., 
marque de la fabrique . — B. o<» 38. 

2085.. — Faïence de Pesar o, à reflets métalliques. Plat rond : 
Jésus NasMrem, rem Jtide^nm; bordure d'arabesques jaunes 
m fond gris (x vi« s.) — D. o» 40* 



Digitized by Googlc 



260 



SDPFLÉMBMT. — VAIIMCIS. 



2086. — Plat à reflets métalliques de la fabrique de Pesaro. 
La Vierge, TEnfaQl-Jésus et saint Jean (xvi^ s.). 

2087. — Faïence de même fabrique et de même époque. Plat 
rond, à reflets métalliques» repr^ntant un dragon d:iimérique. 

2088. Coupe à reflets métalliques, décorée d'omements 
bleus et or sur fond blanc. Même origine. 

2089. — Faïence italienne. Plat rond. Divine au bain surprise 
par Acléon, sujet peint, d'après Manlegiia, en camaïeu bleu, 
avec rehauts d'or et reflets métalliques (xvi® s.). 

Ce beau plai purte au revers une marque qui consiste en un G para- 
ptaé; celle marque parattiail devoir être celle de Castel Durante; niais 
les autres productions connues de celle fabrique sont lellemcni înf\i- 
ricuK s, ((u'ou uo saurait donner cette proviîuauce comme ceruiue. — 

D. 0"' 32. 

2090. — Assiette décorée de dessins en couleurs en forme de 
damier; au centre, une tète nue de profil (xvi^s.). 

2091. — A ssielto avec bordure, décorée d'oruements blancs 
sur fond gris ; aucentre, une tête d'homme sur fond bleu (xvi® s.) . 

2092. — Faïence italienne de la fabrique de Gubbio. Plat 
couvert d'irisations de feu. Le dévouement de Curtius, d'après 
Eaphaël (xvi«s.). — d. o"» 31 

Ce beau plat eiii l'œuvre de maë&lro Gcurgio de Gubbio. 

2093. — Fabrique de Gubbio. Plat en forme de dnigeoîr, dé- 
coré de inédaîlloDS à reflets métalliques sur foad bleu (xvi® s.). 

Au fond, une louve accroupie; sur la bn-diire, deux médaillons 
d'empereurs et deux d'auributs de guerre; au revers, filets bleus et 
eis mélalii(jues. — D. 0"» 25. 

2094. — Fabrique de Gubbin. iMat creux h largos bords, dé- 
coré d'ornements de couleurs iiourpre, or, jaune et vert, à reflets 
métalliques; au fond, i écussou aux armes de la ville de Pérouse 
(xvi® s.) . — D, o« 28. 

2095. — Faïence de Gubbio. Coupe à reflets métalliques or et 
bleu , avec bordure d'arabesques ; au fond, uae tête de femme 

XYI*S.). 

2096. — Plat rond décoré d*arabesques rehaussées de reflets 
métalliques ; au centre, un buste de femme en costume du temps. 
Fabrique de Gubbio (xti* s.). 

2097. — Plat rond. Saint Sébastien. Gamaîeu.en relief avec 
bordure d'ornements en bosse à reflets métalliques. Même pro« 
venance (xYi« s.). 
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2098. — Fabrique de Rimini. Plat rond représentant Adam 
et Eve chassés du paradis terrestre. 

Au revers rinscription : de Adam et deva in Rimini 153$. — 

I). a- 26. 

2099. — Plat rond. Paris blessant Achille sur les marches du 
temple (xvi^ s.) . — D. o« 27. 

2100. — Fabrique de Faenza. Plat rond. Le Jugement de 
Pâris, d'après Raphaël (xvi« s.). — D. o-" 30. 

2101. — Coupo sur pied. Portrait de femme sur fond bleu, . ' 
avec une banderolle portant le mot : Virginia (xvi® s,). Mêmt^ *: 
provenance. — D. 0"19. * ^-^ 

2102. Plat creux. Sainte Catherine; figure do £aoe sur 

fond bleu. Même origine, (xyi* s.). '^^v^ 

2103. — Faïence de Monte-Feltro. Grand plat représentan 
Fenlèvement d'Hélène, d'après Raphaël s.). ^ 

Ah revers, dans un cartouche entouré d'omcoients, on Hl : F. rate 
dEiena fato inmonte. -^B. 0» 42. 

2104. — Grand plat : le dévouement de Curtius (XTi^s.). 

A.*i revers, l'inscripUon : CurtioTomano qwmdoêe buto inquella ro- 
ragine, — D. 0"»36. 

2105. — Grand plat rond, décoré d*une figure de Léda exé- 
cutée en camaïeu bleu (xti^ s.). — d. g- m. 

2106. — Diane au bain surprise par Actéon ; grand plat por* 
tant au revers le nom de la fabrique : in Gafagizotto , entre 
deux P. — D. 0™47. 

2107. — Faïence de Faenza. Plat rond aux armes de Léon X, 
avec bordure d'arabesques bleues et de couleurs sur fond gris. 

21()8. — Faïence de Faenza h reflets métalliques. Plat repré- 
sentant un âne assis et se laissant raser par un barbier (xvi^ s.). 
D. 40. 

2109. — Faïence de Faenza. Grand plat rond décoré de 
ûgures de tritons et de naïades; au centre, l'Amour sur un dau-> 
phin (xvi« s.). 

2110. — Plat rond portant un écusson d'armoiries supporté par 
doux génies, dans un cercle d'arabesques blanches, entouré d'une 
large bordure décorée de figures (xvi® s.). 

2111. — Faïence de Faenza. Le Triomphe de Bacchus. Plat 
rond(xvi* s.). 

2112. — Mars et Vénus. Coupe à fond creux (xti« s.). 
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2113. — Plat rond décoré de chimères en couleurs sur fond 
bluu à reflets métalliques, avec la date de 1533. 

2114. — Faïence italienne. AssipUe plate décorée de trophées 
d'armes et de musique en camaïeu brun sur loud bleu, à la date 
de 1539. 

2115. — Assiette décorée d'oromnents blancs et or sur fond 
blea; au centre, un écnsson d armoiries avec les lettres G- A. 

2116. Plat rond couvert d'ornements en grisaille sur fond 
bleu ; au centre» une tète casquée sur fond orange (xti* s.)* 

2117. — Assiette décorée d'ornements en camaïeu sur fond 
bleu ; au centre est une fignre de jeune homme jouant de la gui- 
are (xTa* s.). 

2118. — Corbeille ronde ouvragée à côtes, décorée d'orne- 
ments bleus sur fond de couleurs ; au centre, une ûgure de bal- 
lebardier (xvi« s.). — D.O»a». 

2119. — Corbeille ronde à côtes. Camaïeu à reflets métalli- 
ques. Un jeune bomme et une jeune ûlie. Fabrique de Gubbio. 

D. 0"> 20. 

2120. — Plat à godrons en forme de corbeille , au centre, 
une femme nue tenant un cœur percé d'une Hèche. La bordure 
est couverte d'arabesques sur fond jaune (xvi® s.). — D. 27. 

2121. — Corbeille de même forme, décorée de godrons et re- 
haussée de couleurs; au centre» TAmour enchaîné. 

2122. — Corbeille de forme analogue; au centre, une figure 
de saint Jean, avec bordure bleue décorée d^arabesques en cou- 
leurs. — D. 0" M. 

2123. — Corbeille ronde de même forme; au centre, un 
*oasque grotesque sur iuud jaune. La bordure est décorée d'ara- 
b'îsquas sur fond de couleurs. — D. o» 28. 

2124. — Coupe. Histoire de Pyrame et Thisbé (xti* s.) . 

2125. 2126. — Fabrique d'Urbiuo. Vase de pharmacie décoré 
d'arabesques en cuuleurs sur fond blanc, à la date de 1582. — 
Vase do même provenance et de forme analogue , à la date 
de 1584. 

2127. 2128. — Aiguière et cornets de pharmacie en faïence 
bleue, décorés de ûgures et dessins en couleurs {lyi^ s.). 

2129. — Bassin creux, orné à l'intérieur de branches de 
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chéno sur foodbleu ; au centre, deux petits Amoars (xti* s.}, — 

D. 0"' 40. 

2130. — Plat rond ; arabesques bleues sur fond blanc (xvi« s.). 

2131. — Faience italienne des fabriques d*Urbino. Plat ooa- 
Tert d'arabesques ea couleurs sar foDdblaac, avec ombilic ; au 
centre, un enfant tenant un oiseau (zti* s.) . 

2132. — Faïence italienne des fabriques d'Urbino. Plateau 
sur pied, décoré d^arabesques en couleurs sur fond blanc; au 
centre,, un écusson soutenu par des Amours; au dessus de Técus- 
son, les lettres L. P. (xri* s.). 

2133. — Faïence d'Urbino. Plat rond. La Charité, la Foi ot 
l'Espérance (xvi« s.). 

2134. — Plaque en faïence pointe et émailléo« Le Baptême 
dans le Jourdain ; travail italien à la date de 1607. 

La bordure, qui fait corps avec le bujet, est décorée de mascarons et 
d'ornements en relief. — H* 00. 

2135. — Grand plat. Le Jugement de PArîs, à la date de 
1624. — B. 0- ao. 

2 1 36. — Faïence italienne des fabriques de Naples. Assiette; 
chasseur polonais en costume d'apparat. 

Ce costume, avec les ailes» a été porté jusqu'au temps de Sobieski. 

2137. — Assiette décorée en caaiaieii brun sur fond bleu. 

2138. — Bassin en faïence ancienne de Perse, décoré deûeurs 
en couleurs sur fond blanc avec rebauts d'or. — D. o» 29. 
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2139. — Faïence française. Coupe sur pied à couverclet en 
poterie blandie déoorée d'arabesques incrustées en brun; règne 
de Henri II. 

L'intérieur est décoré d'un écusson portant neuf annelets dan^ une 
coaroDoe de fruits. — Cette coupe provient de la vente, faite eu 1793, 
Âes religieuses de SsInt-FMnçois à La Flèche (Sarthe). — H. 28. 

2140. — Faïence de Bernard de Palissy. Figurine en ronde- 
bosse. La nourrice (xvi® s.). — F.o« 25. 

2141 — Faïence de Bernard de Palîssy. Neptune «up un 
ebeyal marin ; pièce de ronde-bosse. H. o« âd, 

2142. — Sauelère eu faieiica de Bernard de Palissj. Adam 
et&Te. — 11.0-391. 
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2143. — Faïence de Bernard de Palissy, Corbeille ovale à 
dentelures et torsades perlées sur fond blaneet brun. — D. o~ 8S» 

2144. — Faïence de Bernard de Palissj. Plat rond avec 
bordure pleine, décorée de dessins en relief. — D. e> S8. 

2145. 2146, — Faïence française. École de Bernard de Pa- 
lissy. Plats ovales. — H. 27. 

Donnés par M. Cabasson. 

"2147.21418. — î M il liée de Nevers. G rnnàes aiguières déco- 
rées de sujets de chasse et de mythologie (xvi® s.). 

Les anses soQtformées par des guivres aux ailes étendues, et la panse 
est décorée d'une tétede bélier en itaut-relier. — H. 0» ttS. 

£149. — Grand bassiodes fabriques de Nevers. Le triomphe 
d'Amphîtrîte. An dehors, des tritons^ et des naïades^ se jouant 
dans les Ilots (xyi* s.). — J)» o™ 86. 

2150. — Fabrique de Nevers. Grande ai^ière décorée de 

figures de naïades et de fleurs sur fond blanc (xyi* s.). — 
H. 0« S7. 

2151 . — Fabrique de Nevsrs. Porte^lumière figuré par un 
buste déjeune homme (xti^s.}. ' 

Ponné par M. Rouargue. 

2152. 2153. — Faïence française. Grandes bouteilles de 
fonr.e orientale, ornées de dessins bleus sur fond blanc (xvi^s.). 

— H. 63. 

3154. — Faïence française. Aiguière à trois anses, décorée 
de médaillons en relief et à la couronne de France (xvi« s.). 

2155. — Faïence de Rouen. Plateau décoré d'ornements et 
d*armoîries en bleu sur fond blanc, bordure à réseaux [xvi* s.) . 

2156. 2157. — Faïence de Rouen. Plats creux à godrons. 

ornenjents bleus sur fond blanc. Au revers la marque H. 

2158. 1— Aiguière couverte d'arabesques bleues sur fond 
blanc; môme fabrique (xvu« s.). 

2159 . — Aiguière avec panse à facettes, en faïence de Rouen 
bleue et blanche (xvii* s.). 

2160. — Aiguière n jeu d'eau, surmontée d*une galerie à 
jour fond blanc orné de dessins bleus ; imitation 4e8 poteries 
chinoises; faïence de Rouen (xyii* s.). 

2161. — Aiguière à jeu d'eau en faietioede Rouen» déeorée 
de dessins bleus fond blanc (xTii* s.). 
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2162. — Petite aiguière en faïence blanche de Ronen ornée 
de dessins bleu? (xtii* s.). 

21d3. — Saucière en faïence de ftonen; figure couchée 

(XTI1« s.). 

2164. — Bras do lumière supportés par des figures eu relief; 
médaillons d'applique en faïence de Rouen (xvii^ s.). 

2165. — Fontaine décorée de fleurs de lys et de mascnrons 
en bleu sur fond blanc; au centre la figure du roi saint Louis. 
Faïence de Rouen du règne de Louis XIU. — H. o™ 50. ^ 

2166. — Flambeau en faïence Je Rouen à dessins bleus sur 
fond blanc (xvii* s.). 

2167. r— Sucrier blaoe décoré d ornements bleus; même 
proTeuance(xyii*s.). 

2168. — Petit vase sur pied en pâte blanche, décoré d'orne- 

ments bfeus ; fabrique de Rouen (xni* s.). ^ 

2169. — Faïence française. Grand vase à six anses, fleursen ' 
couleurs sur fond blanc (xvii® s.). — H. o*» 85. 

2170. — Faïence française, terre émaiiiée d'Avignon; au 
centre du plat les armes de France en relief; aux deux extré- 
mités un aigle et une licorne (xvi® s.). 

2171 . — Cor en faïence blanche rehaussée de rubans jaunes, 
de fi brique française (xvii^ s.). 

2172. — Aiguière de forme aplatie» décorée de bouquets en 
couleurs sur foud blanc. Faïence française. 

2173. — FaKuce française de Lanéville. Lions couchés 

2174. — Faïence française de Mevers. Pièce de mattriae re* 
présentant une forteresse armée (xTni* s.). 

21 75. — leriu émaiiiée. Aiguière, figurée par un sioge ac- 
croupi. 
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2176. — Bas-relief en terre cuite, peinte arec rehauts d'or. 
Portrait de Wolfan, par la grâce de Dieu, grand-maître et admi^ 
nistraleur de l'ordre Leutonique. (Ecole allemande du xvi^ siècle.] 
H. 0-28. 
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2177. — J.p fils Ho. PnulRubens. Terre cuite de ronde-bosse, 
éniailliie eû blanc, et exécutée d'après le tableau de Rui>eas 
(xvii*^ s.). — H. 0™ 30. 

2178. Grès de Flandre émaiUé, avec figures et orDemoDts 
en relief; grande bouteille montée en étain. 

Sur la panse, les (Ini}?;^ apôtres et un ccusson (farmoiries ayec les 
inscriptions : Gottfricd, Samuel, Bohme. — H. 0" 40. 

2179. —Grès de Flandre, émaillé en couleurs sur fond brun. 
Vase à anse couvert de médaillons, de cariatides et de mascarons 
en relief ; monture en étain. — H. o- so. 

2180. — Grès de Flandre, émail blanc. Vase de forme cylin- 
drique, dit caue.tte ; à la date do lùG8 \ bibloire de Samson. — 

H. 0» as. 

2181 . — Grès de Flandre gris. Yase en forme de canette ; à la 
date de 1576. 

Les fi^jures de Judith, de la Justice et de Lucrèce se présentent eu 
relief ait-dessos de trois écnsseos d'armoiries. 

2182. — Grès d(3 Flandre, émail blanc. Grand vase de forme 
cylindrique; à la date de 1583. 

Trois médaillons présentent la iv^\ivt Hercklus dans une riche bor- 
dure, avec les armes de GiiiUaimieje^clie« duo de Juilliers, de Cièves 
et de Berg, comte deLamarcketde Ravensberg, mort le 25 juilletl592» 
et celle (fe sa femme Marie, fille de l'einperefïr FerdiaaDd l*%née ea 
1530, mariée en 1346, morte en 1584. — U. 0™ 35. 

2183. — • Grès de Flandre, émail blanc, forme cylindrique. 
Vase à anse , portant les médaillons de Josué, Alexandre et David ; 
à la date de 1589. ^H. o- S5. 

2184. — Grès de Flandre, émail blanc. Canette décorée 

des figures de la Foi, de la Charité et de la Justice (xvi® s.). — 
H* 0« 80. 

2185. — Grès de Flandre, émail blanc. Canette portant en 
relief la figure de Sémiramis ; avec les dates 1559 et 1560. — • 

H. 0- SO. 

2186. — Grès do Flandre, émail blanc. Âîguière décorée de 
dentelles et de gravures ; couvercle en grès monté en argent gravé 

(XTIl* S.). — H. 0» 90. 

2187. — Bidon en terre émaillée, avec écusson d^armoiries et 
la devise ; tant que vivrai autre nauré (xvi® s.). 

2188. Grès de Flandre émail brun. Aiguière à panse 
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renflée et décorée d'un écusson; à la date de 1580; nu rn1 nu 
mufle de lion en haut-relief ; sur les côtés, desécussousport&oi la 
figure d'Alexandre. — h. o« 4o. 

9189. — Grès bran de Flandre. Grande crache i panscoylin- 
driqae forme d'aigoière, décorée d^écussons, d^armoiries et de 
médaillons, à la marqne N. Z. H* o- 47. 

2190. — Grès de Flandre brun à teintes bleues. Cruche à 
panse surbaissée, décorée de l'aigle impériale, avec les écussoDS 
des proTinces, à la date de 1601. — H. e~ 8«. 

2191. — Grès de Flandre, émail brun. Aiguière décorée de 
médaillons en saillie et de fleurons gravés en creux. 

La panse, treillissée en roliet, pré&eute deux écussons d'armoiries et 
un médaillon portant un pélican, avec l'inscription : Ans. diesen. pot. 
Salman. dreincken. und. dar. bel. Gottes. Oedeincken.— H. O™ 2C. 

219S. — Grès de Flandre, émail brun. Cruche à panse ren- 
flée, couverte de gravures sur le col, médaillons et ornements. — 

H. 0- 28. 

2193. — Grès de Flandre, émail brun. Cruche à panse sur- 
baissée. 

Les médaillons représentent rAdoration des Mages, avecrinseription : 
Anno DominiiexxiiidenxTiiiJuly haben ich das ges chreiben. — Lan* 

date dominuTn quonîam bonus qiioniam in seculnm misoricordia ejns. 
Reges i\é S iba vcuiunt. Aurum, thus, myrrham oiTerunt. — Johannes 
Kaniiouljcckor me fecit. — H. 0™ 33. 

2194. — Grès de Flandre, émail brun. Cruche décorée d'é- 
cussons et de mascarons en relief. — H. i« 35. 

2195. — Petite dgoière décorée de branches de chêne en 
relief y grôs brun, avec reflets métalliques. — H, o» 18. 

2196. — Grande gourde à oreillettes, émail brun^ décorée 
de mascarons en relief. — H. o» 4o. 

2197. — Petit vase à anse, en grès de Flandre, décoré d*orne- 
ments gris enlevés en creux sur fond bl?^nc. — h. o« i2. 

Sur la panse antérieure» une femme oûre un verre à un cavalier armé 
d'une lance et jonani à la bague, A côté se trouve le monogramme m 
et au-dessus la date 1623. Autour est la devise : In deisen renck sol ick ' 
stecken, al sude ic mcin lanse de iMT^dten ij'atteinérai eetoimeemâiuté'je 
y briser ma lance). — H. 0"* 12. 

2198. — Bidon, émail gris et bleu aux armes de France 
(xvi^ siôcle). 

2199. — Grès de Flandre gris et bleu. Petite cruche à cou- 
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verclo, décorée d'ornements en relief et d'impressions en creux 
(xvi^ siècle). — H. 0^16. 

2200. — Aiguière à panse renflée, à iiuit pans, émail bleù 
sur fond gris ; décorée de fleurs bleues. — H. o» 28. 

SâOl. — Aiguière décorée de mascarons» et présentant sur 
chacune des faces une rosace travaillée à jour ; grès bleu et gris. 

— H, 0» 83. , 

2202. — Tase de forme élancée, émail gris et bleu, décoré 
des danses westphaliennes et de branchages eu relief. — 

H. 0'" 38. 

2203. — Pot émaillé gris et bleu, orné de médaillons, parmi 
lesquels on remarque ceux d*Henri III, d'Henri de Guise, Charles 
de Lorraine, etc. 

â204. — Pot émaillé gris et bleu, décoré de tôtes de lion et 
de pointes en relief (xvii« siècle). 

2205. — Aiguière à panse L^euûée, présentant sur sa face 
une fîgure de femme en costume flamand du xvi° siècle ; émail 
gfîs et bleu. ' — h. o» 25. 

2206. — Grès de Flandre émaillé en couleurs. Pot décoré 
d'armoiries et de sujets de chasse exéculés en relief; la Chasse è 
rOurs et la Chasse an Cerf, avec Vinscriplion A. M. P. 1618. 

2207. — Canette en grès de Flandre brun émaillé eu noir, 
avec figures en relief, costumes du temps de Louis Xill. 

2208. — Vase à anse, décoré de cinq plaques d'émaii bleu, 
gravées en gris et entourées de branchages en relief. — H. (f^ 30. 

2209. — Va^ sur pied eri terre émaillée, portant un écusson 
au conir sanglant, avec deux cerfs hilés potr supports (xvi* siècle). 

2210. — Grand plat en terre émaillée, des fabriques de 
Schaflhouse, déeoréde figures en râief sur fdnd bran, représen- 
tant une des stations de la passion du Ghi ist, avec la signature 
de Fauteur, Genrit Èvers, et la date 1695. 

2211. — Flambeaux et encrier supportés par trois figurines 
en costumes du temps de Louis XIII. Grès de Flandre gris. 

2212. — Bas-reliefs provenant à' un poêle en faïence émaillée, 

de travail allemand (xvii« s,). 

te bas-relief principal présente 1^^ porlr?it en relief de Guslave- 
Adoiplje, les autres plaques portent icsii^juresde Charicniagûe,d'Othon 
et de Jules-César, daus de riches encadrements, ainsi que des arabes- 
ques et des cariatides en haut-relief. 
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2213. — Faïence émaillée. — Pièce de mattrise, représeutant 
' one chaire à prêcher. Travail flamand (xtii*s.). 

Le chapiteau de la colonne renferme une niche dans laquelle le potier 
est représenté à l'œuvre avee divers ouvrages de son art. 
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2214. — Petit vase en terre émaillée, rouvé dans un sé- 

pulcre de Saint-Denis (x:ii* s.). H. 4- o,o8. '\ 

2215. — GaVreau en terre incrustée et émaillée, provenant du 3 
pavage de la salle connue à Gaen sous le nom de Salle des ^ 
gardes de Guillaume. , 

LesMessins d'armoiries qui couvrent la bordure sont la reproduction 

des divers échantillons du pavage incrusté qui décorait le Aàéme v 3^ 
ittouuuicni. — Donne par M. Lespart de Caeu. , ^ 

2216. — Terre incrustée et émaillée. Carreaux trouvés dans 
les ruines du château de Jaulgonne (Aisne) (xiii^ s.). 

Donnés par M. Ch. Lallemant» 1SS2. 

2217. — Carreaux en terre cuite, sans émail, décorés de 
fleurs de lys en relief, formant assemblage par quatre. 

Donnés par U. Uallay, ardiitecte à Glermont-Ferrand , ISS?. 

2218. — Carreaux en terre incrustée et émaillée, fleurs de 
lys blanches sur fond brun (xiv^ s.). 

2219. — Fragments de carreaux en terre incrustée et émail- 
lée, du xui^ au xvi^ s. 

* * 

2220. — Carreaux en terre émaillée, à dessins de rapport, 
Meus, blanc et or (xvi'' s.). 

2221. — Carreau eu terre émaUiée. Tête de lion sur fond 
bleu (x VI® s.). 

' 2222. — Terre peinte émaillée eu grisaille sur fond blane. 
Carreaux de Tépoque de Louis XIH. 

2223. — Terre émaillée. Tuyaux d'un poôle en faïence blan- 
che, décorés de aujcb de chasse et de ligures eu haut-relief 
(xvii® s.). 
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TBE&ERIKS AIÂBSS ET DE TENIEE. 

2224. — Yerrieib iRABE (xiii^^ s.)- Grande vasque en verre 
rehaussée de dessios ea or et décorée de médaillooset d'inscrip- 
tions en émail bleu. 

Ces inscriptions portent les titres de l'un îles Malek-Adei qui oni 
régne eo Egypte de 1279 à 1294 : a Honneur à notre matire le suUhan 
puissant, tage, jutte, » D. 0"* 87* 

2225. <— Ybbbbsib bi Yenise émaillée et rehaussée d'or. 
Grande coupe sur pied, couTerte d'arabesques en émaux de cou* 
leurs {xv« s.). — D. o» stt. 

2226; — Yerrerie de Yenise. Bassin à filets d'émail hiane 
(travail dit à réseaux) (xvi« s.). 

Au centre est un médaillon peint qui représente Psvrho r>ppnrtant à 
Junon le vase Ue Pro$erpiae, composition d'après Bapbaél (X¥i° s.).— 
D. 0» 40. 

2227. — Gobelet sur pied, rehaussé d'or et décoré de masca- 
rons et de perles d'émail-un quuise (xvi® s.). — H. 0"» 19. 

222S. — Coupe montée, de forrae ovale, à bosselage. Le 
pied, semé d'or» est décoré de mascarons eu relief. — H. e» i5. 

2229. — Aiguière en verre blanc irisé , décorée d*ornements 
soufflés en relief» avec rehauts d*or (xti^ s,) — H. o« 98. 

2230. — Aiguière en verre blanc opaque couvert d*ara« 
basques [m* s.)- — «. o» a». 

2231. — Grand vase en forme de gobelet, haut de vingt- 
cinq centimètres, en craquelé de Venise. — Pièce d'une grande 
rareté. 

2232. — Grand vase de même forme, en craquelé de Yenise, 
décoré de mascarons avec rehauts d'or et de boutons en émail- 
turquoise. — H. 0"' 21. 

'2'233 . — Grand vase cylindrique de môme forme, en craquelé 
de Venise. — H. o» 17.* 

* 

2234. — Grand vase rubis, en forme de vwre cylindrique 
évasé, d écoré de quatre cordeUères et de boutons en émail blanc. 

H. 0°» 24. 

2235. — Gobelet cylindrique évasé, à côtes, décoré de fili- 
granes en spirale et de trois boutons en relief, avec perles en 
émail-turquoise. — H* o«> 18« 
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^ 2236. — Yerrbrie de Venise — Vase sphériqu^ monté sur 
pied, h large ouverture, panse craquelée et déix>rée de masca- 
rons à rehauts d*or, ainsi que de boatoos en émail-turquoise. — 

H. 0- i9. . 

2237. — Vase à panse renflée, à large col et à godrons, sur 

Siédouche, décoré de mascarons en relief avec rehauts d'or» et 
e boutons chargés de perles en émail-turquoise (xyi« s,). — 

H* 0-29. 

2238. — Vase de môme forme et d'une décoration analogue^ 
ayec godrons finement striés en travers (xyi* s.). — H. o- 17. 

2239. — JBuulcillu enferme de fiascone, décorée d'f'Tnaiix sur 
fond d*or, et munie de quatre bélières de suspension (xvi® s.j . — 

H. 0» 30. 

2240. — Grand bassin sur pied, décoré d'écailles en or et 
d*émaax de couleurs (xvi® s.). — D. o« 80. 

2241 . — Plateau décoré de godrons et d'ornements émaillés 
avec rehauts d'or (xti** s.). — d. 0- 29. 

2242. — Coupe en verre bleu sur pied, décoré d émaux sur 
fond d'or (xTi« s.). — D. o« 24. 

2243. — Grand verre de forme allongée, sur pied; travail 
à réseaux de ûlets blancs et à bulles d'air (xvi^ s.). — u. 0? 27. 

2244. — Coupe en verre blanc de Venise sur pied à 
balustre, orné de mascarons avec rehauts d'or (xvi^ s.). — 

H. 0» 1<L 

2245. — Coupe en verre blanc sur pied, décoré de têtes de 
lion en relief (xvi^ s.). — H. 18. 

2246. — Coupe sur pied décorée d'ornements bleus à jour 
(ïvi« s.). — H. 0- 16. 

2247. — Coupe élancée sur pied, fond uni à côtes (xvi® s.). 
— . H. 0™ 18. 

22 i8. — Coupe en verre blanc à bouillons, sur pied go- 
dronné. — H. o** 15. 

2249. — Coupe sur ^îed, à réseaax blancr (xyi^ s.). — 

H. 0-^ 12. 

2250. — Gobelet sur pied , avec culot bleu. — ii. 0'« lo, 

2251. 2252. — Vases en forme de tulipe, sur pied> avec or* 
nements blancs à jour et filets bleus. — H. 0» 20. 
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2253. — Terrerie db Tkmisb. — Seau à panse renHéeeD 
Terre craquelé (xvi^^s.). 

2254. — • Gobelet en craquelé de Venise. 

2255. — Verrerie de Venise agatifiée. Grand flacon à 
côtes, avec monture en argent s.). 

2256- — Petit vase forid bleu agatifié , semé de fleurs 
émailleeade toutes couleurs (xvi® s.). 

2257. — V((i(i 1 ispé, rouge, jaune, bleuet blanc, forme 

de gobelet à Ciiles, — H. O™ 17. 

2!^58. Plateau décoré de lilets et de réseaux blancs 
(xvi® s.). 

2259. — Aiguière fermée en verre rebaussé de filets blancs 

(XV1*S.). — H. 0"19. 

2260. 2261. — Petites aiguières avec anses et boutons en 
verre rose à réseaux blancs (xvi® s.). — H. o* 19. 

2262. » Petite mesure à liqueur en verre ja | >é de Venise 
(xvi*s.). 

2263. — Ai j:uièreà panse remplie en verre rouge flammé 
de Venise (xvu® s ). — ii. O'» lO. 



VERREaiES D'ALLEMi.GNE, DES FLA>'DRE8 BT DK PaAXCE. 

2264. — Yeurerie allemande. — Grand vidercome de forme 
évasée, décoré d'écussons d'armoiries sur fond d'or, de filets 
et de boulons d'applique en émaux de couleurs (xyii** s.). — 
H. 0"* 32. 

22G5. — Verrerie allemande. Grand vidercome émaiilé en 
couleurs, et décoré des armes de TEmpire , avec la l^nde 
anm domini 1694. 

2266. — Verrerie allemande. Flacon en verre bleu di'coré 
de bouquets et d'un sujet: le montreur (loais, date de 1604. 

2267. — Verrerie de luôme fabrique. Flacon d'une décora- 
tion analogue ; le renard prêchant aux oies , à la date do 1646. 

22G8. — Verrerie allemande. Verre sur pied à jour (xvi®s.). 

2269. — Verrerie allemande. Verre de forme élancée, à 
tige godroimée et cerclée de bleu. — H. o« 34. 
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2270. ^ YERRiniB os Flardrb. — Grand Terre moaté « 
décoré de gravures aa diamant, de courbures et d^entrelacs dou- 
bles avec becs d'oiseaux et crêtes eu verre bleu. — H. o« 4a» 

Celle beîle pi^ro ptasenie J^s écussnns ûe dix-sept provioces ; les 
filets de la tige &out eu verre jauue, rouge et bleu* 

2271 . — Grand gobelet» de forme évasée, monté sur pied, en- 
richi de courbures avec filets en verre blanc et ornements en verre 
bleu. — H, 0* 32. 

2272. — Verre monté, de même formé que le précédent. — 

H. 0» 27. 

La tige est e'galenient formée deooofbares très rapprochas à fiJetft 

blancs ei à dentelures bleues. 

2273. — Grand verr^, de forme très élancée, couvert de figures 
et d'armoiries gnvées au diamant, avec le portrait en pied du 
prince Frédéric de Nassau. — H. onae. 

On lit les deux vers suivants * 

Dit t$ "prins Frédéric^ den Batavter itn kelt 

Dies lands vrijheit, en toetien en vreede heefi gesUlU 

2274. — Grand verre, monté de forme analogue, aux armes 
d'£spagne ; le pied décon§ de courbures striées. ^ H. o» 34. 

2275. — Gobelet monté de forme évasée, décoré d*un sujet 
de cbasse gravé autocret et enrichi d*entrelacs à filets blancs et 
de crêtes. — H. o« 26. 

2276. — Verrerie mouchetée de couleurs. Rjrton ou corne à 

boire (xvi« s.). 

2277. — Cornet de môrae sorte, à côtes, rehaussé de décors 
en verre bleu. — D. o»» 24. 

2278. — Cornet en verre blanc, rehaussé de £iel3 bleus en 
relief. — D. o« 19. 

2279. — Ryton ou cornet à boire, en verre blanc, rehaussé 
de filets en relief. 

2280. — Cornet en verre blanc, décoré de trois doubles cor- 
delières, avec sujet de chasse gravé au touret (xvii* s.). — 

Ij, 0« 30. 

2281. Verrerie ancienne de même fabrique. Grand rjrton 
en verre blanc, avec bélière et filets en relief. — L. o« 48. 

2282. — Botte en verre blanc, vase à boire, avec oraements 
gravés au touret. — H. o« 22. 

2283. — Cornet à boire, en forme de botte éperonnèe (xvii«s.). 
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2284. — Vebrerie de Flandre. — drand verre à boire, en 
forme de béquille» avec bec servaol d'erabouchure. — L, o« 73. 

228iS. — Verre à boire, de forme élancée^ sur pied ; anses oa> 
▼ragées. -^H. o« 38. 

2286. — Ybbbsrie fiahçaisb. — Yase à panse renflée» en 
verre, à long col, avec anses et anneaux ouvra^. — h. o- le. 

2287. — Basân en verre blanc, à cAlee» avec anses en verre 
bleu (xri» s.). 

2285. — Bassin en verre blanc, à bords élevés, portant au 
fond une boule en verre bleu (xvi®s.). 

2289. — -^Plateau monté en verre uni, avecbosselages (xvii* s.). 

2290. 2291 . — Lampes à quatre becs, en verre, à tringle ou 
à suspension (xvii« s.). 

2292. — Lampe en verre à quatre becs, montée sur pied et à 
réservoir renversé (xvu* s.). 

2293. — Support de lampe en verre commun » forme de 
flambeau (xvii* s.). 

22'J4. — Flambeau en verrerie irisée (xvii^ s.). 

2295. — Aiguières à rafraîchir les vins, avec réservoir inté- 
rieur pour la glace. Verrerie française du xvii^ siècle. 

2296. — Bouteille décorée de godrons et de crêtes en relief 
XVII* s.). 

2297. — Vase monté en verre blanc uni, de forme allongée 
(xvii* s.). 

Le pied^enforme de balastre, est décoré de petits mascaroDs en verre 
bleu. 

2298. — Grand gobelet si\r pied, à côles^ avec couvercle forme 
calice (xvii* s.). — H. o» ss. 

2299 — Clochette en verre irisé, trouvée dans un caveau de 
rhôtel deCluny. 

2300. — Clochette avec ballant (xvu« s.). — H. o-» n. 

2301. — Plat en verre uni, décoré d'ornements gravés è la 

pointe (xvii^ s.). 

2302. — Verrerie blanche. Salière sur quatre pieds(xvfi*s.)* 

2303. — Vase, forme de gobelet, à anses (xvii* s.). 

Au ceulre, iiu écusFon d ai luoiriebpurlaut un reuaid avec trois ctoUes 
en chef supporté par deux griffons. 
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2304. — Burettes en verre gravé, aux imiiales £. B. sarmon* 
tées de la couronne du€£.le (xvii* s.). 

La gatne en chagrin est ceaverte de fleurs de lys imprinnëes au fer et 

dorées. 

2305. — Fragments d'un verre antique irisé » à reflets mé^ 
talliques* 



VI. ORFfeVRERIS» BIJOUTERIE, HORLOGERIE. 

2306. — Ostensoir en bronze doré, provenant du collège des ' * 

jésuites de Fribourg (xv® s.). 

Le corps est circulaire cl siirmontd d'une toureUe percée à six ouver- 
lures. Il est flanqué de deux conlreforls lermiués en flèche. Le clo- c\f. 
chetoD qui couronne le tout est à sis. faces couvertes d'imbrications, les 
bossettes do pied sont décorées d'émaîL — H. 0" 50. 

2307. Reliquaire-ostensoir en cuivre dore, provenant de 
régi ise Saint-Martin de Nuits (xv"s.). 

Le corps de Tostensoir est flanque de deux contreforts qaesurmonîent 

dos r^lotbelonsà chimères ; des deux côtés sont les fip:urcs(io b VîorjTP ft 
de sainte Catherine; au-dessus de lr< pnrjif iirincipalo règne une liulerie 
percée à jour; sur les bossettes Uc iaiiouilie se U ou vent les molsyiacia 
IfdHii. Le tout est terminé par un cloclieton gothique à six ouver- 
tures couronné par une fièclie élancée. — H. 0» 53. 

2308. — Reliquaire^tensoir en argent, orné de clochetons; 
sur les portes, deux figures desaints por^nnages (xv® s .) — ^H. o» sa, 

2309. — Reliquaire en cuivre repoussé et doré, décoré d'ar- 
cades (Rivales à claire-voie (xv^ s.). 

2310. — Calice en argent, moulé sur pied en bronze doré 
(xv^s.). 

Le pied est gravé à ligures, les bossettes et les faoes du monlani sont 
rehaussées d'émaux. — H. 0'» 23. 

2311. — ChAsse-GSSuaire supportée par quatre anges, reli- 
quaire en cuivre ciselé, gravé et doré (xv® s.). — H. 0™ 22. 

2312. — ChAsse-ossiiniro supportée par quatre figures, d'une 
forme et d'une exécution analogues à la précédente (xv^ s.). 

2313. — Oslonsoir sur pied en cUivre doré, flanqué dedeux 
clochetons (xv® s.). — H, o» 35. 

2314. — Reliquaire sur pied en cuivre doré, de forme go- 
thique (xv* s.). 

Le corps principal, de forme cylindrique, est formé de douie arcades 
ogivales a Jour; le couvercle est surmonté de la figure du Sauveur* 



Digitized by Google 



b 



270 SUPPLÉMENT. — OUFlCTKMIB. 

2315. — Croix ea cuÎTrc repoussé et doré, ornée de pierre-> 
ries. Trmil byzantin. — H. o* 40. 

2316. — Croix en cuivre repoussé et doré, montée sur pied à 
six pans(xv® s.). 

A Textrémité des.bras de la croix soAt des médaillons presencant, en 

repoussé, Icï^ symboles des EvaD£;iles. Au revers, se trouve la Vierge 
portant T Enfant-Jésus, avec les figures Ue la Foi, la Justice, la Tempé- 
rance et la Force. — H. 0"' 32. 

2317. — Croix proccââiûOQelle, décorée d'appliqués en argent 
repoussé (xvr s.) 

2318. — Croix-reliquaire archiépiscopale on cuivre gravé et 
doré {pri^ s.). 

2319. — Appliques en argent repoussé provenant d^unecroii 
du XIV* siècle. — Fragments de galeries et d appliques en cuivre, 
provenant de reliquaires des xiii* et xiy^ siècles. 

2320. — Saint personnage tenant en main la croix archi- 
épiscupale. Figure en cuivre ciselé (xvi® s.). 

2321 . — Chandelier en bronze, supporté par un lion chimé- 
rique (xiit* s.). 

2322. — Chandelier en bronze (yt* s.)« 

2323. Encensoir en cuivre gravé, repoussé et doré, de travail 
italien (xiii^s.). 

23:^4. — EucciiSoir gulliique, surmonté de clo^helons en 
cuivre duré (xiv^' s.). 

2325. — Encensoir en cuivre repoussé et doré, Aanqué de 
tourelles sur les angles. Travail italien (xvi® s ). 

2326. — Navette ou botte à encens en cuivre gravé, de tra-^ 
vail italien. La Salutation angélique (xv^ s.]. 

2327. — Navette ou botte à encens en cuivre gravé et doré. 
Orfèvrerie italienne (xvi^ s.) . 

2328. — Coffre de njariyge déforme recta n 141 1 la ire, avec cou- 
vercle eu forme de loit, enrichi d'appliques dccoupées à jour, en 
ctain doré, représentant des lions héraldiques et autres aaimaux 
chimériques (xiv^ s.). — L. o»» 40. 

•2329. — Salière en étain décorée de sujets en relief et d'ins- 
criptions latines (xiv* s.). 

èuT le couvercle : la Salutation augélique, avec la Idgende : 
îioseiué me jccU, ^Àvc yraiia plenOf etc,\ à rintérieur ; le Chriâl eu croix 



Digitiz«d by Google 



r3 



SDPPLfiMENT. — OBFÈVUEniB. 277 

entre Marie et saint Jean, avec Tinseriplion: Cuit» sis in menfa -«primo 
dt paupere pensa ; — €wn pateU etm — pa$eiê amiee Demm» 

2330. — Table arabe en cuivre repoussé et gravé (du kiT* 
au XV® siècle). 

Le centre est décoré d'un médaillon d'arabesques gravées qu'enioure 

une légende ancienne exprimant les quinze vertus altribuors h un rnsir 
de Malek en Naoor.— l.'^s Mnîek en Naçer étaient des snlians d É^vple 
de la dynastie Mamiouck. ii y en a eu plnsieurs du iiv aa 5.v« siècle. 

2331. ^ Vase en argent du xiv« siècle, forme découpe, 
trouvé dans des fouilles faîtes à Gaillon (Eure). 

Au fond est une rosaee à six bossettôs repousséeKi t iloi f es renfer 
mantà son centre un oiseau héraldique gravé en creux et émaillé; au 
revers est un ëcusson gravé et portant deux ailerons* 

2332. 2333. — Vase en argent, de forme analogue et demème ^ 
époque, portant au revers le même écusson. — Gobelet émargent, 
trouvé dans les mêmes fouilles. 

2334. — Lampe gothique en f3r, d'origine i'*alienne, avec la ^ 
devise : Servo e me cosumo allri (xv*s.). 

5335. — Bassin en cuivre repoussé, décoré de deux écussons 
accouplés d'armoiries italienaes (xr* s.). 

2336. — Aiguière en brcnze, sous forme d'une licorne ; Tanse 
est fok'mée par une ehimère (xv" s*) 4 

2337. — Grand plat en cuivre repoussé et gravé ; au centre 
deux écussons de mariage accouplés en émail incrusté. Orfè- > 
vrarie itâlîetine du xti* siècle. 

2338. — Corne à boire montée sur pied et garnie en cuivre 
gravé, ciselé et doré (xy« s.) — H. 0- 30. 

2339. — Corne à boire, montée en cuivregravéet doré (xvi« s.). 

2340. — Ceinture en argent ciselé et doré. Ouvrage de la fin 
du XIV* siècle. 

Les rosaces qui font la docoralion de cette belle eeinlure, sont au 
nombre de cinquante- sept; elles sont appliquées sur une bande de 
velours doulilée d'un galou d'or. Le leimou est euriclii de fentllagea ' 
ciselés en haut-relief et rehaussés de pierres précieuse». — L. 1« 4».'J| 

2341 . — Miroir monté dans une bordure en fer damasquiné , 

de Florence (xvi^ s.). . 

Les deux figures pi iucipales qui accompagnent le miroir sont en fer 
ciselé etdoré;1e reste de Kcncadrcmeni se compose de figures repous- 
sées au marleau et damasquinées d'or sur un fond de paysage encadre 
dans un portique d'architecture de travail analogue. — L. 72. 
H.0'"62. 
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2342. — Présentoir en cuivre doré (xvii« g,). 

2343. — Bague en argent doré , trouvée dans les fouilles faites 
aux Gélestins de Paris (xt* s.). 

2344. — Bague de fiançailles, jumelle, en or gravé, ciselé et 
rehaussé d^émaux, trouvée dans la Seine, à Paris, en 1849 
(XVI* s.). . 

2345. — Cui)Ier en argent , avec manche surmonté d'une 
figure de madone (xvi' s,). 

Sur la poignée on lit les inscriplions : I. lEHENIAV. CONA. 

2346. — (iOuteau à manche d'argent, portant les chiLlres et 
attributs du roi Louis XUI, ceux de Henri IV , de Marie de 
Médicis et do Gaston d Orléans (xvii® s.). 

2347. — Ornement en argent composf^ d'une plaquette gravée 
à laquelle est suspendu un polit Saint-Esprit en même métal; 
hijou trouvé dans la Seine en 1849. 

234S. — Yase de la corporation des charrons, en étain gravé 
et ciselé. Travail flamand du xvi* siècle. 

Le couvercle est couronné pnr un lion qui supporte un écusson aui 
armes parlantes df» In rorporaiior. L'inscnption gravée sur la face est 
postérieure, elle porte la date de 1720. 

2349. — Burette en étain, trouvée à Paris, dans la Seine 

(XYII^ s.)* 

2350. — Bénitier en bronze, décoré d'ornements et de fleurs 
de lys, avec le monogramme du Christ entouré des emblèmes de 
la Passion (xvit« s.}. 

2351. — Couvre-feu en cuivre repoussé, de travail flamand, 
époque de Louis XfIL 

2352. — Lampe de suspension en cuivre, décorée de fleuri 
de Ifs et de mascarons, Règne de Louis XIU. 

2353. — Boucle de ccinlure, en cuivre ciselé et dore. Iravaii 
de bijouterie du xvn^ siècle. , 

2354. — l ampe sur pied, à quatre becs, de forme antique 
et d'origine italienne (xvii^ s.). 

2355. — ' Plaque en cuivre ciselé et argenté, représentant un 
saint évéque , trouvée dans les caveaux de Téglise Saint-Merrj 
en 1819. Règne de Louis XY. 

Donnée par M. le capitaine Petit. 

2356. — Petite croix épiscopale en argent et bronze doré. 
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décorée de figures el d'ornemeots grayés; à intérieur» une 
petite horloge (xti* s.). 

2357. — Tête de mort en buis sculpté, renfermant une 
petite horloge (xvi® s.). 

2358. — Montre en cuivre doré, couverte en chagrin piqué 
en or, avec m in timent de Fiacre Clément, à Paris. Commence- 
me*ît du xviu' siècle. 

2359. — Bous^îole (h poche à gnomon, en argent graYé el 
ciselé de Butterfisld à Paris (xvii® siècle). 

2360. — Boussole de poche en ivoire gravé, exécutée par 
Ham TrCsehel, en lë92. 

2361. — * Boucle à cadran en cuivre doré et gravé. Gommen- - . 
. cernent du xviii* siècle. 

2362. — Horloge sidérale, avec boussole et giKmion , eç 
bronze gravé et doré. Ouvrage du xyii* siècle. . 

230 — Aslrolabo de poche en bronze doré; du commen- ^ 
cemenl du xvii® siècle. 

23Gi. — Boîte à horloge en cuivre ciselé à jour et doré ; 
du iBiiips de Louis Xtll. 

2365 — Boîte en ruivre ciselé et doré, portant d'un côté le 
portrait de Maurice de Nassau, et de l'autre i'écusson d'armoi- 
ries à la devise ; « Honj soit qui mal y pense. » 1625. 

VII. ARMES. 

2366. — Sabre en bronze antique, d'origine gallo-romaioe, 
trouvé daus la Seine, près Rouen, 

2367. — Francisque antique trouvée dans le lit de la Saône, 
à Tembouchure de la Seille (SaÔDe-et->Loire). 

2368. — Fer de lance antique, en bronze, trouvé dans une 
urne découverte sur les bords du Rhône, à Quirien. 

2369. — Targe en bois, garnie en peau, couverte de peintures 
et d'inscriptions en vieil allemand ; au milieu saint Michel ter- 
rassant le aémon (xv« s .] . 

'2370. — Casque en fer repoussé, gravé et damasquiné d'or; 
forme do bourguignotte, avec visière fixe et oreillettes mobiles 
(xvi^s.). 

Donné par M. J. P. Lefcbvre. 
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2371. — Gambesson, sorte de coUe d'armes en toile piquée 
et brodée à œillets (xvi« s.). 

2372. — Trnphf^e rrarmes légué an musée par M. le COmte 
Honoré Snssy , par testament en date de janvier 1853. 

Ce trophée se compose d'uiio armure suisse, de trois fusils de fabrî- 
C9tion orientale rehaussés d'argeiiL cl de iiacre, d'un nioLsquel riche- 
ment incrusté d'ivoire du temps de Louis XIII, de neuf hallebardes et 
perluisanes montres, de lances et de javeîols de provenance orienia'e. 
( Vo'r pour le legs fait par M. de Sussy à l'Hâtel de GluDy^ les a«« 1997 
et 2418, 2419, 2420, 2421.) 

2373. 2374. 2375. — Batteries d'arquebuse eo fer. Époque 
de Louis XIII. 

Données par M. Kouar|{ue, graveur (1853). 

2376. -r- Arbalète avec cranequin (xyii« s.). 

Vm. SERRURERIE. 

FERS CISELÉS ET REPOUtôÉS. 

2^77. ^ Chenets en fer ornés de figures et portaat les éeus* 
sons aux armes de FraDoe (xt*" s.). 

2378. — Chenets en fer provenant de l'ancienne abbaye de 
Mannoutiers* près Tours (fin da xr^s.). 

2379 — Chenets en fer décorés d'ornements gravés en creux 
(fin du XV* s.). 

2380. — Chenets en fer iorgé, à supports pour chauffer les 
plats (xvi^ s.). 

Donnés ^ar le capitaine Petit. 

2381 . — Crémaillère de cheminée, en fer forgé (xv® s.). 
Cette crémaillère est formée d'enirelacs, décorée d'ornements décou- 
pés à jour et les branehes se terminent par des fleurs de lys ëianeéss. 

2382. — Crémaillère de cheminée, à trois branches, en fer 
forgé (xv« s.). 

2383. — Pîaqae de f^jor en fonte de fer, ornée de trois écus- 
sons aux armes de France (xy^ s.]. 

2384. — Phique de cheminée provenant d'une ancienne lu- 
bitation, an lieu dît la Rivière-ThibouvUle (Enre], et portant la 
date de 1578. Mars et Ténus. 

Donnée par M. Ch. Lenormant, de llnstituty président de la eomiiils* 
lion des monuments historiaoes, etc. 
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2385. — Plaque de cheminée en fonte de ier, daas le stjle 
du temps de Henri Jî. Mars et Vénus (xYi* s.). 

2386. — Plaque de cheminée aux annes du duc d*Âumont 

2387. — Grande pincette de cheminée, en fer, avec orne- 
ments ciselés et découpés à joui^ (xt« s.). 

2388. — Lanterne en fer repercé à jour, gravé et doré, avec 
chaîne de suspension en fer tordu et doré. Travail vénitien 
dii XVII® siècle. 

2389. — Chaîne da suspension en fer tordu de Venise : 

(XVH" S.). 

2390. — Petit coffret en fer du xv« siècle. - ; 
Donné par M. le capitaine Petit. ^3 

2391. — Coffret en fer gravé, d'AUemagne« décoré d*oiseaax ' 

chimériques, avec poignée (xvi« s.). 
Donne j»af M. Rouargue, graveur, 1853. X^, 

2392. — Coffret en fer peint et décoré de sujets de chasse 
du temps de Louis 1.111 (xvii« s.) . 

2393. — Coffret en cuivre estampé (xvii« s.). 
Donné par.H. le eapitsilne Petit. 

2394. — Serrure de coffret en fer gravé et doré (xvu« s.). 
Donnée par M. Norblin. 

2395. — Verrou en fer repoussé et déooié d'arabes4ittes. Au 
centre une téte de lion (xvi*' s.). 

2396. — Verrou en fer repoussé, de travail analogue (xti^'s.). 

2397. — Verrou en fer travaillé à jour, provenant de la porte 
de révAque Hennequin de Troyes (xv*s.). 

Donne par M. le capilaîne P<}lil. 

2398. — Qadenas sphérique et clef trouvés dans la Seine» à 
Meiun (xv« s.). 

2399. — Clef antique en fer, trouvée en Auvergne, sur les 
terrains de l'antique Gergovia. 

2400. — Clef repercée à jour (xvj« s.). 

2401. Cîef travaillée à jour (xvii« s.). 
Trouvée à Giicby et donnée par M« i^eJ>ret. 

2402. — Clef de meuble repercée é jour fxTti* s,). 
Donnée par H. Huchot, commissaire à Enghien. 
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2403. — Croix en fer forgé, du leiops de Louis XIV, prove- 
nant de la Sainle-ChapeUe de Paris. 

Oonnëe par M. Tabbé Caille des Mares. 

2404. — Fragments d'appliques de portes, eu fer forgé 
(xiii® s.). 



IX. TAPISSËKIËS, BRODERIES, TISSUS, ETOFFES. 

2405. — Tapisserie à figures, d'origine allemande. Sujet 
d'amour, avec légendes (xv« s.). 

Les chcvalierssc prése nient aux dames en faisant un geste d*boniinage, 
et la légende qui les entoure s'explique ainsi : voui présente mon 

cœur comme homynageà un grand trésor. Les dames coupenl une bran- 
che d'olivier en répondant : Ce n'est pas sans une branche d'olivier que 
vous devez vous hasarder duu le chemin du cœur. — H. O™ 60. L. 1" 32, 

2406. — Scènes de la vie privée. Suite de six tapisseries 
de Flandre du temps de Louis XII. — Seigneur et dame 
châtelaine accompagnés de dames d'atour et de pa^ps. 

Toutes les figures de ces tapisseries reposent sur un fond de feuilla- 
ges et d'arbustes sur lesquels se dctacbeui deb oiseaux de toutes sortes 
aux plumages les*plos variés. 

2407. — Môme — Seigneur parlant po;ir la chasse. Il 
tient le faucon sur son poing; pr^s de lui un homme d'armes 
attend ses ordres, appuyé sur sa pique. 

2408. — Même suite. — Dame assise et occupée à filer; 
près d'elle un chevalier se tient debout et lit des Ters. 

2409. — Mêmesuii — D,imc assise. Elle se livre au travail 
de la broderie ; auprès d elle une dame d'atour se tient debout 
et présente un miroir. 

2410. — Même suite. Dame au bain, entpurée de ses dames 
d'atour, de pages et de musiciens. 

24tl. — Mémo suite. Dame assise, tenaot au fatieon sur ses 
genoux et entourée de seigneurs et de dames occupés à deviser. 

2412. — Tapisserie de Flandres. Figure du Christ brodée et 
rehaussée d'or (xvi* s.). 
La main droite est en action de bénir et la gauche supporte le globe 
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craeifère; les épaules sent ceuvertes d'une ebape dont les eôtés sont 
rattachés par un fcroiail en orfèvrerie. 

241 3. — Tapisserie allemande, décorée de sujets tirés de T An- 
cien et du Nouveau Testament, avec figures brodées en relief 
(XTI* s.). 

2414. — Tapisseries à figures d'origine flamande, représentant 
Les plaisirs de la campagne ; costumes du xti* siècle. 

2415. — Tapisserie à figures lo^ fabriquas d'Arras (xvi« s.). 
Donnée par M. le ministre de Tinbii nrtion publique en 1848. 

2416^ — L'Adoration des Mages. Tapisserie italienne du 
XVI* siècle, exécutée sur des cartoos de i'École flamande. 

2417. — La reine deSaba déposant ses présents au pied du 

trône du roi Salomon. Tapisserie au point exécutée sous le règne 

de Louis XHL 

Donnée par M. Dclahaye, d'Amiens. 

2418. 2419. 2420. 2421. — Les travaux et les plaisirs des 
champs, de Teniers; suite de quatre grandes tapisseries des fabri- 
ques de Beauvais, conservées jadis au château de Rosny. 

Ces tapisseries, qui provenaient «Je la vente de M "" la dut liesse de 
Berry, oui été léguées au Musée par M. le comte Houurc de ^ussy, par 
testament, janviei^ lass. 

2422. — Bestes dVn vêtement sacerdotal trouvé à Bayoune, 
dans la tombe d'un évêque du xu^ siècle, ouverte en 1853. 

Ces étoffes, d'origine orientale, se composent d'une Uinique en soie, 

de cl)allsse^ <'n huic décorées d'oiseaux et d'ornements tissés, de toiles 
brorlit'essoie et or ei eoiivertes dt» raraelères orientaux, des band^^îelles 
de la mitre et des passementeries du vêtement; elles, ont été retrouvées 
par les soins de M. BoesvilTald, architecte du gouvernement. 

2423. — Etoffe de soie brodée d'or, fragiiient d'un ancien or- 
nement sacerdotal du xii'' sicole , provenant du monastère de 
Vergy , et représentant les figures du comte Manassos et de la com- 
tesse llermengarde. 

En haut sont les figures de saint Vivent, delà bienheureuse Marie et 
de saint Pierre. Au centre : Fratres Petrus offerens super aiîere hoc 
vesiimentum integrum sacrrdotale. Au dessous : Cornes Mnnasses et 
Hermengardis comiiissa hujus monastcrii fundatorcs quod Vcrgeiutn di- 
citur, illud deo offermtes sancto que Vivenlio et Beatœ Mariœ atque 
saneio PHro. 

2424. — FragmeDtdeFétoffe dans laquelle les restes de saint Bé- 
nigne ont été rassemblés par Hugues d Arc, le 19 octobre 1288. 

c< Trouvée dans la caisse en bois doublée d'étoiïe de soie rouge à 
ce grain d'orge satiné qui les renfermait; cette caisse déposée dans une 
« des salles du ci-devant logis du roi« à Dyony servant de magasin pour 
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le dépàl des orncmenis et rcHques sortis des églises,, dont le père 
« Baron était gardlea^ le 23. février i792. » 

2125. — Tissa brodé en soie de coalears, da xii* siècle, pro- 
Tenant de l'ancienne abbaye de Citeaux. 

2426. — Tableau ou l/roderie de soie sur fond d'or. Saint 
Christophe porlaiU i'£:ii;i;il-Jésus (fin »lu xv^ siècle). 

Lci> ûgurcssonl brodccs ca soi», ei reliatissées d'or: le fond repré- 
sente une chambre dont la voûte est de bi) le ogivaL 

2427. — Tableau en broderie, d exéculion analogue, repré- 
sentant deux ]>(Tsoniiages en cosluniis lu lonipsdeLoui» XII. 

2428. 2 420. — Tableaux brodés en soie et or ; sujets tirés de 
la vie des saints Martyrs. Ecole de Florence (xvi® s.). 

2130. — Chape en velours brodé d'or, avec coilet et ûcfrois 

brodes à figures (xvi® s.). 

Celte belle cliapc, sur le collet de laquelle est brodée la figure du 
douatcur avec scî» armoiries, provient de l'ancienLe abbaye de Clnay. 

2431. — Chasuble brodée or et soie sur fond desoieblaucbe. 
Le Christ cri croix et Siiinl Sébastien (xvi® s.). 

2432. — Chasuble brodée or et soie, sur fond de damas Tcrt. 
liOS sujets, en costume du temps, sont d'une remarquable exécni- 
tion (xvi« s.). 

Sur la face principale; le Baptême, l'Inlronisalion d*un saint evêque, 
la Saiuiaiioa angclique et TExorcisme; sur la face antérieure : la 
Nativité et TAdoraiion des Mages. 

2433. — Bnuleries comjiosant rornementatton d*!;rî vétemen 
sacerdotnl , or et soie sur iond de velours rouge. Orfrois de la cha- 
suble (xvi^ s.). 

Au centre, un médaillon brodé en soies de couleurs : le Christ et la 
Samaritaine, avec bordure en or de haut relief. Yolie 4e ctiUce : 
saiDt Michel terrassant le déoMii, bordm ei coins eB or« — Oarporal : 
croix et coins brodés en or, 

2434. — Vêtement sacerdotal complet, brodé en or et en ar- 
gent sur fond de damas blanc (xTli* s.). 

l** Chasuble décorée de fleurons brodés en haut-relief sur la pièce da 
fond , au centre de la cruix, u« Saint-Esprit en argent si:r rayons d'or 
et de soie rouge. — 2«» Élole de méoie travail. — 3o Manipule. — 
4» Voile du calice. — 5« Gorporal. — 6« Plateau. — Cette belle broderie 
provient d*ttiie église é'A utuil. 

2435. — Gorporal en soie brodée d'or, du icrt» siècle. 

Les sujets sont : le Christ en croix entre Marie et saint Jean, la 
Crèche, fa figure da Père^Etemel*, les sToiboles des Évangiles, tes 
bordures sont composées de fleurs, d'entrelBcs et de lys. 
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2436. — Dalmatiqae en velours brodé auK \ys de France ; les 
orfrois sont couverts de figures de sainb persouaages» brodés en 
or et en soie (xvi® s.). 

. 2437. — Dalmatique de même forme» brodée à figures en or 
et soie (xvi*s.). 

2438. — Da!matîque en lin, couverte de fleurs brodées en 
soie. Epoque de Louis XIII. 
Donnée par H. JoUivet, peintre d*histoire« * 

3439. — Garniture d*autel brodée en soie sar fond de jaj et 
blanc. La Vierge, vases de fleurs et de fruits. Travail italien du 
xvi^ siècle. 

2443. — Pièce d'autel brodée ou jayet de couleurs, fleurs et 
branchages sur fond de jais d'or (xvi« s.). 

2411 . — Pente en éloffo de soie brodée, à iîgures, sujnis tirés 
de rhisluire de rAucieu-Tcstamcol. Travail aliemaud à la date 
de 1574. 

2442. — ' Tapisserie au point sur fond blanc, reiiaussée de 
fleurs et d'ornpments en couleurs; ancieu devant d'autel au 
monogramme du Christ (xva* s.), 

2443. — Tapisserie brodée en laine et soie à dessins courants, 
de l'époque de Louis XilL 

2444. — Pièce de tenture en broderies de couleurs sur fond 
de soie blanche. Règne de Louis XIII. 

2445. — Dray^d*or velouté de Venise; étofiies du xri* siècle; 
dessin oriental. 

2146. — Etoffe de môme provenance et de môme iabricatioii, 
à dessin rampant, couleurs sur fond d'or. 

2447. — Etoffede môme provenance àgrand dessin, couleurs 

sur fond d'or. 

Ces dloffes étaient destinées à une décoration d'apparieinenis, comme 
riDdiqucnt les lambrequins en pièces qui les accompagnent. 

2448. — Napperondecalice brodé et travaillé à jour (xvi® S,). 
Donne au Miisée par M. Hoesviivald, architecte. 

2449. — Gnnde nappe en guipure, couverte de sujets brodés 

et rehaussée de [) )ints coupés. Epoque de Louis Xlll. 

Les sujets représeiiteul les dieux el déesses de i auliquilc, les vertus, 
les signes du zodiaque, des animaux ciiiincriques, et divers personnages 
en costumes du temps. 

2450. — Napperon d'autei en guipure (xvu®s.). 
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2451. — Barbes en guipure , profenatit d*tine garniture 
d*autcl dtt XYii^ siècle. 

2452. — Ndppe brodéû à jour ; lingerie italîeaue du 

XVI 1^' siècle. 

2453. 2454. 2455. — Collerettes brodées, découpées à jour et 
montées sur armatures en ûl de fer. — Cols rehaussés de des- 
sins appliqués en lil et recoupés à jour. Epoque de Louis XIII. 

2456. 2457. — - Chaussures flamandes pour hommes, an 
xvi^ siècle : 1" paire de souliers eo cuir; 2^ paire de petits sou- 
liers pour enfants. 

Ces chaussures en cuir se dislribuaient aux [»auvres de la ville dC 

Gaud les jours de grandes solennités et aux frais de la citj. 

2458. 2459. 24Ô0. — Chaussures de dames flamandes, au 
xvii^ siècle : 

±0 Paire de [talins en damas rouji^c — 2" Paire de patins en dama 
verl. — 3" Paire de paiitoulles en laine blanche. 

246 X . 2462. — Etendards espagnols brodés sur soie blanche 
(xvii« s.). 

2463. — Etendard de corporatioii flamande, eu soie brodée. 
Saint-Martin (xvii« s.]. 

2464. 2465. — Etendard aux armes de Luoques, à la devise: 
Itbertas ; le premier porte, en outre, les figures de la Vierge et 
de saint Jean. 

2466. — Traité de broderie et de point coupé, renfermant une 
série de modèles, et publié à Padoue, le i*' octobre 1604, par 
Pierre-Paul Tozzi, de Rome 

Donné par M. Arthus Fleiiry, iSSS. 



X. OBJETS DIVERS. 

2467. — Série d'objets celliqucs trouvés dans le départe- 
ment de Maine-et-Loire, découverts et doiiués au musée par 
M. Joily Lclerme, architecte à Sauniur. 

Manche en corne représentant un sujetpavd en creux delà pins hante 
antiquité. — Inslrumeats en silex ayant la forme de laines de couteaux 
et (]e bouts de flèches. — Fl^he en os à plusieurs dards en forme de 
harpon. 

2468. — Phalères en bronze, trouvées à Genne, près le mo- 
nument gallo-romain de Saint-Eusèbe (Maine-et-Loire), 

Données au Mnséepar M. JoUyLeterme, architecte à Sauroor, ISKS* 
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2469. ^ Hachette celtique en silex, trouvée dans le bois de 
Haut-Regard , baronnie de La Haye-Dupuits (Mandie)* 

Donnée par M. Lecoq de la Garde» 

2470. — Coin en bronze, de Tère gallo-romaine, trouvé 
à Moâtereau (Seine-et-Marne). 

Donné par M. i^asserard. 

2471. — Strigille antique eu broiizo, portant sur le manche 
un hippogriffe poinçonné. 

2472. — Bouclo OIT agrafe antique en bronze, coa?erte 
d'ornements et de ligures 

Rapportée de Corse el douuée par M. P. Mérimée, sénateur, ins- 
pecteur général des Monuments historiques, etc. 

2473. — Vases antiques en terre grise, trouvés à Senlis 
(Somme). 

Donnés par M. Distribué, employé au Musée. 

2474. — • Pierre gravée antique, trouvée à Paris dans la 
Seine, et représentant deux ligures de génie. 

2475. — Médaille en bronze de Gordien IIî, au revers de 
Jupiter Stator, trouvée à Paris, cour des Messageries impé- 
riales. " 

Donnée par M. Martin-Rey. 

2476. — Fibules ou agrafes carlovhigiennes en bronze doré, 
trouvées sur remplacement de la nouvelle caserne de rHdtel-de- 
Yille de Paris. 

2477. — Collier en bronze et bracelet antiques trouvés à 

Montereau 

Doiiucâ par M. Gâliui, de Paris. 

2478. — Objets trouvés h Yaux-sur-Eure : urne en terre 
rouge striée, coin en bronze, étrier en fer du xt^ siècle, épée 
en fer. 

Donnés par M. Montagne, institutear communal de la ville de Paris. 

2479. — Fragment des peaux qui couvraient les portes de 

réglise d*Ëbreuil (Allier) (xii<» s.). 

Ces peaux ciaiciu appliquées entre le bois et les pentnres des portes. 
Donnés par M. Millet, architecte du gouvernement. 

2480. — Fer de cheval du xiv* siècle , trouvé à Yassimont» 
au château des comtes de Champagne. Clef de même époque et 
de même provenance. 

Donnés par M. Geslin d'Évron. 
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2481. — Moule à oablies tu fer gravé et à double face 
(xiii® s.). 

Uu Jes cùieb présente la fjguie du bei^^ueui-) là laaiu droiie eu actiou 
de bénir, la gauche tenant le globe avec la légende : Cuneta ereata 
rego, tnnus et unus ego. Sur la bordure sont les sujets suivants : la 
Salulaiion angcliqiie, la Nativité ci le Daptême dans le Jourdain, la 
Cène, le Calvaire et la Résurrection , avec les légendes : Virgo, iol^ 
vatur. parit, hie. aqua. sanctificalur, ccnat, potL surgit, eruee, mor- 
tuus. hicque, remrgit. — Sur Tautre face, le Christ est au milieu d'une 
auréole à six lobes, o.i la hordurc proscrite les figures des doiiserapdtret 
sous des portiques d'architecture gotJiique. — D, 0*» 26. 

2482. — Inscrîptioii tumulaire d'Anne de Bourgogne , du« 
diesse de Bedford, trouvée anx Célestins de Paris. 

€p 0idt trcd l).)ultc ^ putjéûiUc pvituttiéc u^a^amt wliincdt- jUouri^nc ûiU 
Cru trè# l|attU et ^uhtàt ftintt 3<i|ait ïnc Hêvit^ia* tonit JUnUirri* 
Ortots rt ht 0ourgiw famc trr« Ijoult et f^ttistt prinre 3rl)* |0U9nàt et 
rrdirnt le roymt ^l f ranec, bor ht ^h(9xh qui txttpMêu eit l0«t(i êwthon 
k f^atït le J^SJj^*" juurbr itcurmbie mil quatre trente j^euf. 

(!olie inscription était placée au-dessus du cercueil en plomb qui 
rcnl'erinail les restes de la duchesse de Bcdford, et qui a été trouvé 
dans les fouilles faites dans la chapelle des Colestins au mois de jan- 
vier 1848, 

2483. " — Épitaphe de Pierre de Ronsard sur la mort de 
Charles de Boudeville, enfant de Vaulx, 3ïort le mardy XJII^ 
de tmn M VLXXI. Pièce inédite de Ronsard. 

Icy gUt d*ung enfant la d0spou%lle mortelle 
Au ciel pour n'en bouger voila son ame belle 

Qui pirm'f f^pritr, bien ficumir iouis.^fint 
Du plaisir nnmortcl, loue Dieu tout puissant 
Qui l'a ravy Vaulx (tant délicat pour pris 
Jeune enfant dehuict ans,) pour mettre tm paradis 
■ Ou s'csbatant là sus d'une certaine rte, 
An tnvre d'icy bas jiortr point d'eiiHe. , . 

Au vivre que vivons douteux du lendeinaiïi 
Saubz les iniques loiw ou naist le genre humain 
O belle âme ! tu es en ce temps de misère, 
Gnyemmt recaler, au sein de Die>i ton père: 
Laissant ton j ère icy : là tu plains son malheur. 
Qui de regret de toy» porte griève douleur 
Qu'il témoigne de pleurs, arrosant l'escriturct 
J}ont il a fait graver ta triste sépulture. 
Repose, o dous enfant et ce qui t'est ousté 
De tes ans soit aux ans de ton père adiouslé, 

2484. Inscription en bronze rappelant la fondation de 
réglise de TOratoire et la pose de la première pierre par Louis 
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Thomas de Lavalette, sapériear général de l'ordre de TOratoire, 
juillet 1772. 

Cette iusçriptioii a été troQvée dans les démolitions de riiAiel de 

l'Oratoire, en 1853: — D. O. M. — .idm. Rw* P. Ludomeu$ de Thoiuas 
de Lnvnlt'ttrcongregatinm'i nratorii /K Jem prœposilus gcmrafi.^ VI l"^, 
ejusdem (ifft'ctu patc , amni niansttettKfiuf' , dicfndi scribcndifjur coi ia 
doêloVt yielaie exemplar. vUœ diulurnilate solalium, post ereclam a 
findamentit basiHem frmUem, primm hune tajoidem quinto idus julH 
QMlÊarep, taU MVCCLXXII, oiaiis suœ XCIr txeuntc, inrunte prœ^ 
positurœ XL. — Eodem loco posmt quo ilL ar rrv. j). j), Achilles de 
Harlay oral. D. J. sacerdos dein Maclomensu episcopus, bibliothecœ 
codicibus per multis oriental, a »e locupletalœ, postea de tuo dotata 
ftmdanuntum ann. MDCXXXV potuerat, 

2185. — Botte en plomb trouvée sous la base du j^rtaîl 
principal de Notre-Dame de Paris, le 27 décembre 1851 , et ren* j 
fermant une inscription gravée sur cuivre : : ^ 

« L'an 1771, le lundi 1»* juillet, la première pierre servant à la nou* 

velle conslruction de la {grande porle de l'église a ëtë posée, etc., etc.» 
Avec relie irocripiiou se iTouvait une lurdaillf eu cuivre doré, 
Louis XV, roi irès chrétien; cl au revers : auiio iTTi. 

2486. — Cœur de Louis de Luxembourg, comte de Boussj, 
qui trespassa le jour de mai 1571. 

Trouvé dans les fouilles des Celestius de Paris. 

2487. — Boulets et biscayen trouvés dans les fouilles faites 
aux Gélestins de Paris en 1848. 

2488. — Pierre de Munich, intaille à double face. Sujets 
tirés d'un roman de chevalerie. Travail allemand du xv^' siècle. 

Ces iutailles servaient de moules pour couler les pièces d*orfèvrerie 
en étain. 

2489. — Poids en bronzeaux armes de la ville de Toulouse, 
à la date de 1239 : demi-livre. quart et demi-quart. 

2490. — Poids en bronze aux armes de la ville d'Arles. 

2i91. — Poids en bronze de la ville d^ Nîmes. 

2492. — Poids de la ville de Carcassonoe, à la date de 1555, 
Heuri il, roi de France. 

2493. — Poids d*une livre delà cité de Bordeaux, Tan 1557. 

2494. — Poids en brouze aux armes de la ville de Castres, 
à la date de 1594. Henri lY, roi de France et Navarre. 

2495. — Poids en bronze aui armes de la ville de MâcoD. 

241)6. — Poids en bronze aux armes de la ville de Curidom. 

19 
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2497. — Poids cti bronze (le fornie.seld'origiFiesdiveraeSipoiD- 
çonaés aux armes de Franco (du xv® au xviii^ j>iècie). 

2498. — Poids on plomb aux armes de la ville de Lille, 
DoDDé» par M. Gentil Descamps* 

2499. — Mesures en plomb aux armes de France, trouvées 
à Paris dans les fouilles de la Seine (xyi^* s.]. 

2500. — Pinte à Ihuile aii\ aunes de l'abbaye de Ctteaux et 
au poingon de Bourgogne, à la date de 1572. 

Cette mesure, en bronze, allongée en 1686, porte la daie de cette mo- 
dificaiion. 

2501 . 2502. — Même suite dos mesures de l'abbaye de Ctteaux. 
PUutt à l*huilê et ehatweau^h Fhuiie ; même date,^même pro- 
venance. 

2o03. — Môme suite. Chauveau au vîn ; mêmes armes , 
môme poinçon; date de 1633, confirmée en 168fi. Avec le mot 
C. Durât. 

2504. 2505. 250t^. — Mesures en bronze^ dites ^(a/o/hs. Lilrou 
à sel, sonié de fleiHN de lis en relief cl en creux ; sur la face, la 
déclaration du roi ihi 25 novembre 1687. — Demi-litron. — 
Quart de litron, môme série. 

2507. 2508. — Sceaux des papes. — Scoaux de Franco (xv® 

etxvrs.). 

2509. 2510. — Monnaies et médailles de toutes époques trou- 
vées dans les fouilles faites aux abords de la tour Saint-Jacques- 
larBoucberie , en 1853. — Chaînes, anneaux et fragments 
d*ustensiles en bronze» trouvés dans les mêmes fouilles. 

2511. — Fourchettes du xiv® siècle , en cuivre argenté et 
entouré de filigrane, trouvées à Murât (Cantal). 

2512. — Petite cuiller en argent doré, trouvée près de Bort 
(Corrèze) ; le manche est liguré par une cariatide (xvt® s.). 

2513. 2514. — Fourchette en bronze. — Cuiller en bronze; 
au manche, un bec d'aigle (xlvi* s.). ' 

2515. — Cuiller en bronzedoréy.surmontée de deux figurines 
enlacées (xyi*s.]. 

251 6. — Mortier décoré de cannelures et de feuilles en relief, 
en métal de cloche (xvii* .s.). 

Honné par M. Houargue, graveur, isaa* 
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2517. — Tête de queuouille en poïs sculpté, du lexups de 
Louis XII. 

Elle est sui luoDtce d'une maiu ferniée. Les sculptures qui la Uécoreol 
repiësentent divers sajets d'amour, et les figures portent le costume 
du temps. 

2518. Série de médaillons en cire coloriée, avec bottes en 
caîr, décorées d'ornena^nts ru petit fer (xri* s*)« 

Louis XII, roi de France. 

2519. — Anno de Bretague, reine do France, môrae suite. 

2520. — François i®S roi de France. 

2521. — Gtiarles-Quint, empereur. 

2522. — La Rojne mère. Catherine de Médieis. 

2523. — Charles IX, roi de France. 

2524. — Henri III, roi do France et de Pologne. 

2525. — Loyse, royno de Franco. 
• 2526. — Le duc de Guyse. 

2527. — Feu M. le prince de Condé 

2528. — Le duc de Savoie. 

2529. — La duchesse de Savoie. 

2530. — La duchesse de Nemours. 

2531. — La Roynede Navarre. 

2532. Clément Marot. 

2533. — Cire d'un travail analogue et de même époque : 
Joiiaiinos Philippus Cornes Ken i Silvcslris otPsalrais. . . 156. . . 

2534. — Coffrot en ivoire de la tin du xiv® siècle, garni de 
ses ferrures, clef et serrure en argent. 

2535. — Coiïret en ivoire décoré de figurines et de sujets 

sculptés en relief (xv® s.). 

Le couvercle est orné de six figures grotesques de musioieus et de 
danseurs. Les has-re!]efs des colcs ont pour sujets : une chasse à 
courre, uu tournoi, et diverses scènes où figurent des archers, des mu-, 
sieiens et des dames en costumes du temps. 

2536. — Coffret gothique en hois découpé à jour et appliqué 
sur fond de couleurs (xv'^s.). 

2537. — Coffre en bois décoré de pAtes en relief piquées et 
dorées et représentant des sujets d'amour et de chasse (xv«s.). 

2538. — Petit coffret couvert en cuir travaillé au pettt fer 
(xY^ s.). 
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2539. — CûOrcleii buis, décoré d ui nements en pâle et desu- 
jets empruntés à l'histoire romaine. Travail italien du xvi® siècle. 

2540. — Coffret en bois décoré de pâles appliquées on relief 
sor fond d'or. Travail italien du xvi« siècle. 

â541. ^ Gofiret en cuir gaufré au petit fer et imprimé en 
or aux fleurs de lis de France. Époque de Louis XIII. • 

2542. — Escarcelle en velours brodé d'or, avec fermoir en 
argent ciselé, et crochet de ceinture. Kègae de Henri II. 

2543. — Escarcelle de ceinture en soie brodée d*or et re- 
haussée de perlos 6nes. Travail vénitien c!u xvi* siècle. 

2544. — Trousse ^e même travail et de même époque, ren- 
fermant deux rontoaux avec manches incrustés en clouté d'argent. 

2545 — Escarcelle en fer gravé et damasquiaé en or^avec 
ses attaches et son ceinturon [xvi® s.). 

2546. — Porte-épée avec son ceinturon en velonrs vert; les 
garnitures en fer sont ornées d'incrustations en argent (xri^ s.}. 

2547. — Trousse en argent ciselé, d'origine allemande 
(xvi« s.). 

Les deux pelîii couleatix sont couronnes par des dauphins ailes qui 
supporlenl des ërnssons. Le fourreau est décoré d'ornements ciselés en 
Teiicf, et de figurines gravées en creux. Le tout est supporté par une 
cbatnette tordue. * 

2548. — Trousse garnie de dix pièces, ciseaux, poicçons, 

etc., en ter gravé et doré (xvi<-* s.). 

2549. — Trousse de loile'to composée de huit pièces en fer 
gravé, bruni et doré; ciseaux, poinçon, pince, etc. &«îgne de 
Lruis XllI. 

2550. — Trousse avec étui en aident découpé à jour et re- 
haussé d^éraaux de couleurs. Epoque de Louis XIU. 

L'iuiërieur est garui des ciseaux, caQifs et poinçons ep argent. 

2551. — Goupotr à bétel en fer damas^piiné d'or et d*ar- 
geiit ; travail oriental. 

2552. — Mandoline incrustée en ivoire, travail italien du 
temps do Louis XI 11. 

La gaiue, en cuir, est dec cu ee d'orueuients frappes au fer et dorés. 

2553. — Pochette, aux armes de Franco, déforme allongée, 
en écaille gravée et incru^léo d'argeut avec manche en ébène 
sculptée. Règne de Louis XllL 
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2554. — Petite pochette en ébène, fleurdelisée et décorée 
de fiieb d argent incrustés. Époque de Louis XIII. 

2555. — Pochette en bois «ree «rehet et viroies incrustées 
en nacre (xyu* s.)» , 

2556. Pochette de torrae nllongée, incrustée et plaquée 
en ivoire avec dessins formant damiers (xvii« s.). 

2557. — Pocliélio de même forme, avec crosse en ivoire 
figurant une tête de chérubin (xvii« s.). 

2558. — Pochette incrustée en nacre gravée, avee cheville 

en ivoire (xm* 
Le dos eflft couvert eo m6rqaeierie de nacrei 

2559. — Dés en ivoire sculpté et rehaussé d'or, figurés 

par un homme ci nue femme nus et accroupis {xvi* s.)^ :< 
2500. — Jeu -le iric-trac et de dames en ébène incrustée d'i-. 

voir«, du temps de Louis XHÏ. ' 
2561, — Râpe à tabac en bois sculpté ea relief, aux arm y 

de France, du temps de Louis XIII. 
^502. — Grande rApe è tabac en bois sculpté, do temps de 

Lonis Xfll. 

La face exicrieiirc porte un écusson à deux cœurs cnflamines, avec 
la devise : « Le Hel les a unis, » el deux, lions pour supporte; au-dessous 
est un médaillou renfennani une fleur de lis chargée d'un cœur en- 
flammé. Le cordon ijtérieur porte trois fleurs de lis. 

256^^. Râpe h tabac en bois sculpté aux armes de France 

et de Navarre; au-dessous Tépée de connétable sur un semis de 
France 

2564. — Râpe à tabac en bois sculpté présentant le portrait 
de Louis XIV; au-dessous ceuï de Louis XY el de Marie-Anne- 
Victorine, infante d'Espagne; au bas l écusson de Frauce. 

2505. — Croix en bois de cèdre sculpté : le Christ on croix, 
le Baptême dans le Jourdain. Travail du Liban (xtii« s.). 
Donnée par M. le bairon dé FeUtbamel, lBtf$. 

__ Cantine de guerre en fer battu. Époque de 
Louis XIY. 

2567, Sceau en cuivre i Sij^um ordinis miUtiœ chriêii 

(XYU* s.). 

Donné par M. MonUgne, instituteur commnnaL 
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25G8. — Corne du Nord, taillée ol gravée, présentant les 
figures de David et Goliath, Olgeret Burman, Vidrik etTidrik, 
Rolanfl, Mimring, etc., avec la légende : B'>ri?pr Torson 1726. 

DontH^e par M. David de Qhecsi, ailaché à l'auibassade de S. M. le 

roi des Uclges, 

2569. 2570. — Tableaux peints sur bois a fonds d'or, attri- 
bués à Gentile da Fabbriano Cosluines et architetlure du xv« s. 

2571. — Verrière provenant de l'église de Baar près Stras- 
bourg (xv« .-.). 

2572. ~ Verrière provenant du château de la Meilleraîe en. 
Bretagne, et présentant UD saint personnage couvert (fu man- 
teau d'hermiue et tenant en main la palme du martyre (xvi* s.). 

257a. 2574. :fô75.^ 2576. — Tableaux peints sur albâtre 
veiné. Sainte Catherine, sainte Agnès, et le songe de Jacob. 
École italienne de la tin du xvi* siècle. 

2577. 2578. 2579. — Fragments antiques, du moyen âge et 
de la renaissance, trouvés dans les fouilles faites à la tour Saint* 
Jacques-la-Boucherîe , en 1K54. 

Bases des piliers de l'ancienne église ; figures fragmentées des xit«, 
xv*^, xvi« et xvii« siècles ; Mercure anlique cri liant relief; rrrip:T'\enl 
d'une stèle anliquc;tliapiieaux, frises el consoles du iii- au wii- siècle. 

2580. — Rétable en piorre, décore^ de sujets en baut-reliefsur 
fond d'or. La Salutation angélique, la Vi^ilntioa el la Nativité. 

Ce beau réiable du xiv» siècle vient de ieglise de Plailly (Aisne). 

2581. — Chapiteau à quatre faces, décoré de guirlandes en 
liaut-relief, et portant sur sa face antérieure un écusson d'armoi- 
ries; trouvé dans les travaux de la rue de Rivoli, en 1853 (xvi®s.). 

Donne par M. Lesueur, membre de l'Institut. 

2582. 2583. La Vierge et saint Jean, grandes figures 
en bois sculpté, peint et doré, provenant d'un calvaire du 
XIII® siècle. Ëcole italienne. 

2584. ^ Faïence dite hispano-arabe ; à reflets métalliques. 
Grand bassin moresque à dessins bleus, rouges et blancs (w s.). 

Les boids sont décorés de quatre béliéres en relief. — O. 0» 44. 

2585. — Faïence d'Urbino. Plat rond : le martyre de sainte 
Catherine. 

Au revers la date 1535 et la signature de Francesco Xanlho da Rovigo, 

2586. — Spirale en or pur, ceinture d'époque celtique 
trouvée à Cesson, arrondissement de Rennes. Poids 388 grammes. 
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TU 

2587. — Porche du dottre d«s Bénédictins d'Argenteuil , t 
démoli en 1S55, ot donné au Musée par M. Rigaud, de Paris. 
Style roman. 

Un rîdie seigneur français nommé Ermanric, etNuimnane, son épouse, dit 
l'abbé Lebœuf dans son 'Histoire du dio -èse de Paris, fondèrent à Argen- 
teuil, au vu® siècle, nu înonnstère de filles dont le roi ( lotaire III approuva ' 
rétablissement vers 1 au btio. Les fondateurs se soumirent dès lors à l'abbaye 
de Saint-Denis. 

Plus tard, Gbarleraagne donna ce pt ieuré à Tune de ses filltô, Thëodrate, 

fondatrice d'une Tioiivellc iiistilflion do Bénédictines. î.ps incursions f^leg 
Normands et des Danois le lon^^ des bords de la Seine devinrent, au dire de 
Dulaure, Irès-faliiles à la paix de ce monastère, el furent peut-être le germe 
des desordres scandaleux qni autorisèrent les prétentions de Su^er, abbé de 
Saint-Denis, snr ceile communauté. Il fit valoir les anciens droits des reli- 
gieux de Saint-Denis sur l abbaye d'Arjj:cnleuil, et pour leur donner plus de 
poids, il prétexta la conduite irrégubère des religieuses do son temps. 
L*6?èque de Paris s*opposa fortement aux projets de Suger ; les religieuses, 
de leur côté, qui craignaient avec raison leur expulsion, se présentèrent pour 
sp défendre. Grands débats entre les parties, d'oii suivit une espèce de 
concile qui se lint dans Tabbaye de Saint-Gerraain-des-Prés, au commen- 
cement de 1129. Le légat qui y présidait décida par sa sentence quil M" 
lait chasser les fi l i s de leur monastère et y mettre en place des moines faéné- 
(ItPiins. Les ^eligi^ ll^ s d'Argenteuil se réfugièrent donc dans différentes cora- 
iiniiKiulés |(]. La [)nenre était alors la célèbre Heloïse, qui se retira, avec seçt 
ou liuit de ses compagnes, au Paraciet. muis«ui qa ALailard leur céda et qui, 
par les soins de <«tte illustre religieuse, devint une des plus brillâmes alibftjes 
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(lu royaume « Au reste, ajoiiie l'abl)é Lebœuf, lorsq in les moines de Saint— 
« Denis vinrent demeurer dans ce prieuré, la règle était déjà beaucoup 
« déchue de sou ancienne sévérité, et ce fjui reij;ardait la nourriture des 
« religieux faisait une des plus importantes afbires du monastère. On sait, 
« par une cliarle de l'nn 12(K), que la fonction de chef do cuisine était dans le 
« couvent un oflit''' 'iPiedilaire dont Hugues, nhhédf» Saint-Denis, régla alors 
« les droits conjoinienient avec Hugues, prieur du lieu. Le queux ou cuisi— 
« nier était tenu de coirt; dans sa maison ions les oiseaux que les moines 
« achetaient, de quelque espèce qu'ils fussent; et moyennant le droit de pain 
« et de vin conventuel que le convnt lui nr^crda à lui et à ses héritiers, il 
« fit la remise des queues de tous ies poissons, qui lui étaient dues, et de 
« quelques rentes aesises sur des vignes, à Orj^eniont. » 

Le monastère d'Arçenieuil possédait une célèbre relique, la robe de Notrê^ ' 
Seigneur, qui hii venait de l'nhbesse Théodrate, qui l avaitreçuedeCharlemagne, 
son père, auquel elle ..v;iit elé renn^c' ])ar Pinqwatrice Irène. Disparue lorsdes 
invasions des Normands la robe du Un ist ne fut retrouvée qu'en 1 an H56, et 
devint Pobjetd*uilculteierventet dun pèlerinage annuel qui donna une grande 
vélébrité à Tabbaye. Les chfoniqucs nous rapportent les noms tirs aii^^ustes 
Visiioiirs qui se rendirent à Argenlcnil ponr faire honiin;ige à la sainte relique, 
et nous y trouvons la présence de Henri III, plus tard celle de Louis XIII, de 
Marie de Hédicis, d'Anne d'Autriche et du caniinal de Richelieu. 

Le porche du couvent des Bénédictins d* Argenteuil, qui se compose de 
trois grandes arcades en plein cintre, d'architecture ron^ nne, el qui présente I 
un élégant exemple de la décoration par lignes brisées, existait encore sur : 
place en 1855, dans une maison particulière appartenant à H. Rigaod et eoos^ 
truite sur une parlie de remplacement de Tancienne abbaye. Cet intéressant 
fragment d architeclurc monasti({ue ayant été oûert à T Hôtel de Cluny par 
son propriétaire, a été démonté pierre par pierre, transporté à Paris, puis 
réédiûé en son état priiniiif dans les jardins au Musée. 

L'arcade centrale est de forme trilobée, et les deux piliers sur lesquels elle 
s'apjMiie sont flanqués chacun de dix colonnettes aux chapiteaux hisloriés. La 
même disposition S" répète y>onr les deux arcades latëral'-s, dont cintres 
sont omt-s, comme celle du uiilieu, de bàlons rompus habilement diaposés. 

2588. — Colonne avec son chapiteau, provenant du même 

monument (cloître des Bénédictias d'Argeoteuil) , donnée par 

M. fiigaud, en 1855. 

Cette colonne, dont le chapiteau ainsi qne la base sont sculptés avec une 
grande Unesiie d'exécution , a ^te egaleaie'tL donnée au Musée par M. Rigaud, 
et transportée d'Argenteuil à L Hôtel de Cluny en 1855. 

2589. — Porte principale du coll d» Bayeux, fondé 
en 1308 par liuillaufne Bonnet, évêque Ul' Uayeax, el démoli au 
mois d octobre 1859 pour louverture du boulevard de Sébas- 
lopol. 

Le collège de 'Bayeux, situe rue de la Harpe, n*' 03, fut fondé, comm3 il 
nmt d'être dit, par Guillaume Bonnet, qui y consacra sa maison, plusieurs 
habitations voisines et des biens situés Dors Paris. Les règlements faits ea 
315, refaits en 15'(3, furent réformés en 1951 par le J?arlemeat, et on 

763 le collège fut réuni à 1" Université. 

La porte principale, qui, lors de la démolition, a été démontée pierre par 
ieire, et transportée à l'Hôtel de Quny, est de stvie ogival. Deux colon 
sttes i chapiteaux ouvragés supportent rarchivolte» Jjes consoles son 
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ornées de sculptures : d'un côté, l'on voit un lion dévorant un cheval; de l aulre, 
UD Hon Taincu par un aigle. 

Le collège oe Cnyoïix était dcvorm driiis ces deniiors t^mps une haîiilation 
particulif^re, fornianl une sorte de passag^o entre la rue delà Harpe et cellG f]ps 
Maçons-Sorbonne, passage dans lequel se pressaient toutes les petites indus- 
tries du quartier latin. 

2590. — ; Poterne extérieure du collège de Bayeiix. — Celle 
petite porte existait dans une des cours et fermait l'entrée d'un 
des escaliers ; ses consoles sont ornées de sculptures. 

Elle a été démolie en 1859, *ea même temps que la porte principale. 

2591. — Poi'laii principal de legîise Saiiil-Benoîl, existant 
jadis entre la rue Saint- Jacques et celle de la Sorhonne , et 
d<5molie lors de l'ouverture de la rue des Ecoles. — xiv® siècle. . 

Dulaurp exprime Topiuion cpie, sous la domination romaine, il existait ^ 
au lieu où fut bâtie depuis Téglise Saint-Benoît, lieu encore entouré de vignes ^ 
au xin« siècle, un autel consacré à Bacchus, et il appuie celte conjecture 
sur Torigine incertaine du monument et sur le nom de Bacehus que donne le 
plus ancien titre qui en fasse mention. Cet acte contient la donation faite en i^; 
1030 ou i031 par Henri en foveur de ré?ôque de Paris, de plusieurs .\ 
églises abandonnées. 

Un acte de Tan 113S mentionne une aumônerie de Saint-BmoU existant 
dans lo voisinage, à côté du lieu appelé les Thermes. Cette aumônerie avec 
l'église devint vers Tan 1203 la propriété des Pères de In RétU'niiition des 
captifs, dits depuis les Math'jrins, qui, quelques années plus tard, achetèrent 
un terrain et firent construire une maison conventuelle et une chapelle sur 
une partie de l'emplacement du palais des Thermes. Alors, ajoute Dulaure, 
réglise Saint nenoîi fut entièrement séparée de Taumônerie, mais elle en 
conserva toujours le nom. 

L'église Saint-Benoit présentait dans le principe une particularité remar-* 
quable : elle avait son chevet tourné vers l'occident, au lieu de ravoir du c5té 
de l'orient, ainsi que l'indique le rile chrétien. Au xiv** siècle, Tautel fut 
porte du côté dn levant, les dispositions du monument furent modifiées con- 
lormémeni aux usage:^, et c'est à celte époque que fut élevé le jwrtaii qui 
subsistait encore en place il y a quelques amiées, et qui a été reédifié dims 
tes jardins de riîôlel de Cluny. 

Fiî « .'ii?, suus le règne de François I", et an xvii^ siècle, Tegiise Saint- 
Benoit subit d'importantes modifications, et en dernier lieu s«)n sanctuaire 
tout wtier Ait reconstruit sur les dessins de l'architecte Claude Perrault. 
^ Cette ^lise renfermait un grand nombre de tombes et de monuments de 
diverses époques. Parmi les plus modernes, il convieni de cit -r la tombe de 
Claude Perrault, les inscriptions tumulaires tle Hcné Chopin, celles de Jean 
Dorai, de Michel Baron, le célèbie couiédieu, et de ral>be René Pucelle, 
mort en 1745. 

Kn 1813, réglise Saint-Benoît fut fermée et convertie en dépôt de 
firines. Transformée depuis en salle de théâtre, son portail avait été masqué 
jiar des constructions légères sous lesquelles il disparaissait couaplétement. £n 
1854 y la démolition fut décidée pour le possagede la nie des Ecoles, et 
c'est alors que son portail du xiv siècle,, qui se compose d'un grand are 
ogival enrichi de sculj)tures de l)aul-relief d'une belle exécution, et flanqué de 
deux niches que surmontent de riches dais d'architecture, fut démonté 
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ierre par pi'^rre, apporté à l'Hôtel de CluDy, et réédiûé immédiatemeat à la 

laco qu'il oanipe aujourd'hui. 

2592. — Pilier principal du même portail de l'église Saint- 

ienott, orné d'une niche que supporte un mascaron de ché- 

ubia ailét et au-dessus de laquelle s'élève un dais gothique. 

Co piller avait été enlevé avant la démolition de l'église et lors de sa Irana- 
ormation en théâtre. 

2593. — Gargouilles de Tancienoe église Saint-Benoît, dé- 
corées d'animaux chimériques et enlevées de Tédifice à la même 

jp(»que. 

2594. — Chapiteau ;h ovenant du même monument etappar- 
enant à i'égliâe primitive. 

2595. — La Salutation angélique» sculpture en pierre prove- 
nant de la voûte de fancienne église Saint-Benott, enlevée lors 
le la transformation du monument. 

2596. — Le Père éternel et la Vierge dans leur gloire, 
sculpture en pierre proveuaut du même édifice, enlevée à la 

même époque. 

2597 . — Quatre grandes gargouilles et onze clefs de voûte, pro- 
venant du même monument. 

Les premières sont formées cr.niimaux chimériques, les clefs portent 
la plupart dos eciissons entourés de guirlandfs el appartiennent, les unes à la 
nei d0 coiiiïli ueltoa gothique, les autres au chœur reediiie par Claude Per- 
rault au xvn« siècle. 

2598. — Consoles en pierrn iirovpiiant de la même église 
Saiiii-Benoîi, el ap[)arlenant à la parUc restaurée parCiaudePer- 
rauh, au xvii*-* ?iècle. 

2599. — Iiiscriplioii tumulaire gravée sur pierre, du xiv* siè- 
cle, trouvée dans la même église Saint-Benoît, lors de sa démo^ 
lition en 1853. 

€f gt«t meffltre tenait t^d... . Vùn mi ttt nil XVIII te XXIX \tnx}s 
ma... . m «pt t'omt. 

2600. — Inscription tnmulairé gravée sur pierre, trouvée 
dans la même église de Saint-Benott, lors de sa démolition, à la 
date de 1410. 

j^ic \acn Ho^ertu» ie agro ttt Cutttaro in ^lanbcta ipacoxi' magr' in 

irttli' et kadjalt' in Icgtb' m lirais iiotiai' m brmti* qui »btft XXII Ut mamî 
9 fuit p. Uétnm «rt fû^à^ ùm B»i m* rtrc* deria. IDrate Mtum pré m. 

2601. — Monument funéraire de Claude Perrault, ftonfier^ft 
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dans réglise Saiût-BeooU, réédiûéeau xvii^ siècle par ce célèbrcL 
archilecle. 

L'in*5criplion en marbre :\ '''ir' .MilcvdH, ainsi que ri'cusson la surmontait 
et le cartouche placé en dessous. De chaque côlé sont des Génies deliout, en 
haut relief, portant Vm Téquerre et Tautre le compas, et tenant une torche 
renversée. Ob petit monument est d*iine très-helle exécution ; il a été retrouvé 
dans les prfmièrr's démolitions de l'église S:iinl-Tîr'nnît , lorsqti'fîlp a rossé 
d'être liyree nu culte ; mais les plaques de marbre dont ii formait Tencadre- 
ment n'ont pu être conservées. 

2()02. — Petit nionunienl dans le caractère d'un autel antique, 
orné de coquilles en relief, de mascarons et d'ornements divers, 
avec )f s symboles du pèlerinage, provenant ^aleiueut de l'églisç 
Saiiit-iienoîl. — xvii® siècle. 

En haut, une inscriplion gravée, dont on distingue qii*»lqiips mots seule- 
ment, mais que soii €lat de conservation ne peniiel pas de restituer. 

2603. 2604. — Piliers d'aogles et de retombées provenant de 
ranciennc tour de la comtnanderie de Saint-Jean-de-Latrao, 
détruite en 1854. — xin*^ siècle. 

La commanderie d<> Saint-Jean-de-Latran , située en face du Coll^'iJi' île 
France, et désignée, antérieur3tMent au xvi* siècle, sous le titre de Saint-Jean 
de-F Hôpital ou Saml-Jean-de-Jérusalem, existait déjà en 1130 et occupait le 
vaste espace compris entre la rue Saint^acciues et celle Jean-de-Beauvais 
d'un côte, la place Cambrai et la rue des Noyers de l'autre. 

L'entrée principale, située en face la porte actuelle du Collège de France, la 
grange aux dimes, édilice du xiu* siècle, aux voûtes ogivales et aux nervures 
croiséiBS, le logis du coaunandeDr et le cloître, avaient été rasés depuis long-- 
temps. 

La tour, iiitéres>s;int spfTÎmen de rarchitcrlure militaire du, moyen âge, étiil 
encore debout en 18o4; mais l'ouverture de la rue des Écoles a malheureu- 
sement amené la destruction, nn mois de décembre de la môme année, de ce 
prédeux monument, unique en son genre sur le sol du vieux Paris. 

Celte 100»", conslnictioii carrée, à l evléneur austère, qui était destinée, selon 
Dulaure, au Ingénient des pèlerins se rendant à .lérus.deni, ou plutôt, comme 
le suppose avec plus de raison M. de Guidieruiy, dans sou exctîllcut traité 
archéologique de Paris (1), à servir de donjon à la commanderie, à conserverie 
dépôt des titres, des armes, des objets précieux, à d» venir, en un mol, le lieu 
fie réunion des rhevaliers et le siège de la suzeraineté du commandeur sur les 
ûefs qui relevaient de Saml-Jean , coaiprenait Quatre étages ; les trois pre- 
miers voât^ en pierre, avec colonnes engagées aans les murs, et le quatrième 
couvert en charpente. 

Lors do la deinoliliou, en ISo't, une partie do ces colonnes a pu être con- 
servée, ainsi que la plupart des chaptieaux qui souienuient les retombées des 
voûtes, et ces fragments échappés à la destruction de Tédifice ont été trans> 
portés à r Hôtel de Cluny, et sont aujourd'hui tout ce qui reste de la célèbre 
commanderie île Sninl .1ean-de-Jérusal»^m. 

Dans les premières années du siècle où nous vivons, la tour Saint-Jean-de- 



(1) flàiMrf mrehielogi^ é» P«r t, par M. deCnilbemy, 1855, 
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Latran, abandoimêo au milieu de masures immondes qui sVtaient accumulées 
à ses pieds, nv;nt repris un nouvcati luslre pnr la présence du célèbre doct<îur 
Bichai, ^ui y luisait ses eiLpériences d'analotuie en présence d'un hnisense 
oonoours d'auditeurs d*élite. Le nom de nilustrepratieiea resta attaebé au mo- 
nument, et après sa mort une graride plaque de marbre noir portant tes mots: 
Tour Birl:(it, fut sccllép ;"i In facîïdo nri'^mal . Cet!»' i'^scriptmn aptirtr » éga- 
lemenl conservée et a ele apportée à l'Hôtel de Cluny, où elle rappelle un 
souvenir intéres'^ant dans Thistoire de Paris, eu même teuips ^ue la uieinoire 
d'un homme que ses travaux scientifiques ont placé au premier. nu]|f painù 
les illustrations modernes. 



2605. — Cliapiteaux et fraf;nienls divers provenant du même 
moiiuuienl, (icU uil eu 1854. — Xia">iècle. 

« 

2606 à 2611 . — Consoles en pierre sculptée, peinte et dorée, 
provenant dr l i chapelle de Nolre-Dame-des-Boîi nos-Nouvelles, 
clans Péglise de la commanderie du Saiot-JeaD-de-Lalran. — 
XI v<* siècle. 

VégUse Saint-Jean, qui existe encore en partie et sert d'école pour les 
enfants du quartier, mais qui doit bientôt toml)er sous les coups des démo- 
lisseurs pour la rê|7ii!arisation des abords du T tllé^e de France, remonte aux 
deniières années du xn« siècle. La nef, partagée aujourd'hui en [»lusieurs 
étages par u.i plancher horizonlid, est intacte; mais l'abside, qui avait ete 
refaite dans le commencement du xvi^ siècle, a été détruite en 18)3. 

La charmante chapelle de Nolre-Dame-des-Bonnes-Nouvelles, construite 
dans le courant du xiv® siècle du côté norJ de régliso, ei tout près du portail 
principal, a été démolie tout récemment, en 1860, et ses principaux fragments 
ont été apportés à rHôtel de Quny.' Fondée par Gilbert Ponchek, commandeur 
de Montaidier,morten 1 rlO, ladiapelle de Notre-Dame-des-Bonnes-Nouvelles 
était enrichie de sculphnes d'une ^'xécutiou remarquable, et de peintures habi- 
lement traitées. Le groupe des anges jouant de la viole et du psaltérion 
n« 2606) ; celui des cnérubins chantant le Salvê Regmo fn» 2607) ; les quatre 
.s\ nil;o!es Ji^s évangiles, le liwi de saint Marc (n° 2608) , le bœuf de saini 
Lnc in" 2600|, î'auge de saint Mnlihieu (n<>26lO), et l'alL-îf rie saint Jean 
(n" 2611), ont tous été démontés avec grand soin et apportes à 1 Hôtel de 
Cluny, où leur consei vatioa est désormais assurée. 

Cette chapelle prenait jour par trois fenêtres, qui ont également été démon- 
tées sur \)hœ, ( t dont deux 6nt pu être restituées sur la façade de la dnpeUe 
de i Hôtel de Cluny. 

Les peintures qui couvraient les murs étaient en OKtuvais état; elles n'ont 
pu être conservées. 

)Î6V2. 2613. — Fenêtres de lu môme chapelle de Notre-Dame- 
des-Bonnos-Nouvellcs h 1 église de la commanderie Saint- Jeao- 
de-La Iran, démolie eu 1860. ^ juv^ siècle. 

Ces fenêtres étaient au nombre de trois, l'ne d'elles était en mauvais étal 

et n'a pu être cnnsprvoc ; lo.s tl ux autres, démontées avec soin, ont eié trans- 
portées à r Hôtel de Cluny, où elles ont été reedifiées contre le mur de lacba- 



2614. Golonne principale d'une des chapelles de Téglise col- 
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légiale de Gluay, déiruile en 1859, pour le passage du boule- 
vard de Sébasloj)ol. Fin du ïm*» siècle. 

Le collège de Cluuy, foiiJe eu 1209 par Yves F% abbé de Cluny, qui acheta 
le terraiD, éleva le mur d^enceinte, le réfectoire et une partie des autres bâiî- 

menls, fut terminé par Y\ ♦ s IT, son nf^veu et sucmseur, qui construisit l église, 
une partie du cloître, et termina les bâtiment' commencés par son pr^dpces- 
seur. Cette institution avait pour but de ranpiocber des universités séculières 
les jeuiies élèves envoyés par Pafabaye de Cluny, et de leur faciliter Tétude des 
sciences et des lettres. 

L' église lîu collège, mijoiinriiui complelemeiildélriiito, et dont il ne subsiste 
"que les débris conserves à l'Hôtel de Cluny, était regardée comme une mer- 
veille d'architecture digne d^être comparée à la Sainte-Chapelle de Paris. A la 
fin An siècle dernier, le collège et son église devinrent propriété nationale, 
furent vendus et passèrent dans les mains de particuliers. 

L'église elle-même subsistait encore en 18;{3, et l'on pouvait, de la place ' 
de la Sorbonne, admirer les contours délies de soit arcliilecture à jour; 
frétait dans une partie de eet édifice que ie peintre David avait établi son ^ 
atelier. Plus tard, tout ce qui resUdt de ce monument, comparé à l'œuvre de 4 
Pierre de Montereau, fut remplacé par des bâtiments modernes, et en iSoO, ^. 
lors de ruuverlure du lioulevard de Sebastopoi, les derniers vestiges de l'église 
' d*Yves II, abbé de Cluny, disjiaraissaîent sanj$ laisser de trace. 

La colonne au chapiteau finement sculpté et orné de feuillages, les deux »Ti 
roses en pierre ci-dessons dt''Tit>^s, Tépi qiu surmontait le conronncinent drj ^ 
la façade, les consoles et toutes Icsctels de voûte, ont éié déposées avec soin 
et apportées à 1 Hôtel de Cluny, faible souvenir d'un des plus charmants mo- 
numents du moyen âge, encore intact il y a trente ans à pÎBine. 

C'était dans l'église collégiale de Clunv qn'ét aient consen'êes les pierrt s 
tumulaires de Simon de Gillans, alihe de I ile Barbe en Lyonnais, mort en 
1349, et celle de Jehan de Sarthenav , abbe de Ferrièi es, du diocèse de Sens, 
mort en 1360, toutes deux à THotel de Cluny depuis plusieurs années, et 
décrites au Catalogue sous les n*"' 1922 et 1923. 

2615. — Roses en pierre seulptée è jour, provenant de la 
façade de la même collégiale de Cluny, démolie en 

— Fin du xiîi* siècle. 

2616. — Onze clefs de voùie, recueillies en 1859 dans la • 
déinolilion de la collégiale de Cluny, pinee de la Sorbonne. La 
plu|);irt <^'^nt ornées de végétations finement sciilpti'os ; uncd'enlre 
elles présiuk' une figure humaine dont les traits se lenuinent eu 
feuillage, clKinn mie fantaisie de la lia du xiii* siècle. 

2617. 2618. 2619. — Consoles en pierre sculptée, provenant 
du même monument, démoli en tôa9. — Fin du xiii^ siècle. 

La première présente une tête de moine en ronde bosse ; la deuxième est 
formée par une uranrhc do feuillage; et la U'oisième est une console d'angle 

d'une décoration iinalogue. 

26-20. — Epi en pierre, provenant de la môme chapelle col- 
légiale de Cluny, place de la Sorbonne. xiii^ siècle. 

Cet épi était placé au sommet du couronnement de la £acade, tlétruite en 
ia59. — H. l»» 80. 
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2621. — Pilier principal de la purle Sainte-Anne ou porte de 
la tour méridionale de Notre-Dame de Paris, supporlant la figure 
de SciiiU Marcel, neuvième Mque de Paris, mort le 1®' no- 
vembre 436; — comraenccHjeiil du xin^ siècle. 

Le saint évéque est debout, la tète coiflée de la mitre, et vêtu du costume 
épiscopal complet, avec Taube, la tutricelle, Tëtole, la diasuHe relevée et 
ramict; la main droite est dans l'attitude de la liénëdiction ; la gauche tient 

la cn^so, flont sabot s'appuie sur la tôle d'un draf^on ailé que le saint foule 
aux pieds et qui sort d une tombe placée au-dessous. Cette lomlie, que recouvre 
un arceau soute» lu par deux colonnetles, est celle d'une femme couverte de 
son linceul. Une dame de race noble selon le inonde, dit la Légende dorée, 
mais I)icn meprisnhle à cause de ses vices, ayant rendu le dernier soupir, fut 
portée on grande ponipe à son cercueil ; mais un horrible serpent vint dévorer 
son cadavre et prit pour demeure le tombeau de la malheureuse, dont lus restes 
lui servaient de nourriture. Les habitants de ces lieux s'enfuirent alors de 
leurs maisons, tout épouvantés. Le bienheureux saint Marcel comprit que 
c'étiit lui qui devait triompher dy monstre. Lorsque k serpent, sortant d un 
bois, s'en revenait vers le sépulcre, Marcel se présenta devant lui en priant; 
le monstre, dès ce moment, sembla demander grâce en baissant la lête et en 
agitant la queue ; U suivit ensuite le saint évêque pendant près de trois milles, 
à In '.ne de tout le peuple Alors saint Marcel lui parla ainsi avec auto- 
rité ; « Dès ce soir, va-t'en habiter les déserts ou repiouge-toi dans la mer, » 
et puis on n'eji a vu aucune trace (1). 

La partie supérieure du pilier présente la forme d^une tour couronnée de 
lourcl'es.et pt ri ée d'ouvertures cuitrées et ogivales. — Lors de la restauration 
de la porte Sainte-Anne, !*• ptlier de saint Marcel dut (^Irc remplacé, et l'ori- 
ginal a été apporte à l ilôtei de Cluuy. La lèle du saint a été restaurée ainsi 
que celle du monstre et le bâton de la crosse. 

2022. — ^Cliapileaux, fragments d'archileeiure et de sculpture, 
épis, etc., provenant de Nuli e-Damc de Paris. — xiii® siècle. 

2623. — Fragment du grand bas-relief de Kolre-Dame de 
Paris, rAdoralion des Mages. — xiii® siècle. 

2624. — Cheminée en pierre sculptée et peinte provenant 
d'urte ancienne maison de la ville du Mans, — xv® siècle. 

Le bandeau porte en haut-reliefhuit personnages, qui représentent les trois 
âges de la vie: la j- unesse, ligurée par un cavalier vêtu d'un riche pourpoint 
etporlaiit un faucon qu'il préseiilcù sa dame ; l àge mùr, personnilié par deux 
autres figures dans la force de la vie ; la vieillesse, représentée par deux per- 
sonnages plus simplement vêtus, portant une besace et s'appuyant sur des 
béi|' filles. 

bur chacune des joues du bandeau se trouve une autre figure : à droite, un 
honime l'épée au coté; à gauche, mie femme tenant eu main une pelote de 
laine. — Le mainteau de la cheminée repose sur deux figures couenées for- 
mant con>ole«;. 

Celte clieuuuée, large de plus de 2 mètres, portait des traces de peintures 
assez apparentes pour permettre une exacte restitution ; l écussou placé au 
c^tre de la ho^le est celui de la ville du Mans. 



(1) Baron de GuUheriny, llinératre archéologique» 
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2625. — Cheminée en pierre seulpiée, de même provenance 
et de même époque. 

Les traces de peinture que portait cette seconde cheminée n'ont pu être 
retrouvées d'une manière assez complète pour assurer une re>tauralion exacte; 
les sujets du bandeau , égal 'ment exécutés en haut-relief, sont an ilngnes :1 ceux 
que nous trouvons sur la première de ces cheminée^ Le motif principal est une 
scène de mariage : un jeune liomme olîre une lleur a une jeune filie, qui lui 
apporte en échange sa couronne de virgiuité; ils s'appuient tous deux sur un 
écusson d'armoiries placé au centre, et que supporte un tronc d'arbre prêt à 
pousser des rejetons. 

Ces deux cheminées, qui avaient été sauvées de la destruction, grâce aux ^ 
soins de H. d'Espaulart, au Mans, ont été acquises par le Uusée, transportées 
à THôtel de Cluny en 1854, et remontées à la place qu'occupaient les anciennes 
cheminées de rudtei. 

2626. — Grand retable en pierre, exécuté par ordre de Jehan 
de Biesme en 1441, pour la chapelle des GordeUers de Provins et 
représentant diverses scènes de la vie et de la passion de N. S. 
Jésus-Christ. 

Ce monument a été donné au Musée par la ville de Provins, en vertu d'une 
décision du conseil municipal, 'approuvée par le préfet, à ia^date du 6 jui^ 

let 1860. 

Les i>as-reliefs ont reçu de graves el nombreuses mutilations, mais le ret^ible . 
a pu être conservé dans sk disposition première, et les parties subsistant encore 
pipseiitcnt cerlains détails dont la finesse donner une haute idée du talent de 
t II liste (:harge de son exécution. Sur la haae ou lit l'iDscripUon suivante, 
gravée en beaux caractères du temps : 

C'aii mil quiiiTf cfn«:> qunroittf et un fil fûtre mottrf 3ti)au ^c Oicénif ictie 
table iKi auinou&ucd i>c acv buutaiteuce. ^xit} l^ieu pour lut et poui eux. 
3mrit. 

L'état de d^radation du retable des GordeUers de Provins n^a pas permis 
une restauration complète ; il a pu être restitué seulement et relevé dans sa 

forme primitive, et 1 admhii-trntinn du Musée ne peut que rendre liommage à 
la pensée donl s esl inspiré le conseil municipal de Provins en assuiant, par 
la donation quM a bien voulu en faire à l'Hôtel de Clun^, la conservation de 
ce monument, qui, quoique mutilé et incomplet dans certaines parties, n'en est 
pas moins précieux pour Fhistoire de Tart. 

2627. — Porte d'entrée de la maison dite de la reine Branche, 
rue du Foin Saint-Jacques, construite sous le règne de Henri II, 
et démolie ea 1858 pour l'ouverture du boulevard Saint-Germain 
et le dégagement du Musée des Thermes el de THôtel de Gluny. 

La maison de ta reine Blanche, située rue du Foin-Saini-Jaa{ues, à Pangle 

de la rue Bouiebrie, possédait une très-jolie porte donnant accès dans ses 
bâlimeiils, situés au fond d'une rour ouvr;if!l ri Truvile des deux l ues; elle pos- 
sédait eu oui) e, dans sou jardin, trois coionned iieslm< es à supporter uu étage 
en bois. La ru«» du Foin-^utJaoques passait prédsément an milieu de I espace 
occupé atijnurd'liui p;ir les jardins du Mu^ée 

Lors de la denKi!if:o;; il!' la maison de la reine Blanelie, la cliarmanlo porte 
d'enlree, llaitquee de deux eolonnes 'a)rinlliicnnes ornées de cannelures, et 
dont la décoration se compose d'cnlrelacs, de cartouches, de ligures de génies, 
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d'nnr> pxcellentf» exériition du xyi*^ sic^cîe, a été démontée et transporté^ à 
r Hôtel de Ciuny, où elle a été réédiâée et donne passage de la cour au Musée 
dans les jardins qui Penlourent. 

1^628. 2029. 2630. — Trois colonnes avec leurs chapiteaux, 

provenant ilc la même maison dite de la reine Blanche, existant 
rue du Foin Saiiil-Tacques et démolie en 1858, pour l'ouverture 
du boulevard Saim-GtTinain. — xvi® siècle. 

2631. 2632. 2633. 26M. — SUtues mutilées, en pierre, 
provenant de la décoration intérieure de la Sainte-ChapeUe de 
- Paris. — XIII? siècle. 

2635. 2636. — Fragments de statues de même provenance, 
présentant encore de nombreuses traces de la peinture du 
temps. — XIII® siècle. 

2037. — Chapiteaux, fragments de sculpture et d'architec- 
ture provenant de la Saiate-Chapello de Paris. — xiii® siècle. 

2638. — Ange aux ailes repliées, figure en pierre prove- 
nant de Tégiise de Poissy . — Ouvrage du xiT^ siècle. * 

2639 — La Vierge portant l'Enfant Jésus, statue en pierre 
peinle. — Fin du xv« siècle. 

La figure est debout, soulenanlsursoîjbra» gauche TEufaut Jésus, eleolevant 
de la main droite le vêtement doul il est à moitié couvert. La tète de la Vierge est 
ceinte de là couronne; elle est vêtue d'une longue robe que recouvre un man- 
teau sur lequel on retrouve encore des traces de dorure, et dont la bordure 
était ornée de pierreries incrustées. L'enfant Jésus porte une banderole dans 
lu main droite; une autre banderole est aux pieds de la Vierge, et présente 
une in^iption à demi eflfaoé de kouelle on ne lit que les mots : Nre Dame. 
La hauteur de la Vierge est de i™ 3o. 

2640. — Monument de consécration, bas-relief . en pierre 
sculptée h figures, du xv/ siècle. 

Au inilipujo Christ en rroix entre Marie et saint Jean, puis un personnage 
vêtu d'un costunje monacal el dans PattiUide de la prière. Dans le haut, un 
écusson d'armoiries, celui du donateur agenouillé, à la barre de trois aiglons. 
Aux angles, les symboles des Évangile:».^ H. 0^ 62. L. 9&. 

2641 . — Croix en pierre à double facè, do nv* siècle. 

D'un côté, le Christ en croix, de l'autre la sainte Vierge; les bras de la 
croix sont réunis })ar un ornement à jour terminé par une fleur de I^rs. 
Tlroiivéedans les fouilles du boulevard de Sébastopol, rive gauche, rue Percée, 
ir* 9, et donnée par M. Ttiouvenin, entrepreneur de travaux publics. 

2642. — Fragment d'un pignoo en pierre sculpté, provenant 
de la chapelle des Douglas, à i'abbaye de Melrose. 

Donné par M. le prof. Jules Cloquet, membro de Tlostitut, i860. 
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2643. 2644. 2645. — Statues provenant de la chapelle du châ- 
teau d'Arbois et représeDtaQt les figures des seigueurs da lieu. 
— XV® siècle. 

La première p<^t cp]\e d'un chevalier âgp, à longue barbe, couvert de son 
armure, portant le pce au côté et ayant les pieds âppujrés sur un lion. Les 
épaulières de Tarmure sont à ailerons , et tous les détails de i^équipement 
sont rendufl^ivec soin. 

La seconde représente une dame d'Arbois, vHue d'une robe longue couverte 
d'un pardessus plus court r-la ceinture porte un chapelet; la tète est coiffée 
d un bonnet plat, et un collier d'orfèvrerie est passé aulour du cou. 

La troisième oe ces statues est la figure d*iiii seigneur en armes, Tépée au 
côté et les gantelets suspendus a Ja garde; la tète est Due et les ëpaulières 
sont également ornpp<? d'ailerons. 

Giacuiie de ces statues iumulaires a les mains jointes sur la poitrine. La 
dernière préseate uoe mité qui a été pratiquée plus récemment pour servir 
de béaitier. 

3646. Chapiteaux d*ordre dorique, provenant de la façade 
septentrionale du vieux Louvre^ rez-de-chaussée, où se trouve 
aujourd'hui la petite galerie qui se rattache à celle du bord de 
l'eau. — XVI* siècle. s 

2647. 2648. 2649. — Mascarons sculptés provenant des 
crCHsées du res-de-chaussée du vieux Louvre, aile en arrache* 
tuent sur 1 ancienne place du Musée. — xvi* siècle. 

Ces fragments du vieux Louvre ont été donnés au Musée par Bf . Lefuel, 
membre de l'Institut, architecte de l'Empereur, 1888. 

2650-2651. — Gargouilles dites lanciers, provenant de la 
démoh'tion de la galerie de pierre au palais des Tuileries. 

2652. — Cbapileau d'ordre ionique provenant de l'entable- 
meiJl de la même galerie. 

2653. ■ — Chapiteau d'iir lre corinthien dépose au premier 
étage sur la même galerie, aliénant au pavilioa Médicis. 

2654-2655. — Fragments de corniche provenant de la même 
galerie. 

265G. — EcussoQ aux initiales H. B. C., suriTionté d'une 
couronne fermée. 

Ces fragments du palais des Tuileries ont été donnés au Musée par M. Lefuel, 
ardiitecte de s. M. TEmpereuri brs de la démolition de ta galerie de pierre 
et de sa réédification en octobre 1836. 

2657. — Tombe en pierre trouvée dans les fouilles faites en 

1856 sons le chœur de l'église Saint-Séverin, à Paris. 

Cette tombe, qui remonte au vu* siècle, est couverte d'ornements gravés, 
parmi lesquels se retrouve la roue symbolique. Elle porte SI" 20 sur O" 75. 

lX»nno par M. le curé de Saint-Severin, 1856. 

2658. Tombe en pierre porlaot une croix sculptée à Tia* 

20 
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lérieur et à Texlérieur, trouvée au cimetière Saint-Magloirey 
eu 1852. 
Donnée par H. Arthur Forgeais. 

2G59. — Fragment dune pierre tumulaire provenant de la 
démolition d'une ancienne lour située au chevet de ré^dise Saint- 
E(ienne-du-MoDl et portant une inscription fragmentée. — 
|B sur 0,87. 

Donné par M* le ptéfst de la Seine, I8B6. 

^660. — Dalle tumulaire troavée dans les fouilles faites aux 
Bernardins de Paris, ^ la date de 1333. 

Le moine est représenté debout, les mains jointes, sous un portique dV' 
flbiledtnre gothique; aalûur se Jlt rinscriptloo suivante : 

l$tr. jaret. nonnn*. %o\jjt6. malrti. manaatfrit. fùpvtUû. lertor. in tlfro- 

Itfjta. ^viU obttt. onito. ^nt. M. CGC. XX3L. III. in oisiita motljfi coan- 

fcliMc. otûtt. pt0. ro.ttt. reqittearat. in patt, 3mrn. 

2661. <— Pierre tumulaire du çirede Flavacourt et d'isabelde 
Hargenlieu, sa femme» provenant de la chapelle du village de 
Flavacourt, dans laquelle étaient inhumés lès seigneurs du lieu. 
— XIV* siècle. 

Le sire de Flavacourt est représenté c-ouvert de son arniiire ( l portant m 
ccu; la ûimw d'ilnrp-frilit'u est à son coin, sous un dais d'architecture go- 
thique riciieuHMil Jenlclée, Dans la bonlme se lit rinscription suivante : 

3n otiût inons. ^c €l](intcincllr rl)cualicr sivc ^f -flauorourt qui tïc&paûsa 
Van t>c ^riKC M. CGC LU U jcuîii avant la $aiiU iHaitui d'iDcc. Jj^xic} })0ur 
l ame ht lut. 

Hliidamr J>»<ibrl ht jQiu0ruttru fomme ^tt 0ten9» ht €t)antmrlU qui 
trr»t»a««o Ion de ^tatt M* CGC 

La gravure de (elle belle pierre tumulaire est d'une exécution remar- 
quable, et les détails de Tarmure du chevalier sont précieux comme renseigne- 
menls du xiv* siècle. 

2662. — Tombe d'abbesse, fragment du xiii® siècle. La figure 
est sur un fond semé de fleurs de lys et de fleurons; Tinscription 
est eiïacée et illisible. Trouvée à Paris. 

2663. — Tombe du chanoine Robert de Gfauzayo, trouvée à 
Paris. Fragment. — Commencement du xiv« siècle, 

La figure est debout, les mains jointes, la tète finement sculptée ; elle est 
sous un portique d'architecture duquel sortent deux anges aux ailes déployées, 

tenant d'une main l'erieensoir, de l'autre la navette. 

F/inscriplioii isl incomp èle : Hic jacet frater Robertus de Chuzayo, 

canonicuSy de Niolio.mall.Diol 

266 i. — Fragment d'une tombe de même époque, au nom de 
maistre Jehan de Canechet. 

La tête en bronze et les mains ont été enlevées; en haut sont les anges en 
adoration. Trouvée à Paris. 
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2665. — Fragment d'une tombe de même époque, celle d*aii 
chanoine du nom de Régiuald; rioscripiion est effacée eo grande 
fiartie. Trouvée à Paris. 

2666. — Tombe de même époque, personnage en costume 
civil, les mains jointes et la lête couverte d'un bonnet ; l'inscrip- 
tion est totalement illisible. Trouvée rue Saint- Jacques. 

2667. — Tombe d'un chevalier de Malte. Fragment dont 
rinscription est effacée et îUisibie, trouvé à Saint-Jean-de-Latran. 
— xv^ siècle. 

La tôto cl les rnriins etniont en marbre ou en bronze, et onl fiispani: il en 
est ainsi des deux ecuâcioiis piacés à jdroito et à gauube de la tète du 
chevalier. 

2668. — Fragment d'une dalle tumulaire aux armes et noms 
de dame Geneviève de Los , trouvé rue des Matburiiis. — 
XYii® siècle. 

2669. — Inscription antique gravée sur granit, trouvée à 
Nérls en 1836 et donnée au Musée par M. de la Vill^ille, se- 
crétaire du Comité des travaux historiques au ministère de Tin* 
struclion publique, 1860, — l. 0^,30, H. 0«»,SO. 

, 2670. — Inscription gravée sur pierre en caract^^es gothiques, 
à la date de 1 127, trouvée à Paris, dans une dépendance de 
Téglise Saint-Cùme, rue de la Harpe. 

tan mil GGGG (t XXVII tr itmhljr iirafl|aiii aptï* U Uttt Mtut £ut 

cDongclietc fut rcatc prfSfiUf fflçiltsc roneocrcc bee oitmoano bce bôiird gttl^ 

Jl. b"' 28. , . 

Donné au musée par M. Tassin de Yidiers, 1858. 

2671. — Inscription de fondation de messe, gravée sur pierre 
et découverte dans une fouille rue saint-Jacques, derrière le Col- 
lège de France. — xv^ siècle* 

De chaque côté se trouve un ccusson portant la gerbe de blé becquetée par 
les oiseaux et surmontoe de Tetoile. au milieu la Slère de douleurs avec le 
d(Hialeur agenouille, suivi de son t^aiiit ijalrou. 

Cc5 marguilliere lœuurf ft tabriquf df ctàs et Icucd «urrcsacurs sot 
, tenue a ioujoura pfturlUmcnt faire î>ire (t)auter ft rrlcbrcr p. fl) uii jouf î)e 
mcrrrn^p ^< ^^^^ ijuute mt^ne et3od(pl) et o Ui fm le ircordcri» tt 
t'oraidon a te ptiuriite pour le* rt mffante 3k rttrtir tme hg\t rn ta 
(l)apprUe ht Qre Bat tt irclle mette tovitv et ctfauter « tettr Ifnire que V^n a 
aeovfttuiiu eljatcr an tamt^ en la ttte rliappettc fout Ua èita me et eitlftnta.. 

2672. — Inscription du xv* siècle, trouvée rue des Grès, k 
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Paris, provenant de l'eulrée d'uaedes Facultés : Scole secude 

facuJtatis decretorum . 

Donné par M. Yacqer, 1858. 

2673. — Bandeau sculpté et décoré de grappes de raisiu et 
de feuilles de vigne, trouvé dans les fouilles de ta rue des Noyers, 
faites pour Fouverture du boulevard Saint-Germain, en 186t. — 
XV* siècle. 

Donné par M. Argoukm, entiepnneor de travaux puUics. 

2674. — Chapiteau en pierre, décoré de feuillages en relief 
et portant un écusson d'armoiries, trouvé dans les fouilles faites 
en 1857, rue des Mathurins, Saint- Jacques, pour le dégagement 
de 1 hôtel de Cluny. — - xv® siècle. 

2675. — Grand morfior en pierre trouvé dans les mémos 
fouilles, ayant la forme des mortiers antiques. — xv^ siècle. 

2676. — Mortier plus petit, de même provenance et de 
même époque, trouvé également en 1857. 

2677. — Pendentif de clef de voûte, représentant le Christ en 
croix entre Marie et saint Jean. — Fin du XV® siècle. 

Donné par M. Guenebault. 

2678. — Croix en pierre, du xvi* siède, portant à son centre 
la Vierge et l'enfant Jésus, et 5 ses extrémités, les syi; Idoles des 
Svangiles, sculpture en relief, découverte dans les fouilles faites 
sur la place du Carrousel pour la construction du Ministère 
d*£Uit. 

Donne par H. teCuel, architecte de TEmpereur, 18S8. 

2679. 2680. — Chapiteaux en pierre sculptée du xvi« siècle. 

Donnés par M. Âlvar Toussaint, arcliileole, en IS.'iO. 

2681. — Petit fragment en pierre portant trois tigures de 
saints personnages séparés par des colonnes, troUvé dans les 
fouilles des Mathurins, en 1860. — xvi® siècle. 

Donné par M. Aigoulon, entrepreneur de travaux publics. 

2682. — Bas-relief en pierre provenant de la démolition d'une 

maison rue Sainl-Germain-rAuxerroîs, à renseigne des Trois 

Barbeaux. — xvii* siècle. 

Ce bas-relief était placé sur la façade de la maison et servait, ainsi que 
rindique le sujet, d'enseigne à un pécheur passeur de rivière. 
Donné par la Ville de Faris. 

2683. — Fragments antiques en pierre sculptée, fûts de co~ 
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lonnes et débris de sculptures, trouvés dans les fouilles du 
nouveau iribunal de cômmercaen 1860 et donnés au Musée par 
If. Bailij, architecte du gouvernement. 

2684. — La Truie qui file, bas*relfef en pierre peinte, en* 
seigoe d*une ancienne maison du TÎeux Pans. «— xti* siècle* 

Donné par la Ville de Paris. 

2685. — Console en pierre présentant urie tête de roode bosse, 
XYi*' siècle, iruuvée dans les fouilles du boulevard Sébaslofiol. 

2686. — Console d'angle de même provenance, décorée d'une 
figure de la même époque. 

2687. — Borne en pierre aux armes des abbés de Longchamp, 
retrouvée sur la route de Suresnes au mont Valérien. — xvi® \ 
siècle. 1 

m 

2688. — Borne de même provenance et de même époque. 

2689. — Obélisque trouvé dans les fouilles du cimetière 
des Innocents, décoré sur les quatre faces de croix emblémati- 
ques, de couronnes et de vases funéraires. — xvii* siècle. 

H. 1°»,20. 

2Ô00. — Pierre sépulcrale à double face, provenant d'une 
tombe arabe au cimetière des Palmiers, dans la plaioe de la Mi- 
lidja, près Alger ; sorte d'ardoise. — h. U'".47. 

Rapportée en i 835 pt donnée au Musée par H. le professeur Jules Cloquel, 
memure de l'Inslitut, 1860. 

2691 . — Inscription gravée sur une dalle de pierre à la date 
de 1676, et placée dans un angle de la cour de l'ancien couvent 
des Mathuriijs coiiligii à l hôtel deClunj, et démoli en 1860. 

« L'an 1676, au mois d'aousl une ouverture s'estant fait au pavé de celle 
court, environ le milieu du ruisseau plus près newtitioins de la cuisine que 
de la salle du jurdiu Ton creusa ei Ion apperceut une grande ouverture à peu 
près semblable aux trois areades qui forment le présent escalier, dans laquelle 
un domestique de réaius estant descendu par une entrée qui rdu nuiicoii du 
costé de !;i salle il trouva «lue c'estoit un ^-rand trou qui preiioit son origine 
de dessous le palais des Thermes, rue des Maiurins, laquelle ouverture fut 
bouchée avec trois gmsÊBst poutres mises dessus et couvertes de pavé; ft 
laquelle ouverture il sera bon de regarder de foia à autre, pour voir si les 
poutres ne pourrissent pas. De (pioy l'on a cru à propos de donner cet avis 
pour y apporter- en ce cas le remède convenable et éviter les aecidens qui 
pourroient arriver.» 
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MARBRES, ALBATRES, STUCS, TERRES CUITES. 

2692. — Statue de l'empereur Julien, proclamé en Tan 363 
au Palais des Thermes; figure antique en marvbregrec, trouvée 
à Pari$« 

Cette belle statue, de grandeur naturelle, est d'une parfaite consprvntion. 
l/em}«rf uresl debout, la tète ceinte de la couronne, et la main droiie soute- 
nant sur la poitrine les plis dn manteau. La main gauche porte un rouleau ; 
la baribé est longue, et ieschereux. plaipiës sur le front, débondent sons la 
couronne et tombent au-dessous du bandeau; îes pieds sont chaussés de 
S9nda1p«. 

Trouvée à Paris, il y a quelques années, cette statue de rempereiu" Julien 
avait été, immédiatement après sa découverte, acquise par M. le comte de 
La Riboisière, et avait pris place dans son hôtel de la rue de Baiid^;mais, 
anrè> Vexéciition de!i travaux de dëgnfremcnt du palais des Thermes et de 
l'hôtel de Cluny, M. le comte de La Riboisière comprenant combien il était 
intéressant de voir la statue de Julien prendre, au nnlieu des ruines du palais 
romain de Paris, la place qui lui revenait de droit, a bien voulus'en dessaisir 
et Ta cédée à S. Exc. h. ministre d'État pour les ooUectioDS du Musée des 
TiierMieset de l'Hôtel de Cluny, le 49 février 1859. 

A peu près à la même époque à laquelle on trouvait cette statue de 
l'empereur Julien, c'esl-nàniire longtemps avant la fondation du Hosée des 
Thermes et de l'Hôiel deCUiny. on en découvrait à Paris une autre remontant 
comme celle-ci à répcMXiie du Bas-Empire. Celte statue, dont la disposition 
est à peu près la mémo, et qui, par la pose de la figure, sou costume et la 
tournure des draperies, présente une grande analogie avec celle du palais 
des Thermes, est placée dans les collections du Louvre. 

2693. — Bas-relief antique en marbre, trouvé à Paris; sujet 
symbolique préserilaul des poissons au nombre de quatorze, 
qui se jouent dans les flots et se dévorent les uns les autres. 

Ce bas-relief a été trouvé dans la Seine, entre Tlnstitut et rbôtél des 
Monnaies.— L. 0«,44, H, 0",Î6; 
Donné par H. Théodore Cbrétin, moeafete, iSSS, 

2694. 2695. — Figures de moines en costume de ohartreuit 
exéculécs en marbre pour le duc Philippe le Bardi par Glaux 
Siuter, ifmm^er du duc de Bourgogne, chargé par ce prince 
de la direction et de Texécution des ouvrages d'art de la char- 
treiise de Dijon après la mort de Jehan de Marville, en 1399. 

Ces deux figures sont debout. L*une d'elles est dans Textase 
de la prière ila seconde, dans l'attitude du recueillemenit» porte 
à ses yeux les plis de sa longue robe. Les tètes sont nues et 
Texécution en est très-remarquable. 

Elles ont été données au Musée au mois de mai I86I9 par 
Sa Grftce le duc d'JJamilton -Brandon et Ohâtellerault. 

Glaux Sluter, Hollandais d^odgine, fut chargé par le due Philippe, dés son 
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arnyëe en Bourgogne, en Î387, des travaux de sculpture du portail de b 
chartreuse, puià du monument connu amourd''hui sous le nom de Puits de 
Moïse, commencé en 1396 et achevé en 14(12. 
« Peu de temps après la mort de Jehan de Marville, dit M. de Saiot-Hesimn 

dfins son r:ipp^rt '-ur les restes des rfioiiiinripnls de l nncirtme chartreuse de 
Dijon, Claux Sluter fut chargé de la diri-clion des trav.uix el de l'exécution 
des sculptures du tombeau du duc Philippe le llanli. Dans cette entreprise, 
d*uiie importance majeure, Claux de Weme dit de Vousonne, son neveu et son 
élève, et .larques de Raërze, dit de la Barse, imaigiprâu duc, venu de Dender- 
monde, lui furent adjoints. — Le 6 avril 1404, peu de jours avant la mort du 
duc Philippe le Hardi, mie retraite dans le monastère de l'abbaye de Saint- 
Etienne fut offerte à Claux Sluter, en reconnaissance des services qull amt 
rendus et du don de 40 francs d^or qu'il avait fait aux religiei|X pour Putililé 
du couvent. Et ce fut en ce lieu de tranquillité que, dans un âge avancé, 
Pbabile artiste termina sa carrière, entouré de la considération due à sou 
mérite et à ses talents. » 

Le tombeau du duc Philippe le Hardi, élevé par ses ordres et de son vivant 
dans les bâtiments de la chartreuse de Dijon, splendide édifice monastique 
fondé par ce prince en 1IÎ83, futdét-nit en 1793,ani?i f[iip le mausolée de Jean 
sans Peur et de Marguerite de Bavière, exécute en IWi par les soijis du duc 
Philippe te Bon, et cela conformément aux termes de la délibération du conseil 
général de la commune de Dijon du 8 avril, confirmé [)ar les arrClés du district 
de l'arrondissement et du directoire du département de la Côte-d'Or du 
t3 frimaire an U (l). Les figures qui ornaient ces beaux monuments, les 
ornements d^arcbitecture, furent dispersés de dblé et d'autre. Plus tard, une 
restauration intelligente présida A la restitution des tombeaux des ducs de 
Bour^'Ognp, et en 1827, cetle restauration fut achevée, et les rnonimients de 
Jean sans Peur et de Philippe le Hardi furent places dans une des salles du 
Musée de Dijon. Les quarante figures en marbre qui entouraient le tombeau 
du duc Philippe, <-i représenUiient quelques-^ins des priis ii i ix personnages 
des maisnns civile fX religieuse du prutce elles meinbies de diiîerents ordres 
monastiques, ont pu être remises eu place pour la })luparl. Les autres ont été 
resliluées habilement d'après le» docuaieuls authentiques, et ce grand ouvrage 
de restauration a été accompli avec une véritable habilité et une rare per- 
fection. 

Les deux figures données au Musée par Sa Grâce le duc d'Hamilton faisaient, 
ainsi que deux autres de même provenance que possédait antérieurement 
l'Hôtel de Cluny, partie de la coUeetion de 11. liaron» vendue en 1846. Pas^ 
sées depuis dans le cabmet de M. Ratlier, elles étaient devenues, à la mort 
de ce dernier, et lors de la vente de sa [.' dei ie, la pt opriélc du duc d'Ha- 
milton qui, niù parle desir de réunir ces quatre charmantes sculptures ayant 
une or^ne commune et d'en assurer la conservation à rH6lel de Cluny, 
a bien voulu !ui faire don de celles qu'il possédait, et quïl avait acquises 
pour ses spiendides collections d'Hamifton-Palace. 

2696. — Statae en marbre de grandeur natorelie» ouvrage 

italien du svi* siècle. 

La figure est vfttue d'une robe que rehanase une ga rnitore richement brodée ; 
une couronne de roses maintient la coiffure, dont Texécution est traitée avee 
une grande finesse de détails^ la main ^îf/^ portait une fleur dont il ne reste 
que la tige. 
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2697. — Fragment d'un chapiteau en marbre, provenaatdes 
ruines du théftlre romain de Phiiippevitie, en Algérie. 

Donné par tf. le professeur iules Cloquet, membre de rinstitut, 1860. 

2698. — Médaillon en marbre provenant de la décoralioii de 
Tancien château de Gaillon : le roi David. — xvi® s. 

* 

La figure est assisse Pt semble résoudre un calcul à l'aide des doigis de la 
main ^ ia harpe esi placée auprès d'elle, et le fuud représeote uu pays<ige avec 
rentrée d*un ehiteau. La bordure est composée de iienderoles entrelacées de 
* perles. — Dîam. 0^35. 

Donné par H. TaMié CaiUe des Marres, 1889. 

2699. — La Vierge dans sa gluire, bas-relief en albâtre du 

XIV® siècle. Au-de^^sus, le Père éternel avec les chérubins j en bas, 

la figure du donateur. 

Ce bas-relief provient du cabinet de M. Grillon, ancien inspecteur général 
des bâtiments civils et membre du Conseil municipal de Paris , et a été donné 
par U** veuve Grillon, en avril i856. 

2700 à 2705. — Bns-reliofs en albAtre sculpté et relevé de 
couleurs, del époque du roi Jean. — xiv^s. — h. 0"',40. L. 0",26. 

Le Baiser de Judas. 

Le Christ à la colonne, même suite, 

La Mise au sépulcre, huit figures, même suite, 

La Résurrection, même suite. 

La Mise au st'pulcro, neuf figures, môme suite. 

La Vierge dans la gloire, même suite. 

Tous ces bi'j-roliefs ont été donn^^s au Musée par M. Ch. Sauvageot, pen- 
sionnaire de 1 Académie impériale de musique, i8o6. 

2706. — La Résurrection, ba$*rèlief en albâtre avec bordure 
en bois et pâte dorée ; ouvrage italien du xvi^ siècle. — H. 0» 28« 

Donné par II. AchiUe Jubinal, député au Corps législatif, 1860. 

2707. — La Vierge et l'Enfant Jésus, grand bas-relief de la 
lin du XVI® siècle, sculpture de l'école italienne, exécutée en stuc 
peint et doré. 

2708. — Fragnjent de terre cuite décoré de mascarons et 
d'ornements, trouvé à Rome près de la Porta Lalina, ou 1835. 

Doimé au Musée par M. le professeur Jules Ooquet, membre de l'Institut, 

1860. 

2709. ^Retable en terre cuîte^ composé de trois tableaux è 
figures de roude-bosse sous des galeries d'architecture gothique, 
provenant de la chapelle de Saiiit-Eloi-, près Bernay. — xv* s. 

Les trois sujets sont ceux du Mariage de la Vierge, de T AdoÎFation dés ai^ 
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et de eelle des roig mages. Les flaires sont en terre caîte peinte et dorée, 

ainsi que les ornements d'architecture, dais et couronnement. Ce h'^m Kts- 
reiief avait été sauvé par les soins du sivanl et re^^ett;lblft < h. I.euûraiinl, 
membre de TlDstitut . et c'est à sa mort , en 1860 , qu'il est venu prendre 
place daos les collections de Tilôtel de Cluny. 



PLATRES. 

2710. — Clinpiteaux historif^s de l'ancienne cathédrale de 

Pampelurie, style roman, moulés sur les originaux et donnés 

au Musée par M. Sarvy, architecte à Paris, en 1861. 

Ceschapit'^nnx mnt an nombre de neuf, dont quatre accouplés, et représenh 
teut les scènes de la vie et de la passion du Christ, le Baiser de Judas, le Por- 
tement de croix, le Calvaire, la I>escenle de croix, le Christ dans sa gloire, etc. 
Les plus grands chapiteaux, accouplés par deux, boo^ surmQntësd^un bandeau 
courant, composé de branchages et de feuilles. 

â711. 2712. 2713i Le Christ dans sa gloire et les doose 
Apôtres, bas-reliefs moulés sur les originaui existant au tympan 
de Téglise Notre-Dame de Mauriac. — xii* siècle. 

Donnés au Musée par H. Mallay, architecte du gouvernement â ClennonV 
Feitand« 1867. 

2714 à 2718. — Chapiteaux de l'église de Sainl-Marlin-des- 
Champs (aujourd'hui dépendance du Conservatoire des Arts et 
Métiers). — xii* siècle ; estampages en plâtre. 

2719. — Grand chapiteau de l'église de Mozal, près Riom: 
les Gardes du saint sépulcre, les Saintes Femmes et l'Ange; 
estampage en plâtre. Style roman. — h* 0>"8o. 

2720. — Chapiteau proTenant de la même ^lise; estampage 
en plâtre. — h. 0>"80. 

A chaque angle une figure agenouillée, les pieds en Tair, et portant la main 
sur des pommes de pin suspendues à leurs bnmches. 

2721 à 2727. — Chapiteaux <lc l'église cathédrale d'Issoire, 
Puy-de-Dôme, moulés sur les originaux existant dans le tran- 
sept et dans la nef de ce monument ; Style roman. 

Chapelle du transept nord, colonne au nord : le Diable entraînant deux 
figures (2721); eoloimeausud: figure dliomme portant un agnean (2722). 
Chapelle du transept sud, Colonne au nord : la Salutation angelitiue (2723). 
Nef, 4"^^ f ilier, coUmue est : Entrelacs de pommes de piu et peraoo- 

nai{es (^724). 

Nef, S""" pilier, colonne ouest: Centaures, Chasse au lièvre (272S). 

Nef, 9^ pUier, colonne ouest : Deux hommes portant un agneau- {S7S6). 
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Chœur, S""^ colonne «u sud du sanctuaire : Christ à la coioime, Portement 
tJu croix (2727). 

2728 à 2732. — Autres chapiteaux historiés provenant du 
même monumenl, moulés sar les originaui. 

2733. — La Passion, bas-relief de l'église d'Issoire ; estam- 
page en plâtre. 

2734. — Inscription du soubassement de la chapelle de la 
Vierge» moulé sur l'origioal existant à la cathédrale d'Issoire. 

2735. — La Vierge portant l'Enfant Jésas, grande figure 
da XIII* siècle, hante de 2 mètres 65 centimètres, moulée sur 
Toriginal existant au tympan du portail latéral de la cathédrale 
de Chartres, côté nord. 

2736. — La Vierge portant l'Enfant Jésus; grande figure 
du XIII* siècle, avant 2 niclres 65 centimètres do hauteur, mou- 
léesiirl'original exi^tantau tympan du portail latéral de la cathé- 
drale de Chartres, côté du n)îdi. 

2737. — Les Anges en adorationj» assistants de la grande 
figure de la Vierge; moulés sur les originaux, au tympan, côté du 
midi, du portail latéral de la cathédrale de Chartres; xiu* siècle. 

2738. — Sainte Modeste, grande figure du xiii® siècle , 
moulée sur Toriginal existant au portail nord de la cathédrale de 
Chartres. ^ H. 2"' 35. 

2739 à 2742. — Diacres, figurines assises du xiii® siècle, 
moulées sur Irs originaux existant au portail nord de la cathé- 
drale de Chartres. — u.0»70« 

2743. — La Forée, figurine du portail du midi de la cathé- 
drale de Chartres; estampage en plâtre fait sur Toriginai. — 
xiii« siècle. 

2744. — La Tempérance, figurine du même portail, cathé- 
drale de Chartres ; estampage. — xiii*' siècle. 

2745. — Figure d'enfant du xm® siècle, moulée stfr l'ori- 
ginal existant à Téglise de Poissy, et qtie la tradition donne pour 
UD enfant du fol saint l^uis. 

2745. ^Lti grande Vieige de Notre-Dame de Paris, asâse sur 
le trOue, sous un riche portail d'architecture. Haut^relief moulé 
sur Foriginal existant à la cathédrale de Paris. 

2747. — L'Adoratiou deâ rois maires, grand haut-relief du 
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mil* siècle, moulé sur l'original existant k la cathédrale de Paris. 

La Vierge esl assise sur uu liôiie d'architecture gothique surmoMte d'un 
dais; elle tient sur «es genoux TEnfant Jésus et derrière elle, dans une nicbe 

d'archiiectiire, Sf» li" nt dehout saint Joseph appuyé sur un lau. Les mages 
sont devant elff>, H l uii d'entre eux, agenouille aux pieds de r£iifaiit diYiD » 
lui rend hommage et dépose s^i couronne à ses pieds. 

2748 à 2751. — Chérubins ailés dans Tattitude de Tadora- 
tioo, figurines du xiv^ siècle, moulées sur les originaux existant 
à la cathédrale de Paris, portail du midi. H.0»70. 

2752 h 2763. — Figurines du xfv* siècle, représontanl des 
saints personnages, des év/^qnps, des pèlerins, moules mit les 
orii>ifi8ux existant à la cathédrale Notre-Dame de Paris, portail 
du midi. — h. 0»60. 

2764. — La Vierge portant l'Enfant Jésus, figure du xiv* siè- 
cle, moulée sur l'original existant à la cathédrale Notre-Uame de 
Paris. — H. 1-90. 

Nota, La figure de rSnfâBt Jésus n'existe plus dans roriginal ; celle-ci a été 
moulée sur une autre statuede même époque, provenant du même raommient. 

2765. — Tôle d Ezéchiel, moulée sur Toriginal existatU au 

grand portail de la calhédrale de Reims. 

2766. — Tôte de la Vierge, mémo proveoaoce. — La Mère 
de \pL Vierge, même provenance. 

2767. — Aaron, même provenance. 

2768. — An^îf* tenant la couroiuie, figure en haul-rehe( de la 
cathédrale de Kemis; xiv*^ siècle. 

276^. — Ange portant la navette et l'encensoir, même prove- 
nance. 

2770. 2771. — Anges de la même suite; estampés sur les 
originaux appartenant au même mununienl. 

2772. — La sainte Vierge portant l'Enfant Jésus dans l'attitude 
de la bénédiction. Estampage en plâtre, fait sur l'original exis- 
tant à l'église d'Orcival, Puy-de-Dôme, un des pèlerinages les 
plus célèbres de TAuvergue. — xiv^ siècle. ^ H. 0» 70. 

2773. — Aj^e sonnant delà trompette, figure du xtv* siècle* 

2774 à 2776, — Figurines assises, même ép )que. 

2777. — Figure de femme ; la tête est ceinte de la couronne, 
et la main gauâie lève les plis du manteao. Même époque* 
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2778. — Tourelle de l'aagle nord-ouest de lancienne place 
de Grève de Paris, déajolie en mars 1852, pour la régularisa- 
tion des abords de l'Hôtel dn Yilie et Tou vertu re de la rue de 
BIvoH ; modèle réduit, par M. GalOuzeau de Villepia. 
Donné au Musée par ranteur. 



BOiS SCULPTÉS. 

2779. — La Vierge portant l'Enfant Jésus, figure en bois de 
chêne peint et rehaussé de dorures, ouvrage du xiv^ siècle, pro- 
venant de la galerie du prince Soilikolï» dispersée en avril 1861. 

2780. — Chef en bois sculpté, peint et doré, de sainte Mabile, 
l'une des onze mille vierges, ouvrage italien du xv® siècle. 

La tète est peinte et les dieveux sont dorés, ainsi que la robe, qui est re- 
bau<><;ée de pierreries. Sur la poitriDe ou lit 1 inscriptiou : s. mabiuâ db 

XI Ml LIA VERONE. 

2781. — Sainte Marie, grande statue en bois sculpté, peint et 
décoré d ors en relief, d'origine italienne, provenant d'un Cal- 
vaire du xv^ siècle. 

2782. — Saint Jean, figure en bois d une exécution et d^une 
décoration analogues, provenant du même Calvaire. 

2783. LaMère de douleurs, bas- relief en bois sculpté, peint et 
doré, formant le motif principal d'une chapelle portative à volets 
du XVI® siècle. 

Provenant du cabinet de M. Grillon, ancien inspecteur général desbàuments 
civils et merabre du Conseil municipal de Paris : donné par M'"* veuve Grillon, 
60 avril 1866. 

2784. — Console en bois trouvée à Saint-Jean-de-L«tran, 
lors de la déniuliUun de la tour Bichat, représentanluo Évange- 
liste sculpte de ronde bosse. — xv® siècle. 

2785. ^ Médaillon en bojs sculpté de haut-relief, téte de 
jeune homme coiCfé d^un chapeau à plumes. xv* s. — D.0»Û5. 

2786. — Figurine en bois sculpté, peint et doré : Melchior» 
run des rois mage s, provenant d*un retable du xvi* stède, exis- 
tant à la cathédrale deBeims, consacrée en 1359. 

Donnée par M. le professeur Jules Gloquel, membre de l'Institut. 1860. 

2787. — L image de la Hof t, sculpture en bois peint : sujet de 
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ronde bosse, exécuté à Sanla-F6 di Bogota, Nouvelle-Grenade, 
lors de la (loinirialloii espagnole. Cette ficfiire était rej^ardée à 
Sanla-Fc comme la représenlalion d'une viciimede la saiiite-in- 
quisilion. — L. 0» 45. 

Donnée par M. d*Hertmanni, 1860. 

2788. — Figure en bois formant encorbellement et sup- 
port dans unecourde la maison rue de la Harpe, n'^ 66, erè face 
le palais des Thermes, maison détruite en 1856, pour i ouver- 
ture du Ji>ûulevard de SébastopoL — xvii* siècle. — - H.l" 30. 



ITOIBES. 

2789. — Bas- relief en ivoire, scalpture antique représentant 
une femme debout, près d un autel, et tenant en main deux tor- 
ches enOammées et renversées, trouvé au fond d*un puits à 
Montier«en-Der» en 1860. — h. 0^ 31. — L. 0»lt. 

Le monastère de Montier-en-Der fut fondé dans la seconde moitié du 
vu* si«'cle, vers 679, et sous le rèfnipde Childéric. parsainl Berchaire, dans la 
forôl de t lassigny, sur des terrains cédés par une dame riche et pieuse du nom 
de Vatilde, épouse de Vaimer, seigneur du lien. 

L^église abtjatiale possédait, au dire des écrivains, une grande quantité de 
fpîiqiips dr? ;^pfllres^•t d'imprand nombre d'évèques, de m ni y rs et de vierges, 
tes reliques élaienl reuleriiiees dans une grande ei. belie châsse rapportée de 
Rome par àaint Uerchaire, et celle cliàsse,dit M. l'abljé Bouillevaux, dans son 
livre intitulé tes Moines du Der, était fermée par deux grandes tablettes 
d'ivoire d'une époque beaucoup plus ancienne, et sur lesquelles étaient repré- 
• senlés des sacrifices. Au-dessus d'une des tablettes on lisait : Nicomachohum, 
et au-dessus de l'autre : Symmacuoaum . .Ce précieux reliquaire, ajoute l'au- 
teur , est devenu la proie des flammes , mais k» reliques sont encore aujour- 
d'hui l'objet delà vénération des fidèles. 

La plaque d'ivoire trouvée en l^^^r^O nu fond d'un puits, A Monfif>r-en-Der, 
est Tune de ceilesqui fermaient la châsse de saiat Berdiaire. L luscripiion Nico- 
MAÇHoauM, qui >umontele sujet et qui se trouve gravée en beauxcaraetères 
antiques dans un cartouche en relief, le prouverait surabondamment si le ha- 
«r)rd ne nous avait fait retrouver tout récemment l'autre plaque, celle de 
bYMMACHORiiM. Celte dernière tablelle, dans un bon état de conservation, se 
trouve aujourd'hui en la possessiond'unamaleur de la ville de Monlier-en-Der. 

Saint Berchaire, disent les anrâenneschroniqnes, rapportait à son retour de 
Rome le corps de saint Cyiia^ue, patriarche de Jérusalem, et celui de sainte 
Ihéodose; il rapportait aussi de la Palestine deux tables d'ivoire q ui, dans le 
siècle dernier encore, servaient de portes à un beau reliquaire sur lequel ou 
lisait ce distique: 

His tabuUs hoc ditat opvs Bercliarius iUi 
Quas peregiHntmti terra beaia éeéit, 

l/inventaire des saintes reliques et des reliquaires de Tabbaye de tfontier- 
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en-Der, dressé en 1717, est dépo>é aux archives île la Haute-Marne. Nous y 
trouvons les noms de vingt-trois saints , martyrs , archevêques , (^vpques et 
abbes; nous trouvons aussi que le reliquaire de saint Berchaire, celui aux portes 
d*ivoîre, était orne de six colonnes en bronze doré avee leurs bases et chapi- 
teaux d'ordre corinthien décorés ilo pierreries, d'éinnux et de cristaux, aiosî 
que df figures d'anges à mi-corps et en argent massif. 

La plaque d ivoire que possède rilôtel de Cluny est entourée de sa bordure 
et a conservé en outre uue partie de sa monture en areeot finement ciselé, ainsi 
que ses boulons en même métal. L'autre plaque, celle qui porte Tinscriptioii 
svMM?(cHORUM . présente un ynirl analoiru»" : une figure d»' ft^mme, dplyint , 
tient d'une main une boite pleine d'encens qu elle verse de 1 autre Jaiisle bra- 
sier qui brûle sur un autel ; près d'elle ^t un jeune bumme qui lui présente 
un plat de fruits et un vase a deux anses. Comme dans la première plaque , 
derrière Pautei se trouve un grand arbre dont les rameaux couronnent le sujet 
principal. 

2790. — Bâton pastoral, tau ou fer ni a en buis et ivoire en- 
richi de pierreries, loonumeot précieux du xiii^ siècle. 

Attribut des fonctions pastorales, ce tau, sorte de baculus pastoraUs ou de 

fernUt, se compose d'une tige d'ivoiro fonnant poignde,qtie surmonte un cha- 
piteau couronné par un lion de ronde bosse, Le sujet i>rincipal , en ivoire, 
présente quatre figures dont l'une, en costume épiscopal. donne la consécra- 
tion à un prélat, év^ue ou abbé, agenouillé devant lui. Une inscription latine : 
Lex Dei vem est; pnr crucis hoc si'jnum fugidt omne malignum, est dé- 
coupée en Ijeaux raraclères du temps sur Ins rondelles de la tige. Les yeux du 
lion, sa crinière, les inedailions d ivoire qui décorent l6|Chapiieau, sont, aiusi 
que le sujet principal et les lignes d'architecture, reliaussésae pierreries. 

Les petits médaillons du chapiteau ont pour supports des léopards et pré- 
sentent une tête sculptée en relief. 

Ce bâton pasioral , rei'ueilli dans les premières années de ce siècle par le 
chevalier Alexandre Lenoir, fondateur du Ifiiséedes Petits-Augustina,etdêcrit 
par lut dans sou Mutée d«8 Montmenis français, était passe à sa mort dans 
la collection Dohruges-Dumesnil, et figtu'^ dans la description de cette gal.^ rie 
publiée en 1847 in® 1479). l ors de la dispersion du cabinet Debruges, il est 
entré dans la galerie du prince SoltikolT, et c'est en avril 1861, lors de ia vente 
publique de cette célèbre collection, qu'il a pu être acquisparrHôtel deClunjr. 

2791. — Feuillet rie diptyque en ivoire sculpté : la Vierge 
et l'enfant .Jésus entre sauu Jean el sainte Madeleine; au bas, 
le Père éternel cl saint Christophe. , 

Donné par M. Michaud, de Saiiit-Floreutin (Yonne). 

2792. — La Yierge portant l'Enfant JésUs, figurine dWtre. 

2793. — Figurine en iyoîre représentant un eavalier et pro- 
venant d^un jeu d*échecs ; sculpture italienne du xvi* siècle. 

2794. — Pelit bas-roi iof en ivoire, ouvrage flauand du com- 
mencement du XVI® siècle ; bacchanale. 

2795. — Petit ba$-reHef d'une exécution analogue» de même 
époque et formant pendant ^u précédent. D. 0°* 05. 
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Ces deux petits bas-reliefs ont été donnés au Musée par H. le doclear 
Beaude, înspeeteur des étaUissemeAts d*eaiix minéralesy etc.,. 1888. 

2796. — Petit manche de couteau ; Ggurine antique en ivoire 
représentant un gladiateur combattant» trouvée dans des fouilles 
fisiites près de Saint-Denis, en 1859. 

Donnée par M. A. Forgeais. 

2797. — PoigiK^e de coutonn d'écuyer tranchant en ivoire 
sculplé, enrichie <io ligures, franiinaux et de mascarons en relief; 
bel ouvrage du cummeDcement du xv® siècle. — H. 0»13. 

2798. Manche de couteau en ivoire ; figure de moine tenant 
dans la main droite la croix latine, et dans la gauche le livre 
d'heures. — xv* siècle. — h. 0*08. 

Donné par M. A. Forgeais, 1859. 

2799. — Groupe en ivoire; scène d'intérieur. — xvii^ s. 

La partie inlerieure est montée en argent et forme hoile. Grandeur des 
figures, 0" 10. 

2800. — Portrait du roi Heon IV ; médaillon en ivoire gravé. 

XVII® s. 

Le roi est en habit de cour , aven le cordon du Saint-Esprit ; autour de la 
figure est la légende : Henry IIH, roy de France et de Navarre. — 
H. 0» 15, 



BaOMZBS. 

2801. — Mercure, statuette, bronze antique, trouvé i Autun. 
— H. 0" 09. 

Donnée par M. Mérimée, sénateur, membre de TAcadémie française, 1859. 

2802. — Mercure antique, statuette eu bronze trouvée dans 

une fouille près d'Uzès. 

Celte figurine présente une particularité curieuse : son bras droit est garni 
d'un bracelet en argent, sorte d'ex-voto antique. — Elle se trouvait plaoée 
dans une niche en brique, disposée de mamere a la préserver da contact 
de la terre. — H. G'? 07. 

» 

Uonnée par M. Mérimée, sénateur, 1860. 

2803. — Figurine en bronze antique; femme nue, trouvée à 
Naples par M. le professeur Vulpes. La jambe gauche est tron- 
quée. —h. 0»5K). ' 

Le socle est f^iit avec un marbre recueilli dans les Thermes de Titus, à Borne. 
Donnée par M. le professeur Jules Cloquet, mocbre de nnstitnt, 1860. 
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2804. — Figurine antique en bronze, trouvée dans un tom- 
beau alla Marinellat près Givita-Yecchia (Etats Pontificaux), en 
1854. 

Ikmnëe par M. Tabbé X. Barbier de Montadt, 1856. 

2805. — Groupe en bronze, de l'école florentine; deux sa- 
tyres et une bacciiaate. — xvi« s. — H. 0°»30. 



BOIS SCULPTÉS. — MBQBLBS. 



2806. — Grande boiserie sculptée formant grille de clôture, 
avec partie pleine à hantenr d'appui, barreaux à jour et eonron- 
nement dentelé; le tout en bois ssculpté ; provenant de Tégli se 
d*Augerolle8, département du Puy-de-Dôme. — Fin du xv* s. 

Cette belle boiserie, chef-d'œuvre de sculpture en bois de la fin du xv'si^'cle, 
se compose d'une suite de panneaux couverts d'arabesques, d'écussons, d'ar- 

. moiries et de motifs exécniés 3ven une rare bibiletP. Les monlanisde la urille 
sont d'une finesse de tailla retnarqiinhle, et le couronnement dentelé à jour 
(jui la termine dans sa partie supérieure est d'une grande richesse d'exé- 
cution. 

Cette belle œuvre d'art élait placée j ad i^- dans une des chapelles de l'église 
d'Augerolies, où elle constituait une propriété particulière. Klle a élé démontée 
en 1856 et acquise par le Musée de l'hôtel de Cluny, afin d'en assurer la con- 
servation dans sa forme primitive. 

2807. — Grand triptyque ou autel domestique en bois sculpté 
de ronde bosse, peint et dor(^, fermé par des volets décnpés dr^ 
sujets peints à rintérieur comme k Textérieur; ouvrage allemand 
de la fin du xv^ siècle. 

La scène principale représente la Descente de croix : le corps de Jésu^ repose 
sur les genoux de la Vierge; la Madeleine agenouillée contemple la tète du 
Sauveur, et deux saintes femmes se tiennent debout près d'elle. Sur le premier 
plan, adroite, le donateur, moitié de Tordre des Chirtreiix , ^-''^ pro-îerne à 
genoux. d;uis Tattilude de la prière, assisté de son patron, saint André. 

Oans le fond, Ton aperçoit le Calvaire et les larrons eu croix, et à droite 
Joseph d^Arimathîe et Nîcodème préparant le tombeau. Au-d(*8sus du groupe 
de figures règne un dais formé par des festons découpés- à jour et dorés, et le 
fond est déroré (]f «ix fenêtres disposées dans le slyl'^ o^nval de la fin du 
xv siècle. Le Christ et les figures qui 1 enloureai onliQ à tS centimètres de 
hauteur. 

Sur les Tolets sont peintes diverses scènes de la passion du Christ ; sur le 
volet dedrci'^ on di-Uui^ue Jës is au jardin des ôlivc^, la Trahison de îîid;i'^, la 
Flagellation; su celui de gaudie, le Couronuenieut d'épines, le Portement 
' de croix et la Crucifixion. 

L'extérieur des Tolets présente en outre deux tableaux : la Vierge , saint 
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Joseph, la Nativité, les anges, \\\m rAdoratioii des mages. — Ces peintures, 
d'une excellente exécution, sont ailnbuées à Martin Schoiigauer ou Schôn, cé- 
lèbre peintre et graveur, mort à Colmar eû 44991. 

Cet autel domestique, qui faisait partie de la collection Debriiges avant de 
passer dans celle du prince Snltikofî, est dans un état de conservation remar- 
quable, et les détails de son exécution sont traités avec une habileté hors ligne. 
L^peifilum Ainsi que la donife sont du tcfmps, et n*oni subi: aueune altéra- 
tion, t a hauteur de ce meuble religieux est de 80 centimètres. Il a été acquis 
par le Musée en avril 1861, lors de la dispersion de la galerie SoiUkotî. 

2808. Triptyque én bois sculpté, peint et doré, de la fin 
dn XT* siècle, représentant dans sa partie principale la Nativité 
du Ghfi<t et sur les patmetfoi ht Fuite eà Kgypte et rAdoraflîon 
des bergers. 

Le motif principal se <!oin{!fose d)e figures en ronde bosse sous un portique 
d'architecture gothique finement dentelé , le tout en bois sculpté et «foré. Le 

{)anneau de gauche représente la Fuite en Egypte : les figures sont peintes et 
e sujet est encadré dans un motif d"archit<*ctijre d'un travail délicat. Le pan- 
neau de droite est décoié d'une manière analogue ; le sujet est celui de l'Ado- 
ration des bergers. L'extei-ieur des panneaux est ^int en grisaille sur fond 
rouge et représente In S ilutation angeIique,aTecIaI^Qde:ili;^,0n^iaj}fima, 
Domintis teewm. — H. 0™ 47. L. Ô"» 35. 

2800. — Grand retable en bois sculpté, peint et doré, garni de 
ses Toletspeiiits à figures ; donné au Musée en 1861 par la com- 
mune deObampdeuîi (àeioe-'et-Marmï). 

Ce beau retable, qui a été retrouvé dans l'église de Champdetiil lors de sa 
rcconstruciiion, represenie en figures de nmde bosse les diverses scènes de la 
vie et de la passion du Christ. La partie du milieu, plus élevée que les deux 
côtés, représente le Calvaire et le Christ en croix ; à gauche se trouve le Por- 
tement de cmix , à droite le Christ au tombeau; en bas fartiste a représenté, 
toujours en figure^ (In rond? !)o.sïm% la Naissance et l'Adoration des ma^es. 

fniiti-'s ces fip'ures de jurande dimension, et qui n'ont pas moins de 0" 35 
de iiauleur, sont nlacees sous des portiquesd'architeclure tiueuieiil sculptés, et 
découpés à jour; les bordures et les eneadrements sont travaillés avec la même 
légèreté et témoignent d'une grande habileté d'exécution. 

Le retahie se ferme au moyen de deux doubles volets décorés de sujets 
peints à l'intérieur et à l'extérieur. — L'intérieur présente les douze apôtres 
on pied , sur fond d*or, et chaeune des figures a de 0» 87 de hauteur; en 
bas sont celles d'Abraham, de Jacob, lioîse. Job, David, Salomon, E^is, 
Jérémie, Daniel, Esdras, t)sée, Zacbarie; ces deniières sont à mi-eor'ps seu- 
lement, placées sous des portiques d'architecture, et chacune d'elles tient 
en mains wie légende portant un. verset des Ecritures. 

Une des grandes figures d*ap6tre placées sur le volet dé drtiliô nous donne 
le nom de fauteur de cp> pi intures, la légende suivante se trouvant inscrite 
en caractères du temps sur la bordure du vêtement ; A fait Lucas Laig 
peinlre du donateur Demorant 

Sur le vdet pnioédenl les mêmes aoms s6 retrouvent également, et uii des 
apôtres porte encore sur la borduce de aon manteau les mots : LtÊiMià fait et 
Demor 

Les peintures des volets, à l'extérieur, représentent la Salutation angélique, 
11» donateur agenouillé, son saiiit patron, et au*dessous , par une disposition 
analogue à celle des peintures intérieures, se trouvent les quatre évangélistes. 

SI 
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Ces (1 ornières peinliirps ont été malheureusement retoudiées récemment; 
quelques parties cepeiidanl soiil roslees intactes, roniiiic celles de l'ini-^rieur, 
et on retrouve encore sur un vase place aux pieds de la V'ierge, dans la Sa- 
lutation angëliaue, lo nom de raaieur : Lucas, m. a. fere. 

Ce beau ri'lable, qui remonte aux dernières ani.ees du xv^ siècle, et dont la 
sculpture a elé evoruiée par des artistes flani-uids, ainsi ijuc l'itidiin.e le style 
des. figures aussi bien que le caractère des costumes , était place dans l'église 
de Qiampdeuîl (Seine-etr-Marne) , et provenait sans doute de la munificence 
d'un dea seigneurs du lieu. 

Les réparations faites à l'église , l'^s dégradations inee<;santp*? dont avait à 
soufTrir ce curieux monument de sculpture , detcruuuèrent i'autorite locale à 
lui chercher un abri où il pût se trouver hors d'atteinte des injures du temps 
et de la main des homme> , et le conseil municipal de la commune , par une 
delibéralion en date du mois de mai 1861, dérida, sur la proposition du maire 
de Chanipdeuil, M. Gillyjn, que ce retaille serait donné et envoyé aux frais de 
la commune au Musée de l'Hôtel de Cluny, où sa conservation serait désormais 
assurée. 

28fO. — Lutrin gothique, en bois sculpté et travaillé à jour, 
surmonté d'un couronnement. — Fin du xv« s, 

2811. — Pupitre d'autel provenant de la chapelle du chftteaQ 
des ducs de Mayenne, au Mans. Boîs peint avec charnières en 
bols ; d'un côté les attributs et instruments de la passion , de 
Tautre les armes de Mayenne après la royauté éphémère de 
Charles X (Charles de Bourbon). — Fin du xti* siècle. 

Donné par H. A JubiDal, député au Corps législatif, 1861. 

2812. — Grande chAsse de saint Georges, martyr, en bois 
peint, convort d'arabesques en couleur sur fund blanc; ouvrage 
italien du xvn^ siècle. 

Sur la face principale la légende : Curjpus sa7icii Gcorgii martiris Roina 
amum, 1666. 

2813. — Meuble en forme do bahut, l)i»is sculpté; ouvrage 
français d*(^cole bourguignonne, proveoantde l'abbaye du Val- 
Saiul-Benoîl (Saùnt -et-Loire). — xv®s. 

La décoration cûu&iste en trois panneaux séparés par des contre-forts en 
saillie sur la face principale; sur les côtés, une ornementation analogue, com- 
posée de deux panneaux seulement. 

, Le panneau principal porte un écusson sur lequel on distingue ime tête de 
Maure el deux pattes; plus bas et à droite se trouvent les ieUresC. J. eu ca- 
ractères gothiques; ces lettres ont tout lieu de parsdtre les initiales du 
sculpteur. 

2814. — Meuble è bardes , en forme de buflfet bas, à deux 
vai»laux dormants el s'ouvr;uil à couvercle comme un bahuU 
Bois sculpté; ornements de la iin du xvi^ siècle. 

Ce meuble provient de l'hospice du Lude (Sarthe). — L. O^ ST. 

2815* — Meuble à hauteur d^appni, en chêne sculpté et dé- 
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coré de colonneltes cannelées à chapiteaui hisloriés ; le sujet 
principal représente la scène de Judilli et llolopherne, — xvi®s. 
Légué au Musée par M. le docteur BoDueau, de MaïUes. 

■ i 

2816. — Meuble à hauteur d^appui » ouvrant à tiroirs, coa« 
vert de peintures laquées représentant des animaux sauvages et 
des oiseaux, avec incrustations de nacre de perle. 

Les côtés du meuble sont peints et décorés d'une manière analogue, ainsi 
que le dessus : los tiroirs soin de forioe bombée, et le meuble est porté sur 
qu;itre pieds. Bel ouvrage oriental. 

Donné au Musée par lA. Bertrand, de Lyon. 

2817. — Meuble en forme de bahut» en bois de chêne sculpté, 
décoré de Ogures et ornements en relief; ouvrage flamand du 
XTi« siècle. 

2818. — Bahut décoré d*ornements, frises courantes et entre 
lacs en relief; travail de même origine et d*épgque analogue. 

2819. — Mnubic de forme analogue, avec ornements, masca- i 
TOUS et frises en relief. — xvi® siècle. i 

2820. — Meuble de même forme et d*utte décoration analo- 
gue. XYi* siècle. 

2821. — Cabinei on ébène , garni de tiroirs et de réduits» 
couvert a 1 intérieur cuiiimc h l'extérieur d'incriislalions en ivoire 
d'une grande finesse d'exécution; la monture est en bronze ar- 
genté. Ouvrage italien du xvi® siècle. — 1. 0^60. H. 0" 45. 

2822. — Table en ébène et bois noir, avec incrustations d'i- 
voire représentant des oiseaux, coquillages et arabesques; tra- 
vail italien du xvi^ siècle. 

2823. — Siège en bois sculpté, en forme d'X, avec dossier 
portant un écosson aux armes de la famille Bentivoglio; ouvrage 
italien du xti* siècle. 

2824. — Epinette montée sur pied , décorée de peintures et 
d'incrustations; ouvrage du Vénitien Antoine Bado. — xvi® s. 

Sur la traverse de ia table se trouve la légende : Jokannes Antomus Baffo, 
Venetus. 1570. 

2825. — Epinette à queue, eu bois noir, décorée de gravures 
et d'incrustations en ivoire; ouvrage italien du commeucemeut 
du XYii^ Siècle. 

« 

2826. — Psaltérion d*origine italienne, couvert de peintures 
et orné de baguettes en bois'sculpté et doré, garai de ses cordes 
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e( clefs avec les ooglets eu argeot. — Règne de Louis XIII. — 
0" 77 sur 0» 33. 

2827. — Miroir en bois sculplé et doré, surmonté d'aa riche 
couronnement avec la devise AH A ; au bas un écusson d*armoi- 
ries ; sculpture italienne dn xri* siècle. 

2828. — Miroir d'origine italieane, avec bordure en bois 
sculpté et lioré, d'un travail analogue à celui décrit sous le nu- 
méro précédent. — xvi« siècle. 

2829. — Grand miroir de suspension avec bordure en écaille 
et ébène ; meuble flamand du xtii* siècle* 

2830. — Mobilier du château d'Effiat. Chambre du maré- 
chal ; grand lit à baldaquin garni de ses rideaux^ peutes, cour- 
tines et plafond en velours ciselé de Gènes, alternant avec des 
soieries brodées en relief. — xvii* siècle. 

Le château d'Effiat, démoli dans ces dernières aimées, avait été construit 
par Antoine Coifller-Ruzë, m.irquis d'Effiat, noaréchal de France, né en 1|{8I 

et mort en Lorraine en in:îi Placé à qiiPÎ'ims pasde la petite ville d'Aig'ie- 
perse, dans le déparlement du l'iiy-de-Dôme, le château d'Kf?î<it avait garde 
son caractère complet et Ten-semble de ses couslruclious était demeuré intact. 
L*ameubieinent du temps, conservé avec grand soin, garnissait encore les an- 
ciens appartements du château , fermés et inhabités depuis longues nnnees , 
lorsqu'au printemps de 1836 château, terres, domaine, mobilier, tout fut mis 
à Tencan et les débris de la demeure du maréchal et de son fils, le malheureux 
Cinçi-Mars, furent dispeisés en vente publique. La plus grande partie du d(>- 
maine, les parcs, jardins et terre» avoisinantes, avaient déjà été aliénés : mais 
le château restait delwut avec son architecture des pr mières années du 
xva^ siècle , son enceinte et surtout sa décoration intérieure. Ce fut alors 
oue les pièces principales de ce mobilier, la chambre du maréchal, oelle dite 
au Cardinal et la ch imbre Verte, furent acquises pour le.> colleclions de T Hô- 
tel de Cluny. et (^u'un certain nombre de sièges d'apparat allèrent prendre 
place comme modèles dans les magasins du m obilier de la oouronne. 

2831. — Mobilier du château d'EÛiat, mène suite. Cham- 
bre dite du Cardinal ; grand Ut à baldaquin des premières années 
du ^^gne de Louis XiV ; damas rouge et galons dV; rideaux et 
tentures semblables. 

* 

2832. --Mobilier du château d'Ëfliat, même suite. Cham- 
bre Verte ; grand lit à baldaquin en damas vert avec galons d'or, 
même époque et même ornementation. 

Rideaux et tenture semblables. • 

2833 à '2838. Mobilier du château d'Effiat, même suite. 
FauLtuils (h; la chambre du maréchal, eu bois, garais eu ve- 
lours ci>elé de Gênes, avec broderies sur soie. 

2839. ^ Mobilier du cbèteau d'Ëffîat, même suite. Para- 



Digitized by Google 



2'' 8UPPLBM8NT. — SCULVTmiB. — MEUBLES. 329 

veni (le la chambre du niaréchalau châleau d'Eflûat; soie et ve- 
lours brodé, à six feuilles. 

2840. — Fauteuil en bois tourné à pieds tors et traverses 
doubles, couvert en cuir et rehaussé de clous dorés, provenant de 
la collection Verbelst de Gaod ; style flamaud. xvii« siècle. 

2841 à 2843. — Fauteuils de forme analogue, de même épo- 
que et de niéme provenance, avec enlrejambes torses^et poignées 
à feuilles sculptées. 

Ces fauteuils ont leurs dossiers surmontés de têtes de lion. 

2844. — Chaise flamande, siège et do?sier carrés en cuir 
frappé au aioaograaame du Christ ; môiae pri^veoance. 

2845. — Cbaîse de forme analogue et de même origioe, dos- 
sier frappé au petit fer, k la date de 1672. 

2846. — Chaise He môme form»^ et de même provwiance» avec 
fers gravés et dorés au dossier. 

2847 et 2848. — Chaises de même forme et de même ori- 
gine én cuir uni ; au-dessus des moulants du dosaîep sont deux 
têtes de lion. 

2849. — Chuise flamande du wfu^ siècle, dossier ea cuir 
frappé au petit fer ; même provenance. 

2850, 5851 et 2852. — Chaises à dossier bas, jambes et 
entrejambes torses; les montants dn dossier couronnés de tètes 
de lion ; même origine et même époque. 

2853. — Chaise à porteurs, richement décorée de sujets peints 
et d*armoiries sur fond d'or. Règne de Louis XV. 

Les sujets représentent des paysages et de» vues de campagne. 

La garniture intërieare est eelle du temps; les feirores sont en Inrame 
daelé ei doré. 

2854. — Chaise à porteurs pour enfants, en forme de Dts-d- 
tïts, décorée de panmaanx «vee figures et bo^quois de fleurs en 
vernis ancien; monture^n bois seut^eil deré^ ferrure en bronze 
doré. Règne de Louis XV. 
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IL PEINTURE. 

MANOSGBITS. TàBLBAUX, LITRBS A FIGURItS* 

t 

2855. — Peinture antique sar enduit, découverte à Pompéî^ 
et représentant un sacrifice. 

Hait figtires composent l'ensemble du sujet, et la scène se passe dans un 
lieu abrité par de grands arbres. Sur le premier pian sont deux sacrificateura : 
l'un trame le bélier au pied de Tautel, l'autre s'apprèle à l'égorger; der- 
rière ce dernier, une femme se tient ngenouillée, portant dans ses bras me 
corbeille pleine de fruits. — Sur le second plan^ et auprès des autels, deux 
hommes, deux femmes et deux enfants, dansent en agitant les bras et en 
jouant des instimnents. 

2856. — Peinture antique sur enduit, découverte au même 
lieu, et représentant un sacrifice à Vénus. 

Une femme est couchée^ nue, sur ua lit supporté par des roulettes; 
TAmouf, armé d'une flèche, est monté sur les pie^ de ce lit et s'approche 
de la figure couchée; deux autres Amours sont debout près du lit et attisent 

"le brasier. 

Ces deux belles peintures, d'une finesse d'exécution et d'une couservalioa 
remarquables, ont été rapportées d'Italie et données an Musée par M. Cattoire 
de Bionoourt, en i859. 

2857. — Peinture sur bois : la Sainte Vierge et TEnfant Jésus. 
Tableau du XTi^ siècle d*école française, dans sa bordure du 
temps, en bois sculpté, peint et doré, provenant de l'église de - 
Lisses, prèsGorbeil (Seine-et-Oise). 

2858. — Plafond en bois, (livi'^i^ par cartoiirhes, avec enca- 
dreuiciils de luenuiserie, et décoré de sujeb pemls à figures. — 
xvii* siècle. 

Ce pinfond, oui décorail iine petite sylle de la maison n° 66, rue de la 
Harpe, mai.son démolie en iSuO pour l'ouverlure du boulevard de Sébastopol, 
se compose d'un grand sujet i &pires allégoriques placé au centre, et de 
qu Urc cartouches de génies et de fleurs formant endadrement; les oornichas 
et î rdmes sont en bois sculpté avec relevés de ûlets d'or. 

iJoiiiié par M. le l»réfel de la Seine, 1856. 

2859. — Plafond peint sur toile, prorenant d'une maison de 
ia rue Serpente, démolie en 1856 pour Touveriurc du boulevard 
dn Scbasiopol , figures de génies, médaillons en gr i aille, enca- 
drements d'architeclure, avec figures de sphinx. — xvii* siècle. 

Donné par M. le Préfet de la Seine, 1856. 

2860 —La Vierge, l'Enfont Jésus et saint Joseph; petite 
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peinture du xtii^ siècle^^ exécutée sur vélin. — ^d. 0>« Ûl8nrO"^03. 
Cette pemtnre était |)laeée eu revers d*uD émafl de limoges, 2910. 

28G1. — Heures iri-oclavo, vélin imprimé sur bois par Guil- 
laume Aiidbal , avec vignettes, encadrciuenls et bordures; dix- 
huit grandes pages en couleur hors texte. 

Le titre est ainsi conçu : I es présentes heures à l'usaige de Romme tout au 
long sans rtèsiequérir, avec les usures de la vie de rhomme et la destruction 
de Hiemsalem ememble; et pareiHeroent les figures de rApocal)p6e et plur 
sieurs aultres belles hystoires faicles à la mode de Italie, ont ^é nouvdiemeni 
imprimées à Paris par Guillaume Anahat^ imprimeur deinonrat en la rue 
Sainct Jehâ de Beauvays à l ensei^e de i.oùis près les grades escolles du 
décret PourGillet Hardonyn, libraire, demouràtau bout du Pont au châge à 
l'enstei^ne de la Rose. Et pour Germain Hardouyn, libraire, demouiftt devant 
le Palais entre les deux portes, à l'imaige saincte Marguerite. 

TmUpour le mieux. 

Donné par M. Duchesnoy, aneien magistrat, demeurant à Hontaigis, i857. 

2862. Les XL psaumes àa David, mis en rime françoise 
par Clément Marot et Théodore de Bèze ; édition microscopique 
d* Amsterdam, publiée par Pierre Mortier^ libraire sur le Wigen- 
dam, avec reliure du temps au petit fer. 

Donné par M. Duchesnoy, ancien magistrat, demenrant àMontargis. 18S7. 

2863. — Les Psaumes de David, mis «'u vers François, revus 
et approuvés ji.ir les pasteurs et les professeurs de l'Eglise et de 
l'Académie de Genève, avec les cniitiques qui se chantent dans 
l'Eglise de Genève. — Amsterdam, pour la compagnie deh liijraires 
de Genève, 1708. Rrliurp du temps, au [wia fer. 

Donné par M. Duclicsiioy, ancien magisfrat, demeurant à Montargis, 1857. 

2864. — Sainte Bible, un volume in-folio, imprimé à Lyon 
chez Sébastien Honorât en 1566. HoUure du. temps avec fer- 
moirs et ornements au petit fer. 

2865. Parchemins, titres et chartes provenant du chAteau 
d*Effîal, concernant le maréchal et la famille d'Effiat. ~ 
xvii^ siècle. 



m. PEINTURE SUR VERRE. 

2866. 2867. — La Salutation angéhque, panneaux de verre 
peint ; école française du xv^ siècle. 
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VM\g^ agenouillé tient une banderolô avec ki iégeodâ : Ave Maria» — U. 
!•» 03. — L. 0™ 48. 

2868. — Saint Evêque, vitrail de même époque et de la même 
suite* Dans le bas, un écussoo d'armoiries. 

2869. — Vitrail de la même suite, représentant une figure de 
sainte. 

2870. 2871. — Sérapliii) jouant de la cilhare; séraphin 
chanlanl le Salve Regin a, v\U iiu\ exécutés réceinini ijt pour com- 
pléter la môme suite, qui faisait partie de lacolleclioii Sulhkoff. 

^72 à 2875. Saint Pierre, saint Georges, saint Évêque 
crosséet mitre» et saint Lambert, panneaux de verre peint, d'école 
allemande, provenant de la ootleetioti du prince Soltikoff. — 
H. 0» 75. — L, 0°» 32. 

2876 à 2879. — La Salutation angélique, saint Évéque et 
saint Antoine, panneaux de la même suite. 

2880. 2881. — Les Donateurs et le urs Femmes, paoneaux 
exécutés pour compléter la suite ; ouvrage moderoe. 

288^.2883. — Ëcussons d'armoiries peintes, portant, le pre- 
mier un lion d'or, l'autre trois roses d'or; ouvrage moderne exé- 
cuté pour compléter la série des vitraux ei-dessus désignés» 

2884. — Panneau de verre peint : la Salutation angélique, 
école allemande du xvi* siècle, avec légende sacrée an haut et 
au bas du sujet ; figures en grisaille relevées de couleurs* — 
XVI» siècle, H. 0» 78.— L. 0« 47. 

2885. — Panneau de verre peint, sujet en grisaille : la Fuite 
eu Egypte. — Fia du xvi® siècle. 

2886. — Panneau de verre peint: grand médaillon d*origine 
suisse, de forme ronde, aux armes de la ville de Serne et de ses 
bailliages ^ xvi* siècle. 

2887. — Vitrail rond d'origine analogue, aux armes de la 
ville de Berne et de ses bailliages» — xvi*^ siècle. 

2888. — Vitrnil suisso de même époque, écusson aux armes 
de l'Empire, supporté par les ours bernois aux baudriers de 
Suisse; en haut, la danse des ours. — h, ei L. 0" 36. 

2889. — Vitrail suisse l\ la dnle de 1601 : Guerrier armé et 
cuirassé portant l'étendard de Berne et les armes de l'Empire, 
avec la légende ; ûie Lanbtsghafft m ovj&a Liakkiball amko 
1601. . , . 
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2890. Vitrail suisse è la date de 1602. 

Soldat couvert de son armure et portant Tétendard au centre doqaer est 

une lour d or. surmontée d'un pélican. Une figure de chaque côte, Tune 
jouant (le h\ flùtn, Tanirp du tambourin : au fond une ville fortifiée, bâtie au 
bord d un lan. — L. 0°» 33. — H. 0°» 42. 

2891. — Vitrail suisse à la date de 1602. Portrait équeatro 
avec la légende : Jacob Eggsn wetveli, ah bee leech. 

En bas un ccusson portant un ])iTi sur fond d'azur, avec les lettres/. JE en or, 
le croissant et l étoile. — H. 0" 42. — L. 0" 34. 

2892. — Vitrail suisse de même époque, aux annes d'Uri» 
présentant trois figures en costume militaire et en armes. 

L'une des figures tient d*oneinain l'arquebuse, de Tautre, le \idercome; 
les deux mitres portent une main sur la hanche et l'autre à la h^tllebarde. — 
l.a légende est tronquée : alex^nder burt ind laagt lakturz, sont les 
seuls noms qui restent. 

€e vitrail a été restaaré en 1821» mais la restauration ne porte que sur la 
partie formant oouionnement. — L. 0<> 96.— H. O** 43. 

2893. Vitrail suisse è la date de 1602, Suzanne au bain, 
avec la légende: Uleige in Oveestig Stateaitee ih otee Si- 

TBHTEAL. — H. 0« 44. — B. 0" 34. 

2894. — Vitrail sui-se à la dale de 1Ô02: David combat Go- 
liath, (tvec la légende ; Jacob HstLE» Altkilcii heysr zu Zweg- 

SJULEN. ' 

2895. — Vitrail suisse h la date de 1603 : les Compagnons 
de Daniel dans la fuut tiaise, avec la légende: Baetblomb Ubioitt 
Segeel, meistee zo Zw^TsmtiE. — H. 0» 46. ^ L. 0» 36. 

2896. — Vitrail d'origine allemande, à la date de 1612; écu 
portant une fleur de Ijs sur fond de gueules, avec bordure his- 
toriée. — H. 6« 80. — L. 0« 68. 

2897. — Vitrai! de même origine, à la môme date et d'une 
exéculiou aoiilugue ; l'écusson présente une berse et un trèfle* 

2898. — Vitrail d*origine suisse, anx Jurmes de Guillaume 
Meyer et Anne Ballbazar, sa femme» 1045.^^. o» 36.— 1. 0^28. 
BU dat qui tempesUve dal, — GratiaqwB larda est ingrataest. 
€rratia namque cum fieri properat, qratia qrata magts, 

2899. — P(4it vitrail exécuté en grisaille et composé d'écus- 
sons représentant les Confréries des métiers^ ouvrage allemand 
du xvii« siècle. 

2900. Pauneau de verre peint, d'origine suisse; écusaons 
d armoiries de kmillet à la date 1625. — HansGeoige. 
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IV. ÉMAUX. 

2901 . — Grande châsse de sainte Fausla, en cuivre gravé, re- 
poussé, doré et rehaussé d'émaux en taille d^épargne, provenant 
du trésor de Ségrjr; travail byzantio de Liinoges, du xii* siècle. 

Celte lielle ch<àsse, haute deO'^.i^ sur une longueur de 0'",rj2 et une largeur 
de 0'",18, est décorée sur toutes ses faces d'e'maux de la plus remarquable 
exécution. — La façade principale porte eu relief la figure du Sauveur, Ja 
nmin droite en aetion'de bénir et la gauche soutenant le livre de vérité; la tête 
estsunnontée du nimbe cruoigère; une grande auréole en forme de wsieapiS' 
c/spncndre la fi;^Mirc, el les angles sont remplis par les symboles JesEvani'iît^s. 

Au-dessous, ri dans la partie jileine de la chasse, se trouve le Cbrisl en 
croix, entre Marie el saint Jean; au-dessus du bras de la croix, on dislingue 
le soleil et la lune. — De chaque côté des deux sujets principaux sont les 
figures des apôtres, plaœs, la tète ninil>ëe, sous des are itiires en plein 
cii]tre à fond d'en^ail. Toutes ces figures sont en haut-relief, bronze gravé et 
doré, avec les yeux en émail. 

L'autre face principale, œlle du revers, représente le martyre de sainte 
Fausla, avec la légende : Hoc est martiriim heaie Fauste. Les diverses 
scènes de ce martyre se composent de vingt-trois fij^nires gravées au irait sur 
fond d éiuaii, d un style et d'une exéculioa ëmiueminenl remarquables. 

Les deux faces extrêmes de la châsse sont richement décorée» d'émaux qui 
représentent les figures de saint Pierre et de saint Jean, tenant, Pun, lesdefs. 
et l'autre, le livre des Evanp^iles ; ces fip^ures sont également gravées au 
trait sur fond d émaux. Ui»e fielle crè e, foimaiit galerie à jour el ornée de 
cabochons en cristal de roche, surmonte le tout et complète la décoration de 
cette remarquable châsse, conservée jusqu'en 1858 dans le trésor de Ségry, 
prèâ Issoudun. 

2902^. — Antre ch&sse du martjre de sainte Fausla, pro- 
. venant, comme la précédente , du trésor de l'église de Ségry, et 
exécutée en cuivre gravé, repoussé, doré et rehaussé d^éoiaux 
en taille d'épargne; ouvrage de Limoges, de la fin du xu^ siècle. 

Cette châsse, dont la longueur dépasse 0,46 centimètres sur une hauteur 

de 0,36, et qui représente, comme la précédente, le martyre de sai;ile Faustn, 
n'est pas moins remarquable que celle décrite ci-de>sus, el si le nombre des 
figures est plus restreint, la disposilicn du sujet, aussi bien que le style et 
Texécution des ornemente, en font une œuvre de premier ordre. 

La face principale ne porte que cinq figures : celle du proconsul ordon- 
nant le martyre, la figure de la s tinte, agenoiiilli^e près du bonrread, et dans 
la partie inférieure, sainte Marie el saml Jean. — Ces ligures sont en 
bronze doré de haut-rehef, sur un fond d^mail bleu largement* décoré de 
rinceaux en cuivre gravé et de fleurons en émaux de couleuj-s. 

Le revers porte six grands médaillons ; chacun d'eux présente un ange aux 
ailes déployées, sur fond d'émai! rouge : le niédaillon Ini-mènie est fond bleu 
et sa silhouette découpe quatre lobes. Ces médaillons repos 'ut sur un fond de 
Tuivre gravé, doré et repoussé. Les bordures sont en émail et disposées en 
•elief. 

Les deux laces des extrémités sont, comme dans ia cbâase précédente. 
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décorées de beniix émaux, et présentent les figures de deux saints personnages 
gfiaTées au trait sur fond d*étnail. 

Cette belle châsse, xécutée peu d'années après celle prêcédenmîpnt 
décrite, provient comme elle de l'église de Ségrjr, canton d'issoudun, départe- 
ment de l'Iiiiire. 

'2903. — Crosse é[»iscopale delà fin du xii*' siècle, trouvée 
en 1809 sons le sol du chœur de rnnricnne cathédrale de la cité 
de Carcassoiine (Sain l-Naza ire), pendant les travaux flo restaura- 
tion ordonnés par i'Eial et dirigés par M. Viollet-le-Duc. 

Cette belle crosse, en bronze doré, est îichement ornée d'émaux en taille 
épargne de couleurs et relevée de pierreries. L'enroulement est formé par 
une double fougère émaillée. U douille e<^t pleine, et décorée d^animaux coi- 
mériques gravés et dorés sur fond d'émail bleu. Le [çlobe, qui est également 
plein et cinnillé, i)orte les quatre figures des évaogéluttia, dont les tètes sont 
on relief sur fond }>iât. « 
La hauteur totale est de 0" 25. 

2904. — Navettf> à encens en cuivre enrichi d'émané en 
taille d'épargne ; travail <le Limoges; émail bleu avec bordures 
rouges. — Fin du xii® siècle. 

2905. — Châsse 6D émail d'épargne, décorée sur sa face an- 
térieure et sur ses deux côtés de sujets tirés de la vie du Christ, 

disposés sous des motifs d'architecture du xiv® siècle sur un fond 
bleu semé de fleurs de lys d'or; le revers est divisé par carrés 
rouges et bleus, et semé de fleurs de lys d'or sur les fonds rouges 
et de croix sur les fonds bleus. Une galerie à jour, formée de 
coloimeltes qui sup[)ortent des arceanx d'nrcliileclure ogivale, 
surmonte le couvercle, disposé eu forme de tut t. Bel ouvrage de 
Limoges au xiv® siècle. 

î.es sujets qui décorant I;) fnrf j)vincipale sont au nombre de huit. Ce sont 
d'abord, sur le rampaoi du couvercle : la Salutation angéiique, la Visitation, la 
Présentation au temple, la Puite en Egypte ; puis, sur la face elle-même : la 
Nativité, FAdoration des bergers et celle des rois mages. Cm sujets sont 
séparés les uns des autres par des colnnnettes élancées, ornées de chapiteaux . 
sculptés et surmontées de pleins-cintre'* légèrement surbaissés. Les fonds; 
d^émail bleu, sont semés de fleurs de lys d'or et de rosaces à quatre feuilles. 

A l'extrémité de droite est représenté le Massacre des Innocents, et â celle 
de gauche se trouvent le Christ et la VierL':c dans leur ^^loire. Au-dessus de 
chacun de cesderniers siyets, et dans le tympan du couvercle, sont des anges 
en adoration. 

Le revers de la cfafisse est décoré, comme il a été dit plus haut, de carrés 

que séparent obliquement des bandes d'émail clair, bleus et rouj,'e3 alternés; et 
qui présentent chacun quatre fleurs de lys ou quatre fleurons d'or. La galerie, • 
linemeut ciselée, est séparée en trois parties arrêtées par des piliers gothiques, 
et le médaillon de la serrure est ékoré de têtes obimériques. Cette cnàsse 
provient de la collection Soltikoff, â-speraée en 1861. — Haut. 0> 20. 
Long! 0°> 24. ^ targ. O"" iO. 

2906. — Émail de Limoges. PoKrait d'Éléonore d'Autriche, 
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KBur atné de Gharles-Quint, reine de France par son mariage 
1530] avec François 1*', exécuté etsignc parL&nard Uœoosin, 
il ta date de 1536. 

Ce magnifique portrait, haut de O"* 36, large deO"H, porte d n partie itt- 
'érieure, .-i coté de la sigimiure de Léooajrd, l^s noms enGOre appaieats 

l'Eléonore d'Autriche, lille Je Philippe, roi d'Es^Kif^ne, qui, après avoir 
îpousë. en t519, Einiiianuel, roi de Portugal, et en ISÎiO le roi François I*', 
le relira en Espag^ en Tannée 15^7, pour y moufir en 1558. Celle peinture 
m f^mail, exéentée en Praneepftr le chef ae I rcnle limousine dans Tannée 
1530, a été sans nul doute portée en Espagne eu I.'IV?, nu nioment du départ 
le la reine, car c'est de ce pays, où il occupait une place importante dans fa 
^llection d'un artiste de premier ordre, qu'il a été apporté en 48o6 pour 
ïtre acquis par te Musée de THAtel de Cluny. 

2907. — Émail de Limoges. Le Calvaire, grande plaque sur 

maillon, exécutée par Léonard Limousin — xvi* siècle. — 
a.O^SO. — L. 0"^ 22. 

2908. — Em-ii] de Limoges. Le Baiser de Judas, grande pla- 
que ex( ( n{ ;e par Léonard Limousin, même suite, même dimen- 
»ion et même époque. 

2909. ^ Émail de Limoges. Médaillon monté en argent, re- 
présentant sainte Madeleine , et provenant du chapelet dua 
pénitent bleu de Limoges. — xti* siècle. 

2910. — Email de Liiuogessuror. L'Annonciaiiun, niédaillou * 

iécoré de figures en couleurs, de liauL-reiief. — xvi® siècle. — • 
L. 0« 01. — H. 0«03. 

2911. — Le Christ (Jescendu de la croix, émail sur or, figures 
ie haut-relief en couleur, sur fond bleu; à côté du Christ, on 
inge en adoration. — xvii® siècle. — l. 0'»U48. — ii.0"^041. 

2912. — Émail de Limoges. Oblatioii mystique, la Vierge 
enautdans ses bras l'Enfant Jésus, saint Benoît, sainte Scho- 
asiiquo et saint Maur, avecla signatiue !• h* (Jehan Laudin)» 
— xvu« siècle. h. 0« il. »^ L. 0» 00. 

2913. ^ Médaillon en émail peiiu^ représentant trois figures 
lans un fond de paysage, les Apprôls. d. O"» 045. 

2911. — Médaillon de même forme et de mi nn' diinens.ion, 
)résenlaal deux ligures, scène d'intérieur : la Leçon de tnustque. 
Ces dâuz médaiUoQs formaient les deipc tac#s d*upe miôm^ bolie. 



Digitized by Google 



8« SUPPLiMBNT. — FA1£NGIS. 333 

V. FAlEiNCES. 



PAIEMCBS ITALIENNES ET HISPANO-ARABES. 

2915. 2916. — Faïence hispano-acabe. Yases de forme 
élancée et de stjle moresque en terre Manche» décoré de des- 
sins à reflets métalliques de tons cuivreux. — r H. 0»2S. 

Les coupes qui les supporteiit sont décorées d^aae manièrtf analdgiie. — 
Diam. 0,90. 

2917. — Tasse de forme moresque 'avec présentoir, ornée de 

dessins anx reflets métalliques, disposés à plat snr fond blanc, 

intérieur métallique; faïence hispano-arabe.-^D. de la coupe 0- 16. 
H. de la tasse 0» 08. 

2918. — T.isso d« forme analogue, de disposition semblable, 

môme grandeur tt mf'jnc cjcculion. 

2919. — Bassin vomi de style mon ^quc, à dessins bleus sur 
fond blanc, avec reflets métalliques de lùiis cuivreux; au centre» 
un écusscui à la fleur de lys; au revers, un grand aigle. 

2920. — Grand plat^de fabrication et de décoration analogues, 
dessins biens sur fond blanc, avec reflets en ton de cuivre; au 
centre, un écusson à i aigle ; au revers, un grand aigle héral- 
dique. — d. O - 45. 

2921. — Grand bassin gotbique, à reflets métalliques cui- 
vreux, décoré de fleurons bleus. — xv® siècle. 

Au fpntre est udp tnnr j^hrf^e dans un cartouche carrô, dont chaque angle 
s'appuie sur une couronne ducale; la bordure intérieure du hnssin présente 
u:i motif coinposé de quatre couronnes seuiblablcs, et le bord extérieur 
se compose da feuillages ea tons de cuivra relevés de* fleurons bleus. 
Diam. 0,4S. 

2922. — Faïence bispanMrabe^ à reflets métalliques oui vreax, 
rebaussés de dessins bleus ; plat couvert d*ornements gothiques, 
et portant deux grands oiseaux aquatiques debout en face Tun 
de l'autre, les pattes dans Teau et se donnant la becquée; la 
silhouette de ces oiseaux est tracée en bleu, et leurs corps sont, 
comme les ornementa du fond^en ton de cuivre. xv^ siècle.-^ 

D. 0« 38. 

2923. — Faïence d'Italie. Bassin décoré d'ornements bleus 
et de reflets métalliques en ton de cuivre, sur fond blanc; au 
centre, un écusson d'armoiries portant un lion grimpant; au re- 
vers, un animai chimérique* — xvi*' siècle. — D. 0» 38. 
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2021. Faïence italienne. Aiguière de forme élevée, h reflets 
métalliques, décorée de feuilles en tons de cuivre, sur fond 
blanc; au centre, l'éeusson aux armes delà ville de Florence. — 
XVI* siècle. — H. 0» 29. 

CompléiDCiit du ii« 2050. 

2925. — Vase en forme de cornet, faïence à reflets métal- 
liques, de fabrication italienne ; fleurs bleues et brunes sur fond 
blanc. — XVI» siècle. — h. 0"» 28. 

2926. — Faïence de nu^me fabrication. Vase en forme de 
cornet; feuilles en bleu avec reflets métalliques cuivreux sur 
fond blanc. — u. 0« 29. 

2927. — Faiooce italienne. Vase bleu à panse* renflée, cou- 
vert de dessins, branches' et feuillages , reflets métalliques cui- 
vreux. — xvi« siècle. — h. 0- 34. 

2928. — Faïence d'Italie. Bouteille a long col, émail bleu 
craquelé et rehaussé d'ornomonls d*orel de fleurons blancs. Sur 
la panse, un écusson d'armoiries en or, surmoûté de la couronne 
ducalo; ouvrage du xvi'^ siècle. — h. 0™ 38. 

2929. — Vase eu terre émaillée d'Italie, forme de pomme de 
pin, émail flammé. — xvi^ siècle. ^ H. 0» 25. 

2930. — Faïence italienne. Grand bassin à reflets métalliques 

cuivreux, dessins Oestjle moresque avec une quadruple bordure 

à Fintérieur, et au centre un umbo présentant un aigle. » 
D. 0« M. 

2931. — Bassin à reflets métalliques cuivreux, sur fond blanc, 
dessins moresques. Au centre, un umbo ^présentant une tête chi- 
mérique. — D. 0" 42. 

2932. — Coupe sur pied, de s^le moresque. Au centre, un* 
écusson portant un animal chimérique. 

2933. — Plat rond à reflets métalliques, aux tons cuivrés; 
ornements dans le style moresque. — xvi* siècle. — D. 0» 38. 

2934. — Faïence de Gubbio. — Plat à reflets métalliques, en 
forme de coupe, sur pied ramassé : Dédale ; œuvre si$înée par 
maestro Géorgie Ândreolide Gubbio, à la date de 1522. — 

D. C" 2o. 

2935* — Faïence de Gubbio. Coupe de forme ouverte, sur 
pied ramassé, présentant une belle tête de femme avec la légende : 
Afigela Belkt. Ce remarqufld^le ouvrage, rehaussé de reflets mé- 
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lalliqiies, est allribué à niaeslro Georgio Andreoli, et porte au 
revers les entrelacs de tons cuivreux qui caractérisent les travaux 
de ce maître et de son école. — xvi^ siècle. — d. 0" 26. 

2936. — Faïence de G ubbio, d'exécution anaingne. Coupe évasée 

de même forme, présentant une tétede fenuTie, pu couleurs, sur 

fond bleu, avec reflels métalliques et rf liants d'or. La lép;ende 

porte les mots : Dianira Belia, Ouvrage allribué à maestro 

Georgio Andreoli. — D. 0" 26. 

Ces d>-ii\ belles productions de l'art céramique du xvi* siècle, lormant 
pendants, sont dans un parfait élat de conservaiioa. 

2937. ^ Fabrique de Gubbio. Plaque rehaussée de beaux 
reflets métalliques, ton de cuivre : le Christ en croix. — Com- 
mencement du XVI® siècle. 

Ce remnrqiiable spécimen do Tapplicalion des reflets métalliques aux 
snjets à lic irr ^ ppul être attribué à maestro Georgio, quoiqu'elle ne porte 
aucune de sl:« marques. — L. 0" 31. — H. 0»' 39. 

2938. — La Chasse au lièvre, grand plat des fabriques de Pe- 
saro, rehaussé de reflets métalliques cuivreux sur fond bleu, et 
enrichi d'une bordure d'ornements moresques. — Commeuce- 
menl du xvi® siècle. — d. O" 40. 

Ce plat est remarquable par U richesse de ses reflets métalliqpies. 

2939. — Faîeoce des fabriques de Pesaro. Plat rond à reflets 
métalliques cuivreux ; buste de femme richement costumée, te- 
nant une palme dans la main gauche; à droite». la légende sui- 
vante: La VUa è fine £dUo dala Sera, 

Ce beau plat est reliaussè de viTs reflets métalliques» et la bordure est 
d^une grande richesse de couleurs et d'onumeiitalioii. — Gommeiiceiiieot du 
XVI* siècle, — Diauiètre, 0"" t>0. 

2940. — Fabrique de Pesaro. Plat rond à reflets métalliques : 
tête de femme sur fond Bleu, avec bordure de couleurs variées; 
imbrications alternées avec des .motifs de feuillages. L^ende : 
Bis fMna tirtu fama reeoîlu. — d. 0^ 40. 

2941. — Fabrique de Pesaro. Plat à ombilic, rehaussé 
de beaux reflels métalliques en ton de nacre et couleur de feu; 
orFiernentation du conuiieiicement du XYi^siède, à la lettre G 
formant ruban, — D. 32. 

2942. Même fabrique. Plat rond rehaussé de reflets mé- 
talliques, dessin jaune et bleu sur fond blanc; au centre les 
armes de Léon X. — xvi« siècle. — D. 0« 35. 

De chaque côté de récusson, les lettres VI ' ' 
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2243. — Plat- rond des fabriques de Pesaro, décoré d'orne- 
ments jaunes h reflets métalliques^ rehaussés de blei> sur fond 
blanc; au revers la marque P. — xti* siècle. D. 0^ 37. 

2944. — Fabrique do Pesaro. Plat ron«i , tôle de femme en 
costume da peuple, avec la légende ; La Giovanna Bella di 
Bdlardino Bello ; bordure d'imbrications alternées avec des 
bandes de fleurons eri couleur. — ïvi* siècle. — d. O'" 40. 

2945. — îMot rond de niéme fabriqtip, Saintf Barbe, figure 
en couleur sur fond bleu avec bordure décorée d'arabesques,et 
dlmbricatious alternées. — xvi* siècle. — d. 0" 41. 

2946. — Plat rond de même fabrique et d'une décoraUon 
analogue. Le sujet principal représente la figure de Diane. 
xvi« siècle. — D. 0^41. 

2947. — Plat rond de fabrication analogue, décoré des 
mêmes ornements. Au centre, un Cerf broutant. — xvi* siècle. 

— D. 0"' 42. * 

2948. — Fabrique de Pesaro. Plat rond à reflets raélalli- 
ques; lête de femme coiffée d'un diadème à ailerons; bordure 
composée d'imbrications et d'arabesques alternées. — XYi^ siècle. 

— D. 0« 40. 

JUégendo-: iVoi» bm$ por,„ o Ubéta-véditwr aiim 

2949. Fabrique de Pesaro. Plat rond à reflots métalli- 
qoes; Minerre casquée, entourée d*une bordure . d'imbrications 
et d*arabesques. — xti* siècle. — d. 0» 41. 

2950. — Plat rond de la fai>rique de Pesaro, aux armes desMé- 
dicis, parties d un damier avec bordure ouvragée en couleur sur 
fond blanc. — xvi® siècle. — D. 0" 43. 

2951. — Mémo fabrique. Plat ron'd , snjet à figures avec la 
légende : Jo. Son. Fra. facio, Dale. Y ère. Cape. Chia, Pars, 
$ù Grate. le Cape. ;el en rétablissant le leite, rendu obscur par 
les abréviations : Jo. Son, tra, (frère) Facio. (François) Da, 
Levere. Ch'apparecchia (qui prépare] Per se ^aie le Chiappe, 

— xvi^ siècle. — l, 0» 39. 

2952. — Plat rond à ombilic de même origine, présentant au 
centre un buste de femme î le fond est divisé en compartiments 
alternés jaunes et bleus; sur la fate. la lettre B; au revers la 
lettre M, — xvi« siècle. — 1>. 34. 

2953. — Plat de même fabrication et d'une décoration ana- 
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l(jgne. Tôle de feiDinn oriioiirée d'une bordure rappelant celle dé- 
ccite au. précédeul. — xvi^ siècle. 

2954. Figure de femme ea costume du xti* siècle, sur fond 
blane avec bordure de fleurs bleues. Plat de même provenaoce. 
— D. 0» 40. 

2955. — Plat rond avec bordure conranle, au centre un écus- 
soii 4 armoiries portant «ne couronne sur fond cuivreux, le tout 
rehaussé de reflets métalliques. Môme provenance. — xvr siè- 
cle. — D. U"'32. 

2956. — Aiguière avec son bassin» décorée de dessins bleus et 
de fleurons en couleur sur fond blaoe. — Même provenance des 
fabriques de Pesaro. — • xvi® ^ècle. 

Au milieu du plat se trouve m\p îrto île femme. Sur b prinsc de l'aiguière 
est un écusson à six fl.Mirs de lys sur fond d'or, avec la légende ; Pupa. Le 
plat est divisé en quuire conipartimenls , dout deux à imbrications et deux à 
fleurons, avecbordare courante d*entrelac8. — H. 0^ 22. — L. 0^ 33. 

2957. — Plat rond à reflets métalliques très-prononcés de ton 
cuivreux, dessins bleus sur fond blanc; au centre un Mulet cou- 
rant. Fabrique de Pesaro. — xvi® siècle. — d. O" 33. 

2958. — Plat rond, buste d'homme ea costume du xvl* siècle, 
avec bordure dans le caractère gothique } faïence du xt* siècle. 

2959. — Grand bassin rond décoré de fleurs bleues sur fond 
blanc à reflets métalliques ; au centre un écusson d*armoîries 
écbancré à senestre, portant en chef trob fleurs de lys d'or sur 
fond d'azur et en écu un mont surchargé de trois fleurettes sur 
fond blanc. — xvi« siècle. — d. -0* 49. 

2960. — Grand plat décoré de feuilles et de fleurons en 
bleu sur fond blanc relevé de tons cuivreux ; au centre un écus- 
son d'armoiries, même origine. — xvi^ siècle. — D. 0°^48. 

2961. — Plat d'une décoration analogue, portant le mono- 
gramme du Christ. — XYi^ siècle. D. 0* 44. 

2962. — Plat rond décoré de branchages réservés en blanc 
sur fond bleu formant relief; au centre une demi-flgurine en 
haut-relibf sur fond blanc ; au révers la lettre — d. 0» 28. 

2963. — Plat à godroQs, présentant un ombilic à son centre 
et rehaussé de reflets métalliques' en ton de cuivre et en bleu sur 
fond blanc. — xvi* siècle. — d. 0» 41. 

2964. — Fabrique d Lrbiuu. Plat creux portant à son cetitre 

22 . 
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un lîoD grimpant sur une. btanehc d*or avec fond «le paysage. 

La bordure est décorée d'arabesques en blanc sur gjh avec bordures de 
csbêne. — Diana. 0™ 23. Encadrement en bois sculplé du xvi<^ siècle avec 
reh^nit-^ d*or. Ce plat provieiit de U ooUection Soltikoil {tfi 7S8|, vendue 
eu 1861. 

2965. — Plat en forme de coupe : Saint Paul, peinture sur 
fond bleu. Très-belle exécution- du xvi* siècle. *— d. 0* 28. 

2966. — Plal rond, tôle de femme couverte d*un voile bleu, 
costume oriental . — xvi® siècle. ^ D. G"" 36. 

2966 bis. — Plat rond décoré de guirlandes et de bordures 
bleues sur fond blaru -, au cfutre deux mains réunies riKiiiiie 
emblème, avec la devise ; Soia jides; au dos la marque L. A. — 
XVI'-' siècle. 

â967. — Fabrique d'Urbino. Corbeille ronde décorée dV 
rabesques sur fond blanc, au centre la figure de TAmour. — 
XYi** siècle. — D. 0" 30* 

2967 bis, — Corbeille de môme origine présenlant une dé- 
coration analogue ; au cenlre l'Amour portant le globe ; camaïeu 
bleu. — xvi^ siècle. — d. 0^ 27. 

2968. — Plat bleu décoré de dessins more^ues sur fond 
blanc. — XVI® siècle. — D. 0*^ 36. 

2969. — Plat rond : Adam et Ève dans le Paradis terrestre^ 
avec bordure décorée de figures sur fond bleu. — xti* siècle. 

— D.0-40. 

2970. — Plal rond avec bordure bleue rehaussée d'arabes- 
ques en camaïeu : le Jugement de Pâris ; au dos la date de 1532. 

— D. 0°^ 45. 

297t. — Plat de fabrication analogue au précédent, présen- 
tant le môme sujet et une décoration identique. — xvi« siècle. 

2972. — Grand plat à fond blanc : Samson massacrant les 
Philistins ; camaîeu bleu largement esquissé avec bordure de 
feuillages ; au revers la marque G.^ xvi® siècle. — D* 0»45. 

2973. — Grand plat rond décoré de dessins bleus et bruns, 

oiseaux, animaux et feuillages sur fond bianu. — xvi® siècle. — 
D. 0,48. 

2974. — Grand plat rond à ombilic, dessins exécutés en re- 

t 
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lief sur fond brun ; au centre un écusson portant on lapin. 
XTi« siècle. — D. 0,8S. 

2975. — Grand bassin portant dans sa partie principale un 
monogramme en belles lettres rubanées sur fond bleu; la bor- 
dure, de style gothique, est décorée d'ornements bleus et blancs. 
— xvi® siècle. — t)- 0,46. 

2976. — Fabrique de Faenza, Plat rond avec bordure dé- 
corée de médaillons et d'arabesques sar fond bleu; la mort 
d'Olopheme. — xvi« siècle. — D. 0,43. 

2977. — Téte d applique exécutée en baut-relief, buste de 
femme vue de face, disposé en forme de médaillon. — xti* siè- 
cle. —H. 0.45. 

2978. 2979, — Grands vases d'apparat à pan'^o renflée, re- 
haussés d'anses richement ornées, avec reflets métalliques sur 
fond brun. — icvi« siècle. — H. 0™,40. 

2980. — Fabrique de Gastei-Durante. Vase en forme de 
cornet, fond bleu avec arabesques en camaïeu; au centre une 
bande brune décorée de trophées exécutés au trait avec la lé- 
gende : In terra ùuranti, — xvi* siècle. — H. 0,29. 

2981. — Yase de forme analogue et de même provenance; 
cornet fond brun et jaune avec médaillon et arabesques k la 
légende : Fato in terra Duranti, apreso a la eUa d'UHnno (fait 
en terre de Gastel-Durante^ près la ville d*Urbino]. — h. 0.98. 

2982. — Grand plat à reflets métalliques, tons de cuivre; 
au centre le monogramme du Christ au-*lossus d'un cœur; au 
revers, un grand oiseau chimérique. — xvi*^ siècle. — D. 0,38. 

^ 2983. — Assiette décorée de fleurs et de feuilles en camaïeu - 
bleu, avec bordure d'entre lacs. — xvi' siècle. ^ D. 0» 20. 

2983 his. — Plat rond décoré d'arabesques bleues sur fond 
gris. — xvi« siècle. — D. 0" SO. 



faïences françaises» allemandes, ETG.,GRÈS de FLANDRES. 

■ 

2984. — La Belle Jardinière, plat ovale de Bernard de Pa- 
lîssy, — xTi* siècle* 

Ce plat, 'dont rëmail a souffert en plusîeon parties, repi-ésente une figure 
assise sur le premier plan, et tenant en main às» boaquj^ et des gerbra da 
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fleurs : sa tête est ornée de fleura, et i ses pieds sont une bêche et un arro- 
soir. Le fond représente un château avec ses jardins et portiques; ta boidurs 
est décorée d'un ornement en demi-relief. — L. 34, 

2985. — Grand pltt en faïence de Rouen, portant à son cen- 
tre une rosace et décoré d^omements à dessins biens sur fond 
blanc. B. O" tlO. 

2986. — Grand plat de même fabrication et d'uûc décoration 
analogue; rornementatioa consiste dans un grand bouquet bleu 
sur fond blanc. — D. 0" 50. 

2987. — Faïence de Bouon. Grand plat décoré d'orneinent» 
et de bouquets bleus sur foud blanc, xvi* sièclo. 

2988. — Grand plat ovale décoré d'ornements bleus sar fond 
blanc godrooné, avec bordure dentelée. Faïence de Rouen da 
XYii^ siècle. — L. 0» 49» 

2989. — Faïence de Rouen. Grand plat présenlaut uue dé- 
coration analogue, dessins bleus sur fond blanc. 

2990. — Bouteille en faïence de Rouen, à long col décoré 
d'ornements bleus sur fond bUnc. 

2991. — Bouteille de même forme et formant pendant. 

2992. — Grand plat en faïence do Rouen : les Travaux de la 
campagne^ dessins bleus sur fond blanc. — D. 0°^ Sâ. 

2993. — Grand plat en fkîence de Rouen : au milieu une ro- 
sace ^ dessins bleus sur fond blanc. — b. 0» 88. 

2994. — Plat de même fabrication et d'une décoration ana- 
logue. — D. 0'" 30. 

2995-2996. — Faïence de Rouen. Jardinières décorées de 
dessins biens sur fond blanc. — l. 0» 38. 

2997-2998. — Vases à fleurs en faïence de Rouen , forme de 
potiche chinoise à pans coupés, dessins bleus sur fond blanc. 

2999-3000. — Faïence de Rouen , imitation des formes delà 
Cbine. Jardinières à anses, dessins bleus sur fond blanc. 

3001. — Grande bouteille à long col en laïenee de Rouen, à 
pans coupés, d^ns bleus sur fond blanc. 

3002. — Petit vase purte-tleurs en ancienne faïence française, 
représentant un chardonneret. 

3003. — Faïence française des fabriques de Roaen. — Cor* 
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beîlle en fdence bUncbe ornée de dessins biens; au centre une 
coupe ronde ; la bordure est découpée en huit parties et relevée. 
XTii^ siècle. 

Donné par M. Tiie-Ristori, de Nevers, 1856. 

3004-îi005. — Seaux en faïence de Kûueo, dessins bleus sur 
foud blanc cannelé. — xvu" siècle. 

3006. — Faïence française des fabriques de Nevers. — Petit 
plat bleu à dessins blancs, genre dit bleu de Perse; au centre 
un perroquet. — d 0">25. 

Donné par H..Tite*ItisUiri, 18E». 

3007-3008. — Fni>nco française à la marque K. — Plats- 
drageoirs à coraparliments disposés en creux, dessins bleus sur 
fond biaiic. 

Ces drageoirs, destinés à présenter les sucreries, sont divisés en petites 
cases affectant la forme de coeurs, et rayonnant autour d*ane case prind- 
paie disposée en étoile. — xvu« siècle. 

3009. — Fontaine on faïence française jaspée bleu et blanc> 
genre de fabrication dit bleu de Perse. — xvii* siècle. * 

Les aiises sont supportées par deux tètes de lion, et un mascaron donne 
issue au robinet. — ÛC 0*° IfO. 

3010-3011 . — Paire de vases en forme d'aiguières sans anses, 

faïence de mêiue fabrication dite bleu de Perse. — xvii® siècle. 
H. 0» 26. 

3012. — Faïence d'Avignon. — Corbeille décorée de rin- 
ceaux, de feuilles, branchages, fruits et ornements à jour, re- 
couverts d'un bel émail; le oestre est eotouré d!une inscription 
illisible. 

3013-3014. — Faïence française des fabriques d*Avignon. 
Aigttières de forme élancée , dans le caractère italien , terre 
brune émafllée. — xrii* siècle. 

3015. — Vase en forojt! de bidon en faïence d'Avignon, 
couverte brune à rcilols irisés; le col s'appuie sur quatre petites 
anses, et quatre oriiices terminent la partie supérieure du bidon. 
XVi« siècle. — H. 0» 20. 

3016. — Faïenoe française. — Bidon en terre blanche mar- 
brée de brun et émailiée; forme de la fin du xti« siècle. — 
H.0»25. 

3017. <— Grand plat ovale, bel émail fond blanc, décoré de 
bouquet» et de guirlandes de fleurs. — L. O"" 43. 
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3018. — Corbeilles ovales avec bordure d'entrelacs à jour et 
anses, bouquets eu couleur sur le fond blanc. — xyiu* siècle. 

3019. — Aiguière h jeu d^eaa et à trois becs, faïence fran- 
çaise, fond blanc avec sujets à figures; le col est surmonté d'une 
galerie à jour. — xvii* siècle. 

3020. — Grand vase en iaicnce blanche décorée de filets de 
couleur, avec une euveloppe à jour réliculée, couvercle et socle. 
Pièce de maîtrise de môme époque. — H- 60. 

3021-3022. — Ancienne faïence française des fabriques de 
Lunéville. Email blanc, vases à Heurs de forme ouverte sur 
pied, ornée de médaillons, de guirlandes et de mascarons en re- 
lief. Le couvercle est percé depiusieurs ouvertures ; celle du mi- 
lieu se termine en forme de tulipe. — tviu^ siècle. — h. 0" 33. 

3023. — Faïence française , fabrique de Lunéville. Jardi- 
nière en pâte blanche décorée de treillis en relief, de guirlandes 
et de consoles sur les angles. — xtiii* siècle. 

3024. — Faïence française de même fabrication. — Jardi- 
nière d'applique en pâte blanche émaillce. 

3025-3026. — Vases k fleurs en forme de tulipe, pâte blan* 
che émaillée. Fabrication française du siècle dernier. 

3027. — Corbeille couverte bleue ei blanche, avec dessins en 
relief el couvercle àjour. Fabrication française. — wn'^ siècle. 

3028. — Faïence allemande. Vase en forme de soupière 
à ronvercîe, décoré d'écussons, d'armoiries et d'aigles héral- 
diques, avec les dates de 1702 et de 1717, et les noms de Fran- 
ciscus Wj'nneel, Juii. Mary, Joanna Ni «elles, et la marque du 
fabricant, C. Jacobns ïlcnnckens, anno 1717. 

Le couvercle est orné de lions et demblèiues héraldiques en relief: 
avec la légende : Gloria Deo Palri^ Deo t iliq, etc., ghemaecîct-tot- 

A Pinlérieur du vase, une licorne, nn cerf et un paon, avec la légende : 
Lans detur Curolo Imperaturi vero in honornn fortis Frnncisci htigemi 
Snbuudie ducis nostri inviciissimi sint tibi la ides, pi inceps f etc. — 
L. 0" 3«. 

3029. — Faïence d'orisine suisse. Plat, fond blanc, dé- 
coré d'un double écusson d ai muines : H. Hans Ulrich Heguer, 
F. Verena Hurkel, 1656. Sur la bordure une couronne bleue. 
D. 0™ 35. 

3030. — Faïence de DelfU Plat décoré de bouquets bleus 
et rouges sur fond blanc, à la marque W K., 14. — D. 0» 30. 
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3031. — Même fabrique. Plat d'une oroementation ana- 
logue à la marque W K., 1. — D 0" 26. 

3032. — Faïence hollandaise», imitadon dos productions de la 
Chine. CriiclH- ornée de sujets d'uu bleu clair sur fond blanc 
laclé. xvii^' siècle. — H. 0«° 26. 

3033. — Même fabrication. Pot d'une ornetnenlation ana- 
logue. — X¥ii* siècle. — H. 0^ 26. 

3034. — Grès de Flandre. Cruche à panse renflée et à 
couvercle, émaillée eu brun et décorée de médaillons de Folies 
à double face, d ecussons, d'armoiries et d'arabesques, à la date 
de 1523. — H. 0'" 17. 

3035. — Grès de Flandre blanc. Cruche de forme allon- 
gée (lile raunelte, à la date de 1591, décorée de trois figures 
en pied entourées d'arabesqiifS ci surmontant des écussons avec 
légendes supportées par des h^^urines et d(?a animaux. Les trois 
'figures sont celles de TOrgueil, de la Luxure el de la Gourman- 
dise, avec les légendes: De Hoffarlicheil; Hojfart. etn. liossarl. 
otino 1591.; De inkvisclilml ; De GuUichkeil ; GulticImL 
(jleu'h. tnann. einner. Sau. an. 1591. 

Ces deux vasfs fn près (]<• Fli.ndre ont été donnés au Musée par M. le pro- 
fesseur JulesCloqu i membre derinsUtut, 1860. 

3036. — Cruche en ^rès de Flnndr- pris el bleu, à panse ren- . 
fiée, reliaussée d'orneiuenls en creux; sur la panse trois raé- 
daillnn"; en relief, armoiries à la date de 159G, xuouiureea élain. 

H. 0'" 28. 

3037. — Fragments d'un poêle en terre émaillée ; panneaux 
sculptés en relief en pâte de terre moulée et couverte d*ématl. — 
Ouvrage flamand du xyi^ siècle. 

Les panne<iux principaux sont au nombre de dix et présentent des figures 
d'hommes, des ceniaïut», des sirèoes, des chérubins ailés, etc., soos des 
portiques d'architecture. 

Douze autres panneaux plus étroits sont également décorés de figures. 
Tous les panneaux se trouvaient reliés ensemble perdes colonnes de jomtion 
au nombre de quatorze, également ornées de siqets en relief. 

3038. — Carreau en terre émaillée de provenance hispano- 
arabe, dile AzulejOj ornements en couleur exécutés en relief 
sur fond blanc, rapportés d'une des mosquées de Tolède, El 
TransttOf et donné au Musée par M. Cli. Davillier, 1857. — 
J^. 0™ 13. — Larg. 0» 07. 

3030. — Carreaux en terre' émaillée provenant de l'abbaye 
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:)ntenay, près Muiitbaid (Cule-d'Or), el formant soit des 
lis isolis, soil des massifs d'assemblage par quatre. Les 
derniers, A el B, proviennent de l'ancien château deMont- 
appartenani aux durs de Bourgogne, 
nés par M. Joseph be^uia Ue j^onibard, 1856. 

40. — Carreau en terre cuite émaillée et incrustée, troavd 
les raines de Garthage et rapporté par le colonel Marmier. 
mé par H. le professeur Jules Qoquet, membre de rinetîftut, 1860. 

41. — Carreau en terre émaillée et incrustée, divisé par 
ges et décoré de fieuroos et de ûeurs de Ijfs en terre jaune, 
ond brun. ^ xy* siècle, 

iiié par M. Lucien Coutanl. 

'42 h 3044. -^Carreaux en U rr-p émaillée, riont le prrnûer 
îu de Fnnice, le deuxième représentant un cavalier, el le 
èine chev! nné sur deux ligDies, provenant de l'ancienne 
ye de Préoionlré. 

mes par M. Bouveene. 

'45. — Carreaux en tem émajll^ proYenant des fouilles 
* dans Taocienne maison de campagne des é?éques d'A* 
:hcs, h Saint-Pierre, arrondissement d'Avranches, départe- 
de la Manche. 

inés par M. Leliéiichery memlire ootrreapoudant du Comité histeriquey à 
Ghes, t8S6. 

'46. — Carreau en terre émaillée d'Italie : Hercule terras- 
rhydre de Lerne, sujet entouré d'une bordure de masca- 
— xTi« siècle. 

47. — Carreau en terre émaillée dllalie, d'une décoration 
•gue et de la même époque; au cenlru, uu écusson d'ar- 
ies, entouré d'une bordure de mascaroiis. 

48. — Carreau en terre émaillée, portant un écusson anx 
s des Bentivoglio, rehaussé d'une bordure de perles; aux 
s, des mascaroiis sur fond brun. Décoration italienne du 
ûècle. — D. 0" ». 

49. — • Carreaux en terre émaillée, recueillis dans les an- 
édifices du déparlement de TOise. 

nés par M. Mathon, de Boaiiv.as, 

•ieurs de ces caiieaux soul de lorxne allongée, à six paiis décorés de 
i en creux, el présentent des têtes de femme entourées de bontores de 

. D'autres, d'une ornein«'ntalion analogue, sont d'une forme rectan- 
i. Ces «arreaux apparlieaneat ea géuérid au xvi* siècle. Quelques-uns 
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sont orn« â*enlrélac8 en craix, de fleure de lys incrustées, de figures 
chimériques en couleuis, de flenrpns blancs sur fond brun, de dessins mo- 
saïques. 

3050-3051. — Carreaux pn terre émaillée, décorés de des- 
sins en relief, et de motifs dans le caractère orientah 
xvî* siôde. 

Ces carreaux proviennent du château de Fontenay-Tresigny (Seine^Mame), 
habiuition ro3'nlr i\n fhnrles IX eti 1570. résidenee du duc a^Epe^non en i6iB, 
etde la famille de Breieiiil au xviii'-" siwle. 

Donnés par M. Anatole Dauvergiie, 1859. 

3052. — Brique do cheminée en icrre ronfle, portant rii re- 
lief les armes des Uix«sept proviooes; ouvrage (lamaûçl du 
XVI* siècle. 

Au centre, une figure avec un champ de confédération sup porté par deux 
liouâ. Dans le champ, les écussous de trois province^ seulement, les autres 
placés en dehors. Ce f^it pnicise la date de Texécution vers 1875 , temps oîl 
trois provinces seulement étaient eonfadOTées, la Hollande, la Zélande et la 
Fhae.— L. 0» 34. 

3053. » Terre émaillée en coalears de Luca deHa Robbia. 
Statuette représentant un jeune paysan assis et jouant 4e la 
musetle; fi^re du xv* siècle. — ù.Q^ 30. 

Pfoyient de la collection SoltilLoff, dispersée en 1861 {n<> 776). 
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3054. — Verrerie antique. Bouteille de forme carrée ^ h anse, 
en verre blanc léger, trouvée, à Fompéi, en 1852, et donnée au 
Musée par M. Douville de MaïUefeux, d^AbbevUle, en 1856. — 
H. 0» 12. 

3055. — Bouteille en verre de fonne antique, du au 
xi^ siècle, trouvée dans une tombe, sous Tabside de Téglise 
Saînt-Hilaire de Poitiers. — l. 0» 40. 

Donné par H. Jolly-Leterme, architeete du gouvernement, à Saumur. 

3056. — Verrerie de Venise pemle et dorée. Très-grand plat 
à fond godrouné, avec rayons tuurnants ;aa centre, Daiila li- 
vrant Sanjson aux Philistins, après l'avoir déppuillé de sa che- 
velure. — xvi*^ siècle. 

La bordure est décorée d'arabesques en couleurs sur fond d'or. — û. 0*° 52. 
Ge beau plat faisait partie de la collection Soltikoff, dispersée eu 1861 
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3057. — Plat de même provenance et de même époque. La 
décoration est eiécatée par les mêmes procédés, et le motif du 
miliea représente Junon et h\s, avec une bordure en or. — 
xvi« siècle. 

Ce plat provient également de U oolledîon Sottikaff (n« 797). — D. 0» 31. 

3058. — Plat point el laqué au revers par les mêmes procé- 
dés» iDÔme origine. L;i naissance de Bacchus, avec bordure d'a- 
rabesques en or. — xvi^ siècle. 

Ce plat en verrerie de Venise provient, comme les deux précédents, de la 
eollection Soltâkoff {n« 796}. — D. Oi» 30. 

3059. — V(^rrerie de Venise. Petit vase à réseaux, en forme 
de hnire, portant les emblèmes de Venise, exécutés en relief, 
les lions ik ï?aint-Maro et les aigles à deux lêtes; spécimen de 
fabrication rare et précieux. — xvi® siècle. — H. 0™ 20. 

3060. — Vase de fabrication analogue, déeoré, comme le 
précédent, des emblèmes de Venise exécutés en relief. — Même 
exécution et même époque. 

3061 . — Verrrie d'Italie. Grand verre à boire , monté sur 
pied, et rebao^ d*émaux de couleur, forme cylindHque; le 

Sied est en verrerie noire, relevée d'or. — xvi« siècle. — 
. 0" 36. 

3062 à 3i)67. — Verrerie do Venise. Petits vases sur pied en 
verre souillé en relief, porianl quatre niniles de lion entourés 
d'ornements également en relief; le col se termine à sa base , 
.ainsi que la panse, par une série de godrons. — il G" 12. 

La décoration des trois derni.Ts diffère seulement en ce que les mufles de 
lion sont remplacés par des mascaronsen relief, flanqués de dragons ailés. 

Ces six petits vases, de fabrication commune,etcarieaxattp6intde vue du 
'Service nsud, remoEiteat au xvi^ siècle. - 

3068. — Grande coupe sur pied, dteorée de godrons, en 
verre sgatifié simulant i'onyx. Ouvrage vénitien du xyi* siècle. 
D. 0» 26. 

3069. — Verrerie de Venise. Dauphin à collier, verre flammé, 
feu et blanc. ^ xvi^ siècle. — * L. 0» i05. > 

3070. — Dauphin en verre bleu, avec écailles de couleur, 
même origine. — xvi® siècle. — l. 0'» 083. 

3071. — Éléphant grotesque formant vase à boire, verre 
blanc el bleu; même provenance. — xvi® sièi^le. — l. 0"' 24. 

3072. -r Verrerie de Venise teintée, petit vase affectant la 
lorme d'une souris. — xti<* siècle. — L. 0» 11. 
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3073-3074. — Verrerie de Venise blanebe» rehaussée d^émaux 
h\euSf blancs et jaunes; petits flacons en forme de poisson. 
XVI* siècle. — l. 0^ 065. 

3075. — Coupe en verre teinté, de fabrication comnfïune, 
avec fond grxlronné, bordure rehaussée d'or. — Ouvrage véni- 
tien du xYi*^ siècle. — DO™ 19. 

3076. — Verrerie de Venise. Ck)upe sur pied à réseaux 
i>]ancs. — D. 0" 16. 

3077. — Coupe creuse, montée sur pied moderne en bronze. 
D. 0" 10. — Couvercle de vase traTaillé h jour, avec filets de 
couleur. 

3078. — Burette à ause, avec couvercle. 

3079 à 30S1. — ColonneUes sur pied, décorées h Tintérieur 
ile filets tors en couleurs, fabrique de Ifurano* — XYii^ siècle. 
H. d6(K»i8èO« 25. 

3082. — Encrier de même époque, en verre blanc, avec filets 
de couleurs. — l. 0" 10. 

3083, 3081. — Verre à boire en réseaux blancs. — h. 0" 13. 
— Verre à anses. — D. 0" 12. 

3085. — Anneaux de mailles en verre bleu, spécimen de fa^ 
brication de verrerie de Venise moderne < 

3086. — Brnn oh os do lustre et fragments d*appliques en cou- 
leurs, verrerie de Venise. 

3087. 3088. — Tubes en verrerie de Venise^ Vun à c6tes re* 
levées d'un filet tors blaoc; l'antre décoré, à l'intérieur, d'une 
spirale à sept filets de verre blanc, spécimen dé* fabricaton mo- 
derne. 

Toutes ces verreries, depuis le vP 3076, ont été données aa Musée par 
H. le professeur Jules Cloquet, membre deVInstitut, en 1860. 

3089. — Verrerie de Venise bleue à llainmes blanches. Petit 
vase de forme conique, sur pied. — \\. H"i 15. 

Donne p.ir M. Achille Jiibiuai, député au Corps législatif, 1860. 

3090, — Petit vase en verrerie, sorte de bu ire à deux anses 
en verre blanc, rehaussé d'or, trouvé dans les fouilles du boule- 
vard de ^bastopol, à la hauteur de la rue Serpentet en janvier 
1858 — xvti^, siècle. 

Les Mises sont fragmentés ainsi que le pied. 
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3091, 3092. Cloches en verrerie ancienne^ fabrication 
française, -^xvii* siècle. 

3093. — Verrerie allemaiido. Grand vidercome, portant les 
armes émailléesde « Rodolphe-Auguste, parla grâce de Dieu, 
duc de Brunswick et de Lunebourg, » avec la légende et La date 
de 1Ô58. — u. 0» 30. 

3094. — Verrerie suisse. — Grand verre de forme ouverte, 
sorte de Vidercome, rehaussé de deux écussons d'armoiries 
émaillées et surmontées d'un bœuf flanqué de deux flècbes; 
date de 1591 , avec la légende PkUip «oii oyrll vm Herzogên^ 
Buich, A — B. 0^ St. 

3095. — Verrerie alleiiiande. Grand verro sur pied en forme 
de calice, provenaat du trésor de la cathédrale de Mayence. 
H. 0» ». 

Ce beaa verre, dont le balustre est taillé â facettes, est ooavert de rin- 
ceaux et de fleurs ^^avés sur fond d^ioli. La même ornementation se retrouve 

sur le pied. — H. 25. 

Rapporté par M. Jean trArcet et donné au Musée en 1800 par U. le pro- 
fesseur Jules Cloquet, membre de Tlnstitut. 

3006. — Verrerie flamande. Bouteille en forme de phallus, , 
ouvrage du xvi® siècle. — l. 0"» 23. 

3097. Verre à boire, forme opposée, avec anse. — 
h. 0" ta. 

Ces deux objets dn falvication analogue forment pendants et sont ftita ponr 
se compiéter rim par lautre. 

3098, 3099. — Flambeaux en verrerie française; fdbrication 
du siècle dernier. 

3100. — Verrerie blanche, de fahrication allem.uide. Pot h 
anse formant jeu d'enii, sumionlé d une erèle en flamme de 
verre; sur l,i panse, une inscription en initiales. — H. G" 20. 

Donné p^ir M. AcblUe Jfubinal, député au Corps lé^slatif, 1860. 

3101, 3102. — Aiguières en verrerie taillée, avec anses» 
goulot et couvercle; fabrication française du xvu* siècle. — 
H. 0»^ 17. 
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3103. — Torquès gaulois, ceinture en or massif, travaillée en 
fornie de spirale et terminée par un double crochet. 

Ce toniuès, d'une parfaite conservation, a été trouvé en février 1854 nn 
lieu dit le Puai sur La Touche, comuiune de Cessons, arrondissement de 
Rennes (Ille-et-Yilaine), à une profondeur de 0" 43 au-dessous de la surface 
da soi. 11 pèse 389 grammes et est façonné tout d'unt^ pièce, sans souduro. 
Il fst probable que Ta double torsion dont il a été l'objet, et qii'il eoQSerVB 
encore aujourd'hui, lui :i été donnée pour le cacher en terre et le faire tenir 
dans un petit e^oe. Le Cabinet ie& Médailles et Antiques ^ssède un 
toiqués de forme analogue, trouvé à St-Leo d'Eaaerana, près Creil, en 1843 
(Catalogue du Cabinet, par M. Cbabouiliet, n*" 2567, de Tedition de 1886), et 
qui, au moment où il a été débouvert, piésteotait la même dispositioa. 

3104 à 312, — Trésor gaoloiSt trouvé en terre, à 40 cent, 
au-dessous du sol, daos la môme eonlrée, eommune de Saiot* 
Mar€-Ie*Blane» près Rennes, en 1856. 

Ce trésor qui, à en juger parles lingots à Tétat brut et les bijoux à peine 

ébauchés que Ton n découverts en rncine temps que des bracelets d'un travail 
achevé, doit avoir été enfoui par quelque orfèvre gaulois dans un moment de 
troubles,, se compose de neuf pièces eu or massii dont quelques-unes d'une 
exécution très-^remarquaUe. Les lingots d'or qui ont été trouvés en même 
temps, et dont quekprâa-uns étaient renfermés (fans un vase en poterie gros- 
sîèrf^ dont on n'a pur^rn iîrirqueqneîi jsies fragments, n'ont pas été conservés; 
les pièces façonnées seules ont été acquises par l'Hôtel de Cluny. 

Le premier de ces bracdcls (n<*3lOi), d'origine gauloise, comme tous les 
autres, est composé de trois branches en or massif, de travail tors avec 
n^afe. II pèse 59 gr. 3 dg., et la disposition de chacune de ses brandies- 
rappelle celle du torquès ^jnii lois ci-dessus décrit. 

Le second bracelet (u"" ;i 105) est également en or massif et façonné en ma- 
nière de Iresse. Son poids est de 17 gr. 9 dg. . • 

Un troisième bracelet (u<* 3106), toujours en or massif, est décoré de filets 
unis et pèse 10 gr. 2 d?. 

Un autre bra&det (n" 3107) est orné de filets L'uillochés, 11 est en or massif 
comme les précédents, et son poids est deb gr. 3 dg. 

Viennent ensuite : ^ 3i0o) une bague en or, à filets guiUocliés, du poids 
de 3 gr. 

Un bracelet (ii<> 3i09) en or rond, uni ot plein, à double révolution, pesant 
146gr. 5dg. 

Un autre bracelet (n^ 31 10) , de môme forme, également en or massif, mais 

à quadruple révolution, du poids de i85gr. 4 df. 

Un troisième bracelet {n^* 3111| à forme analogue et à un seul tour, en or 
massif, du poids de 39 gr. 5 dg. 

£t enfin, uu anneau rond [aP 3112), à triple torsion en or uni et massif, 
pesant 9 gr. 8dg. 

Ces neuf pièces d'orfèvrerie gauloise ont été trouvées ensemble, comme nous 
Tavons dit plus haut, aveedes lingots d'or à rétatbrut.£llesavaient été recueil- 
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lies par M. Vibert, bijoutier à Rennes, qui les a cédées» pende temps après leur 

découverte, <'fux cojleclions de TRÔtel de Cluny, où leur place était toute 
marquée auprès du torquh jrauloi'i, trouvé rleiix ans nupnr.tvnnt dans la 
même contrée, et dont il s'était également rendu aofjuéreur, au moment où ce 
précieux objet avait été eitrait de terre par la bêche d'un cnHivateur. 

3113 à 3121. — Trésor de Guarrazar. — Couronnes d'or, 
trouvées en 1858, à la Fueote de Guarrazar, près de Tolède. — 
Yii® siècle. 

Dans les derniers mois de l'année 1858, un olTicier français, dont la rési- 
dence est fixée en Ëspa^me depuis plusieurs années, entreprit quelques 
fouilles dans un lenain acquis par lui dans les environs de Tolède, au lieu dit 
)aF%mU d» Guarrazar. Les piemiers travaux firent trouver en terre qua- 
torze If ès-peliles couronnes en treillis d'or. Transportées à Madrid et pré- 
sentées à la Monnaie de cette ville, e'Ies furent immédiatemerit mises à îa 
fonte et converties en lingots. De nouvelles rocherdies, entreprises au inéiue 
lieu, amenèrent la découverte d un précieux trésor, composé de huit oou> 
ronnes d'or massif d un poids considérable, rehaussées de saphirs orientaiix, 
de perles fines, de pierreries de toute sorte, et dont la splendeur, tout 
exceptionnelle qu'elle soit,ite saurait ce|)endant égaler Timportance historique. 

Enfoui probablement dans les premières années du viii* siècle, lors de 
rinvasion de l'empiie des Goths par les troupes arabes, conduites par Hw' 
riek: reste pondrmt près de douze siècles sous la len e qui le recomTait encore 
e;! I8'j8, le trésor d^^ Guarrazar présente, ])our l elude des sièi'ies passes, un 
intérêt syns égal, et laisse bien loin derrière lui tons les monuments analogues 
oui ont pu être conservés jusqu'à nos jours. Consacrées dans la seconde moitié 
au vu*^ si»>cle, ainsi quel'indiqued'une manière irrécusable une des ii!scri{)tio[is 
que nous retrouvons sur ces trésors do l'art visi^^olh, cescouronnesnoiisdonneiit 
une idée complète de l'importance des ouvrages d'orfèvrerie exécutés par les 
artistes de cette époque. Les monuments du .même genre qui existent encore* 
sont en Irès-petii nombre. Les ornements trouvés dans le tombeau de Chil- 
déric, les pièces d'orfèvrerie mérovingienne, récemment acquises par S. M. 
l'Empereur, les vases des Rur^iindes, recueillis à Gourdon, les couronnes des 
princes lombards Agilulfe el Thcodelinde, couronnes dont la dernière 
appartient encore au Trésor de Monza , et dont l'autre a disparu il y a 
quelqiies année-, sont considérés à juste titre comme des tnonuments d'une 
grande raieie et d ime valeur inappréciable pour Tliistoire des arts indus- 
triels à ces époques reculées; mais, quel que soit Tinterct qui se rattache à 
ces joyaux de premier ordre, leur importance s^effaee devant l'étonnant 
ensemble et la splendeur sans égale de ces neuf couronnes du vu* siècle, 
trouvées au même Heu, remontant toutes à la même époque, et dépassant 
par la rii-hesse de la matière, la beauté de l'exécution, el par leur étonnante 
conservation, tout ce que possèdent d'analogue les collections publiques Je 
TEurope. 

Apportées à Paris au mois de février 1839, c'est-à-dire plus de trois mois 
après leur découverte, les couronnes de Guarrazar, au nombre de huit, furent 

Srésentées à S. Ëxc. le Ministre d'Étal, immédiatement acquises et placées 
sns les collections deTUètel de -Cluny, déjà riche en productions de rorfô- 
Vrerie il^s premiers temps du moyen âge. Deux ans après, en 1860, de uou- 
Ypîl > f lilîes entreprises au même lieu produisirent un nouveau résultat, et 
amenaient la découverte d'uriB neuvième couronne, faisant évidemment 
partie du môme ensemble, et qu un courant d'eau souterrain avait portée à 
travers les terres, à quelque distance du lieu 'des premières recherches. 
Maentée au gouveniemeni espagnol» puis apportée en France par l'officier 
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d'artillerie propriétaire du terrain de Guarrazar, cette dernière couronnet 
acquiso pnr S. Exc le Ministre d'ÉUit an mois dp mars IStil, vint conip'éter 
rensetiible de ce précieux trésor, dont nous décrivons ici chacune des pièces 
en lai.ssaal de côté toute appréctuUoa qui ne serait pas basée sur l'examen 
attentif de ces beaux monuments. 

La plus granfle de ces couronnes (ii^ 3113) est, ainsi que l'in- 
dique d'une manière irrécusable riiiscripliuii qu'elle supporte, 
celle du roi golh fieccesviulhus» uioolé sur le trône en 649 et 
mort en 672. 

La ùnironn».' du roi Reccesvinlhus sp compose d'un large bandenu en or 
massif, iiaul de 10 c»'ntimètrcs et dont le diamètre dépasse 21 centi> 
mètres. Ce bandean, qui ouvre au moyen d*une double charnière, est ridhe' 
ment encadré par deux bordures cloisonnées d'or et incrustées de pierres 
rouges de Cane, de celles qu'Aiin^Ui^^p d('«^it:,rnp mm le nom de fj/'mniîs ala- 
OandiniSf et porte en relief trente sautiirs orientaux de la plus grande beauté, 
enchâssés dans des bordures d^or, et la plupart d'une dimension considérable. 
Trente perles fines, d^une i^Tosseur non moins notable, alternent avec les 
saphirs sur un fond d'or incrusté des m 'mes pierreries, et vinjrl-quatre 
chaînettes d'or, partant du cercle inférieur de la couronne, suspendent autant 
de grandes lettres eu or cloisounées et incrustées dont la disposition forme les 
mots: 

RECCESVU4TUUS REX OFFËRBT. 

Chacune de ces l -ttres se termine en ouîre pnr une pendeloque d*or et de 
perles fines soulenanl' une poire en taphir ros\ l a ronronne du roi est sus- 

Sendue nar une quadruple chaîne d'un beau uavail, qui la rattache à un 
ouble fleuron d'or massif enrichi de douze pendeloques en saphir, et ce 
fleuron lui-même, dont les branches sont ouvertes, est surmonté d'un chapi- 
teau en cristal de roche fînefnetu travaillé; puis vient une Ijoi;!" en iicine 
matière, et enlin la tige d ur qui forme le poml de départ de la susf i ii. 

La croix qui occupe le centre de la couronne, et se rattache au 11- liion par 
une longue chaîne d'or, n'est pas moins remarquable par rél>^gance de sa 
forme et par la richesse Je la matière. Elle est en or massif relevé de six 
beaux saphirs et de huit grosses perles fines; chacun de ces joyaux est monte 
en relief sur desgriffes à jour, et le revers porto encore la iibulequi servaità 
rattacher au manteau loyiil. 

Le diadème est en or uni à l'intérieur ; mais sa face extérieure que décorent 
les saphirs et les perles fine-;, montés en relief, se fait remarquer en outre par 
une oinemenlalion pa( licuiiere, et qid consiste en une suite de palmettes 
découpées à jour, cl dont les feuilles sont remplies par des laujes de même 
matière rouge qui au premier abord présente Taspect de la cornaline, et dont 
nous avons parlé plus naul. 

Les saphirs qui tlecorent le liandeau, et dont la monture est largement 
traitée, sont, nous l'avons dit, au nombre de trente^ tous d'une belle eau, et 
plusieurs d'enlre eux présentent les traces de la cnstalHsation naturelle par 
lacettes: les deux principaux, ceux qui sont plices au i entre de chacune de 
ses faces, n'ont pas moins de 30 millimètres de diamètre. Les per Ps sont 
égaleuient d'une grosseur exceptionnelle, et quelques-unes seulement ont 
été altérées par les effets du temps. Les chaînes de suspension se composent 
chacune de cinq beaux fl<^urons découpés à jour, et la tige qui supporte tout . 
lensernhle est en or massif. 
Le nombre des saphirs qui déooreat la couronne de Reccesvinthus, la croix^ 
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et le fleuron, n'est pis moindre de soixante-six, dont trente d'unr^ dimension 
hors ligne ; celui des perles est !e nulme Les pendol'Xjues qui lerinineot 
les lettres du diadème soat, eu outre, ornées de pâtes d'émail eDchàssées dans 
des bordures d^or. 

Le revers de la croix, qui porte encore la èhamière et la lud^nee de la 
flbale d'attache, est finemeut travaillé a jour et présente six motifs de rosaces 

déconj>P''s sur fond d'or. — Cotte couronne est d\in poids ron^ifIpral)!'\ et la 
richesse du nietal, joinle à la beauté des pierres précieuses qui en constituent 
la principale oraementation, en font un oes plus spiendides joyaux que Ton 
puisse voir. 

Le simple examen de ce monument d'orfèvrerie suffit pour démontrer que 

le diadème de Reccesvinlhus n êlait pas seulement une couronne votive, 
comme mielques auteurs l'ont aflirmé. Sa dimension, qui embrasse exacte- 
ment la forme de la tête, sa disposition à charnières, disposition qui a pour 
but d'enlever au métal une partie de sa rigidité, et de prendre d'une manière 
plus exacte la forme d<» la tête, sont des arguments suffisants pour permettre 
d'affirmer que la couronne trouvée à la Fuente de Gunrrazar était bien celle du 
roi, celle quMI portait lors de son sacre et qu'il a dù otfrii- à Taulel après la 
cérémonie du couronnement. Le diadème royal consistait donc alors uniquement 
dans le bandeau lui-même, et ce n^est qu au moment de la consécration que les 
chaînes de suspension ont été njouiées, ainsi que l'inscription conimé- 
morativo (i). Quant à la croix qui accompagne la cnnrnîine, qui a été trouvée 
en même temps et qui a évidemment avec eild uiic origine commune et 
unique, une connexion intime, en un mot, on ne saurait nier qu^elle n^ait été 
portée, puîs^'elle conserve encore au revers la charnière et la naissance de 
fardiiion qui rattachait au vêtement. 

Le roi Recc€<vintlnis a conquis ime place importante dans la dynastie des 
rois Goths. Associe à la puissance souveraine par son père, en 649, il 
régna seul à partir de l'année C53 , fut sacré é la mort de son père Chin- 
deswinthe le 16 octobre de cette année, par saint Eugène, évéqne de T(h 
lède, et monnit dix-neuf ans après, en 672. La couronne, dont nous don- 
nons ici la description, et qui porte le nom du souverain, trouve doue sa date 
précise dans les premières aimées de son règne. 

La seconde couronne (n® 3114), la plus importante des neuf» 
après celle qui porte le nom deReeeesvinlhus, est la couronne de 
SoNNiCA, ainsi que l'indique une inscription gravée oi| plutôt 



(1) M. lie Lastt yt ic, dans un excellent travail piibUé en 18'îî), et intitulé : De$cription 
du trésor de Guarraxary exprime ['o\iin\fm qn(i l.i oxironnedu roi l'.fccesvlnlhus n'a pu 
être portée, et se Iwsesiir u,i ai-tnil ili- f.ilu iralioii qui piouv^niit, Km kii, que la cou- 
lonnc n'a pas eu U'autrc usage que celui û'ex voio. li dii quu les ctiaitici* de suspension sont 
engagéos dans le baud«aii infime de la oouronne et recouvertes par la bordure «tkusonnée ; 
qu'ainsi elles ne tatinileot constituer une addiUon ultérieure. — Ceat «ne eneur qu'il im* 
porte de relever. chaînes ne sont nullement engagées dana fe bandeau -doiaonné ; ellai 
en sont conipÎL'ti'niL'nt inil 'ix iiil ntes ; leurs alUiclu's soiil sou^Wl'S dan» la doublure iuté- 
iieutede la cuuratine, et suuiJt tis aps i s coup, et il eu est de uulnit.' pour les peUte*» chat- 
nettes qui supportent chacune (lc> Ictirt'S de l'inscription. L'exaineii ^c■ul de la courDune 
sol&t donc pour établir que raf^réwiatioa éiniae par le ' aaraat M. de Lasteyrie repose 
sur une emsur matérielle, qui ae démontre dN>ile'mém& 

Nous pourrions invoquer en outre, en faM'iir r!-- ropinion qoc nous avons émise plW 
haut, opinion qui a est que le résultat d'un cxauien uiienUf de Tubjet lui-uiémei d6 nom* 
brenx arguments tirés de l'histoire et des chroaîlillM âu taQe« niait on cattdQpK t det 
Umites restreintes que nous ne saurions déjusser. 
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frappée au marteau sur la croix qu ellr^ supporte (1). Elle est de 
dimni^! 111 moimlre, mais apparlieul évideuiineut à la même 
épuquf (jiie l;t pr mière, avec laquelle elle présente une annlogio 
complète dans ia disposition générale, aus^i bien que *lniis les 
détails d'exécution el surtout dans les procédés d'euchâssemeut 
des pierreries. 

Celte couronne se compose d'iiti bantleau en or uni, haut de 8 centimè- 
tres et oorlaiit en relief, comme le diadème de Reccesvinthus, des saphirs, 

Séries nnes, pierreries diverses et cabochons de cristal de roche au nombre 
e cinquante-quatre. Huit belles poires en saphir, dont les principales n'ont 
pas moins de 40 millimètres de hnutpnr. se ratlnchent à la partie infé- 
rieure du baudeau et forment pendeloques. Cette couronne est à doubles 
chamiàrtiS, comme la précédente, et chactmde ses bords' est orné d'un semis 
de perles d*or disposées de distance en distance, réunies {»ar (quatre et formant 
douze groupes. Entre ces groupes dp prries, et de chaque côte des charnières, 
se trouvent des petits anneaux également en relief et destinés à maintenir 
l'étofTe, soie ou velours, qui formait la doublure intérieure, doublure dont la 

Srésence est accusée aune manière phis manifeste encore par i^eristenœ 
un petit rebord formant une libère saillie à rintéiieur de chaque côté du 
bandeau. 

Quatre chaînes en or, à travail de chaînette, suspendent la couronne et se 
rattachent à un double fleuron d'or à six branches comme celui de la couronne 
de Reccesvinthus, mais de dimension moindre; mie autre chaîne de même 
métal soutient ce fleurnn ri le relie à un l,tr::<" nnn'^aii d'or. Du double fleuron 
descend éj^alement une lon;,'uu chaîne supportant une belle croix que décorent 
cinq pierres fines, saphirs et autres, alternant avec des pâtes d'émail. 

Le revers de cette croix porte le nom du donateuTt et nous apprend sous 
quelle invocation a été placé le trésor de Guarrazar. L'inscription qu'elle 
présf^nte est frnpjw nu nKirt^nn oi f iit relief ducôté opposé^tre les encbâ^ 
sements de pierreries ; elle est ainsi conçue : 

IN Dl NOMINË 
OFFBRBT SONNICÂ, 
8CB MABIE m SOaBACBS. 

Cetle croix a 0^ 23 de hauteur et sa largeur est de 105. Le fond est mû 

et la bordure formée de filets en relief. 

La couronne de Sonnica, comme celle de Reccesvinthus, n'était pas pure- 
ment votive; il suffît également, pour se convaincre qu'elle était portée , 
de Tezaminer avec attention. Les doubles charnières disposées de manière 
à donner de la souplesse au métal , les petites bélières en forme d'anneaux 
évidemment destinées au passage des fils retenant la doublure, le rebord, 
intérieur dont le but ne saurait être autre que celui de maintenir en place la 
garniture destinée à préserver la tète, toutconcomt a démontrer ia destination 
première de cette couronne (2). 



(1) I.a croix porlanl l'iascriplion de SON.MCA araitété, dès le principe, avant l'orrivi-e du 
tr(;sor (le Guarriizar à Paris, et soa entrée à l'hôtel de Cluny, suspL-niliif à une auu c ûc. us cou- 
ronnes. Des renseignements nouveaux, pm à source certaine, oousoat permis de restituer 
à cette croix sa véritable place, et de la rattacher à la eottroone avec laquelle elle avait été 
trouvée cl h laquelle elle appartenait. 

L'auteur de la description que nous avons déjà citée, se a déclare tout disposé à ad- 
mettre que ces anneaux ont ûù servir de points d'attache à qud^ ricÂ» dovblore, mais 
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On a dit av€c raison que le nom de Sonnica semble devoir ôtre regarde 

coninio lin nom (rhoiimio, ot on a cilë les noms des rois GolhsSwinlila, Ëgica, 
Wamba et autres. On ne saurait s'empêcher C'-pendanl, en observant .•i\ec 
soinla couronne, en appréciantson diamètre, qui ne dépasse pas O'"!? ets'adapte 
parfaitement à uile tetc de femme, en tenant compte smrtout de cette doubture 
intérieure, luxe insoUte chez un guerrier gotb, et qui ne parait pas disposée 
pour un front masculin, de cherclicr (l;tn< 1»^ niotSonnica le nom d un*> f'Munio, 
d'une reine peut-être, ou tout au uioms d un très-jeune homme. Du reste/ 
les indications manquent complètement à ce sujet, et, quelles que soient 
les présomptions que peut faire naître l'observation attentive de la couronne, 
elles nesniirnienl siifTn e à une attribution précist», 

I/inscriplion gravée sur la croix nous apprcnil (juc lu don a été fait à Sainte- 
Marie in Sorbiices;ce& derniers mois ont été intef-prétcs de manières diverses. 
Faut-il les traduire par ceux de Sainte-Marie d'en baSf comme Ta proposé le 
sayant M. Lavoix, en trouvant dans le mot Sorbaces la racine gothique 
Shmir, signifiaiii toit ou crypte et devenue Sor, aveo le mot fr^rw, hns on 
basse, en mauvais ialm? — Faut-il, avec M. Jh\ do Lasteyrie, {ime ûa Sorhdres 
une sorte de synonyme du mot latin Sorbus, aflirmer qu'il ait pu ser\ ir à 
désigner en basse latinité un lieu planté de cormiers, comme pomarium dé- 
signe un verger planté de pommiers einurcnrium tmrh; rnp itfanté de noyers, 
et faire de Sandu Marin in SorbacfS -ainte-Marie des f nrîrtiers? — reut-t"^tre 
vaudrait-il mieux chercher moins loin, et trouver tout sinmicment dans le mot 
Sorhacen celui de Sorbas, ville d'Espagne, située dans la p<-ovince de Gre- 
nade, comme nous Tindiquent tous les dictionnaires de géographie, et â vingt- 
quatre kilomètres do Mnjifu'. Sorbas est l iin fJe Tolède, il est vrai; niais 
Paris n'est pas plus pi es de Lurelo, et de nos jours nous avons bien à Paris 
une église entière consacrée à Notre- Dame-de-Lorette; et auand môme il n'y 
eut pas eu, au lieu où les couronnes ont été trouvées, une chapelle consacrée a 
Sainte-Marie de Sorbns, n'a t-il pas été d'usage en tout tiMnps tio ronsacrer une 
offrande dans tout édiûce« religieux iious riuvocatioo d'un saiut étranger â ia 
localité? 

Les offrandes d Notre-Dame d'Embrun ne sont pas toutes â Erobran. Il y ea 

a dans maintes églises de France ; celles à Saint-Germain d'Âuxerre se retpn- 

vent dans tou.s les villages des environs de Paris et non pas à Aiixerre seule- 
ment; nf'lps à Nolre-Danie-de Loretle ne ifonl-eiles pas aussi dans toutes les 
églises uê 1 Eui op*', et n'y aurait-il pas dans ce sens mille exemples à citer? 

La petite ville de Sornas est complét^iment oubliée de nos jours, il est vrai; 
mais elle est sihiée dans un pays riche, cnionréede mines jadis feriiles, dout 
l'exploita'ion, délaissée depuis, remonie à une é|>oque antérieure à l'invasion 
des Arabes, et cest là un motif plus que suÉsant, ce nous semble, pour 
expliquer lé culte rendu par une nombreuse population: et dans une époque de 
prospérité, i la sainte Yierge sous rmvoeation de Sainte Marie de Sonns. 



que. s'il y n ru doublure, c'était purement pt simplement ime aHUre de laxe et d'élégance» 
et noii ujic pi« iive que la couronne éit- portée. » 

Sans ptéirndre en aucune manit'n tij > uk i i - [ niI hi 'mise par le savant M. do Lastcn ie, 
nous nous bornerons à faire obscrvej que I intérieur (hi bandeau est en or uni, plein, poU 
et parbilenent dressé; qu'il présente par cunséquent toutes les oondiiions de luxe et d'élé- 
gance, et qu'il est diCQcile d'admettre qu'on ait eu l'idée de dissimuler une matière aussi 
précieuse au vu* siècle que de nos jours, sous une doublure d'étofle quelle qu'en soit la 
ricliessc, sans qu'il y ait eu une néccssi té absolue, motivée par In (destination et l'usage de 
la couronne. — Nous ajouterons en outre qi.e, si elle eût été tiiniplcinent votive, le rebord 
que forme de chaque dké à l'intérieur le bandeau d'or massif qui constitue le diadème» 
n'eût pas été tourné de ce cAié, nuùcbiendu cdlé extérieur, et que la disposition présente,. 
Qol est tout esoepiioanelie, ne nmall afoir d'aatie tmt qw edni de eontenir la gainituie 
et de la nwtnUwlr en ptaice. 
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La troisième couronne esl, ainsi quo celles décrites sous les 
D°* 3116 et 3117, complelemeiit différente par sa forme do celles 
de Rerresvinlbus et de Sonnica, mais son origine est certaine- 
ment la môme ; sa disposition , pour ô(re distincte de celle des pré- 
cédentes, n'en est pas moins roinarquable, et le goût de son or- 
nementation, comme le travaLl de rorfévrerie, sufîirait à lui 
assigner la môme date. 

Le band'^au est formé d'une sorte de grillage trôs-épnis en or soufTIê for- 
mant, eii hauteur, deux raii^^s de dix nuailles cbcicun >îi présentant, par consé- 
quent, un ensemble de vingt mailles. Les barrea.ui de séparalioD, en pr soufflé, 
oombés à Textérienr, plaU à l'intérieur, sont soudés les mis aux aatres, et 
chaque point d'intersection porte une pierrerie ou une coque de nacre montée 
en relief. Dans chricme des mailles se balance un« pendeloque d"or terminée ' 
par un saphir, et la mèiue di.spo»iiion se retrouve a la partie inférieure de la 
oooronne qui supporte dix autres pendeloques de même nature, partant des 
. points djnterseciion du dernier cercle. Le nombre des saphirs, des perles 
fines et coqùes de nacre ntleint le chiffre de soixante. Trois chaînettes en or 
suspendent la couronne et la rattachent à uti double fleuron surmonté lui môme 
d^une nouvelle chaîne en même métal, que supporte un anneau d'or. La hauteur 
du bandeau est de 0» 09« et son diamètre de U™ 18, 

Par une disposition analogue à celle des couronnes prëcëdmites et commune 

aux neuf courom es du Trésor de Gnarraz ir, ui e quatrième chaîne, foi t longiie, 
descend du fleuron de^u-pension et supporte une belle croix en or, à double 
face, haute de 0™ IS. Dix-ntul saphirs, pierreries diverses et coques de nacre 
décorent chaemie des faces de cette croix, et trois pendeloques, dont deux se 
terœinentpar des saphirs et la troisième.paruneagatheâplu8iear8Gouche8,sont 
suspendues aux bras et au pied de la croix. 

La forme de cHte couronne et des deux suivantes, leur disposition à claire- 
voie, aussi bien que le dianicti e du bandeau, loul indique une origine purement 
votive; il en est de uicme des croix à double face, qui, par conséquent, n'ont pu 
être faîtes que dans un but de consécration religieuse. 

La quatrièm.e couronne [n^ 3116), présente, sauf de très- 
légères modifications, les dispositions de la précédente. Ses di- 
visions sont distribuées de même sur deux rangs, tout en ne 
comprenant que neuf nîailles sur chacun, soit di.v-huil mailles 
pour l'ensemble. Viiigl-sept saphirs, pierres, perles fines et 
coques de nacre, m.irquent les points d'intersection des bar- 
reaux, et autant de })r.ndelûquos décorées de saphirs sont suspeo- 
dues dans les mailles et au cercle inférieur. 

Trois chaînes d'or rattachent h eouronne à un double fleuron disposé 
comme celui de la couronne précédente, et surmonte d'une houle en cristal de 
roche que soutient un anneau d'or. La hauteur du bandeau est de 0°> 08 sur 
un diamètre de 0"^ 12. La croix d'or à double face, qui est support e parune 
longue ehiiîne d'or suspf^ndue au double fleuron, est hinie de 0^ 15 et large 
de 0™ 11; sa disposition est e^lle de la courou ne précédente, et elle 
présente comme elle dix-neuf saphirs, coques de nacre et pierreries diverses 
sur chaque face, avec trois pendeloques aux extrémités. 

La cinquième couronne {n^ 3117) se rapproche complètement, 
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par sa disposition, des deux précédcnLu.s. Les mailles, toujours 
distribuées sur deux rangs, sont {'lus petites et au nombre de 
vingt, et les points d'intersection des pièces du Uciliis sont 
rehaussés de pierreries et de coques de nacre. 

Dan» chacune de ces mailles se trouve également une pendeloque en or ter- 
minée par oie perle fine, el le cerete inférieur da Ittndera supporte dix autres 

pendeloques d'or soutHnant cfaaeune un saphir surmonlë d'une perle fine. Le 
diamètre du bandeau dn rm^ couronne esl de 0™ 1 1 snr une li;mleur de0""07. 
Les trois chaînes de suspension, également en or, se rattachent à un anneaa > 
de même mêlai, mais le double fleuron n'existe pas. La croix est mspendue â 
une longue et fine chaîne d'or; elle est en or uni, porte à 8on ceotfe un saphir 
et à chaque exil éinilé une paie "J'euiail enchùssée d'or; trois yjpndeloques 
d'or et de perles ûaes se rattachent à ses extrémités, et sa hauteur esl de 
0«» iO. 

La sixième couronne (n^ 3118) présente, ainsi que les deux 
suivantes, une plus grande analogie dans la forme, et surtout 
dans la disposition générale, avec celles de Reccesvinthus et de 
Sonnica. Elle se compose d'un bandeau en or, enrichi d*un rang 
de pierres précieuses et orné de dessins en repoussé, d'un travail 
que rappelle celui des bijoux méroviDgiens. Son diamètre est 
de 13, sur une hauteur de o» oi. 

, Quatorze coqups de nacre et saphirs, dont quatre cristal! isr^'s par facettes, 
sont sertis en relief sur le bandeau, et treize saphirs sont suspendus au bord 
inférieur formant pendeloques; quatre chaioettes finenjent tressées suppor- 
tent laeouionne et la rattachent à un anneau d'or. Le bandeau est à double 
chambre, comme dans les deux premières couronnes, disposition qui a pu 
faire croire dès l':)î>ord que cette couronne, ainsi qu*^ 1^^-^ deux suivantes, pou- 
vaient être des couronnes d^nfants; mais le peu d ouverture du bandeau, sa 
légèreté, donnent lieu de penser que cette couronne et les deux suivantes sont 
purement votives. 

La septième courooné (n^ 3119) consiste en an simple ban* 
deaa d*or repoussé à dessins coorantSt avec rosaces et bordure 
de feuillage. La haaieur du bandeau esl de 0351, sur un dia- 
mètre de o> 115. 

Quatre diainettes de suspension se rattachent â un anneau â*or. et six pen* 
deloques de ferres de ooul H se balancent à son bord inférieur. Aucune 
pierrerie ne se trouve sur la face du bandeau dont la décor.ition consiste uni- 
quement dans le dessin en repoussé que nous avons indiqué et qui se rapproche 
par le style de rornemeniiitiou du caractère do ia couronne précédente, en 
s'ouvrant comme elle au moyen d*une double charnière. 

La huitième couroiuie (n* 3120) se coiii pose également d u □ 

> simple bandeau d'or; mais ce bandeau est découpé à jour et orné 

de dessins en repoussé dans le môme stjie. Sa hauteur est de 

0"° 038, sur un (iianièlru de 0"" 11. 

Les motifs d'architecture qui décorent le bandeau consistent en pilastres 
soutenant des arehivoltes en pleiiHsinlie,ivec bordure eourante, te tout ëvidé 
à jour «t repoussé ; dix pendeloq[a6s en pâte d*éaud], tailUes â fitcettes, 
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sont suspendues au bord inférieur de 1h couronne, que qriatre chaînettes 
rattachent à on anneau d'or. La disposition à double charnière est la même 
que dans les oouronnes précédentes, et Tanalogie est parfaite dans la disposition 
aussi bien que dans le travail de Torfévrerie. 

La neuvième et dernière tx>uronne (n^ 3121] remoole à la 
même époque que les huit autres, et a été trouvée au même lieu ; 
mais elle n*a été découverte que plusréoemment, en 1860, et n'a 
été acquise par le Musée qu*au mois de mars 1861. Sa disposi- 
tion présente ijne grande analogie avec plusieurs de celles ci- 
'dessus décrites; seulement, elle est plus grande, ses chaînes de 
suspension sont d'un dessin plus recherché, et la croix qui s'y 
rattache est plus belle et plus richement ornée. — Cette neu- 
vième couronne^ complément d*un trésor déjà si remarquable et 
véritablement unique, a évidemment la màne origine que les 
huit autres. La richesse de la matière employée, la nature du 
travail, le style de rornementation, tout le prouve d*une manière 
certaine. 

Cette ooaroiine était purement volive, â en juger par sa dispositloD, qui 

exclut toute attribution' comme couronne de lèie. Son Lamieaii se compos»e 
d'une sorte de treillage cri or, composé de trois cercles réunis par de.^ attaches 
verticales et formant ainsi, pai: une disposition analogue à celle des couronnes 
ptécédentea, deux rangées de doiuee mailles chacane. Les barreaux de ces 
mailles sont, comme pour les autres couronnes, légèrement renflés à leur 
milieu un peu bomhés à Texlérieur, piafs à rintérieur. rh tc|n<^ intersection 
des treillis d'or esi marquée par un chaton en relief qui renienne uu saphir 
ou une coque de nacre, ei, à Tintérieur de chaque maille, se balance une 
petite pendeloque en or, terminée par une perle fine. Douze autres pendeloques 
semblables, mais de plus grande diu.-ension, terminées chacune par un saphir 
et par une perle ûue, se ratiachent aux points de jonctioa des mailles iufé' 
rieures. • 

Cette eouronne est, comme les autres, suspendue par trois chaînes d*or qui 
sa réunissent sous un double fleuron à six branches détachées; le fleuron 
lui-même est sti^pendu à une aurre chaîne d'or que termine nn nefie'tii de 
môme métal. Line autre chaine d or fort longue part du mônic fleuron et 
supporte la croix, qui, par une disposition commune à celle des autres cou- 
ronnes ciniessus décrites, vient se suspendre dans le vide laissé par le cercle 
d'or. Cette croix, d'une dimension analogue à celle des autres (II 0™ 15), 
est ornée, sur chacune de ses faces, de saphirs et de coques de nacre sertis 
dans des chatons épais et d'un haut-relief. Les croisillons ainsi que la base 

Sortent de grande pendeloques en or, pertes fines et saphirs. La hauteur 
e la couronne, depuis Panneau de suspen^ion jusqu'à la base de la croix, 
est (le O'" 72. La conroini'^ seule est haute de 0"^ 07 et son diamètre est de 
0'" i3.Le nombre des pierres fines, saphirs, perles, coques de nacre, est de Ui). 

Celle dernière couromie, trouvée, couwne nous lavons dit plus haut, en 
1860, et présentée au gouvernement espagnol peu de temps aprôs sa 
découverte, a été apportée depuis en France et acquise immédiatement par 
ordre de S. Exc. le Ministre d'État, comte Walewski. jaloux de compléter un 
ensemble sans précédent dans aucune collection de l'Europe (1). 



(1) Luc aola insérée Uaos uu jourual espagnol, à la date du 29 luai 181)1, nous apprend 
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3122. — Autel d'or de Tempereur Henry II (saint Henry) 
d* Allemagne, donné par lui à la cathédrale de Bâle» au cam- 
mencement du xi^ siècle. 

L'autel d'or de Bàle, exécuté par ordre de l'empereur Henry II, fut donné 
pr\r lui à la cathédrale quU) avait relevée de ses ruines. La légende qui se rat- 
t iche à celte donation nous apprend qup Henry, ntlaqué de la maladie de la 
pierre, nynni épuisé en vains efforts tout le savoir des ri)é;1pcin3, avait, en 
uéàespon- de cause, imploré Tassistance de son patron saint Benoît. Le saint 
lui était apparu en songe nu Hont-Cassio, et Tavail allôgé de ses souffraDcea 
et guéri de sa crnelie maladie en loi déposant dans la main Jn pierre, iiistra- 
ment de ses tortures. Vbrs H^inry, en rfpconnaissance de celle sainte interven- 
tion, avait fait vœu consacrer un monument dont la splendeur piit en rap- 
peler la puissance (Ij . — Telle est, suivant la chronique, l'origine d3 ce pre- 
Gienu autel, enfoui pendant trois siècles, de 1529 à 1834, dans les souterrains 
de la Cilliédrale de Bàle. 

Le monument est haut de 0™ 95 et large de 1" 78. La façade, toute en 
or, est décorée de cir^q grandes figures en haut-relief, disposées sous de 
p(ein»-cîntres qui supposent des piliers à chapiteaux historiés; chacun de ces 
pleins-cintres porte en grandes et b^llps lettres repoossées en relief le nom 
de la figure qu'il renferme. Le Rédempteur, rex begum et dominus 
DOMiNANTFîJM, occupe le cintrc du milieu plus élevé que les autres; il est 
en action de bénir, le pouce, l'index et le médium de la main droite sont 
levés, l*annulaire et le petitit doigt restant plies. Dans la main gduche, il porte 
11' 'globe, sur I>^quel, entre Talpha et l'oméga, se trouve le monogramm».> de la 
phrase : Principium et finis Christus est. Les pimU mis reposant «nr une 
sorte de monticule sur lequel sont agenouillées les figures de saini Henry et 
de rimpératrice Gtinégonde, prosternées et dans Tattitode de l'adoration. 

A la droite du Christ est Tarchange Ifichei, puis saint Benoit, oLlié et 
fondateur du Mont Cassin: à sa gauche, sont les archanges Gabriel ef Raphaël, 
représentés vêtus et les ailes déployées. Les tintes sont nimbées et les nimbes 
&ont rehaussés de pierreries montées en relief ; celui du Christ est crucigère 
et également relevé de pierres précieuses. — Deux des ardianges, Gabriel et 



que de nouvelles recherches, faites tnx mimes lleox, dits BwriM y fuetUe 4e Guar- 
razar^ laridicticNi de Guadaraur, ont amené la déeraverte d^roe nonveUe oouroiuie, mal- 

hcurcusement incomplète et inuiiti*'! , mais sur laquelle se retrouve 1p nom dn roi gotli 
Svinihila, \\\n des prédécesseurs <le Hccccâvintliitô. Parmi d'autres fragments précieux, 
tiniivcs en mi-ine temps, on signale une émeniide de grande dimensloo, sur laquelle est 
gravée la scèae de l'Aniionciauon. 

I /auteur de oeue découverte, laboureur de Gnarraiar, en a Adt hommage ft Sa Majesté 
la reino d'Espngnc. 

(i) Kediens de Apulia, infinnitate calcuîi ccepil laborarc, et cùm plurimùm torqneretur, 
mira patieniia snstinuit, ascendifeque montera Casalnum, petiturus a S. Bem dict > et a 
S. Scliolastica sanitatis remcdium; factaque oratione, obdormiens, in ho^ipitio vidit S. Be- 
ncdirtum, dicentomsibi : Quia spnrasti in Deo et in sanctis suis, ecce inissus snm a Dec, ut 
libcn iri te ab inflrmitatc tuà. Ht ' il; ons, cum ferro mcdicinali calcuio moliitt r evniso, 
hiatuia vulncris snnavit, et calculuin ia manum CiE.saris posuit^ qui evigilans calculum ia 
mntm invenit. (lucin suis oatendens gratias egit Deo, et locum iltum multis donavlt donis. 
(Sidrid, Rerum Germaiwrum Scriptores. Ratisbonne, 1731.) 

item licnrlcus imperator, Romam tendens ex Apulia renit ad montem Camlnum, 
ubi ineritis sancii ni iiedicii, ibidem quondam abbatis a .il: ulo miraculose tiberalur. Ap- 
paruit cnim ei in somnts S. Benedictus, et aperto latcre, corpons calculum evulsum in 
manu rcgis posuit. Quem rex evigilansui manu féliciter inventum cunctis ostcndit, et indc 
..profecius Romam, a fienedicto iwpa cmn uxore Chunigunde in eccteaia S. Pétri, in impe- 
ftttorem Romanorum ooronatus est, anno regni ffui Xlf, anno vero DominI MXfY, lexto 
cal. martii. (Mnrjniim ('hrnnicon Jldgicum.) 

Rex ergo, consilio principuum suorum, inscntia mimera in praediis, in auro, lu argento, 
in oraameatis pluiimis, ecdesl» & fienedictl eontuliu 
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Raphnël, tiennent en mains le bâton, symbole de leur dîyin ministère. Saint 
Hichel porte la lance avec sa banderole, emblème de la défuite du dragon ia- 
fernal. el dans sn mnin droite le globe orné de la croix, signe de b rétVinplion. 
— Saint Benoîi in nl Jaiis sa main droite la crosse, emh'ème de si dignité 
abbatiale, et dans si gauche It; livre de la r^le donnée par lui à son ordre, 



* Au-aessiis des vnùtps, sur le fronîon, se trouvent personnifiées le» quatre 
Tertus, sources de toutes les antres, la rrud-'nce, l;i Justice, ] \ T»Hnpprance et 
la Force. Les arabesques entremêlées de flt'iirs, de feuillages et d animaux qui 
décorent l'encadrement de Tautel . symbolisent en quelque sorte le paradis, le 
lieu de délices ei de la gloire des bienheuraux, selon tes prioeipes de la science 
my-liqup des cliréiiens. 

Le lang de ta frise supérieure et dti soubassement on lit cette ioscriplioa, 
gravée en magnifiques caractères du temps : 

QUIS SICIjT HëL FORTIS HEDICUS SOTER BENEDICTUS. 
ntOSPICB TERRIGBNAS CLBMBNSHBDIATORUâtAS; 

Inscription îatine entremêlée de mots grecs et hébreux, dont le sens parait 
avoir pour but de rappeler la consécration du monument, ainsi que leyosu fait 

par saint Ilenry ù h suite de sa î^tinri«oît mirncnli'DSP nu Mont-Cassin. 

Qui ("st enmmê Diru, fort, médecin, sauveur I BenoUf jette un regard^ 
clément m dateur, sur les souffrances tei'restres. 

Prise mot à mol, celte inscription, on du moins sa première partie pré- 
sente en outre un double sens, el fait une allusion directe «u nom de chacun 
des personnages du monument : quis stcut Hel est, en effet, la traduction 
lexiiieile du nom Michuel; fortis se rapporte à Gabriel^ doai le nom signifie 
littéralement force de Dieu ; medicus à liaphaelf médecin de Dieu ; Soïer et 
Benedictus représentent Puu le Seigneur, l'autre saint Benoit. — Il est évident 
que celle allusion élail dans la pensée de l'auteur, car elle est trop apparente 
pour avoir pu passer inaperçu". L'inscription a donc un ilonhle sens, comme 
nous le disions, ei en même temps qu'elle exprime une invocation direcle à 
saint Benoit, elle s^adresse égalemiïut au Seigneur et aux trois archanges qui 
raccompagnent. 

L'autel d'or était exposé dans Uis granrles fêtes el au maître-autel seule- 
ment, ainsi que notis l'apprend un ancien litre fur vélin joint au monument : 

Ç^rbiuQtum c^M pci rapitulnin, quoi) onrcn ilabula i» subscqurutibuft fceti» 
aî> uwmmum aUavc et non olitcr... 3tcm m fretis natalid, poécc, prntrcoetrtf, 
cot^oue sï)tiMÏ, j|enciti imprratoiid, addumtionis macice, in Dclttrattonc om- 
nium «tturtatum. 

Les anciens auteurs ne sont pas d'aocord sur la date précise de l'exéculion 
de Tautel d'or de Baie: ils ne s'accordent pas davantage sur Tannée du pèle- 

riîiagp de s;iint Henry au Mont-Cnssin et de sa guérison. grâce à la toufe- 
puis.-aule inlerventiou de saint BeuoîL Ksi ce en se rendant a Rome eji !01Y, 
avec ruiipéiatrice Cunëgoiide, |)our s'y faire couronner euifiert ur par les aiains 
du p^pe Benoit VU, qu'Henry a vu s opérer le miracle de sa guérison? Est-ce 
seulement â son retour et après les cérémonies du couronnement ? Serait-ce 
même, comme semble rindiqn' r S'fTri'1, à son retour d'Italie, oiï il s'était 
rendu de nouveau pour combattre les Sarrasins et les Grecs, qui infestaient 
-rApulie el la Campanie, c'est-à-dire en 102^? -^11 n'en est pas moins certain 
<^ue l'exécution de l'autel d'or no saurait être attribuée â une époque çosté- 
neure à cette dernière date. On peut même affirmer» si Ton ajoute foi a cer- 




(1) Kmm Germ, Swipt, Rattobonne, 11SI. 
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toines chroniques des xvi"^ el xvn* siècles, qu'il remonle à im.^ époque anté- 
rieure et qu'il existait déjà en 1019, année de l'inauguration de la nouvelle 
cathédrale de Bàle, puisqu'il ornait avant cette époque rintérieiir de la cha* 
pelle impériale . Nous Irou vous en effet dans la liasiUa sacra âu P. Sudan, 
publiée en 1658, el dans Wursliesen, qiK^ le H octobre 1019, jour où l'on cé- 
lébrait Il Bàlfl en grande pompe l'inauguration di? la cathédiiile relevée de 
ses ruines en présence de saini Henrv lui-même, de I archevêque de Trêves, 
des évèques ae Strasbourg, de Consiance, de Lausaone el de Genève, les trë- 
aora de régUse furent ouverts aux fidèles, et que parmi les offrandes magnifi- 
ques faites à la calhPfJrale brillait en première ligne l'aulel d'or, que iVmpe- 
reur Henry avail tiré de sa propre chapelle pour en faire homma^'e à l'édifice 
sacré dont la reconstruction était principalement due à son inépuisable munifi- 
cence el à sa piété exemplaire. 

L'empereur Henry II, surnommé te Boiteux, dans les dernières années de 
sa vie, par suite d'une < o[ilraclion nerveuse dont il fut frappé dans son second 
séjour à Rome, avait en effft iirgement contribué à relever de ses décombres 
cet édifice Tétiërable, renversé en fi^rande partie par les invasions des peuples 
d>»Nord et par les tremblements de terre. Fondateur de l'évêché de Bamberg, 
curalPiir des f hnp'trps d»^ Ratisbonne, de Passau, de Salzbourg, de Freisingen 
et (le Meer^biirg, sanil Henry ne s'en tint pis à celte, reédification et prit à 
tâche d'enrichir, de concett avec l'im^iératrice Cunégonde, fille de Sigefroi, 
comte >!e Luxembourg, le trésor de cette cathédrale en le comblant de dons 
magnifiques Un précieux cn-rifix contenant, suivant la chronique, une 
Çnutte du snng du Rédempteur et un t'i àcinrut de la vraie croix , une parcelle 
du vêlement delà sainte Vierge, des reliques du saint sépulcre, des apôtres 
etde-plusieofs sainis, faisaient rohjct de la vénération des fidèles et prove- 
naient de la libéralité de l'empereur et de lïmpératrice. On y admirait égale- 
Uit ul un trône impérial richement incrusté d'or, d'argent etd'ivnire, 'mi vêle- 
ment de sacre avec le nuinieaii impérial (2] et surtout une cotironne de vermeil 
destinée à être suspendue dans le chœur, au-devant de l'autel d'or, couronne 
qui rappelle celles des rois gotbs, antérieurs de trois siècles, trouvées à la 
fuenie de Guarrazar, et conservées aujourd'hui à Thô el de Cluiiy : Cornvnm 
qunrpip arijeniPimi, dit le Bréviaire manuscrit du diocèse dp Bàle antérieur 
à 1481, conset ve à la bibliothèque de Porentruy, auro delinitam, quœ a 
faeie ipHm aitarU êlewUa, eum ipso erUlatt eereis fronte superbia dis» 
putat clariiate. Mais le don le plus prédenx, au dire des historiens, et selon 
les chnMiiqiies et bréviaires du temps, consistait dans b magnifique autel 
d'or, spleiidide offrande votive d'un roy.d donateur, et dans lequel se irouviiient 
réunis, agenouiiii^ aux pieds uu Roi des rois, le pieux et dernier empereur 
de la maison de Saxe, le fondateur d*un nombre infini de monastères, d'ah- 
bayes, de cathédrales, qui devait être vénéré connue saint un siècle après sa 
mort, puis canooisé ie 14 mars 1153 par le pape £ugèoe lil, et Timpératiice 



(1) Dans le Proprium sancfornm diœcetît Basilteiisis, ad norwam Breviarii Homani 
accommodatum (Brantruti, 1623), on lil, ^ge 26 : • Hcnricus, Bavariœ dux, ab ineuntepue- 
« ritia literis bonisque mortbus optbnc insiltuti», CuneguRdam Moscllanain virgincm 
« duxît uxorom, cuin qua marttos perpe4nam caslilatem tcrvavit. « Puis, page 21 s 

• Ecclesiam Hildesheiniciisem, Bambergoiisein, Argcntincnsem, Basilienscm, magno sumptii 

• aut a fundamentis crcxit, aut labefactas rupoi^vit. lu BisUiciisi divinuin cultum auctis 
« proventibus et Deo scrvicntium numéro egregic instauravit. Eaindem cum prseseniibus 
a septciit vicinaram provinciarum episcopis, per Âdelbeironcm tune episcopum dodiiotc tur^ 
■ altari aureo, corona araentea inaurata, cruce saacta varii* 'geuimis distiacta aliisque 

• reglis onuunentjs lilwniQsaiine dotavit. • 

(2) Sellant auro multo, argento et ehore illusant, paludaraénluniQae 9ta Wgfm impe* 
' ratoriam. {ficuUta sacra. Bmiuniû» 16d8.) 
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non moins pieuse dont les Mens fur<*Dl employés é b&tirdes monastères, k re- 
lever les églises et à soulager la misère des pauvres, et qui devait quelque 
temps après, en lOîi, lors de la mort de son royal époux, faire elle-même 
foi et prote>sion de pauvreté évangelique en se retirant au monai»tàre de Kaf- 
fîingen, fondé par elle, pour y passer les qnime demièrfS années d'ane eiistence 
consacrée à la prière et aux pratiques de la charité, et qui lui valut un demi- 
siècle plus tara, en Tan Ii0t>» la caDooisatioa pronoucée par le pape Imio- 
cent m. 

Depuis le commencement du xi*' siècle jusqu'au xvi^, Pautel d or de saint 
Henry ne quitta le trésor de la cathédrale que pour pnraltre aux yeux des 

fidèles aux jours de grande soletniii»'. A Pépoque de la réformation, ce pré- 
cieux monument fut enfoui, en loâ9, ;i\ec les autres joyaux du trésor, dms 
uu des caveaux souterrains du Miinsier, et put échapper ainsi aux profauaiious 
^ des ieonoelastes et à une destruction à peu près eertsine. Depuis cette époque 
et malgré toutes |^s réclamations de Tevèque et du chapitre, la Yille garda les 
vases sacrés et ks ornements de la cathédrale. e( ce ne fut qu'en Fanuée 1834 
que Tau'fl d'or revint n l,i lumière, aprè-^ trois siècles écoulée. 

Bàle venait dVtre définitivement divisée eu deux eau eus indépendants, 
Bftle>Tille. et Bâie-Campagne ; il Allait partafter le trésor: Taotel d^or éehiit 
à Râle-(^mpagne, et le gouvernement de ce canton, peu soucieux iVai^surer la 
conservation d'un monument aussi précieux et aussi intéressant pour l his- 
toire, 4e vendit aux enchères publiques à Liei>tal. le iZ mai 18'}6. Pour ne 
hisser aucun doute sur l'aulheuticité de son origine et de sa provenance, le 
seeréiaire d'iiltal de Bâie- Ville, au nom du tworgmestre et des conseils dtt 
canton ainsi que raiitislès. pasteur de la cathodrale, en délivrèrent !ir o re- 
connaissance en bdiwie forme, et Tovêque lui-méine déclara p;ir un léuio/^riiaije 
émane de sa main et umiu de sou â:eau que l autel était bien celui qui avuit 
été donné à la cathédrale de Bâle ptir Tenipereur saint Henry, et qui depuis 
lui avait été enlevé per infelicis reformationis injuriam. 

L'autel d'or devint dès lors, et par suite des enchères, la propriété de 
M . Handmann, orfèvre de la ville, puis de M le colonel Theubet, son dernier 
propriétaire, qui en consentit 1» cession et la feote au gouvernement français 
J)our les collections du Musée des Thermes et de ruôiel de Ciuny, en vertu 
i'un arrêté pris par Son Excellence le Ministre d'Etat, le 10 juin 1854. 

Toute la face antérieure de l'autel est en or fin; les figures, ornements d'ar- 
chitecture et autres, aiui^i que les légendes, sont repous^ees ea relief; la 
gr«<nde. inscription seule est gravée en creux, et les lettres sont remplies en 
pâtes, (ie couleur. La façade repose sur un fond de bois de cèdre de G*" 10 
dVpMisseur , et le poids de Tor, difficile à apprécier sans démontPi- le 
monument et porter atteinte à sa consersaiion, est, au dire des chroniqueurs, 
d'au moins V^ marcs. 11 est aussi difficile, et par le même motif, de donner 
une notion précise sur la valeur intrinsèque. De 1529 à i834, les écrivains 
bâlois qui parlent de l'autel d'or ne peuvent le faire que par souvenir 
ou par tradition, pui>nu il était enfoui dans les souterrains de la cathédrale 
et que la vue n'a pu leur en ôtre permi&e ; on ue saurait donc avoir une 
eonnaDce absolue dans leurs dires. Wurstiesen, à la fin du xvi* siècle, en 
donne une des Tiption dans la Chronique de Bàle » t dans son Epitome historiœ 
ffasilensis, et il en porte la yakur intrinsèque à sept itii!!o ëcusou couronnes 
d'or. Le Père Sudan, Tauteur présumé de ïol Basiiea moaf exprime la même 
appréciation (1) : Quœ septem mireonm mUUa facile aquatet (âj. Les^ 



(1) Basitea sacra, Brunt. 1058, p. ICtS. 

à) La valeur de l*écu d'or, en loèô, était de cing livres toomois et dôme 30as. 
L'eitlinaiion faite ou du moins reproduite par le chroniqueur bflloi» portentt donc de 
trmU hn e v ^ k guaranis miUe frmta la vakuriAtriuèqae du mmiuanent. 
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chroniqueurs qui ToiU suivi, Grosz au xvii« siècle, Beck, Ochs. Pt Fauteur 
aiioii^'iue d'une description du Miiiister au xvili^ siècle, enfui i.utz dans sa 
Chronique de Bâie au eommencemeot du xix' siède, oonfirment pleinement 
les données de leurs devanL-iers. 

L'estimation f ûfe plus tnrd, poste'rîeureaieni ?5 1834, par r\cadémie des 
Beaux-Arts de Milau, sur la demande de l'archidue Rénier, vice-roi du 
royaume Lomhard-Yënitien en déoembre 1838, est de même dressée de visu. 
L'Académie, en exprimant l'avis qu9 l'autel d'or de saint Henry ne pouvait 
être que d'ori<;;in(? lombarde, cnnlrairement à l'opinion qui Tattribuait aux ar- 
tistes byzantins, en portait ilans son rapport Testimation à 150,000 livres. 
« Vu le précieux de la matière, ia rareté du monument, son antiquité et la 
« beauté du travail, et enfin, en raison de l'entière certitude de la provenanee . 
« du donateur. » 

L'attribution à l'école lombarde a trouvé d»» fervents défenseurs dins TAgî»- 
démie de Milan, et ce n'est pas sans raison que l'on peut aûirmer que ce tra- 
vail appartiail à la même école d^orfévrerie qui a produit en Lombardie, 
quelques sièdes avant l'époque de l'empereur Henry II, des ouvrages du 
Dième genre, non moins riches pnr la rnnlière. te! par exemple que le maître- 
autel de 1) basiliqii;^ de saint Ambrois" de Milau; affirmation qui permet de 
supposer que ce serait bien pendant son séjour en Looibardie que Teoipereur 
Henry II aurait comiQandé l'exécution de cet autel. 

La Société des Anliquairps de Londres, consultée quelqu'^s années plus tard, 
exprima par l'organe df^ son savant directeur, M. Albert Way, une opinion à 

i)eu près analogue sur l'origine de i'auiel d'or de Bàle, tout en y recouoaissant 
a présence évidente d'une mfluence byzantine, en raison do caractère des or- 
nements et surtout de l'emploi, dans la grande inscription, de mots grecs, 
tels que ceux de Sote^, à'Usias et àeHelt ainsi que du monogramme grec du 
globe que le Christ lient en main. 

Il convient néanmoins d'observer que la figure principale, celle du Ré- 
dempteur, Rex regum et Dominus èUminantitm, est reprv^senlée dans 
l'exacte tradition de TEglise primitive latine, et que sa manière même de 
bénir avec !"s trois premiers rloifrl? le la main droite levés est conforme aux 
prescriptions du rite latin, et couipletement Gonlraire.à celui de i'Ëglise grec- 
que. 

tes pièces d'orfèvrerie de celte taille et destinées à un pareil usage sont de- 
venues de nos jours d'une irès-gnuide rareté, et si l'Allemagne, l'Angleterre 
et ritalie, aussi bien que la iTniice, ont [)os.sede jadis dans leurs cjlhédraies 
plusieurs nioinunenis de cette natuie aussi remarquables par la richesse de la 
matière que par la beauté du travail, on n'en saurait trouver aujourd^ui un 
seul, ainsi que l'affirme M. Albert Way, qui, par son antiquité, le précieux de 
la matière employée, et par son importance comme œuvre d'art, puisse être 
comparé à l'i'uiei d'or de Bàle, et en dehors du palioltoen or et en argent 
de l'église S iint-Ambroise de Milan, nul ouvrage de ce génre ne peut être 
cité, au dire du savant écrivain, comme présentant un intérêt et une valeur 



3123. — La Rose d'or de BâIe , donnée par le pape Clé- 
ment y an prioee-évêque de BAie^ oommencement du xiy* 
siècle. 

Ce curieux monument d'ortevrerie du moyen âge se compose d^une tige 
prindpale montée sur un pied qui présenti) a sa base un double renflement ; 

cette .tige porte elle-même six feuilles que surmonte la fleur, largement épa- 
nouie, et dét:orée à son centre d"un beau saphir. 
De celle même tige parlent en outre cinq branches qui portent ensemble 
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vîQgt-eiiiq feuilles, trois roses el deux boutons: 1^^ tout dans no parfait état 

de ronservaiion. La boule iravaillëH à jo r sur I q if'llf» repose la grande Uge 
est d'uiip époque pins rpctilée, et remontré au siècle preceilent. 

Cet objet, aussi précieux par sa rareté que par son exécuti<5n et la matière 
employée, faisait partie da trésor de Bile; il a été vendu avec Taulel d or à 
IJesbach en vente publique, le 23 mai 1836, et cVsl à M, le colnnel Theubel 
que l'on est redevable de ronservalion. Il pose 305 i^^ratnrnes d'or fin. 

Les écu&sons d'armoiries euiailtees qui se trouvent à ia base de la rose sont 
celleB à» comtes de Nidab, canton de Berne, famille de la aoucbe des princes 
da NaufcbAlel. 

3124. — Châsse de la sainte Vierge et de UEnfant Jésus, 
grand reliquaire en argent repoussé, ciselé, f<jndu et doré ; très- 
Bel ouvrat^fi français des premières années du xv^ siècle. 

la V ierge est assise sur un siège d'architeolure gothique surmonté de clo- 
ebetons élancés ; elle est vêtue d'une longue robe et d*un manteau richement 
drapé« et sa téie est ceinte d'une couronne enrichie de pierreries ; sa main 
droite sottlieo Peiifaot Jésus debout sar ses genoux, et la gauche porte un lys 
en fleur. 

Ce beau groupe, dont la hauteur dépasse 0" 34, ei qiii ii^- le cède en rien 
par la finesse de rexëcntioo et la nafveté du st^le sux plos belles productions 
do moyen-âge, était destiné à renfermer des reliques, nuisi que l'indiquent une 
cineriiire prau'quée r.ibdoinen de iVnfant Jésus ei h légende : De umbilico 
'Domiiii Jem Christt, dotil les raractères, du reste, paraissent remonter à une 
époque moins ancienne. Ce beau monument d'orfèvrerie française faisait partie 
de la collection Soltikoff (n^ 171] dispersée en 186t. 

3125. —Châsse de sainte Anne, reliquaire en argent battu, 
repoussé et fondu de ronde bosse et de grattd travail ; œuvre dii 
célèbre orfèvre nurembergeoiç Hans Greiff, en 14 2. 

La sainte est assise sur un siège en argent ciselé que sarmonte un dais 
d'une élégante architecture ogivale, richement dentelée; elle tient sur ses 
genoux. d*on côté la jeune Vierge, dont la lôte est ceinte d'une couronne d or 
enrichie de pif^t reri»»^ ; de l'antre, m enfant que quelques légendes allemandes 
du xili« siècle ont donné pour son frère. Les deux enfants soutiennent une 
châsse destinée à renfermer des reliques. Sainte Anne porte la robe longue et 
traînante, recouverte d'un manteau, et sur sa tète le voile dominical. Les fi- 
gures, dont les chairs sont émailtèes en couleur, sont repnussees en or et en 
argent, et les montants du siège, qui n'a pas moins de O'^iS de hauteur, 
sont, ainsi que le baldaquin à jour qui le surmoule, ciselés avec une finesse ex- 
traordinaire. 

Au revers, oo.litriDscriptioa saivante, en bngue allemande et en caractères 

gothiques : 

Hans Greiff goltsmid hat gbmacht Anna Hofmann Rentmaisterin 

DAS PIl D S VNT Anna UND ZWAY PATHEM UND VIGET ALS !X MAUCK. FiR 
GOLDSILBËi. ; UND LON GESTBT C. GULDtN RBlNlS. GBSGllBCKBK AH 8AÎÏT 
HlCBBLTAO H. IIU OKD LXIU lAR. 

« JTaiM Greiff, orfèvre, a fait poor Anna Hoffmann, femme, du rece- 
veur, cette figure de sainte Anne et de ses deux enfants Elle pesé neuf 
marcs d'or et d'argent, et, pnnr sm s daîre, il a reçu cent florins du Rhm. 
fait le jour de la Saint-Micliel de l'année 1472. » 

La hauteur totale de cette belle pièce d"or(evferie est de 0"» 48 sur une 
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largeur de 17. Son poids est de i kilogrammes 381 grammes. 11 faisait 
partie de la célèbre colleetioii Debrnge-DoméDil, avant de passer dans la galerie 
Soltikoff, dispersée ea 1861 [vfi 170). 

;U 26. — Grande châsse ossuaire en argent ciselé, repercé à 
juiJi et en partie doré, provenant du trésor de Bàlo, dispersé en 
1836; orfèvrerie allemande du xv^ siècle. 

Ce grand reliquaire, dont la forme est celle d'un édifice religieux que supor- 
portent quatre pieds montés sur des griffes, se conr^pose d'une longue galerie 
percée de chaque côté de fenêtres entr*oiivertes eo forme de roses découpées â 
jour. Le loil qui recouvre le monument est surmonté d'une crête d'un travail 
remarquable, et les deux extrémités, ornées de contre-forls et de clochetons 
élancés, s'ouvrent au moyen de portes découpées à jour dans le caractère ogi- 
val. Au centre de la chasse s^élève tin beau campanile, flanqué de six contre- 
forts surmontés de clochetons et couronné par une galerie à jour, au pied de 
laquelle vient s'nppuyer une toiture en forme de flèâie que temioe un épi dé- 
coré de choux en argent doré. 

Long de 0^40 sur une hauteur de 0">44, ce beau reliquaire, acquis par le 
colonel Bourgeois lors de la vente du trésor de Bâle, était passé dans la galerie 
du prince Soltikoff fn" 176) avant d'entrer dans les collections de l'Hôtel de 
Cluny La conservation en est parfaite; tniTtes les parties d'architecture sont 
dorées ; les toitures seules, couvertes d'imbiications, et les griifes qui le soutien' 
nent sont en ton de vieil argent. 

3127, — Graade châsse ossuaire en argent ciselé, gravé et 

doré par parties, provenant, comme la précédente, du trésor de 

Bâle , dbpersé en 1830» ouTrage d'orfèvrerie allemande de la 

fin da XT® siècle. 

Ce beau reliquaire, de forme allongée, qui offre la forme d'un édifi e r N- 
gieux surœonlé d'une flèche à jour, r^^pose, comme le précédent, sur quatre 
pieds flanqués de conlre-forts et surinoulés de clochetons élances. Ses deux 
faces, en argent repoussé et doré, forment galerie à jour et supportent une 
toiture gravée qui soutient, à son centre, une belle flèche élancée travaillée à 
jour, s'app yant sur dix piliers armés de. contre-forts et dont Texécution est 
très-remarquable. 

Les deux extrémités de la châsse, également ornées de clochetons et de 
crêtes habilement ciselées, s'ouvrent au moyen de portes sur lesquelles sont 
les fi'tures gravées de deux saints personnages qui paraissent être saint Jacques 
et saint Barthélémy. 

Ce reliquaire, qui n'a pas moins de 0°^ de hauteur sur une largeur 
de 0i^40, provient, comme le précédent, de la collection du prince SoltiKoff, 
tendue en 1861. 

3128. — Croix grecque en cuivre gravé, et conservant encore 
quelques traces d'émail. — vi* siècle. 

Cette croix, qui est ornée de cinq clocbetous en cristal de roche, et dont le 
revers est couvert d^omemenis gravés ea creux, a été trouvée daus les fondai 
fions du monastère de sainte Radegoode de Pollieis. Le cabochon central en 

erisln! de ^och^' était destiné, ainsi que Hndique sa poî^ition, à servir de 
mgusirauce et à ivi uiivrir, suivant la tradition, un d' >i morceaux de la vraie 
croix envoyé à amult Hadegonde par l'empereur Jusliu. 

ies monnaies mérovingiennes de Boîtiers et les deniers de Pépin et de ses 
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fiU CttkNiian et Charleaiagn», frappas dans Tabbaye de Sainv Croix de Poi- 
tiers, présentent une crorx potencée à pi>^i1 fiché* dODl la forme rappelle 
exactement celle du monument décrit ci -dessus. 

3129. — Grande croix de Lorraine à double transept, en 
enivre doré, formant reliquaire, richement ornée de migra- 
nés sur ses deux faces et de pierres fines montées en relief ; très* 
bel ouvrage de Limoges, ex&uté au xiii* siècle. 

Cette grande ei belle croix A dooMe fiiee porte de chaque o5té hait petîia 

reliquaires s'ouvrani à charnières , et dont les Yaiitaox, montés en relief ^ur 

(ÎPS portnnt? n jour fint'nifnt ri^''!!^»^, <;nnt, comme la croix e1!f'- même, enrirhi^ 
Ue filigranes et de pierreries. Un de ces vantaux fait exceplion : il est en 
bronze doré et gravé et présente à son centre une croix à jour fermée par une 
glace ; eeite petite roonsliance étail sans doute destinée à renfermer on relique 

de la vraie croix. 

Le nombre des pierreries de toute sorte qui décorent les deux hce^ de la 
croix, saphirs, grenats, perles fines, n'est pas moindre de cent soixanie-cinq. 
Sa haoïeor est de 0« 55. et la largenr aa bras principal de 0" SI • 

douille est en eoivie repoussé, gravé et doré, et présente sis bossettes 

ome'es de fleurons. 
Cette belle croix faisait partie de la collection Soltiltoiï, dispersée eu 1861 

(u" 108J. 

3130. — Grande crosse en filigrane doré , enrichie de pi^r* 
reries sur les ux faces et de figures en bronze ciselé et doré^ 
bel ouvrage d'orfèvrerie française de limoges, an xi?« siècle. 

Le centre de la volute est occupé par on groupe représtoUtii le Couronne- 
ment de la Vierge, et dont les figurps :i>;sises ont piès de 0"'0C de hau- 
!eiir; six autres figures plaré' S snus «les niches d'archiieciure gothique, 
séparées entre elles par des piliers à jour q^ue surmontent des dochelons 
élaaGés, déeoreol le nosud de la erosse; parmi ces figures on distingue celles 
de saint Paul et de saint Jacques. La longue douille qui rattache le nœud de la 
crosse à la hampe destinée à la supporter est également en filigrane doré 
enrichi de pierreries en relief. Le noiubre des chatons qui ornent cette crosse 
est de soixante-seize. 

La hampe, en cuivi^o repoussé et doré, est divisée en cinq parties réunies 
entre elles par des bagues on saillip; elle est couverte d'un ?;pMiis de fl airs rîe 
lys, disposées dans des losanges que séparent des treillis en relief. La hauieur 
de la crosse est de 0'"40; la hauteur totale de 2*" 10. Ce beau monument d'or- 
lévrerie fian^se provient également delà vente du cabinet SoltikofT 103), 
fidtft en 1661. 

3131. — Crosse d'abbé, montée sur sa hampe, k semis de 

fleurs de lys, en argent massif, ciselé, fondu et doré, aux armes 

des Montmorency; précieux ouvrage d'orfèvrerie francise de la 

première moitié du xvi« siècle. 

Le ceiilre de la volute représent-^ Tabbé. la crosse en main, debout devant 
la sainte Vierge. Le nœud de la crosse porte six figures, celles de saint l ierre, 
saint Paul, saint André, ssint iean« saint Philippe et saint Jacques, exé- 
cutées en ronde bosse et en argent plein et doré ; chacune de ces figures, haute 
de O^Otô^, est debout, tenant en main ses attributs et placée sous une niche 
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d'ar(;hitecture encore golhiqiif finement ciselée à jour. La crête est composée 
de feuillages également à joor, et au-dessous de chacune des figures, entre ' 
des nervures de style gothique surmoatées de choaz hatHlement fouillées et 
fermaRt encorbellement, se trouvent six écuMons d'armoiries dont trois 
émniHés ei les rtii^r^g graves nn tiMit. Parmi les premiers ou dîslîogbei deux 
fois répété, celui des Montuiortncy-Laval. 

La douille qui rattache la crosse à son Lâloo porte également des traces 
d'émail bleu. Ce bâion, en argent repoussé et doré, semé dans toute sa lon- 
gueur de flpurs de lys en relief, est composé de quatre sections rallachées 
entre elles par des bagues en saillie; les fleu.'s de lys sont disposées suivnnt 
des bandes eu spirale, bandes séparées les unes des autres par des nervures 
en filigrane. 

La hauteur de la crosse est de 0"*^ 38, et la hauteur totale, hnmpe com- 
prise, est de i«96; elle provient de la vente du cabinet Soltikoff (n<» 204). 

3132. — Crosse d'abbé en bronze cisel(^, j^ravé et doré, 
trouvée dans les fouilles faUes, en 1859, à l'abbatiale de Bernay 
par M. Métayer Masselin, et donnée au Musée par la viiie do 
Bernay. — xiv® siècle. 

Cette crosse a été découverte avec sa hampe, également en bronze gravé et 
doré. Sa hauteur est de 0» 35. A rintérieur de la votule, un personnage, ea 
costume abbatial, se tient debout et porte dans sa maiagsuche un livre fermé; 

une sf^ronde figure était pincée dans le même enrotilem'^nt, !n;iis sa trace 
seule existe. La crête de la crosse est formée de feuilles en même mêlai, et sa 
base èi>l a six pans, dont chacun porte gravée en creux la figure d'un saint per- 
sonnsge. Chacune de ces figures, parmi lesquelles on distingue saint. Pierre, 
saint Paul, saint Jean-Rapiiste et saint Simon, est placée dans un enc .drc- 
ment d'architecture gothique, et les séparations sont formées par des contre- 
forts en saillie. 

La hampe de la crosse se divise en deux parties, formant ensemble une 

longueur da i^^S?. La partie supérieure, celle qui porte la douille dans la- 

quell" se place la cros'-^p, se subdivise elle-même en trois segments se reli;int 
entre eux au moyen de bagues en bronze. La partie inférieure offre les mêmes 
dispositions, mais les segments i»ont plas allongés et ne sont qu'au nombre de 
deux ; son extrémité se termine par iin sabot également en bronze doré. L'en» 
semble présente ainii une hauteur totale de l<»t)S. 

3133. — Insigne processionnel en orfèvrerie de cuivre battu, 
fondu, ciselé et orné de pierreries fausses. Il représente l'his- 
toire du juif Jonalhas et du miracle de la sainte hostie, et pro- 
vient de Tancionne chapelle située jadis à Paris au lieu où se 
trouve aujourd'hui le leuipli' pruleslant des Billettes. 

En 1290, une femme de Paris procura à un juif nommé Jonnihas une hoslie 
consacrée. Ce dernier, après 1 avoir percée à coups de canii et en avoir vu 
eouler le sang, après Pavoir jetée au feu et Pavoir vu voltiger dans- les 
flammes, la mit dans une chaudière d'eau bouillante, qu'elle rougit sans en 
être altérée. Due indiscrétion du fils de Jonathas et la curiosité d'une voisine 
lireai connaîire celle tei tative sacrilège. La voisine recueillit Thostie et la 
porta au curé de Saint -Jean-en Grève. Jonathas fut arrêté par Pévécrae da 
Paris, avoua son crime, fut brillé vif, et sa maison rasée de fond en eooinle. 

En 129i, une chapelle dite b Maison des miracles, et bàlie par Rainier • 
f lammiog, s'éleva sur le terram de Jonalhas. Guy de Joinville y fonda unmo- 
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nastère, agrandi m Iîf^9 par Philippe le noT. v':!én)enoe i^e Hongrie enrichit 
cecouvenf, où Dift f>'t oouiUi, ei en 1685 on lisait enoore celle ioacrip^ 
lion : Ci-dessous le juif fit bouiUir l» sninte hostie 

L^insigne processionnei que possède i'Hôiei de Cluny, et qui hi&uii partie 
de la colieelion Soltikoff {t^ 185], provieni de cette ehapelle, devenue de 
nos jours Téglise des Billeites. Il consiste en une sorte de monument «i 
bronze ciselé et doré qni surmonte im long bâton de vrocssion, incnisî*^ (h 
nacre et rehaussé d'ornemenia en cuivre repousse. Le sujei principal, com- 
poeé de -trois figures, représenle le miracle et la eeèoe oà le juif Jonaihas, 
après avoir wh rboetie dans une chaudière placée sur un brasier ardent, 
souffle et attise le fcn, tnndi? qnp <:n femme prpnd dans ses vêtements de nou- 
veaux charbons qu'elle jell»' dans le foyer. D^^ la chaudière en èbullilion sort 
' le Christ en croix dans une auréole de gloire. Le couronnement, dont la forme 
est celle d'une iioiie de ehemmée goUnque, est supporté par deux montants 
que terminent des cloche tons 

Cet insif^ne procpssionr p', lÎPstmé à rappeler au xiv* siècle le souvenir du 
miracle accoajpli, était porté en grande pompe dans ïe^ cérémonies de l'LglisK, 
dfin d'en perpétuer la mémoire. La hauteur du monument, non compris le 
bitoD, est de 63, sur ooe largeur de 0* Vf, 

3134. — Grand fermai! de châsse en argent doré et rehaussé 
d^émaux eu taille d'épargne. Bel ouvrage allemand du xiv^ 

siècle. 

Ce inn^nifiquo b'joii, dont la pirlie [>rincipale porle un grand aigle cou- 
ronné, exécuté eu roude bosse, et dont le corps ainsi que les ailes sont enrichis 
de pierres fines, a la forme d'un carré allongé avec une bordure de croissants 
détachés a jour et ornés d'émaux en couleur 

Viih^U' (yi\ (Iprorc cefilre du f 'rnrnl est en arci;(^nt doré: il P5t vu de 
face, la lèle tournée a gauche, les ailes eplo)ees ei les îsenes ouvertes. La 
couronne qui ceint le sommet de sa tête est surmontée d'une perle Hue; 
d'autres perles en forme de poire sont suspendues é son bec, à ses serres été 
l'fxtrémiîc de sa queue ; sr<n rorps ei ses ailes sont COttverIS de pierres fines, 
rubis, saphirs, hyacinihes el grenats cabochons. 

Le fond sur ieqtiel il repose, et qui a la forme d'un carré, est également en 
argent doré el gravé ayec un cadre- en saillie couvert de pierres et de perles 
fines montées en baut-relief. La bordure se compose de quatre grands an s en 
forme de croissant, réunis enlie eux par quatre anfrps de plus petite dimen- 
sion ; ces croissants sont couverts d'émaux incrustes de diverses couleurs, et 
chacun d'eux porte à son centre un cabochon en cristal de roche recouvidai. 
tine sainte relique. 

Le revers du fermait est orné de fleurons oi6elés et porte les passants des- 
tinés à la fixer sur le vêtement. 
Celte belle pièce d'orfèvrerie, qui faisait partie du cabinet Debruge-Duménil 

Iifi 991) avant d'entrer dans la galerie Soliikoff (n<>2it) et d'être acquise pour 
es collections de rHôlel de Cluny, en 1861, a été gravée maintes fois et est 
regardée à j'istr^ titre comme un des plus précieux bijoux du xiv« siècle qui «e 
sou conserve jusqu'à nos jours; son diamètre est de U"" 19, et sa conservation 
est parfaite. 

3135. — Fermail de châsse de forme analogue, avec brisure 
verticale en cuivre doré, enrichi d'émaux en taille d'épargne ; 
le sujet représente la Salutation apgélique. Ouvrage italien du 
xiY« siède. — D. a"»,i5. 
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Ce bijou provient également du cabinet solukolT (n® 2i3]. 

3130. — Calvaire en orfèvrerie de cuivre repoussé et doré; 
le Christ en croix entre Marie et saint Jean. Ouvrage de la fin 
du xiY^' siècle. 

Le fond estrepoussé en forme de losanges, et la bordure est décoréfl defleu* 
ions emaiUéfl. Au revers se trouve uoe peialure d'attributs. 

3137. ^ Le Prix de l'arbalète» pièce d'orfèvrerie en argent 
repoussé» doré, ciselé et gravé, delà fin du xt* siècle. 

Ce précieux objet consiste en une sorte de eartoodie ayant la forme d'nn éea 
ëcfaancré à senestre etdëooré de rinceaux, sur lequel sont fixées deux statuettes 

pn pi P'I exécutées en ronde bosse et représenlar t , riinr», la Viorge portrint TEn- 
fant Jésus, et l'autre saint Hermelhns. C-^tte tieriiière figure est deboul, en 
armes, tient dans la main droite l'étendard à la croix déployée, et dans la 
gauche Vém an même signe ; le saint est couvert d'un manteau, la têteeoîfliée 
d'un bonnet à oreillons retroussés, et la ceinture armée d'un poignard. 

Entre les deux figures court une banderole avec l'inscription en caraGlàres 
gothiques : Jesm, Mariât sanctus Hermetus. 

Les figurines sont debout, rooniëes snr de petites consolée. La bordure 
du cartouche est garnie de riches enroulements et décorée de feaîKsiges CQ 
haut relief travaillés à jour. — Une chaîne d'argent à large.^ ch tînons carrés 
supporte la partie principale de ce beau bijou, et la rattacbe à uue couronne 
en mêàûe méial richement travaillée à jour. 

Au-dessous de récu. supporté par une petite chaîne, pend un pijgeon en ar- 
gent musif, ciselé et doré, et une petite arbalète finement ciselée termine le 
tout. 

Les figures, ornements en relief, banderoles, sont dorés ; les tètes, les 
mains et tes parties nues sont sans or. Ce précnNix bijou provient de la eoV 
lection IjOuîs Fould. Il a O'^dO. 

3138. — Nef en orfèvrerie repoussée, dorée et émaillée, por- 
tant rempereur Ciiarles-Quiat et les liauls dignitaires de la 
cour, grande pièce mécanique du xv!** siècle. 

Cette nef, d'une dimension remarquable (long. 0^ 70, haut, l"^ 05), a la 
forme exacte d'un navire. La dunette est plus élevée que le pont, et c^est U 
que se trouvent groupés les principaux personnages. 

L'empereur Ch irles-Quint, la tète ceinte de la couronne et tenant en main 
le seoplre et le globe, est assis sur un trône supporté par deux lions debout, et 

âue surmonte un dais richement orné, aux anues do l'Empire. Les grands 
ignitaires, au nombre de dix, les uns, v6tu8 de longues robes garnies d'her* 
mine, les autres couverts du 'ahar, et portant tous les insignes de leurs fonr- 
tion? défilent au pied du trône et, moyennant une roue d'engrenage qui fait 
mouvoir un ingénieux mécanisme, rentrent, à tour de rôle, dans la chambre 
, de la dtmètte. A mesure qu'Hun de ces personnages passe devant lui, Tempereur 
incline la tête et agite le bras qui tient le sceptre. 

L'accès de la dunette est défendu par deux gardes en armes. Une bande de mu- 
siciens, au nombre de douze, en costumes militaires, occupent les deuxcôiesdu 
pontet font entendre le» airs guerriers; sur Favant du navire soni quatre gardes 
en armes. Sept matelots sont occupés à la manœuvre sur le pont et dan>i les 
hunes. Toutes ces figures sont en bronze doré et émaillé, et la plupart se meu- 
vent par un mécanisme intérieur. L'empereur seul est eu or, sans rehauts 
d'émail. 
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L» Taisseau est garni de s^s trois mâto «tde il» beaupré; sa batterie porte de 

chaque bord quniro pi^r-'^s ir.irtilleri(» qui prennent f^M [»:ir le mouvement placé à 
l'mléricur. Une iiHu\it"fne pièce sort de l'élrave ei s enti unme par un \m ordi- 
naire de fasii. Les sabords de la ballerie, ouverte au-dessous de la dunette, 
laissent voir deux autres pièces qui s'albuDent eomme les premières au moyen 
de hnnle-fcu dis|X)ses à rinlcricur. 

Sur le pont, un heiwi cadran d borlogf^ en argent, rehaussé d ém.iux, indique 
les heures au moveo d'un ntouvemenl intérieur exécuté avec une rare précision; 
au-desfius est placé un grand éeusMKi portant les armes de l'Empire, qui se 
retrouvent également sur les flnmmos <|iii couronnent lesmâts. 

Lp v\M principal ou grand mâiport- il» ii\ hunes slîpe^pos(»^>s ; relie inléripure 
supporte la grande vergue. Le gouvenuil est leim à l arnèrcp»r une figure 
sortant d'une fenêtre en même temps que d au! ras têtes regardent par lous 
les sabords de Pentre-pont que ne garnissent pas les pièces d^artillerie. 

Ce curieux navire, qui n'ost pas ir.oins remarquable p;jr sa parfaite exécution 
et les détails sans nouibre qu'il présente que par l elonnanle préi ision d'un 
mécanisme assez compliqué pour faire mouvoir toutes les figures, faire jouer 
les bouches à feu, sonner les instruments de musique, orienterles vergues, etc. , 
était destiné ù figurer «omme pièce princi|)ale de surtout sur une table 
d^apparat. II f^t n onté -nr rouletieseï le mécanisriu' qui fuel en mouvement 
tons les ro\ia<<es niieneurs le fait avancer et reculer dans la direction qui! con- 
vient de lui imprimer. 

Ces pièees mécaniques étaient excessivement recherchées au xvi® siècle ; 
leur prix était fort elevé, et elles fsisaieat juresqa'exclusivement l'objet de 
dons entre souverains. 

3131^3140. — La Résumotion du Chcist et oelle de la' 
Vierge, deux panneaux eu cuivre repoussé et doré» beau travail 
italien du xn^ siècle. 

Le premier panneau présente neuf fignres. Le Christ sort du tombean, dont 
les snges soulèvent le couvercle, et il apparaît dans les nosges tenant d'une 
raiin la banderole crurigère et de Taulre bénissant le monde. Les soldâtes 
endormis autour du sépulcre s'éveillent : Tun d'eux se relève épouvanté; un 
autre couvre de ses mains ses yeux ébloui:»; uu troisième tire son epée du 
fourreau. 

Dans le second psnneau, la Vierge apparaît au milieu des nuages, entourée 

d'.'tn^f^s et de séraphins et la tôtw ceinte d'une auréole lumineuse. Les douze " 
apôires sont réunis autour du tombeau ouvert, les uns agenouillés et dans 
latliiude de l'aloraiioa, lus autres debout et les maws: levées au eiel vers la 
sodblime apparition. 

Ces deux belles pîiqnes sont ''xécutées par \^'^ pror-nln^ dr? repoiis'^é au 
marteau. Les rféiails des figuras f^i d»^s têtes sont traites avec une rare habi- 
' leté. Le groupe des apôtres surtout et celui des g irdes du sépulcre sont aussi 
remarquables par le style du dessin atie par ta baauié de rezéeution. Elles 
faisaient partie de la dé oration de la chapelle de François à Tancien Husée 
des Petits-An giisiins, et ont été remis s à l'Hôtel de C'imy, en (861, par 
M. D ihan, tu re de llostilut et architecte de^ TEcole des Beaux-Arts. — 
H. Q"' 38. L. 0"^ 3i. 

3141. — Coffret du xiv^ siècle, en cuivre repoussé, ciselé et 
gravé, décoré dappliquos poriant des tôles do femme et des 
lions ea repoussé ; la poignée t«fOuae par |êie^ d& chi- 
mères. — L. QF'fiSa sur û^,il. 

24 
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3142. — Calcédoine saphirinc ; tête d'enfant de haul-relief, 
vue de face, pierre antique montée en or au xv« siècle. — On lit 
au revers Tinscription suivante, en lettres gothiques gravées en 
creux dans la monture : Mart han^ la dmet. 

Ce beau bijou provieul de lâ coUeclioa Louis f uuiil, diispersée en juin 1860. 
— D.0»06. 

3143. — Plaque en argent grnvée ei disposée pour recevoir 

un émail translucide : le Bon Pasleiir. — xv'-' siècle. 

CeUe plaque a été tronv^e dans la Seine, lors des travaux de démoliUoo 
d'» ront au-Ch;inge, pn 1859. —11. 0"'45. L. O^^aS 
^Donnée par M. A Forgeafe. 

3144. — Collier en bronze doré, décoré de caractères ciselés 

à jour, ouvrage de la fin du xy<^ siècle. 

3145. — Bague en argent doré avec écusson et légende 
gravée en creux, 4rouvée daos la Seine lors de la démolition da 
Pont-au^hange en 1859. 

1/éc(is8(Mi porte un poisson n ia légende M Ut SAS TIR. — Poids, 14 gr. 
Donnée par M. Arthur Forgeais. 

3146. — Bague en argent avec chaton en forme de coBur gravé, 
trouvée dans la Seine lors des mêmes travaux. — ^ xv* siècle. 

Donnée par W. Arlhiir Forgeais, 1889. 

3147. — Bdgne en or gravé , portant une petite pierre 
taillée en pointe de diamant, et conservant quelques traces 
d'émail. Truuvée dans les mêmes fouilles. — Poids, 2gr. " 

Donnée par ]{• A. Forgeais, i8â9. 

3148. — Anneau en argent doré, portant h Tintérieur des 

caractères du xv^ siècle, trouvé dans la Seine, à Paris. 

Cet anneau, du poids de 6 gr. 3 dedg., était doié Jadis. Il a été dooné au 
Musée par li. A. Forgeais, en 1858. 

3140. — Bague en or, surmontée d'une opale avec monture 

gravée, commencement du xvi^ siècle. — Poids,.! gr. 5dg. 

Ce bijou, trouve dans la Seioe, à Paris, a été dooné au Musée par M. A. 
Poigeais en 1888. 

3150 — Petite bague en or du xvi® siècle, trouvée dans la 
Seine, lors des travaux du Pont-au>Change, eu 1859. 
Le Gbalon porte une sphère gravée et jadis émaiUée. 

3151. — Bague en or, portant une perle fine, trouvée dans 
la Seine, en 1859, lors des Uavâux de démoiiiUou du Pout-au« 
Change. — xvi® siècle. 
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31. Vi. — Bague on or guilloché, trouvée on 1859, daos la 
Soi f 10, lors clos travaux du Pont-au-Change. — xvi® siècle. 

Le t ha ton présente quatre /acea décorées d'émaux, et {>orte une pierre taillée 
à facettes. 

3153. — Anneau en or ciselé, sarmonté d'un cbatoii dont la 
pierre présente une figure dans !e caractère gothique , trouvé 
dans la Seine, lors de la démolition du Pont-au-Ghange, ea 
1859. 

3154. — Bague en or, à chaton carré orné d*Qn cabochon 
grenat, tronrée dans ta Seine, à Paris. — poids 3 g. 2 dg. 

Toutes ces bagues, depuis le n° 3146, ont été données du Musée par M . A. 
Forgeais, en 1838 et 1889. 

3155. — Pendeloque en cristal de roche, montée en or 
émaillé; la Nativité et l'Adoration des bergers, avec Finscrip- 
iioiï : Gloria a*6t, etc. 

Ce \)eiH bijou, hatilde 0" 033, enrichi d einaox sur or, d'une belle exécu- 
tion, a été fait à Limoges au xvi" siècle. 

3156. — Chapelet de bague , composé de div bodles en 
ambre de grosseurs différeriles, et supportant une pendeloque 
formée à'un Calvaire h double face en bronze doré, avec mon- 
ture eu cristal de roche. Bijou du xyi<* siècle » d'origiue fla- 
mande. 

3157. — Aiguière en bronze, ayant la forme d'un cheval 
chimérique. Bel ouvrage allemand du commencement du 
XY^ siècle, provenant de la roUeotion Soltikoff (n^ 1004). — 
H. 0^ 3S, L. 0» 45. 

3158. — Plat creoî, eu cuivre ciselé et gravé, couvert d'or- 
nements dans ie caractère mauresque. Ouvrage fait 4 Yeuise, au 
XVI® siècle. 

3159. — Flambeau en cuivre gravé, couvert d'arabesques, et 
portant un écussou d'armoiries. Travail vénitien du XTi* siècle. 
H. 12. 

3160. — Agrafe d*escarcelle^ en bronze ciselé, du xyi* siècle. 
DoBoée par H. b baron Feisthamel^ 1886. 

3161. — Miroir métallique, avec cadre en cuivre doré, dé- 
coré de mascarons et d'ornements repoussés au marteau. Ouvrage 
italien du xvi« siècle. ^ H. 0^ 82» L. 0» 44. 

3162. — Bondes de baudrier en forme de jpmanfs, fer da- 
masqahié d'or et d'argent. Ouvrage italien du xti* ftlècle. 
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Ces boucles sont so nombre de six. Trois d*entre elles soot doubles et ont 

0» 16 de hauteur; deux autres, déforme analogue, sont phi> pelilts, el la 
dernière eafio est simple, n'a qu'une seule braacbe et porte 0°^ de loa« 
gueur 

Donoées par M. l'abbé Gaine des Mare^;, 1859. 

3163. — Pelit reliquaire en étain, ayant servi à la consécra- 
tion de Tautel de la Sainte-Vierge , dans Téglise de la Poite- 
vinière, par Henry Arnauld, évêque d'Angers, en 1669, ainsi 
qu'en fait foi l'inscriplion gravée au revers du couvercle. 

Donné par M« Tabbé Barbier de llontauU, historiograpbe du diocèse d'An- 
gers, 1860. 

3164. — Cassolette ea étain, destin<^e h contenir ks sainles 
haiies, aux armes de Tempereur Charles-Quint. 

Cet objet, pris dans le pillage de Sarogosse, a été racheté par ud officier 
et donne par lui à ia mère de H"*» d'Aucouct, qui ec^ a £<ii4 don à l'Hôtel de 

Cluny. 

3165. — Assiette en étain, décorée do médaillon$ en relief» 
figures équestres. Ouvrage allemand da mi^ siècle. 

Au centre, Ferdinand II, empmur d'Allemagne, couronné à Prague en 
1616. Auloiir, les figures de Rodolphe 1"^. de Hap«bourg d'Albert de 
Frédéric lU, Albert II, Frédéric IV, Maximiliea l^, Charles V, Ferdinand i^', 
Haamilien Rodolphe U et Malbias I». — D. 0* 90. 

3166. — Assiette en étain de travail analogue, décorée de 
médaillons équestres en relief, et présentant au centre la Ggure 
de Ferdinand III, empereur d'Aliemagoo en 1637, et dans la 
bordure celiea des éleeletics. palatins. 

Cette asBieitf porta te-aKHiQgnuDme W,S, ^ D. O^M. 

3167. — Poignard offert, en 1796, par la ville de Brescia 
au général Masséna. 

Le manche est en écaille, à quatre faces, avec ^^anuiure en argent gravé sur 
leâ angles, au pommeau et à la garde. Cette dernière est également en argent, 
et profite à discune de ses extoémités une tête de lion finement ciselée. La 
monture de la lame eslen argent ciselé et port»^ les mois : Frachetti Minelli, 
La lame, tranchante sur ses quatre faces, est damasquinée d'or. Le fourreau, 
en écaille comme le manche du poigiiard. est entièrement garni en argent 
ciselé et gravé dans le caractère de Tépque de Louis XV. 

Ce poignard, long de 0"* 32, a été donné au Musée par M. le professeur 
Jules Cioqiipt. membre de rioâlitut, qui le tenait de M. lloreaa de Saint* 
Méry, dont le père Tavait re^ du maréchal Uasbéna. 

3168. — Horloge gothique à tirage> Avec cadran historié, 
rouages en fer» sonneries, etc. Ouvrage allemand de la fin da 
ZT« siècle. 

3169. ^ Montra de forme ootogonaie , en aisgent gcavé« 
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aTec boîte portaot au couTercIe le moDOgramme BDM. 
siècle. 

3170. — Gnomon en forme de verre à pied de forme élancée, 
en argent doré en partie, décoré de gravures exécutées avec une 
grande finesse et présentaol à l'intérieur un planisphère, et à 
rextérieuf d'élégants ornements du style de la Renaissance. Ou- 
Tragede Nuremberg; xn* siècle. Provient de la collection Sol- 
tikoff(171&M). 

3171. — Montre anglaise de Poterat (à Londres), eu argent, 
moulée sur rubis, avec cadran en argent. Règne de Louis XV . 

La boîte dVnveloppe esi en argeat repouMé, rehanaié de pierrei fines et de 

cailloux il'Aleuçou. 

3172. — Montre anglaise de la même époque, de O^Are, ^ 
Londres, botte gravée et repercée à jour, avec cadran en argent. 

3173. — Montre de Genève, signée I.-JP. ââ CAofilnii, avec 
botte en argent gravé et repercé à jour, à sonnerie de réveil. 
Règne de Louis XV. 



VII. ARMES. 

3174. — Targe allemande, bois recouvert on tissu peint, 
portant une herse noire sur fond dV. — h. i" 06, L. 0* 30. *^ 
XT* siècle. 

3175. — Targe de inùnw éfioque ; Combat de David contre 
Goliath; peiiUurt4>af apprèl, bur toile. — h. o»^ 90. L. 0°^ o5. 

3176. — Targe hongroise de même époque, décorée d attri- 
buts, caractères et dessins en noir, sur fond d or. 

3177. -r Targe hongroise de même époque, et décorée d'une 
manière analogue. 

3178. — Targe allemande, de forme semi-circulaire, décorée 
de ronds noirs, rouges et verts, et relevée de clous formant 
baguettes à pointes (ie diamant, avec bordure peinte et décorée 
d 'écussons. — h. O" 90. — xvi" siècle. 

3179. — Targe de forme analogue, d*argeot, h cinq bandes 
de gueules, avec croissant d*argent sur le tout; la boraure or- 
née de dessina en couleurs. H. 0* 90. zti* siècle. 
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«3180. — large de même époque, de même forme et d'une 
décoratiou analogue» ornements et dessins de couleurs sur fond 
peint. 

3181. — Petite targe du XTi* siècle, de forme carrée, à bords 
relevés, décorée de peintures sur apprêt ; au centre, la croix de 
chevalier de MaUe. — xy^ siècle. 

3182. — Targe en fer couverte de velours rouge avec figures 
en bronze doré, à l'écu de France écartelé d'Angleterre. 

3183. — Arbalète montée, avec incrustations d'ivoire gravé. 
Arme da xTi* siècle, d'origine suisse, munie de son cranequin 
en fer. 

3184. — Botte à carreaux, peinte et décorée de sojets à fi* 
gures, renfermant la série des carreaux et les ustensiles néces- 
saires au montage des arbalètes. — xvi* siècle. 

(Cette boi§ appartenait I l'arme déerile au n* préeédenl.) 
Ces deux oîjeta àat été donnés par H» le colonel Theubet. 

3185. — Lame des fa!)riqiies de Tolède, aux marqueis des 
Chiens courants et à la dale de 1590. 

Donnée par H. le capitaine Petit, 1S55.^ 

3186* Dosseret de bausse-coi en cuivre repoussé et doré, 
divisé en sept motifs, dont quatre décorés de figures et trois de 
trophées de guerre. Ouvrage italien du xvi® siècle. . 

Ce dosseret est oelni d'un hausse-col existant déjà an Hasée sons le nu- 
méro 14&1. 

3187. ^ Hache d'armes orientale, en feriflamasquiné d*ar- 
gent, montée sur manche en argent gravé, repoussé et doré, 
semé d'un cloutis d'argeat doré et de coraux sertis en relief; 
poignée garnie en chagrin. 

Rapporiée de Constaoiinople, en 189^8, par H. le professeur Jules Gloqeel, 
ei donnée por lui au Musée, en 1860. 

318S.-— Poignard marocain, à lame courbe avec manche en 
bois garni en cuivre incrusté et damasquiné d*argent. Le four- 
reau en cuivre, gravé et incrusté d'argent, porte deux béitères à 
jour, dans lesquelles se fixent dè grands anneaux en cuivre. 

Donné par U le professeur Jules Ctoquet, meubra de l'Institut, 1860. 

3189. — Petite pièce de canon en bronze, à huit pans, 
trouvée dans la Seine, lors des fouilles dn Pont*au*Ghange. 
— L. 0"» 30. — xvii« siècle. 

Donnée par IC A<. Forgeais. 
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3190* » Grande épee suisse à deux maios, à lame flam- 
boyante. 

3191. — Grande épée à deux mains, d'origine suisse, avec 
poignée eu velours. 

Ces d«ux épées ool élë doooées an lluaé9 par M« AlTred Say, en 1858. 

3192. — Poignard avec pommeaa et garde repercée à jour. 
xTi* siècle (fourreau moderne). 

Donné par H. Alfred Say, 1858. 

3193. — Poriuisane trouvée dans les canaux du château 
d'Hiisson, coiufiiuiie d'Ëciiebruue, prèsSaiules, avec sa mon- 
ture ancienne. 

Donnée par M. le capitaine Petit, commiasaire centrai à Augoulème, i857. 

3194. « Fusil arabe, décoré de pièces en argent ciselé et ri- 
cbement incrusté de cx)raux, rapporté de la Smalah de Témir 
Abd-eUKader, par Mgr le duc d'Aumale. l. 1" 80. 

Donné an Musée par la MiteMa de Saintê-Aldfgoade, en 1857* 

3195. — Fusil di] Rif, cuto du Maroc, avec long canon en 

fer gravé, portant une marque de fabrique ; système à pierre et 

à bassinet ujubile; crosse en bois noir; la garniture est en cuivre 

estampé pour les capucines et gravé pour la sous-garde. ^* 
H. !■» 75. 

Donné par H. le professeur Jules Doquet, membre de llnsUtut, 1860. 



VIIL S£RRUR£RI£. 

VÎ196. — Grand chandelier en fer forgé, travaillé h jonr, î?ravé 

el^repoussé, jmhIuiL irois couronnes de lumière et mon lé sur uu 
pied élevé doni la base est surmuiiléc de trois griffes ouvertes. 
Ouvrage français du cooimeucemeut du xiv*' siècle. 

3197. — Grand verrou gothique en fer forgé, découpé et 
gravé ; la lige porte la légende : Àve Maria, graLia pUna* 
XT« siècle. — L. 0°> 50. 

3198. — Panneaa de grille en fer forgé et articulé en forme 

de réseau mobile. — Ouvrage italien du x?* siècle. 

Cette grille, curieux et rare spëeimfn d'un genre de fabrication en honneor 
dans le nord de l'Italie au xv^ niècle, est d'un travail analogue à celle du 
rnoonoieat des Scaliger de Vérone.: elle provient de la méat» localité. 
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3199. — Crémaillère de cheminée en fer forgé. — Ouvrage 
du XV® siècle. 

3200. — Cadenas goiliiquo en fer, de forme spbérique, 
trom é dans les travaux du Pont*au-Ghaoge en 1859, et donné 
au Musée par M. Bernard. — d. 0" 09. 

3201. — Verrou en fer repoussé aux armes de Henri II, roi 
de France. — xvi« siècle. — n o» 15. 

3202. — Verrou en fer repoussé, aux armes de Henri IV, 
roi le France ; provient du château de Pau; — xvii siècle. — 

H. 0"» 12. 

3203. — Coffret en bois, couYert en peau et cerclé de bande- 
lettes de ÎBT, avec serrure en fer ouTré. Fin du xit^ siècle. 

A riniéneur une image !;ravêe sur bois et coloriée, ^ la date de 1386, 
représentant l'Apparition de 1 1 \ prijp. — Loogtwur da coffret, Û»33. Donné 
par H. le docteur Puecb, de N<if bonne, 1861. 

3204. — Plaqae ovale en fer repoussé, de la même époque, 
représentant un cavalier. De chaque côté de la tète, est une 
étoile également en repoussé. — h. (V» H. 

Donné par V. le doeteur Paech, de Narbonne. 

3205. — Grand coffre en fer, avec serrure richemenl ou- 
vragée à rintérieur, et rehaussée de gravures au trait; l'exté- 
rieur est bardé de doubles lames avec poignées ; ouverture à se- 
cret el double attache à pattes. — xvi® siècle. — Lodk. i». 
iarg. 0- 8t. 

3206. — Support en 1er forgé, sorte de trépied en fer tors, 
orné de mascarons chimériques. — Ouvrage de serrurerie go- 
thique du XY® siècle. 

3207. — Trépied en fer forgé, destiné à supporter un bassin ; 
ornementation composée d'enroulements avec fleurons. — Ou- 
vrage vénitien du xti^ siècle. — bl 0» 80. 

3208. — Support d'applique en fer forgé, destiné à supporter 
un pot à feu. — Ferronnerie italienne du xn^ siècle* 

* 

3209. — Lustre h six branches en fer forgé et repoussé, décoré 
d*écussons, de tleurs de lys et de rinceaux habilement repoussés. 
Ouvrage remarquable de serrurerie du xvii^ siècle. 

3210. — Pupitre en fer ouvragé, avec porte-flambeau et at- 
tache de livre ; monté sur pied en bois et support avec ta- 
blettes. — XVII* siècle. 
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3211. — Réchaud en it r , porté sur trois pieds et monté sur 
lige. — Ouvrage flaman«l du xvi® siècle. — H. 0" 53. 

3212. — Gril louroant en fer forgé, décoré de rosaces et de 
fleurons , aux marques L. 0. B. — OuTra^ flamand du * 
XTu* siècle. L. 0" 81. 

3313. ^ F ourehe de coktne en fer foi^é, à enroulements ; 

le milieu en forme decosor. — Ustensile flamand du xTii* sièele. 
— L. 0» «. 

3214. — Fourchette de cuisine de grande dimension, incrus- 
tations de cuivre gravé sur fer poli. — Ustensile flamand du 
XVII® siècle. — l. O" 45. 

3215. — Fer à oublies, d'origine flamande, avec sujets gravés 
à fignros : Joseph et la femme dè Putiphar, Date de 1762. — 
L. 0» îl. 

3216. — Bassinoire de lit en cuivre repoussé et repercé à 
jour, monté sur manche en corne et portant au centra une 
grande fleur de lys en relief. — Ouvrage flamand du tempe de 
Louis XIII. 

3217. — Chaufferette en rnivre reijjussé, gravé et repercé à 
jour, avec le nom do la propritHaire : Suzanna 3farie Uamel}fnch, 
et la date 1734. — Ustensile flamand. — u. 0°" 17. 

3218. — Clé antique en fer forgé, trouvée à Langres; le man- 
che est en fer carré percé d'un trou, les gardes sont repercées à 
jour. 

Donnée par M. PitrieThirion, 1857. 

3219. — Clé antique en bronze* ^ L. 0^00. 
VaDDéB fv U. Fieire Hâte. 1859. 

3220. — Clé en fer forgé du xv*' siècle, trouvée au lieu dit 
le Cimelière des templiers rouges, dans la plaine de Yauuioise, 
déparlement de l'Oise. • 

boimee par U. le baron Feifilhamel. 

3221. — Clé en fer forgé de style gothique, trouvée à Poissy, 
dans le cours de la Seine. — - xv* siècle. 

Donnée par M. Mîuel» à Pttris, 1857. 

3222. — Clé en fer doré, du xv« siècle, trouvée en 1820 
dam une petite tour du château de Pau détruite plus tard, en 
1836.— L, 0-41, 
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3223-3224. — Clés trouvées dans les roïaes du château de 

Ghavagnac (Dordogne). — xyi^ siècle. 

Ln première a 0"^ 14 de tongtietir, et son anneaa est traveiDé à jour. Ia 
seconde est longue de 0°> 1 1, ei Taoneau est façonné en forme de donble S. 
Données par M. Alexandre de Boaredoo. 

3225. — Clé en fer forgé, montée sur poignée en cuivre, 
trouvée dans la plaine de Vaumôise, département de TOise. 
XTii» siècle. 

Donnée par H. le baron Peiathaniel. 

1 322G. — Clé de cotfret, en fer ciselé et repercé à jour, pro- 

venant du chàleaa de Pau. — xvn^ siècle. — l. 0"07. 

\ 3227. — Clô en fer poli, portant le chiffre couronné du roi 

"■i Louis XVI. L'anneau est fermé et présente un double cadran, 

J Tun aux divisions des heures, l'autre à celles des minutes. 

^ Cette cie a été donnée par le n» i M. le maïqois d'Herbouville, et oflFerle au 

Maséepar M. Bogereu 18d7. 

^ 3228. — Grande serrure en fer ouvragé ; pièce de maîtrise de 

C la première moitié du siècle dernier, donnée au Musée par' 

M. Adolphe Schneider, de VîUeneuve-Saint-Georges, 

3229. — Fer à pains d'autel, en forme de gaufrier. — xvi® 

siècle. 

Sur la face intérieure sont quatre gravures en creux, de diniensioris diffé- 
rentes, représentant les monogrammes et atiribi^ts du Christ. Cet objet a été 
trouvé dans le départementdela Sarthe, et donné au Hnaée par M. Buon, ar» 
chivUte à Paris, 1856. 

3230. — Corselet en fer ouvragé, avec jours, charnières et 
fermoirs, travail Ju cutuuieacemoat du xvi* siècle, d'origine 
flamancle. 

3231. ~ Poêle ancien en fonte de fer, décoré de mascaroas 
en relief et provenant du château de Férussac, près Pémirol. — 
XTii^ siècle. 

3232. — Fonts baptismaux en métal de cloche, provenant de 

rancienne église de Bardtiwick, près Hambourg. — xv® siècle. 

La cuve, ornée d^^ sujets en relief, d'ecii^snns. d'armoiries et d' .ttributs, 
est supportée par des (îgures en ronde ItOiîse placées debout sur un socle en 
même métal. 

3233. — Grande mine ou mesure en métal de cloche du châ- 
teau de Milly (Seine-et-Marne), faite par Rojjer d'Amiens et sur 
Tordre des bourgeois de .Milij, pour leur seigneur Guillaume 
de Miiiy. — xv® siècle. 
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^ ta mille eit dëoorée, du» u nirlie e^itéfieare. d'une areatan en plein 
cintre et de fleura de lys en relief. An dessus on lit TinscripUon soi vante * 
RoGiER DR AMtRN's MK FEciT- f.iborgeois mo seîgweur GuîU * deMitUount 
fete feire ceste mine bone et belle p. io gre, 

3234. «Mouie à pâte, ea fer grafé en creux; nu centre, 
uD écussoD d*ariDoine avec légende ; aux angles dos fleurs de 
lys. — LO»M. 

3235. — Moule semblable destiné à servir de contre-partie au 
précéduiil ; au centre un eiilrelac loraiant couronne; aux. an- 
gles des fleurs de lys. — xv® siècle. 

3236. — Grande plaque de cheminée du temps de Henri IV» 
en fonte de fer, aux chiffres et attributs du roi. 

Tf^ttp belle plaque a été troavée à la Chanté-aur-Loîfe» département de la 

Nièvre. 

3237« — Mobilier du château d'Effiat. — Chambre du ma- 
réchal. 

Grande plaque de cheminée aux armes du maréchal d'Ef* - 
fîat , Antoine Ruzé Goifiier, marqub d*£iiial. — Epoque de 
Louis XIIJ* 

3238. — Paire de chenets en fer fondu, de la iin du xiv^ siè- 
cle, représeiitaiâl un lion el une lionne. 

3239. — Paire de grands chenets dits landiers, en fer forgé. 
— XT* siècle. 

La base des landiers Ast de forme ogivale et supporte nn écusson d'armoi- 
ries a i-des^us duquel un hommes d'armes, le pot en tête et éipiipé de toutes 
pièces, se lient prêt, la perluisiaae en ntaUi. — H. 1"^. 

3240. — Chenets en fer représentant chacun une figure de 
femme supportant un écusson d'armoiries en relief ; — Xf^ sîè- 

de.-— H.0*80. 
Donnés par H. Rossignol, de Villeneuve-la-Gnyard. 

3241. — Paire de chenets en cuivre, arec mascarons en re- 
lief, boules, etc. — Règne de Louis XiU. 

3242. — Paire de chenets en cuivre d'époque analogue, 
avec boules aplaties, mascarons, etc. 

3243. — Aiguière de crémailirTe en enivre poli, a deux becs, 
avec anse et anneau, uslensiie de ménage de la lin du xv® siècle. 

3244. — Sonnette en bronze décorée de sujets en relief : la 
Sain talion Angélique, avec la légende Petrus Cheineus me fecit, 
1574, et un écusson d*armoiries ; eu haut Tinscription Lof.goU 
van, al, — xvi^ siècle. — u. 12. 
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IX. TAPISSERIE. TISSUS. 



32i5. — Tapisserie de haute lisse, fabriqn(^eàBrugesel repré- 
sentant (lame Ariihmciique sous les traits d'uûe femme ensei- 
goant le calcul à des clercs placés à ses côtés. 

Une femme, en riche costume (fii temps d^' Louis XI f. occupe le mifiea du 
sniet; elle se lient d^bont près d'un bahul qm recouvre nn tapis; sa main 
droite connpte des jetons ou pièces de niorinai«*. et la gauche repose sur les 
lieuillets d'an livre ouvert dont elle semble iodiquer ecrb^ins passages è nn 
personnage assis i^ur un escabeau, etdont Tattention se concentre sur te calcul 
dont il suit la démonstration. — Cette f^mme, rinscripMon placée devant elle 
lindique, est dame Arithmétique, et elle enseigne les règles du calcul à des 
seigneon et deres placés k sese^és. Derrière elle, ou plutôt à sa gauche, et 
parmi ses audits urs il en est un qui tient en main un peiit arv; à la corde du- 
quel sont suspen lus des bâlonnets de toncrî^^^urs itipgalf^'! Pt dont In ^tll pTrrnt 
être de faciliter TopiTationdes calculs élémentaires par leur séparation ou leur 
rapprochement le long de la corde. 

AU bas dM sujet se lit rinseription : M&fishiU ats mmuri qw vir$i$$ 
possit habere. -- Explico per numerum que «I proportio rerum. — A 
droite, sur le pilastre d'encadrement, on trouve le nom de raateur, JOavid 
lecit [David F ). 

Cette tapisserie remonte au règne de Lonis XU et a été exérutée, soit à 
Arras, soit à Bruges, et plus vraisemblablement dans cette d^'rnière ville, s'il 
faut prendre pour marqn»' îe f.'bnque la leU:c R, disposées l'envcr?, que Ton 
retrouve au milieu de la guirlande qui surmonte le tableau. — Haut, 3*^03; 
larg.2^85. 

3246. 3247. 3248. — Tapisseries de Flaudre , sujets à 
figures, représentant les batailles de la guerre des protestants. 

Bataille de Saint-^Denîs, livrée en 1567 ; mort da eonnétable 
Anne de Montmorency (0^^246). 

Légende: 

Après avoir sept fois embrassé la victoire* 
Ce grand chef meurt ici avec beaucoup d'homeor; 
Juge, si le vaincu mériloit tant de gloire , 
Gombieii ob doit priaer la g^ire da vaJiiqueiir 1 

Enbsaty une nutre légende : '/ , 

• Hâaslc'étoit asseï d'avoir, aux champs Draidea» 
Veu couler notre sang pour la première fois, 

S;'n r|u'eiict»r Saint-[>enys vii ses fers homicides 
Tiicb contre la France eu la main des Fràçois. 

Bataille de Jarnac, livrée en 1669; mort do prince de Go&dé 
(n«â247}. 

Pour la foy, pour mon Roy, pour ma cbère patiie. . ^ 

Pcmre dawle combat et py finis m «le. 

Pnia : 

Jarnac, ta vois ici de» bandes amassées, 

Qui poamricftt a la France eter tans ses inftni««r8, 

Si, au lieu du dismrd qui règne en tours pensées, 
La concorde et la paix halHtoient en leurs cœurs» 
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Bataille de larnac, 2' partie [n^ 3248). 

Légende : 

D'an 9n saint et ûMn ajrant son a me e»prisei« 

Ce grvind mitire eost estt^ des chrcsUens le recoun. 

Si, lorsquMl a liinoiii le (lambeau de r:^lisc« 

Le malheur ii'eust Plaint te flamlieaii de tes Jonn* 

Ed banl, une autre légende : 

Void leico|WS mortelt. La lage et la Unie 
De detfv camps animés par on contraire effort, 

Oîi rr-nx qui sf <îi-sii!nt '-i-'rniirir m It'iir vif. 
Ce sont ct-'Uv iii imti iimi rjui se donaeiit la mort. 

Au-dessous du sujel principal, ii<ins chacune de ces leiUur^s, règne une 
légende explieaUve des personnages represeaiés dans h tapisserie, du motive- 
ment des cot)ip?<?nie^ <^t des faits qoi sont Tdbjet de la reproduetfoa* 

^ Hrrnt 3™ ; i.iri.' .V'^ .10. 

Ces irois tapisseries élaieni conservées à Toulouse et sembleni avoir été faiies 
par ordre du sire de Pontarailbes. dont les armes se trouvent fréquemment re- 
produites dans les bordures d^eocadremeot, et dont k oompogoie ocenpe une 
place importante dans les oomittts. 

3219. — Tête de saint Pierre; fragment d'une des di)uze 
tapisseries de l'église Saint-Merri, faites par Dubourg, en 1594, 
d'après les dessins de Lerambert, à l'iiopital de la Trinité, dans 
la salle occupée jadis par les confrères de la Passion. 

Dnbonrg élail P^rfsî^n Pt enf mt d'^ la Trinité. commP dit "^-rnp! pnf?-* 50", 
livre IX. Ses tapissi-ne:^ de sninl Merri lirent si grand briiil én leur temps, 
. que Henri IV voulut les votr. ei que, les ayant vues, il les trouva si è son gré. 
qo*il résolut de rétablir à Paris les manufactures de tapisseries que les Hé- 
sorlrps dps rppnps préc►^]*^^ls avaient abolit»». Ce fut alors qu'il fit v^nir à 
Fontainebleau Dubourg et Laurent fv. ^auval) — Les carions de saint M rri, 
dus à Lerambert, appartinrent à IVglise jusqu à la révolution ; ils furent, à 
cette époque, donnes i Ih bibléothèqne du roi, oA ils sont encore ao cabinet des 
estampes. Quant aux tipisseries, qui avaient treize pieds debauteur sur vingt 
de largeur, la dernière P'çi^tf^it pn -or*» pn 1852, mais dan? m éfnt dépi >rable; 
on s'en servait pour boucher les trous faits aux fenèire^^ pir h grêle ou le 
vent, en attendant les réparations. Les onze autres étaient tellement ouiUlées 
que c'est à peine si quelques débris ont pu être conservés ; la tèie de saint 
Virrrp f sr dp nombre ; elle a été r^nipitiie partf. Jubinal, député au corps 
législatif, qui l'a donnée au Musée en 1861. 

3250, — Grand tapis brodé en soie, au petit point* à rosaees 
el bâtons rompus formant entrelace deooiileuffs sur fond jaune, 
avec bordures d'arabesques et d'oiseaux. Beau travail du m* 
siècle, fait à la main, et d'une parfait» eonservalion. 

3S51. — Grande pièce de broderie, an point, en soie de cou- 
leur, rinceaux et fleurs sur fond quadrillé et chevronné. — Fin 

du xvi'^ siècle. 

3252. — Tapis de table, brodé en laine au point carré; au 
centre les armes d'Espagne supportées par deux lions, et la de- 
vise fi'fspoir ne crainte^ et ia date 1568, sur un fond couvert 
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d'entrelacs et d'arabesques en coaleur8,a?eo bordure de même 
sorte. — L. î». H. i»20. 

3253. — Tapis brodé en soie d'or sur fond de drap, oou^ 
vert d'écussons armoriés. 

Provenant du trésor de Basle. — Donné par M. le colonel Theubet. 

3254. — Grande pente en étoffe de soie, brodée au crochet, 
à figures, sujets tirés de l'histoire do l'Ancien Testament, aux 
armes de la faïuille des ZoHiki lier, de Zurich, et de F. Payer de 
Flach. Travail allemand, à la dalc de 1574. 

Interprétation littérale des légendes qui accompagnent chacun des sujets. 

1. Abraham envoya un mes>ager auprès de Laban, — au pays des Assy* 
riens, ^ pour donner une épouse à Imc, — qui fût de sa propre tribu. 

î. Joseph cnigoail Dieu i toute heure: ^ yoîIA pourquoi Oien Ini fit con- 
naître — qu^i dût revêtir les insignes d*Aaàion, — et deveoir le chef de sa 

famille. 

3. Tâchnnt de deviner à cette heure, — sans perdre de temps et sms dp 
faut, — lequel de ces eofaoïs peut être un garçon, — lequel petit être une 

me. 

4. Salomon demanda à Dieu la sagesse, — laquelle Dieu lui accorda, — et 
lui donna une grande prudence — dorant toute sa vie. 

5. Tâchant de deviner eo grande diligence. — lequel de ces lys blaiMS — 
a été fait de main d'homme, ~ ou produit par la terref 

6 Dieu frappa Tohle de cëciié, — et par là il le corrigea de rimpatience.— 
II rpstn torfiotirs fermement attadié à Dieu, — et Dieu lui envoya finalement 

beaucjup ûe bien-être. • 

3255. — Lambrequins et pentes en tapisserie, exécutés au 
point carré, provenant d'une tenture de l'éj^ue du règne de 
Louis Xlil. 

3256. — Tissu de soie, figures sur fond rouge ; combats 
d'hommes et de lions. Fragment très-remarquable, dont la 
fabrication remonte au viii® ou ix« siècle. 

3257. — Tissu remontant au commencement du xi* siècle ; 
il provient d'une ancienne daîmatique portée par Henri II, em- 
pereur, dans !es grandes fêtes de la cathédrale de Bamberg, 
fondée par lui. 

L'omememtation coniiste en médaillons, figures d*anîmauz chimériques et 

rinceaux. 

3258. ^ Tissu en- fi) d'or, couvert d'ornements et d'ani* 
maux chimériques disposés par médaillons, avec bordure 
courante. Ouvrage du xii^ siède, d'une ^fabrication .remar- 
quable. — 0» iO sur 0" 05. 

3230. ^ Etoffe d'un travail analogue, fond tissé d'or, avec ' 
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médaillons présentant on aigle et vn lion en soies de eoaleais ; 
xn^ siècle. — t4 sur 0» 06. 

3260. — Pièce de broderie sur lin, en soies de couleur, exé- 
• culée au xi® siècle par la comtesse Ghisla, femme de Guifred, 

comte de CerdagQo, pour labbaye de Sainl-Alartin du CaDigou, 
fondée par ce prince. 

3261. — Tissu de lin, brodé en soies de couleur, provenant 
de l'abbaye de Saiut-Martin du Caoigou, et reproduisant des 
caractères arabes. — L. O^ÔO. 

Ces (le i\ précieuses broderies ont été données au Moflée par H. Achille Jtt- 

binai, député au G>rp3 législatif, 1860. 

3262. — Pièce de broderie de travail italien, représentant 
saint Jean TEvaiigélistc, ouvrage d*une grande rareté, remon- 
tant au XII* siècle. Le saint est debout, sous un portique 
d'architecture on plein-cintre ; sa t^te est nimbée et il tient en 
mains le livre des Ëvangiles. — H-Qo" 70. l..0p«23. 

32G3. — Tissu du xii'' siècle, bleu cl or quadrillé, avec étoiles 
et rosaces alternées. Ce liàaii renfermait des reliques et a été 
fabriqué en Orient. 

3264. — Tissu fait à Coostantinople au xn* siècle, et ayant 
servi à envelopper, au temps des croisades, les reliques d'outre- 
mer rapportées à Çologne. 

3265. — Tissu or et soie, d'origine' orientale, déco|[é d^entre- 
lacs et de motifs analogues. — xii* siècle. 

3266. — Tissu de fabrication orientale, arabesques et entre- 
lacs en or sur fond de soie. — xu® siècle. 

3267. — Broderie en or, dit or de Chypre, sur fond de aoie, ' 
représentant un des évangélistes et fabriquée au xii* siècle. 

3268. — Tissu de lin, décoré d'arabesques et d'oiseaux exé- 
cutés par les procédés d'impression sur étoffe à la planche, pièce 
rare et curieuse, dont la fabrication remoule au xiii® siècle. 

3269. — Tissu de soie à deux faces, exécuté soit en Sicile, 
soit en Ëspagoe, par la main des Sarrasins. Ouvrage du xiii® 
siècle, formant un damier dont les cases sont décorées d'animaux 

' chimériques et d'ornements divers. 

3270. — Tissu de soie d'origine sarrssine, fabriqué en Sicile 
et probablement à Palerme, au xiii* siècle, et décoré de médail- 
lons et de perroquets en couleurs. 
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3271. — Ti^su de soie, induslrie sarrasine des fabriques de 
Sicile à la fin du xni® siècle. La bordure h plus large présente 
des chiens et des cygnes comme motif principal d ornemeatatioa. 

3272. — Tissa fabriqué dan& la nord de l'Italie» au, 
siècle, semé de flears de lys. 

3273. — Broderie l'or, aux iys do France, sur fond de soie 
bleue. Ouvrage du xni^ siècle, d origine italienne. 

3274. — Tissu de soie relevé d'or, dit drap de Lacques, 
exécuté au temps du roi saint (lOuis, et décoré de lions chimé- 
riques et de fleurs de lys. — xiii* siècle. 

3275. — Tissu de soie d'origine orientale et peut-être do 
fabrication égyptienne, orné de lettres, d'entrelacs et d'orne- 
ments courants à double face. 

3276. — Tissu de soie d oriLrino espagnole, décoré de figures 
d'animaux, parmi lesquels on remarque des perroquets relevés 
d'or sur fond blanc. Ouvrage du siècle. 

3277. «—'Tissu de soie, d'origine sarrasine, f4>fiqué \ Pa- 
lerme au xiy* siècle ; figures de femmes relevées d^or, lions et 
palmiers. 

3278. — Tissu de soie couvert d'arabesques et d'animaux, 
chiens, etc., etc., avec bordure oroée de médaillons et d'inscrip- 
tions dans le caractère arabe. Ouvrage de L'industrie sarrasine, 
du XI 11^ au XIV siècle. 

3279. — Tissu brodé, fragment d'orfroi, provenant d'une 
chape faite à Cologne à la fin du xit^ siècle, et représentant deux 
des apdtres dans des encadrements à nervures. 

3280. — Tissu soie et or, du xiv« siècle, décoré de médaillons 
cl d'animaux chimériques, et rappelant pour le dessin les an- 
ciennes étoffes de la Chine. 

3281. — Tissu de soie, de fabrication italienne : Séraphins 
en adoration, sur un fond constellé d'étoiles. Ouvrage du xiv® 
siècle* 

3282. — Tissu de soie, du commencement du xiv® siècle, 
fabriqué 5 Lucques et décoré de cerfs et d'alérions relevée d'or, 
sur fond d'arabesques, orné d'oiseaux et do chiens. 

3283. » Tissu brodé à chevrpns» fabrit^é à Gologney et 
provenant d^une ancienne étole. Ouvrage du xiv* siècle. 
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3284. — Tissa de soie déooré de bouqaets et d'oiseaux^ imi* 
tation de rioduslrie sarrasîoe, faite eo Italie aa commencemeat 
du XT^ siècle. 

3285. — Tissu de soie et d'or, bande df^cm éi» rl'écussons 
d armoiries. Ouvrage du commeacemeat du xv^ siècle. 

3286. — Tissa brodé en Ud, soie et or : Saiote Catherine et 
saint André. — xv* siècle. 

3287. — Tissu de môme sorte et de même époque, saos bro- 
derie, aux noms de JUesas et de Maria. 

3288. — Tissu de même époque et de fabrication analogue, 
bien et rouge, avec bandes quadrillées portant les noms de Jésus 
et de Marie. 

3289. — Tissu de même sorte et du même temps, avec fleurs 
et arbustes, et les noms de Jheêus et de Maria» 

3290. — Tissu de soie rt d'or; bande provenant d'une an- 
cienne dalmo tique, industrie des lisserauds de Gologoe au com- 
mencemeiil du xv* siècle* 

3291 . — Tissu de soie» décoré de rosaces sur fond rouge ; 
bande provenant d*un ancien ornement sacerdotal labriquô à 
Cologne par la confrérie des tisserands, au xv* siècle. 

3292. — Broderie en soies de couieurs et en or sur fond de 
laine rouge, provenant d'uoe aucieane chasuble; fabrique de 
Cologne au xv® siècle. 

3293. — Broderie, soie et or sur fond de soie h nervures re- 
haussées de fleurs ; bande montée sur tissu de toile bleue* Ou- 
vrage allemand du xv* siècle. 

3294. — Broderie sur toile en soies de couleurs; bande 
décorée de rinceaui, Heurs et feuillages. Ouvrage allemand du 
XV® siècle. 

3295. — Tissu de soie, fragment d*une grande finesse d'exé- 
cution. — XT^ siècle. 

3296. * Fragment d*uDe ancienne chasuble, tissu de soie 
fabriqué en Flandre au xv^ siècle. 

3207. — Tissu d'or et de soie ; fragment d'nn voile de fabri- 
cation florentine du XV® siècle ; figures de séraphins, tissées en 
or sur fond de soie bleue, reproduction de rbjrmne a £cce panis 
angelorum. » 

' .25 
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3298. — Tissu de soie relevé d'or, à deux faces, ton sur ton, 
orné de médaillons, de feuillages et d'oiseaux. FabncalioD ila- 
lienne du xv* siècle. 

3299. — Tissu de soie; ornfêments rongeâ sur fond de soie 
couleur d'or. Travail italien de la fin du TV siècle. 

3300. — Damns de soie rouge relevé d'or, médaillons enca- 
drés. Ouvrage italien de la fin du xv^ siècle. 

3301. — Tissu de soie, décoré de médaillons, de fleurs et 
d'oiseaux en couleurs. Fin du rv® siècle. 

3302. — Tîssùde âoieà deux faces; médaillons avec enca> 
drements de slyte èTabe sur fond de soie or ; fln du xv« siècle. 

3303. — Damns de soie l\ grands dessins ; médaillons, bran- 
chages et feuilles de chêne. Ouvrage vénitien de la ân du 
xv« siècle. 

8304. — Tissu de soie» velours et or; fragment d*une cha- 
suble relevée de fleurons d^or sur fond de velours ronge. Ouvrage 
italien du siècle. 

3305. — Tissu de nrême nalnre, dit drap d'or velouté, fabri- 
qué à Venise au xv^ siècle; médaillons et bouquets ; velours en 
relief sur fond de sine or. 

3306. — Tissu de fil, gi'anée pièce -en deux tons, décorée 
ri nnimaux chimériques, liens et oiseaux accouplés. Ouvrage an- 
térieur au xv^ siècle. , 

3307. — Damas de soie, tissu ton sur ton, à grands dessins , 
médaillons, fleurs el ciicadremenls. Ouvrage italien du xv® siècle. 

3308. — Tissu de soie et or, décoré de médaillons, fleurs 
et bouquets en or sur fond de soie. Fabrication italienne du 
XV* siècid. 

3309. — Tissu deroi-spie ; palmes et palmettes en couleur, 
sur foiMl de soie rouge lamé émargent. Ouvrage itaUen du xvi* 
siècle. 

3310. — Tissu de velours de soie; fleurons et bouquets en 
noir, sur fond de velours noir bouclé. FalKication italienne. — 
XY® siècle. 

3811. ^ Tissu de velours^ àoiediin travail analogue, roé- 
datlldtis en velours noir boucdé, sur ^tMÏ ^ velours noir fini» 
Même origine et mémeépdque. 
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3812. — TissQ de sole, dâous à deux fAces, tan sur ton, 
décoré de grands bouquet el de médaillons encadrés et reUiés 
ensemble. Ouvrage italien du xvi^ siècle. 

3313. — Tissu dtî soie, damas clair à dessins en relief, 
grands médailloDS suniiuiilés de couronnes 11* urdui^'sées, bou- 
quets, Heurous, torsades et feuillages. Fabncaiion yéuilieo^j^ du 
XVI® siècle. 

3314. TisfiU d<f s^ie k bandes de couleui^, déflOfées de 
fleurs et d'ornements. TraTail dn xti* siècle. 

3315. — Tissu demi-soie de forte épaisseur ; pièce provr nant 
d'une chasuble ; crands médaillons et beaux dessins avec enca- 
drements pt bordiirrs ♦ n snif ^ur fond de suie or. Quvrage ita- 
lien du commencemenl du xvi® siècle, 

« 

3316. — Tissu de soie présentant dans s^a largeur dix-huit 
perroquets accouplés en couleur. Ouvrage antérieur au 
Tn* nèele. 

3317. — Tis<:u de soie, à fleurons et ornements courants 
en- or, sur fond de soie jaune. — x?i« sièdQ^ 

3318. — Bonnet de l'e iipereur Gbarlfis-Quint, provenant du 
trésor des prioces-évéques de Bâle. 

Ce bonnet, en fine toilp de hn bnxipo à jour et partant en relief les armes 
impériales, était c:>nservé «tu Trést>r de ttasie, couiiue aymil a[)|>arLenu à 
l'empereur Ôiarles-Quiot. L'inscription sur parchemin qui raoooio pagne est 
aifjsi conçue : Gùrro que pcrteneccio à Canon Quinto emperad. Guardalo 
HijO min es mmoria de Jtilum de Gumica. {Bonnet qui appartmaît à 
Cliarb's-Qaint, empereur^ « Garde-le, mon /ils. eu soucenir de Jean de 
Gai i)ica\, » Jean de Garuica était tré.^ori'r de Philippe II en 1576. 

Ce bonnet, destiné â être placé soos h oouranué, était conservé jadis dans 
le trésor de Rasie et n'en cil «orii qu'au «KMieot à» ta venta iJiabUque, Cûtale 
S3 mara itm à Liftai. 

3319. — Couverture de mule, brodée argent et laîloii sur 
fond de toile bleue wecofeiTerte primittmMiit én 8oie..l% do 

xvi« siècle. 

Donoée parM. Mérimée, sénateur, iospeoleur géqérfildea moQumeatsfaUtO- 
riques, 1S58« 

3320. — Fragment d'une décoration de lit; garniture brodée 
en blanc sur fond de soie jaune, ^urea cbiinériques et omc' 
ments. — Règne de Louis XIII. 

Donné par y . GonrfliDDi, iiwpeflÉiuf général ad|jalRi des noaunents bisto"* 
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3321. Ëtoffes en velours de relief, du temps de Louis XUI, 
provenant d'anciens ornemenls sacerdotaax. 

33Sid. — Ornement sacerdolal de l'époque de Louis XIÏI. — 
Chasuble, étole, manipule, voile du calice, broderie argent et or 
sur fond de soie. 

3323. — Etendard de Bourgogne, du xv® siècle, trouvé en 
860 sous les planchers des voûtes do Notre-Dame de Paris, 
bas côlé nord, et donné au Musée par M. YioUet-Leduc, archi- 
tecte de la cathédrale. 

' 3324. — Etendard d*orîgfne itaHenné» avec écnsson peint et 
dore sur fond de soie, à la devise Uhertai^ d*origine lucquoise. 

3325. — Etendard de même origine, aux mêmes couleurs, et 
portant la même devise. 

3326. — Flamme de galère vénitienne, aux armes de saiiit 
Marc, imprimées en or sur soie avec peintures sur fond brun. — ■ 
xvn« siècle. 

3327. — Pièce d'un service de table en toile de Coùrtraî, à 
la date de 1667; allusion à la soumission des Flandres. 

Au milieu, l» roi Louis XIY s'appuyant sur un lion et eouronné {nr la 
Force et 1 1 Prudence, avec la légende : Prudentia et fortitudine creseuM 
Lilia^ 1667. Adroite du irône, les princes debout ; à gauche, d nutrs figure» 
porlani les êcussons des provinces soumises. Dans le bas, on distingue les lé- 
gendes qui accompagiieDi les aroiPs de Lille et de Courtrai. La bordure est 
composée û» fleurs do lys et de I somonlées de la eoinioane.iojfale. 

Donnée par 11. Courant, â Thiais, 1860. 

3328. — Les Canons de l'Eglise, trois paniicaux d'autel, im- 
primés sur soie h Poitiers, par François-Xavier Mcsnier, impri- 
meur du roi, de l'Académie, du Collége-Royal et de la Société 
de Jésus, en 1690, avec, encadrements et bordures couverts de 
broderies en fleurs de couleurs rehaussées d'or. 

3329. — Mules en soie, rehaussées de rubans jauneSt ayant 
appartenu à Madame la princesse de Lamballe. 

Données par Iff^ Y* GoHIèminaaIt. 

3330. — Tapis brodé en or et en soies de couleurs, sur fond 
de cachemire, spécimen d'industrie orientale du x vu® siècle, 
rapporté de la campagne de Crimée eu 1851. 

3331. — lapis de table, brodé en or fin sur fond de cache- 
mire rouge; ouvrage oneuiai du jlyli^ âiècle. 



t 
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'X]32. — Tapis de Smjrne de fabrication ancienne. — 
ivi siècle. 

Le motif principal est encadre dans une serift de Jjordures à dessins do 
cafadèrw inoiens; la bordure priucipale est rtievée de auatre Ukb biaucs. — 
l»80nir S" 15. 

3333. — Tapis de Sm^^rne ancien, à longues laines, décoré 

de médaillons et de rosaces en couleurs. — xvi« siècle. — 
8» sur I» 30. 

3334. — Tapis de Sniyrno ancien, de même époque, travail 
analogue, dessin courant. 

3335. — Tapis de Smyrne à laine rase, fond Uanc, è grands 
dessins. — S» sur 1» 30. 

3336. — Tapis de Smyme de même fabrication, dessin for- 
mai! i rosace. — 2«» sur 1°» 30. 

3337. T<ipis de Smyme de fabrication analogae, dessin 
formant on milieu irrégulier. — «ir l"»30. 

3838. — Gi arid lapis de fabrication persane j ouvrage ancien» 

dessin à palmes. 

3339. — Tapis de même origine et d'un dessin analogae. 

3340. — Tapis de fabrication arabe à double face» dit tapis 
de Mascara, hante laine avec envers ras ; dessins riches de con* 
leurs, décoration de losanges et de carrés. — ÎS* wr !■ 80. 

3341 — Tapi< de Mascara, de fabrication ancienne ; dessins 
de style oriental. 

3342, — Tapis en poil de chameau, d'ancienne fabrication 
arabe, à motifs quadrillés. 

3343. — iapis de. tebricalion orieatale, à haute laine ; des- 
sins arabes. 



X ANTIQUITÉS C£LTIQU£S £T GAIIL01S£S. 

OBJETS i)lV£i;S. 

' 3344 — Tombean celtique découvert au hameau de La Va- 
renne^aini-Uilaire, dépendant de la commune de Saint-Maur- 
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des-Fossés (Seinf), m mois de décembre 1858, el donné au 
Musée par M. Louis Lcgu.iy, nrchitecte, propriétaire (h\ ferrafn. 

Ce tombe.ni, transporté à rHôlcl de Cluny, a été remonté dans la situation 
exacte dans laquelle il se trouvait au mometti dë sa découverte. Toutes les 

{>ierre$, numéruiées et dessinées, ont éié rapportées de La VAfenne, fcnnifles i 
eur place d'une manière préoise. et l'eDeeinte ou c omlech aété rétaMie avec 
grand soin. Les corps plv^ës (*t\ dessous, el dorîf on n'a pu conàfrver que 
qut'Iques fragments, paruissenl ceux d'un <ïhf f et de sa compaj^ie. à en juger 
par les débris d aruies etde pi)t<^ries trouvés soit parmi les os>eîijertt8, soit dans 
ia eaviié formpe par le m pprocheinent d^^s deux blocs- supérieurs. Quelques 
délMhS'd^un squelette de cheval ont ctë retrouvée égulemettt dauS fjt partie 
laissée videfnire le tombeau et la clôt'irf^ (^i froml'M'h. 

Les objets recu« llis dans celte ioiéressanie sépulture ont pu être transportés 
à ruôU'l de Clunjr. Quant aux débris humain.^, leur érat de dfstructitm est tel 
qu^on ne saurait rien préciser sur l'âge et n)êine sur lé sexe des corps, etqu^mi 
en est réduit à ce sujet, ain.sî qu'il est dit plus haut, aux siinplrs conjt^ciures 
tirées de la nature de.s objets relrouvé» dans la mmbe et qui sont les suivants : 
Une ha' he en silex; — une pointe de flèche ou de javelot. — un couteau et 
d«ux ootip^rets en silex brisés par riiicioération; — divers .débris en silex; ' 
ces objets ét;>ieni placés à la gailche du guerrier sur les pierres posées à plat 
et ils porU'tit ti ns K s traces du feu qui les .1 Wànchis. — Viennent ensuite 
divers fragnicnis de poteries, une hache en granit vert, trouvée sur la terre 
entre la tête dn guerrier et celle de sa femme, le tranchent en Pair, hache 
qnt a été préservée dn t'en par la grosse pierre plaie (K)sée sur les têtes; — 
des pointes de lance et de flèche en os, hri ees. lunsi que des fragments de 
bois it'cueillîs parmi les ossements. Une hadieen silex bleu a été trouvée en 
outre à l'intérieur du cromlech sous le corps du rheval; elle était brisée 
et nf d été alMinto par le lèo que Ai «ôté opposé m sol ser lequel elle 
reposait. • * , 

3345. — Haches en silex bftit et à peine dégrossi, trouvées 
dans le diluviuiii de Saint-Acheul près d'Amiens. 

Ceshnches sont au nombre de quinze. Elles sont évidemment travaillées par 
la main de Thomme; mais leur taille est grossière el consiste dans un siui|jle 
ébaucbement de U pleVre. Eilés soal de gtùmoiti dtVeFsés.etoarété doiinees 
4U ai usée par M. de Sauley . sénateur et membre de i'Jbetitiit, 1 861 . 

3346. — Collier de piJ^ces d'enfihii^o, ea silex, trotrvé éaâsle 
diluviùmdeSamt-Acheuiy prèsd'AuiLeus. • 

Ce collier se compose de douze pièces de grosseurs différentes et aélédoniié 
au Musée par If. deSauicjr, séiuteur, i861. 

o347. — llaciitïs celiiques en pierre noire, munies de leurs 
nionlures en rorne de cerf, trouvées à Coacise sur les bords du 
lac de Neufchàlel en 1860. 

Elles soat au uomijre de iiiut et leiirs dimelasious vaneat deO^ 10 à U'" io. 
Las moutures en corne de cerf daos lesquels elles se trouvent assujetties 
sont droites, on taillées en forme de mariesn à l^extrémité à laquelle se place 
la hache, (/antre extremi^é.est dispoéée pouT s'emboilA' ^peiidicul«iirej|ient 
dans un nian. he en bois. ■ * y 

Ces hachtrs, avec leurs montures, sont d'une grande Irareté; odiés-tii ont été 
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trouvées à Concise et doiMiéeB au Husëe par H. de Saul^» sénateur, membre 

33i8 à 3351. — AniitjiiiUs celliquos irouvces à Concise sur 
les bords du lac deNcufcliâlei (Suisstt) en 1860. 

Hacho ei) pierre noire (n^ .^3i8|, fixée dans son manche en corne de cerf. 
d*one ^rftûte ooiuervatioii eld*un<*formean»1oï?iieà eel es d^tes sous le 

précédent.— 'Longuf^or de la seolion dir tnanche nu t:«ill;m(, O* 15. 

Fr^gtiienis de polene en Xtrrv wÀm el brunn (n^ 34^t9|. 

Ait{mllf.N|u" 3 io0). pointons el uslensile^i^dH iouiph sorles en v.orwe de cerf. 

Cornes (le cerf;), lu" 3351), de reuaea. de daims, luasëacrei» de bœufs, .etc., 
préparés («our être mis en œuvre» in&choirea ei dente d'enimanK. mwvéet 
dans 1*-» mêmes fouilles 

r,.e ohjt»t« ont été rprupillit par M iU ^anlcy. sénateur, membre 

de i I I wiiii • t lionnes pur lui :m .Muse^* en th>GU4;l Idiîl. 

3352 à 3370. — Antiquités helvétiques froQTées à Aavenay, 
provenant de Ténilgration écrasée par César. 

Petit coulean en bronze (n» 335f). long de 0" 12, â tave tranchante et dos 
plat. a\ec poignée et aruieau de 8U>pension, pri?! d;ins la niasse; la lame est 
«aillante ù lu baâe ei ren\^r>éK à son extrémité; sa largeur eâi de 0*° Olo; sou 
épai^iseur ^ la base de O^" 05. et au milieu de 0^ 03. 

Deux braeelete en bronn (n^ ?3a3) trouvés è Auveney, aia bras d*M eque* 
telle. L un de ces bracelets est plat à l^intérietir, iéKèremcnt bombé é reilé« 

rieur et pois large à son itiilifu qu'à sps pxlf émiips, (pii ne î>e rejoignent pas et 
entre leîiqueHes exisie une skUiiioii de coritmiule. Un doubla losm^je lri»s- 
alionge est gnive au dos «lu bracelet 8ur la partie centrale, et à chacune des 
«xirémités ^iste on lrip!e renflement. L^autre bracelet est d*one forme plue 
simple; il est en brofize plus plein, \eê extrémités sont carrées, le centre est 
à peu pr^i roini r\ présente une légère lorsio , U ;e série d^^ stries gravées 
seten'l depuis l endroil où cesse le reafleuionl centrai jusqu aux extrémités 
Largeur dans récartement do bracelet, pri.<te à Textérieur 0^ 087, à l^inté- 
tieor, O" 075. 

Paire de bracelets fn^ 3351) en bronze, déeooverfs dans les mêmes fouilles. 

Ces bracelets, trouvés tons flnux sur te mênip sqne'elle, sont de forme, de 
dimension et de décoraiion analoir ies. Coninn* les piécédeuts, ils ne se re- 
joignent pas aux extrémités. Le bronze est arrondi au centre et légèrement 
aplali à mesure qnll s^eti éloigne. L^oniementation consiste dans un eertain 
nombre de stnes disposées par série» au nombre â*' six. Ces stries sont gra- 
Tées, p! rhariio ' d-s séries se termine par un petit motif imitavlime frange. 
L'écarlemeni exieri» ur est de 074, nnlértenr da 0"' 060. 

Defeubes de janglie * [n*» 3355], trouvées à la ceinture d'un sq'îeleile, dans 
les mêmes fuudies. Ces deux belles défenses, qui n'ont pas moins de 0"* 22 de 
longueur et dooi le diamètre à la base est de G™ 027. étaient fixées- A laisein- 

lure; elles supporiaieni un anuem en bronze, dèi-.rit snns le n'> suivant» et c'est 
à cet anneau que se Irouvail suspende Ir couie;iu eu même mêlai. 

Anneau en bronze .33j6)de 0"° 038 de diamètre, trouvé dans les mêmes 
fouilies. suspendu aux défeuees n-^dessus décrites et iiuqud se ratuuhait ie 
eonteaii de bronse. Le cercle, usé plus spéeiMlemant dans une de ses parties, 
porte h trace matérielle du point de suspension. 

Bracelet en bronze (n« 335ff. trouvé dans les mêmes fouilles et formé d\iii 
.bandeau léger dont roinemeutatkm coasisie eu une aérie de points creux 
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îîiscrila dans des petits cercles. Le bandeau ne se rejoint pas aux extrémités 
ei il y a, comme aux bracelets prf^cë.tents, soîniimi de conlinuilé pour le pas-* 
sage de la main. — Largeur de rëi:arlement, 0"' Of»^. 

Deux bracelets In" 3358) de forme analogue, trouves dans les n;èmes fouilles, 
et formés de bandieleites de bronze ; l'un est omé d*iiii fl'ét creux près du bord, 
Tautre, plus petit, porte quatre siries longitudinales. Ces deux faraceleis pré- 

sentent coirtme les .-tiittes une solution continuité, et leur éeartemeiit est de 

0» 057 pour i un. ei de 0'" 053 pour Faulre. 

Bracelet jn® 3359) provenant des mêmes fouilles, mais d'une forme spé- 
ciale. 11 £ecompo>e d'un cercle de bronze imparfait ei alTeciaiit la forme du 
bras. Ce bronze est rond, rettflé à la partie supérieure, et diminuant insensi- 
blement de chaque côié vers la partie inférieure. La solution de continuité pour 
le passage du poignet se trouve là où le bronse est le plus fin. — Diamètre de 
récarteiJienl, 0™06f . 

Trois aiguilles de tête (n" 3360) en bronze, trouvées dans les mêmes fouil- 
les. La pouime est ornée d'un bouton qui varie suivant les dimensions de cha- 
eune; au-dessous sont des siries: disposées de manière à simuler dt's annelets. 
Longueurs. 0" ?3, 0™ 16, (l™ 09. La quatrî^mo aiguille (n» 3361), de forme 
analogue et d'oruemeotation ideolique, provient des fouilles du Sieioberg. — 
L. 0- 11. 

Bracelet en bronze (n^ 3362), découvert dans les mêmes fouilles d'Auveoay, 
déforme analogue à celle du n«3SI3, mais plus petit, avee ornements et stries 
gravés en creux. Largeur de récartementeitérieur, 0,062. — Fragmeuls d*un 
bracelet enfer oxydé trouvé sur le même squelette. 

Huit annffinx fn" 3363) en bronze, de petite dimension, trouves dms les 
mêmes fouilles. Le plus grand a 0™ 02 de diamètre^ et le plus petit Ô07. 

Chaînette en bronze [u° 3364). composée de huit fragments, d'époque et 
d'origine analogues, mais trouvée à Collombey, canton du Viilais. 

Couteau en silex (n^ 3365) taillé, trouvé dans les mêmes fouilles d'Auveoay. 
L. 0h2. — Peiiie bacheite {nP 33^) en silex taillé et poli, trouvée dans les 
mêmes fouilles. L 0™ 045. — Petit contenu en silex {n*> 3367). do même pro- 
ven:ince. L. 0™ 02 — Os de bœuf (ti« 3368), coupés pour la recherche de la 
moelle, trouvés dans les mêmes fouilles. — Os de rhinocéros Jno 3369) et dents 
de dieval tn'.uvés au même lieu. — Radins et cubitus (n^ 3370) bomains pro* 
venant de la fouille d'Auvenay, portant le bracelet ^155 et verdis par 
Voiyde du bronze ; — fragments du même squelette. 

. To'H ces obj^is ont été recueillis sur place pir M de Saulcy, sénateur, 
membre de l'inslitul, et donnés par lui su Musée en 1861 

3371 à 3381 4' — Antiquités gauloises recueillies dans un tom- 
beau détouvrrl en 1836 dans le déparleinenl de l'Aube, près 
Arcis^ et ne reuiermaDt qu'un seul squelette, dont lartéle regardait 
l'Orient. 

Grand vase (n» 337 en terre blanche à deux anses, en forme d'amphore, 
trouvé aux pi^ds du s^jtJ^^I tif^ ei du côie drou. — H. 0°* 25; 

Grande coupe creuse [n"" 'Sàli) t u terre noire, placée à gauche, du côlédes 
pieds, et contenant des os de poulet.— D. 0" ti, 

Petite coupe en terre rouge [n** 3373), portant sur son rebord cinq feuilles 
en relief. D. 0» 09. Cette coupe était placée du cAté gauche, vers les genoux, et 
dans une aasietie m term noire qui n'a pu 6ire conservée. 

Groupe en terre cuite |n* 3374) représenlanl une femme nue, la tète ceinte 
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d^une couronne et la main sur le sfin gauche; auprès d'elle un enfant assis sur 
un auiel. Ce uroupe. (jui parait la repréMOlation de Vénus et de l'Ainourp était 
pincé à gattehe, au oiilieu da tombeau et face à Torient. H. 0» 17. 

Croissants (n® 337.1) en verrerie ou pâte d'émail noire, ayant la forme de 
bracelets g tulois. Jls ont elé trouvés entre le pied de ia statue et le vase muge; 
ils sont au nombre de deux, et leur écaitpment est de 0°> 07; ils semblent 
s'être railacb^ Tua à Taolre do côlé bombé par un point de jonction brisé 
• aujoord'bui, ma» doot on retrouve la trace* 

Petit lâcrymaloire (o* 3376) ft deox anaes en vaire blanc, tnnné [wèsda la 
t6te de la siatue. 

Bague (n° 3377) en pâle d'émail formant spirale. 

Annwu de brnnze (ii" 3378) et petit collier en perles d'émail bleu (i.» 3379) 
enfl'pps dans un i.iilon dont il ne resie qu'un fragment. — Ces objets oot été 

trouves sous le pied du groupe en terre cuite. 

Fibule eu bronze {u" 3380), de forme ronde» consistant en huit cercles de 
bronae dont quatre sont à jour et quatre remplis en émail de couleurs, relevé 
de poinis bbacs. Au centre, un autre cercle d*éniaU monté sur tige. — 

Petite rmipt» In^ 3381) en terre routre , trouvée daus tm autre tOn^ean» à 
quatre pieds de distance du premier. — D. 0^ 09. 

3382 k 3387.— Antiquités celtiques trouvées en 1857» lors de 
Texéculion du chemin de fer de TEst, dans la prairie de la vallée 
de la Marne» entre Eperna j el Dramerj; haches et couteaux en 
silex taillé. 

Grande hache en silex taillé (n^ 3!)82), longue de 0^ 24, sur une largeur 
deO"075 su tranchant et 0" 090 à la base. 

Hache en silex taillé < i j îi (n« 3383) , longue de 0^13, large d6 0**070 
au tranchant et de O'"04o à ta base. 

Hacbe semblable (o" 33Si) de dimension analogue et dont le tranchant a éle 

brisé. ^ 

Trois haches en silex t->il!é (ri° 3385], longues, l'une de 0*"i4, la deuxième 
de U""! 15, la troisième de G"» li. 

Fragments de vases ZSSùj eu polerie de même epot^ue, pàle brune in- 
Jeelée de Uane. 

Quatre couteaux en aitox taillé (n* 3387), longs, le premier de 0^18, le 
deuxième de 0" 10, le iroisiène de 0** Il et le quatrième de 0°^06» 

Ce> divers objets, disséminés avec des débris de charbon de bois, de terre 
cuite, de déf^r ses de sanglier, d'os d'attimaux et de it)gnures de silex prove- 
nant de la taille des hacher, ont été trouvés dans une tranchée à l^^^bO au- 
dess us du sol . L'aspect do terrain el la quantité de rognures de silex que Pon 
y a recueillies dooneot lieu de panser que là eitstait nue véritable iabnque de 
ces haches. 

Tous ces objets ont été donnés au Musée psr M. ieannes, entrepreneur de 
travaux publics, en 1861 . 

3388 à 3401. — Antiquités gallo-romaines, trouvées en 1857 
dans la prairie qui s'étend éntre Epernay et Gbouillj, à 0™ 80 
environ au-dessous du sol. 
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Hadieenbrmtteà oretllettps (n» 3388). A tranchanl court. — Long.. 0'" 130. 

Hache bronze (n* .1389( sans oreillettes ni lenons ni rayure, forme des 
haches celtiques en pierre; longueur, 0» 14. Cette hache, plate sur ses faces, 
est épaisse de 0*^01. 

Serpe en bronze (n^ 3390) à tranchant fin et à côte saillante, iirrtnni à sa 
base \m appendice «le<;tine à maînteiur le oiaache; développemeul, 0™ 25 sur 

une larg- ur df^ C^OJ à la base. 

Deux couteaux en bronze (ao3391j, Tun à lame renversée avec poignée, 
d^ebimanchement; l'autre à lame épaisse, i dos tond et oourbe; longueur. 

Deux palères en bronze |nP 3392) de forme courbe, terminées, d'un cAté, 
par un renHfmpfit prononcé: deFautre. par nneîige diminnafil ins Tr^iblpinont 
jïifsqn'à son extrémité fornnée aufonrd'htri \Kiv U rupture du bronze. Sur la 
' parue saillaitle de la tige et stir le rentldiDent sont des traces de gravure. La lon- 
gueur du développemenl est de 18. « 

Bracelet en bronze {ffi 3393) oompOBd d*anneaiix è jour ëvidés dans Ift 

masse et rattachés entre pux par des tress<^s. Le nombre des nrineaux et celui 
des tresses est de huit; à rime de ces dernières existe une solution dp conti- 
nuité qui perrnei au bracelet de s entr ouvrir pour le passage du poiguet. — 
Longueur, 0"065. 

Ornement de fourreau {nP 3394) en bronze repercé à jour, à double face. 
Longueur, ifl* 05$. Le dessin est formé d*un côté par des canés é croisillons, 
de raotra par un moUf eouzaiit. 

Deux pointes de javelots en bronze (n<'339D), a nervures et tranchant aigu; 

l'une a O^^OTS de lonjç, l'autre 0"05U avec ta queue. 

Javeline en bronze (n*> 3396) avec sa douille en même métal. — HO™ 12. 

Javeline eu fer {a° 3397), à longue l»me et double traaehaut. Ijoa» 

gueur U'"20. Larg. 0™0i. 

Clé en fer avec anneau rond (n° 3398), canon foré et gardes ouvragées. 
— Longueur, 0"^ 15 — Clé en même métal (n» 3399) et de forma analogue. 
^Longueur, 0"I7. — clé en mètoe métal [n^ 3400), avec anneau à jour en 
forme de cœur f't gardes droites.— l ongueur, — Petite clef (»« 3401} 
avec gardes ffironiiées. — Longnenr, Omfîf 

Tous ces objets, de même époque et trouvés dans le même terrain, ont été 
donnés au Musée par M. Jeannez, entrepreneur de travaux publics, en 1861. 

3402 h 3408. — Haches celtiques et flèches en silex trouvées 
à Paris, à Gergovia, à Darney et à Gotttrexevllle en 1859. 

Coin en silex coloré |n' 3402), trouvé à Paris, lors des travaux de démo- 
lition dn Poni-au-Change en 1859. — Long., O"* 03. — Coin é tranchant fin 
(n*^3403), en silex ordinaire trouvédnns les mêmes fouilles. — Long., 0™045. 

Flèche en silex (n" 3404), trouvée fi Gergovia. — Longueur, 0"» 03. — Flèche 
en silex brun (n» 3405) trouvée dans le même lieu. Longueur, 0" 02. — Flèche 
en silex blond (n® 3406), trouvée à Darney (Vosges). — Longueur, 0" 02. 

Hachette celtique (n<> 3407) en pierre de touche, de forme ovale, à tranchant 
net, percée d*un trou à son sommet; trouvée dana la Seine km de la démo* 
lilSondu pont au Change en 1859.— 0. 0»65. 

Coin on hache celtique en pierra de touche (n<»3408), trouvé à Gontrexevîlle 
en 1859. — Long a» 12. 
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Ces dîTers objets ont été donnés au }lusée par H. de Saulcy, «éoaleur, 
membre de rinsiilut, en 1860. 

3409. — Hache celtîqne en ja^pe sanguin Irowxï'e à Péinirol. 
Pièce aussi remarquable par la beauté de la malièi e que par sa 
grande dimeiisiou. — Long. ()«» :ju. Lirg 0"»09o. 

3410. — Francisque ou hache d'armes gauloise trouvée à Paris 
en 1859. — 0« 47. 

3411. — Hache gauloise en bronze. > 

Donnée par M. Couslanlin, employé des postes en rt traile, 1858. 

3412. — Hache gauloise en bronze, trouvée aux eatirons de 

Manies (Seine-el-Oise). — ï ong. 0°» m. 

Donnée par M. Fowi« de Péris, 1856. 

3413. — Talisman gaulois ; pendeloque provenant d*un collier 
et consistant en une double griffe en bronze étreignant TcBuf de 
serpent*— -l^g.O" 03. 

Ce précieex bijou a été trouvé â Basorhet^lea^Haates (Eure-et-Loir). 
Donné par M. de l^auley, sénaieur, membre de rinsmiit, 1860. 

3414. — Pièces de monnaie gauloises, des Carnutes, peuple 
vivatil à l'est des Ct^nomaas et au nord des Aurtliani, et dont la 
ville principale, Aiitricnm ou Carnutes, est devenue Chartres. 

Ces monnaies sont en hronze et au nombre d'î quHi anle el une. 
Données par M. de Sanlcy sénateur, n.embre de I Inslilut, 1860. 

3415. — Anneau antique en bronze gravé, trouvé à Severac- 
le»Châleau (Aveyrori), en 1833, à la jambe d*un squelette de 
femme réuai à augle droit par ^a lêle avec uu squelette 
d'bomroe. 

Donné par M. \n proleiaeidr laies Clequet, membre de Tlnstitut, 1860* 

3416 à 3421. — Antiquités gauloises trouvées dans les fouilles 
du sentier Malda» commune de Fontaine, près de Dun (Meuse). 

Cinq vases en terre fine |n^ 34161, dont trois sont ornés de stries et d'orne- 
ments an creux, et dont deux soni fragmentés. 

Quatre sabres courts (n<* 3417) ou poignards dits scramasaxes et eioq cou- 
teaux |no34l8) en fer. 

HoiTz > frogmefils de boucles en fer fi en bronze {ifi 34i9)i»dont plittieura 

sont oroces d'im-ruPtalions d'argent. 

Un bracelet de bi onze (n» 3420) et divm ol^eia (a" 3^1), bouton», fibu- 
le*, etc., en bronze. 

3422 à 3426. — Objets gallo-romains trouvés a Soissons. 

Fihule en bronze ars;enlé (ii" '.iïfi). — Aigitilîe m broi-zn, longue de 
Lfjiugle en bionze (n" 3423) à lôie luise, longue de 0™09 — Style (n" 3424) 
en broDie. ^ Cuiller |o»34t6) en ivoire.<^ Quatoo» pointes (a<* 3426) ou stylets 
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en OS à têt«« rondes, la plus iongae aérant 0" 11 de looguenr.— Bois pétrifié 
trouvé dans la même fouille. 
Donné par madame Brigoi, en 1860. 

3427. — Phallas antique en or portant au revers les insignes 

dii sexe féminin, travail d'orfèvrerie repoussée. 

Provenant de la collection de H. louis Fould, dispersée après sa mort, en 
1860. —Haut. 0»017. 

3428. — Sabre en bronze, d origine gallo-romaine, trouvé 
dans la Seine, à l'ile Saint-Ouen. 

3429-3430. — Poignée do sabre antique en fer, trouvée au 
fond delà Fernoise, en 1807, lors de la construction du Pont 
d'Auchy-les-Moines, près Hesdin« déparleuient du Pas-de- 
Calais. — Lame d'épée avec pommeau en fer rond, trouvée dans 
les mêmes fouilles. 

. Ces deux objeu ont été donnés au Hucée par M . Alfred Say, en 1858. 

3431. — Fer de lance antique, trouvé à Apremont, près Ta- 
rennes (If ease], dans un camp romain existant encore aujour^ 
d*hui en bon état de conservation. 

Donné par M. le marquis du Plessis-Bellière, 1836. ^ 
3432-3433. — Fouets antiques en bronze k quatre fléaux, 
avec manches ca môme mêlai purlant l'anneau pour le passage 
de la longue lanière qui s'enroulait au poing et servait à lancer 
ces fouets sur les flancs des chevaux. — Long. 0°^ 20. 

3434. — Appliques accouplées en bronze antique, de l'époque 

romaine, trouvées à Herculanum dans une caserne appartenant 

au chevalier Hamillon, ambassadeur d'Angleterre. 

Ces appliques, au nombre de vingt, donl quelques unes présenlent encore 
des traceii d'argenture, proviennenl de harnais, de baudriers, et de pièces 
d'équipement ou de harnadienient. £Ues ont été données an Hosée par 
II. Gerveau-Léal, en 1856. 

3435-3508. — Sifflets antiques en os, trouvés dans les fouilles 
faites à Anniens, au faubourg Be'auvais en 1840. 

Donnés au Musée parM. le professeur Jules Cloquet, membre de rinsUlui, 
1860. 

3437 à 3438. — Antiquités gallo-romaines trouvées en 
France et données au Musée par M. L. Oeschger en 1861. 

3437. — Huit haches, dites coins à queue évidée, en bronze, trouvées en 
Normandie. — Deux de ces bacties ne portent paa d'ureilleites, et l'une 
d'elles est déeorée d^an filet en reltef sur ebaeun ée ses angles ; quelques-unes 
préseiiieni une nervure saillante sur chacune d leurs faoes. La plus grande 
a 0"" 1 7 de longueur, , et la plus courte en a 0°* 15. 

34^(8. — Haeboi creusas en bronse, à oreillettes, évidées à rintérieur et 
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disposées en forme de coinà, irouvëes dans U même contrée. — Elles tootau 
nombre de treize, et leur longueur varie de 0°* 13 à Û'^O?. 

— Aiguière aniiqne eo bronse repoussé avec anse façonnée à ner- 
vures el fragmentée ; trouvée â Cherbourg, daas tes fondalions d'iUM maiaoB 
en conslrucUoii.— Haut 0"SS. 

ViW — pptiî pot en brnnze en forme d'amphon, découvert dans unt 

fouii!'' fjile ;i Murspiile.— Haut. 0'"10. 

3441. — Cuiller en bronze repercée à jour, à longminche. — Long, C)™34. 

3442. — Ecuelle à main en bronze, repercé?* à jour. — Diam 0™ 13. 

34\3 — Chandelier en bronze. — H 0*^06; — mûroir eo bronse aigeoté 

dans sa boîte en bronze. Diam. (P08. 

3444. — Anneaux ronds au nombre de sept, en brooze. — Diam. de C^OÔ 

3i4S. « Braeelei en bromn composé de neof boalas d'enfilage sor one tige 
en brooze doté. 

3446. — CId en hmse an nombre de six, de grandeurs diverses, dont 
Ô9\]x c\ doubles pmnetons repercés à jour; ttoavées à Bavay (Nord)* 

3 — c)ë en fer des mêmes époques, au nocnbre de quatre, et de * 

grandeurs diverses, découvertes au même heu. 

3448. — Bague antique en bronze chargée d'oxyde, portant à son 
s chaton une petite pierre gravée antique d'ime iiarfaiie conservation et d'une 

dimenskNi très-minime représenlant une tête doomme. 

3449. — Huit bagues et anneaux en brome, dont une dorée et ornée d^une 
grosse turquoise. * 

3450. Douze fibules en bronze, dont deux portant encore des traces 
d'argenture, trouvées, ainsi que les objeis snivaots, dans des tombeaux déoou-' 

verts à Bavay (Nord). 

3451. — Uneî>elle fibule en bronze, rnbaussée d'emaux en couleurs. 

3452. — Neuf fibules en forme d'agrafrt représent r<fit divers sujets, tels 
que trompe de chasse, cheval, lièvre, hibou, et dont uue, également en 
bronae, présente le caraelàre d*un dessin gothique. 

3453. — Bouele de baudrier en bronze, d'une forme eocora en usage au 
moyen âge. 

3454. — Boucles diferses en brome, crochets, passants et boutons, dont 

un émaillé. 

3455. — Agrafe en bronze, travaillée à |our et composée de trois pièces. 

3456. ^ Appliques d'équipement en brome dselé, à deux et à quatre 

branches. 

3^57. — Crandes ni^iHles en bronze au nombre de cinq, déoouverles dans 

les mêmes toiubei, à Bava)- (.Nord). 

3458. — Qualre styles en bronze et deux pilons avec spatules. 

3459 — Dix cuillers en bronze, dont une itvéc manche terminé par une figure 
de femme jouant de la fiùle. 

3460. — Petit vase en brome, sans anse, en forme découpe. D. 0^06. 

« 3461 . — Petite aiguière en brome avec anse. — H. 0^05. 

3462. — Phallus en bronze, pièce de suspension, avec U main [ormant pen- 
dant. — Long. 0*04. 
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3&63* .Rouletlede pâtissier, en même métal. —Long. O*" 13. 

346&-346$. — Chaîne en bronze à anneaux doubles. — Long. 28. — 
Ghetneen fer, d'uae dispositkm aiialegue el de même loiignetir, terminée pu 

un anneau. 

3466. — Colombe, petit bronze de snspettdoD porté per an anneau; — 

petit coq, bronze; — cygne, p^lil bronze. 

SiôJ. — Bronz?, pelite fif,'ntv grol"S'jnt;. — Huit. f-'"06. 

3^08. — Slyles en os pour écrire sur les tablettes »le cire; ces styles sont su 
nombre de douze et de grosseurs différentes; les ufts ont i'extréinité supérieure 
en forme de boule» le» aulres en forme de spatvle pour élemtjre h cira, — 
Petile cuiller en 08. 

3469. — Sifflet en oe Loog^O^OSS, 

3170. « Objets divers en bronze , fi-agmenta d'appliques de baudrier, osse- 
let el clocbeiles en bronze, grand anneau de suspension, lête de bnp; frag- 
luent de statue, bras tenant une courotm*' (]^' bnrier : rlom et Cabotes en 

bronze, pinces, appliques et fragments divers ta nièaie uielal. 

3471-347;^. — Boucles de ueiaturon à bossetles, en bronze, coubeivaut 
, encore des traees d'argenture. — Lame de couteau antique, en fer. 

3473. — Uédailion en bronze du xir* siècle, leprésentant un dragon ailé, 
avec fond cbamplevé, prfti à recevoir rémail* 

3474. — Petite hache celtiqne en silex poU et i tranchant fin. — 

Long On>05D. 

3475 — Pièces d'enfilage eu terre coite et en émail, an nombre de 8e|»t.~ 

Diam. de U™ 05 a U'^Ol. 

' 3476 à 3)80 — Verrerie antique, grandi^ fiole lacryniatoire en verte irisé, 
à long col et à panse renflée; --^ Haut. 0°M3. — Lacryoïatoire de même 
forme (3477). — Haut. 06. — Petit lacry ma loire (3478) en forme de fiole 
allongée.— Haut. 0"' 08.— l'etite coupe (:V'i79; en verre blanc de forme éva- 
sée. — Fragment d un bracelet gaulois (3480) en émail. 

3481. — Grand plnt f'n terre ronge vernissée et tournée; trouvé, ainsi que 
les autres poteries en terre rouge décrites ci dessous, d«ins les lonubes de Ba- 
vay (Nord). — Diara. 0"»26. 

3482. — Ecuelle en terre rouge, fl bords droits, vernissée, avec goulolte 
formée par m masearon en relief.*-* Diam. 0» 17. 

3483. — Vase de même fbrme, en terre roogo vernissé, orné de petits 

dessins quadrillés et de croisillons en relief — Dia«n. 0" 19. 

3484. — Vdse de forme analogue, coupe à bords évasés, en terre rouge 
vernissée, portant sur ses bords des feuilles en. relief. — Diaui. 13 

3'(Hf>. ~ Petit vase en terre bruae, à bords droits, de forme analogue à 
celle du 3iH2. — Diam. 0™ U9. 

3tô6. — Petit vase en ten e blancbe ûne, à deux anses relevées, portant une 
raie rouge sur la panse. Haut. 0"06. 

3487. Coupe creuse, I deux anses formant oreitletces, poterie fine en 
terre blanche, couverte à rinlérieur d'un vernis coloré qui déoOM égnlement 
la partie supérieure de la surface externe. — Hant. 0'"07. 

3488. — Co'ipe de même forme, mais plu:> petite, à oreillettes, en t^rre 
blanche. — Haut. 0»" 03. 

3489. — Petite coupe basse, à deux ansea formant oMiUetlos, eo tcfre 
fine et blancbe avec couverte veminée. Diam. iO, 
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3490. — Petite coupa même forme, saos^nses, en terre rouge Irès- 
fiae» couverte d^un vernis noir. — Diam. O^^OS. 

3491. ^Petite coupe pq terre roiige vtvnisiée très-^fine, mus aoaes; tu 

fond une marque de fabriq te. — Diam. 0*^07. 

3492. ~ Putita unie eo terre jaune, forme de laerymatoire à eol «llootté.* 

Haut. 0™ 10. 

3iOÎÎ-349i. — Fragment d'un vase en terre ronge très-fine et vernissée, 
décuree de sujets en reiief, Irilociâ, geiiies, arnaja-jx el Ixinlures d'encudre- 
ment; poterie romaioe. — Autre fragmeut de même uatore, portaut une 
marque de fabrique. 

3495. — Ecuelie en terre noire, à bords rentrouN. ^ Diam. 0* 17. 

3496. '^Ecuetledemêoie «orle* plue petite. — Diam. D"I3« 

3497. — Pot aaoe auaes, en lerre notre, i pviae reoflae. -^Uàut. 17. 
3408. « Foiade forme analogue, eo terns m»îfe. Haut. 

3499. — Pot de firme analogue, en terre noire, pkie peltl.*^ Haut. 0*09. 

3500. — Cruche eo grès, à anse. — Haut 0» 17. 

3S0L — P*?tlt vas«^ sur pied, a moulures et à panse renflée, forme d*unte, 
poterie fine de grès gris. — Haut 0^ 10. 

3302. — Pptit vase de forme analogue, en grès blanc fin, à bords ren^rsds. 

— Haut. 0«>U9. 

3503. — Ijinipe aniique, sans anse, en terre blaoube et veruis rouge, por- 
tant iiRf bacchanie ci» relief. — Long. 0" !0. 

^50ï. — Lamp» de même forme, eu tei re blanche, décorée d'uu faune en 
relier. — Long 0" 10. 

3808. — Lampe en terre btancbe, de forme arrondie, sans anse, décorée 
de palmettes. — Long. 0» 09. 

3506. — Lampe en terre bimche, sans anse; au-dessous rinseription : 
Orlis {jardins] , — Long. 0«lO. 

3807. — Petites lampes en terre blanche et en terre brune, avec el sans 
anse; deux d'enire ♦•Iles porlenl d^»» inscriptions HKMrjuant leur destinrttion 
eomuni. et, d'aulrei, dea leitres mitialea. Le^ iuiigueurs vaneul de O'^O? à 
0»05. 

3906. ^ Fragment d*uiie statuette de femme en marbre Uaoc — Ap- 
pliqtie en os représentant une t^te vue de f jo». 

3509. — Fer de cheval antique en forme de sabot, avec 
système d'atlacbe à anneaux sur les côtés, et erochet à Tarrière, 
trouvé sur les bords de la Seine, à Orret (Côte-d'Or). 

Ceâ sabots se tiiaieot par un syslème de Ldjiières passant dai.s l6& deux au- 
neaiu et se rattachant au crochet pi:.oé i Tarrière. 
Donné par M. Gatlien, 1861. 

3510. — Plaque en bnonze ebisonoé et incrusté de pierres de 
couleur ; ouvrage antique. 

Cette plaque, cnii pareil provenir d*iineagrafeantiqne. porte encore â son revert 

les quatre attaches qui rassnjeilissaient à l'ensemb e dont elle a du faire partie. 
La face principale de ce curiei.x bijou porte i son centre une croix entou- 
rée de dessins triangulaires et d une bordure d'un travail analc^ue Aux 
%ua|re angles sont les t»M$ de scetfoment-de quatre cabochons montés 
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et sertis qui ont disparu. Le milieu de chaque bordure et les bras de la croix 
sont relevM de rnbit el d^émeniidet. 

Cé préeîeux petit monument, qui a 0<°, 8 de long sur 0">. 065 de large, a 
été prouvé à ^îmes et donné au Musée en IB09 par If. de Sauley, sénateur 
et membre de l'Institut. 

3511. — Boucle et plaque de ceinturon en bronze gravé, 

d'époque mérovingienne. 

La gravure forme de» lignes brisées et des entrelacs, et les quatre coios de 
la plaque sont ornés de bossages. 
Donné par U. A. Forgeais, i86i* 

3512. — Fibule ou agrafe mérovingienne, en bronze doré, 
trouvée en 1847 dans un ancien cimetière dépendant du château 
de Sainte-Sabine, canton de Pouilly-en*Montagne (Gôte-d'Or), 
ancienne commanderie de Malte. 

La tige et les rayons sont rehaussés de verreries de couleurs simulant les 
pierres préden§es. 

Donnée par M. Lacordatre, ancien directeur de la manufieture impériale des 

Gobelins. 

3513 à 3517. — Objets mérovingiens, trouvés dans les tom- 
bes de l'ancienne abbaye de Saint-Ilenis. 

A^fe en bronse ciselé (n<> 3513) , sorte de fibule portant sur chacune de 

ses ailes el sur son centre un? croix pattée gravée en creux à facettes. 

Applique de cninturon (n" 3oi4] en argent massif, ciselé, gravé et doré, 

munie d' s tenons qui la fixaient au cuir. 

Petile plaque de ceinturon (n'' 351 5), en môme métal, ciselé et doré. 
Anneau en bronze (n" 3516) provenant des mêmes fouilles. 

Grains d'eafiliige (n'^ 3517) en ambre et ivoire, trouve's comme les objets 

précédeiiis dans les tombes mérovingiennes de Saini-Denis. 

Ces divers objets oui eie duaiieâ au àluâee par M. Viollet-Leduc , archi- 
tecte de Saint- nenis, 1861. 

3518 à 3536. — Poteries antiques et du moyen âpre, données 
au Musée par M. le professeur Jules Cloquet, membre de l'ius- 
tilut, 1861. 

3318. — Vase antique à deux anses trouvé dans un tombeau à Ischia, par 
le professeur Vulpes de Naples. — Hauteur, 0™, 19. 

3319. — Vase antique avec anse et goulot formé de cinq lobes, trouvé â 
Naples; la p<*intureqiii décore la panse représente un buste de femme vue de 
profil. — Hauteur, 0", i5« 

3510. — Petit vase antique en forme de pot, â fond noir, sans .pdntûre, 

trouvé à Niipli'S. — Hauteur, 0", 8. 

3521. — Coupe en terre cuite formée d'une têîe de cerf dans le caractère 

antique. 

33!2i. — Poterie antique; coupe en len '^ janue et noire, sur pied, avee 
anses, rapportée de Naples. — Dimension. 0'°,17. 

3523. Vase à anse, en terre jaune, provenant de sépultures cfarétien<* 
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nés. et tronvë dans les fniiillps faites, en 1840, au faubour? Beauvais a 
Amiens, enire ia porte de lioiieii tU:elle de Paris. — H:inlenr. 0'°, 18. 

3524. — Coupe en terre Doire de Père gallo-romaine et de même prove- 
nance, tronrée toméme liea et à la mftme époque. 

382S. — Fetit vue en terre touge, perôé de quatre orifices, provenaut 
des ïïésb9i fouilles. — Dimeiision, 0", 18. 

352^ lampes antiques en terre jaune , trouvées daos les mêmes fouilles 

en 1840, ei rerneillie^ p^r le docteur Cadet. 

Ces lampes soiil au iiuuihre d« trois; elles ont 0™ 09 de longueur et sont de^ 
corét s d'ornements en j)oinles de diamant et de rosaces. 

3527. — Fibule antique ou agrafe romaine en bronze trouvée dans les 
mêmes fouilles. — Lacrymatoire antique en ferre, trouvé au même lieu eu 
mars 1840. 

3528. — Poterie romaine; vase antique en terre ronge fragmentée, trouvé 
dans les travaux d-i curage du pont de Ndutes, en 18 à4. — Hauteur, 0", 20. 

3529. — Petit vase en forme de cruche, en terre cuite, d'origine antique» 
trouvé dans des fouilles de Pîlede Chypre, en 1837. — Hauteur, 0", 14 

3530. — Urne cinéraire en terre blanche, avec anses, trouvée à Uippoiie 
^Afrique), patrie de saint Augustin, et rapportée |iar M. le docteur Fwb. 
-~ Hauteur, 0«, 15. 

3531. — Petit vase funéraire en terre brune, h bords contournés et for- 
mant cinq lobes, trouvé n Hippoue.— Diamètre, 0", 10. 

3532 P tit vase funéraire en terre rooge^décoré-d'omements en relie/, 
trouvé à liippone. — Hauienr, 0"*, 15. 

3533. — Urne cinéraire en terre ronge, de forme allongée , awi' lonpf col, 
trouvée à Hippone et reofermaiu de^ débiis calcinés. Le cui a eie ùaulure. 

— Longueur, 0**, SO. 

353A.' — Petit vase en ferre rou|^e, d^nn grain très-fin, trouvé à Hippone, 
et renfermant des os dVnfontealeines. — Dimension, 0™, 10. 

3535. — Vase en terre jaune avec couverte notre, en forme de bidon , â 
anse, décoré de lignes en relief, et trouvé à Hippone. — Hauteur. 0°*, 15. 

— Lampes antiques, en terre j mne et rouge, semblables de forme 
à cellts décrites précédemment, trouvées à Hippone. — Dimeuâion, 0™. 7. 

Ces divers objets, depuis le numéro 3529 ont été trouvés par K. le docteur 
Poozin . de qui les tenait M. le professeur Jules Cloquet, membre de Tlns- 
titut, qui en a fait don au Musée en 1860. 

3537. — Vase antique, d'origine romaine, cii terre rouge, 
forme de ODuoe, trouvé dans une fouille près Saint-Denis, avec 
le petit gladiateur en ivoire inscrit sous le a® 2796. — 

D 0°» 10. 

Donné par M. A. Forgeais. 

3538. — Coq en terre cuite» poterie antique trouvée à Arles. 

— H. 0«» 10. 

Donné par M. le marquis du Plessis-Rellière. 

3539. — Lampe antique ea terre cuite, trouvée dans l'am- 
phithéâtre de Tarsus en Cilicie, lors des fouilles pratiquées en 
1853. • 

Donnée par M. Pabbé X. Barbier de Montault, iBoO. 

26 
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3540 à 3560. — Poteries antiques et du mojen âge, trouvées 
dans les fouilles de Paris, de 1857 à 1861. 

r!5'W-3*)41. — Pott'rip pn lerrp blanche sans émail, petits vases en forme 
de coupes, trouvés t^n l8o8 dans les fouilles dn boulevard de Sébastopol, me 
gauche, en face le palais des Thermes. ~ Diauièlre, 0" 10. 

3o42. — Petit vase à boire, sorte d'écuelle en terre blanche, trouvé en 
1861 dans les fouilles do Tyeëe Sain^-louis» au pied de l*eofieinte de Philippe- 
Auguste. — Diamètre, 0"' 10. 

Donné par le Lycée Saiot-Loui^. 

3543. — Petit vase en grès émaillé, trouvé à un^^ grande profondeur au- 
dfssous de la snrfar.r' du sol, dans les fouilles failes devant le Palais de 
Jusiice pour ia cujuiUuciioii du Iribunal de Commerce, ea 1861; — Xiv*' au 
xy siècle. 

Donné par M. L. CoutiQt. 

3344 — Vase en tvrre blanche, d'unf? teinte îêgèremenl jaunâtro, avec 
anse, — La panse du vase, de forme renflée, est marquée de dix-huit traces 
rouges, assemblées par cina; trouvé dans les fouilles faites à Paris, rao de la 
Gommerie, eu I8{>/. — Hauteur, 0" 14. 

3545-3546 . — Vases Cinéraires en terre eaîte, ayee anse, déeorés de traoet 
louges disposées par six ; trouvée daos 1^ fouilles de la rue des Eootea, 

en 18.')4. 

3547 à nsrîO. — Vase^ sépulcraux en terre janne, ornés de flammes 
ronges au nombre de viiigl, disposées par groupe^ de cinq. — Hauteur, 0™ 
12a à 0», I3i; largeur 0", 120 à 0°», 125, trouvés dan* les fouilles delà rue 
des Ecoles, en j.itiTier 1857, à Paris, en itce le Collège de France. 

SSSl-sKKSSt. — Creehe funéraire à anse en terre jaeue. de fabricatioa ana- 
logue aux vases décrits ci-dessus, et de même époque, aivec flammes rouges 
au nombre de vingl*quatre, disposées par six, irouvée dans les fouilles du 
b*jiilev;ird de Sébastopol. à ia tiauteur de ia rue Serpenie. — Hauteur, 0°*, 23 
largeur. G"", 18. — Cruche funéraire de forme aualogue et dè même fabrica- 
tion, trouvée dans les mêm^s fooilles. — Hauteur 0*, 20; longueur, 0», 16. 

Ces poteries du moyen âge, trouvent J ms lesimvnnx entrepris pour la co*^- 
Struclion des égouts, oni été remises au Musée par M. Buflet, ingénieur des 
ponts et chaussées, chargé du la direction de ces travaux, en janvier 1857. 

3553 à 3559. — Poteries du moyen âge, trouvées en 1854, dans les fouilles 
faites pour la oonstroétion des balles oentralfs. â Paris. 

Terre cuite non émaillée. gourde en grès blanc, portant deux bétières sur 
chacun d»* ses flancs {n° 3ôT>3L — Vase funérair(> a anse, de grande dimen* 
6ion (u<* 3554) — Petit vase funéraire de forme analogue (n® 3555). — Coupe 
basse en grès fp» 3556). — Coupe de même forme et de même provenance 
{dp 3557}. — Prit eh grds émaillé à anse, de provenance analogue (ii*355B|. 
— Crncbt' m terre émaillée fn«3559). 

Ces poterie H ont été données au Musée par M. Baltard, architecte de la 
ville de Paris. ' ■ • 

3560. — Vase en grès gris, en forme de bidon, trouvé dans 
les fouilles faites rue Sainl-Lazare,sur l'eaiplacemenl de Fancien 
château du Coq ou des Porcheroas^ — xvr siècle, — H.O» il. 

Donné par M. Labouret, 1860. 

3561. — Fer de javelioe du xif aède et def des mêmes 
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époques, trouves en 1856 au châleau de Beaur* ii> (Hautes- 
Pyrénées), dans les propriétés de M. Achille P'ouid, Ministre 
d^tal et de la maison de l'Empernir, et donnés par Sûû Excel- 
lence au Musée des Thermes et det'llôtel de Gluny . 

3562. — Eperon de chevalier, à longue tige, en bronze - 
doré, trouvé dans la Seine en 185^, lors des travaux du Pont-au- 

Change. 
Donné par If. 4. ferge^. 

3563. — Eperon île chevalier, trouvé dans la Seîne en 1858, 
el chargé d'agglomérations de cailloux qui eo rendeol la forme 
peu appréciable ; — xvi« siècle. 

3564. Grand bidon en fer portant au centre un écosson 
d^armoiries avec globe surmonté de Ta couronne. — H. 0» ys. 

Sor les flancs du bidon, deux bélières, maialmiues par des bandes couvertes 
d^ornriTiF'n*<^ pn fnrnv de rinc'aiix . suiitieiiuent ime ctuiad de auspeofiiod. Cet 
objet parait rcmooler au delà du xy« sièdd. 

3565. — Auroonîère flamande du xvi' siècle, en bois cerclé 
de fer, avec patte, peignée, manclie et aerruve. — u. 0» 13. 

3566. — Seau gothique en lironzo avec anse travaillée à jour; 
ouvrage italien du xv® siècle. 

3567. — ChaufTe-mains ; boule en cuivre gravé et repercé à 

jour, décorée de figures d'animaux que séparent des colonnes, et 

portant lécussun aux armes de s$M) propriétaire et aux lettres: A. 

I. C. — xvi« siècle. 

Ces boules, alladiées au bras par une chaîneUe . s^ouvraieot el pnrtaipnr, â 
rintéri^ur quelques braist s ard'Mites lians un petit fourncîii sur pivot tiiohile à 
double mouvement et disposé de manière à ue point se reaver.-er, quelle que 
position que prit la boole. Elles étaient en graiii usage dans les aacri&tks et 
même dans les ^ises psndant b saison làlgoiirQiM^ 

3568. — Croix en bronze de Notrc-Dame-de-Liesse portant 
encore des traoea d'argenture, trouvée dans.la Seine, près le Pont 
Louis-Philippe. 

Donnée par M. F^. Coûtant, 1861. 

3569. — Croix en bronze, trouvée au milieu de débris d'ar- 
mes et d'ossements, à Hadji-Bonznn [Dêrouie des Pèlerina), sur 
Vemplactiment du champ de bataille livrée entre les soldats de 
Baudoin et de ïanciède, près Missis en Gilicie. — h. O^^ 07 : L. 

Rapportée et donnée au iUusee par H. V. Laoglois, en 1853. 

3570. — Pendeloque de baudrier en bronze doré, portant deux 
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écussoris d'armoiries, trouvée dans la Seine en 18ô9« lors des Ira- 
vaux du Ponl-au-Change; — xvi* siècle. 
Donnée par II. A Forgeais. ^ 

3571. ^ Royal d'or da prince de Galles Edouard, Prince 

Noir ; trouvé à Paris. 

Sur la face est ta Ugende : Ed. p7nçpmi,Tegis»an§Ue,peiM^^ Au revers: 
Vowimis adjutor et proiector meus in ipso eperamt cor mewn — Dia« 

Dièire. 0'^' 55. 

Edo'iard, le Prince Noir, né à Woodscock en 1330, d'Edouard III et de 
Philippine de Hamant, se distingua à Crécy en 1346, gagna, le 19 septembre 

i356, Il batrillft de Poitiers, et conclut en 1360, avpr Ir Dauphin, depuis 
Charles V, le traité de Brëligny. Prince souverain d'Aquitaine, li gagna sur 
I >u Guesciin labataille de Najara en 1367, reiouraa.en Aiigleit^rrti pour 3 mou- 
ilreiii376. 

3572. — Grande médaille en bronzo, à Tefligie du roi 
Louis \II el de la reme Anne de Bretagne, fondue ea. 1499, 
pour rentrée à Lyon. 

Sur la face le bns'e in roi. sur fond semé de fleurs de lys avec la légende : 
Felice Ludovico regmle duodecimo césure aliei o gaudei omnis nacio. 

Au rêvera, la reiné Aniae de Bretagne, sur fond mi-partî de lys et 
d hermine âvec4a légende : iMgdm. BetptbUeagaudHebiê A$mare(immte 
êie fuiemfkUai^9d,, 

3573. — Médaille trouvée au cou de I*arche¥êque de Melphise, 
légat du pape, mort et inhumé à Ciorbeil en 1590, pendant la 
Ligue. 

Getie médaille est d double face^t porte la l^ende Rma, avec les figures 
de i^aint François, saiotlgnafie et d-autiBS saints personnages. Donnée par 
M. L. CouUinl, 1861. 

3574 à 3608. — Sceaux en bronze, d'origines française el 
italienne, des xiv«, xv* et xvi* siècles. 

3574. — Sceau de forme ovale. Là Vierge aoui une niche d'architecture go- 
thique, avee la légende: Stgitftim èurie epiêcopakutpoletanif >^ xt* sîède.- 

H.0»065. < . - 

3878. — Soean gothique, avec la léjgende : Si^fUuai decani et eapUuU 
sattctt G^miaiii.— L. 0" 065. ' 

3576. — Sceau rond portant unafiire, avec la légende : Sigilhm communie 
eastri franchi, — L. 0™ 06. 

3577. — '>rem de forntP mnde portf^nt le lion ailé et nn écnsson d*arnièi^ 
ries, avec la légende : Sigilluni frunnssi venerio. — 0. 0°^035. 

3578. — Sceau ovale. La Vierge et 1 Adoration, avec la légende : SigiUum 
fratris Abedguiidi, Ave Maria gra... — D. 0" 038. 

3579. — Sceiu ovi»le portant au centre une ci*oix de Lorraine avec légende 
ilUsIble. — D. 0» 035. 

3580. — Sceau rond portant' mi oiseau de proie, afec la légende : SigiUum 
GlruoMsiàivoeatiBeriifnH. -^^.O^SA, ' 
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9081. Seeao orale présentant une ligtire en action de bënîr : SigiUum 
pretbUer, PHri pl^ — D. 0" 

3881. — Sceau ofale présentant une colombf^ qui porte li branrbe d*oli- 
?ier, avec la légende : SigiUum Berêneariide VaimUia» — H. ()■ 049. 

3583. — Sceau rond en partie effacé, avec légende ; an centre, des earrés 
iuserits les uns dans les autres. D. 0» 03. 

358i.— fîceao rond portmt nne inscription en grande partie illisiUe : Si(fU' 

lum Gaufredi,,,,. — D. 0°> 02o, 

_ sc^.im ron i portant nn sanglier sor un densaôn, avec la légende ; 

Sigdium D. Sunylur. — D. On» 023, 

3586. — Sceau rond portant au centre deux tète» de chevaux sur un écus* 
SCO dans un encadrement gothique, légende indéchiffrable. — D. 030. 

3587. — Sceau de forme ovale. La Vierge, I blnfant Jésus et le Père 
Eternel dans un encadremeni d'architecture. Au bas, une figure en costume de 
moine dans Tattitude de la nrière, avee la légende : SigiUum avocatiplebeani 

de Cabassi. — Long. 0" 049. 

3388. — Sceau de fnrrni» osale. Au centre, un ange 'errassaiit le démon, 
avec la légende : 5^</^//*aM II agonis p'oris momisteri... fctis. — L. 0" 03. 

3589. — Sceau de forme ovale. Au centre, la Vierge et TEnfant Jésus; 
an-<^uouB, on moiheen prière, avec la légende : Sigwum B'êramiiyiam-' 
eonibm eaiumiei Crmioft... — Long. 0"^ 043. 

3590. — Sceau de forme ronde, dn bronze. Au centre, une serre d'aigle 
montée, avec les lettres ^ / et la légende.: SigiUwm Bitineli Mtduidmi 

UBechateUis. — D. 0"> 032. 

3''>9l . — Sceau rond à queue portant un pol et un gobelet, xv* siècle. — 

D.0^^015, 

3592. — Sceau en bronze de forme ronde et de provenance italienne, por- 
tant une tour avec porte ouverte et légende iUisitfle. — B. 0™ 03. 

3503. Sceau en bronze, d'origine i^lienne et de forme rande> présen- 
tant une tC-te groteMue entourée de la légende : SiifUhm amorti; xv^ sidcie. 

D. 024. 

3594. — Sceau en bronze, de forme ron(3e et cl'or!f:;tnp italienne, portant 
un écus>(in d'armoiries, avec la légende : SigiUum AngeUdnif Alexandrie — 
D. 0°^025. 

3595. — Sceau en bronze de forme ronde et d'origine italienne, poi tant 
, ttii écnsson pa lé de six pièces ei uns Jégende iUiuUsi ^ D. 0~ 028. 

3606.^ Scean en bronze, d'origine italienne et de forme ronde.^ An centre, 
on lion grimpant et divers attributs à demi effacés ain^i que la légende, dont 

on retrouve soMlemeot les mots : SigiUum PhiUppi D'DiUcat — 

D. 0™ 025. 

3597. — Sceau d qiigiae italiemie. Au centre, un écuâson poitant un bouc. 
D.0"035. 

Soean en brame, de iorme ronde* Au eentre, un lion grimpant, 
avec une légende illisible. — D. 0^ 033.' 

3500^ — Sesau en bronze, à double fac^. Ecuason d'armoiries italiennes, 
un lion grimpant, avec la légende ; S. BaittoUmêo di, gi. Ausiicki. — xti* 

sièck. 

' ' 3600. — Sceau en bfooie, à ia date de i72t>, portant au centre divers at- 
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tributs, tels qn^» rnne, f» r à ch^^val, etO, 8?ec la légeodo : S, D. MHS» 

amen. Z. in suis. AinsUid/im. ilM» 
Donné par M. MoiUagne, 1856. 

3601. — Sceau de Bernard de Ruiye, grajûd «umônierde France., trouvé à 
Ciign^noourl. Maîmci-filanehe, ea 1859. 
Domié par M. Pernult. 

3601. — Sc^au en bronze, pcusson ^ la barre de losange par six, awc la 
l^emie : Sigillum pétri d'OxilUis. — D. 0» 031 . 

36n;V^^nf>:)n dp forme roniltr Au centre, rni ni?rs, avec -la légende : St'Drt^- 

. Iwn DoJmnkijudicis di Siefani. — D. 0« 028. 

3604. — Sceau chargé d'un éciisson à Ki barre do quatre lusai^es, ïvec la 
légende : Sigillum fraiicissi Dassignano. — D. 0™ 033. 

3r>05 —Sceau en bronze, de forme ronde, portunt à son centre une croix 
grecque, avec la légende SigUimm dûmiiionm «OMitoliw HàêbrmkKki f 
D. 0» 048. 

3606. — Se au d'anubirîes ilaKennes, en htmm avee qnene, devise iili-* 

sible; xv« siècle. 

3607. — Sceau en fer forgé et pr^vp , trouve à Paris sur remplace- 
ment ùti l'église Saitit-Magloire, portant un écusson décoré de trois fleurs 
de lys à i» crosse ëpisoopale et surmtaté.de la juUra jat de la eioBse, 

fioaoépar U. L. CoiiiMit, iSH. 

3608. — Seeaa de commanatité religieuse trouvé 2 Ms, M préaeoUiDttm 

ostensoir entre deux fleurs de lys, xvn* siècle. . ' 
Oonnépai M Lucien Coûtant, 18^6. 

3609. — Monnaies et médailles de rànliquité, du moyen Âge et 
d'époques plus réeeotés, trouvées dans une fouille à Grouj. près 
de Soissons. 
Données par lladaaie Biigo^i 1860^ 

3610, — Pièces de monnaies des xvi® et xvii« sièdes, dont 
partie du règne de Henri IV , à la date de^ 1595» trottvfes «a 
nombre de soixante-huit, dans les démolitions du collège de 
Bayeux, rue de la Harpe, en octobre 1859. 

3611 à 3617. Poids «A broQie,^ marques de fabriques et 
empreintes de sceaux, donnés au Musée par M« L. Goûtant, , 
en 1858 et 1861. 

361 1. ^ Poids en bronze, marqués pour la plupirl à Técu de Franc e por- 
ttni lies armoiries effacées, des teles de 8onv»»rains, <.'es écussons disparus 
soiis l'oxyde et à peine visibles, les uns de forme carrée, les autres de 
forme octogone, formant une suite de 50 pièces d'époques diverses. .tiDOTées 
dans la Seîofs près le KoolHia-Cbaoge. 

36IS. — Poids en plomb flencdelysé da xv« sièflle, proveaaat des mâtoee 
fouilles, i8'«8 

36 1 3. — Poids au^ marques de iorHaUie, plomb trouvé dans laSeiae, près 

le Pom-au-ChangH. 

3614. — Marques de fabrique, emprointps en plomb de modèles divers, les 
unes aux armes «ie la ville de Lyon, d'autres aux armes de France ou à celles' 
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lie la Yilto de Ptan: qnelques-imes portant do timplcs légendes, des raono- 
ipramiBee, desécussoos d'aUnbuU, etc.. foruiani ensemble une série de vingt- 
qm\r^ pièoes d'époques divenes, trouvées dans la Seine, prèsda Pionirau» 

Cliange. 

3f)f o — Marque de fahriqu^^ en verre, portant en relief une galère flanquée 
des k iues I. B., trouvée daas la Seine, près du Ponl-au-Change. 

3616 — Petite mesure en plomb, aux armes de France, trouvée dans la 
Seine, prèe da Poiit^D-Cliaiige ; -^x^ aièele. An dot, mie grande ta* de lys 
«n relief. 

3617. — Sceaux des papes Clament et Innoeeiil IV, empreintee en pkH»b, 
trouvées dans les fouilles de Paria. 

9618. — Poids eD bronze aax armes de le tilie de Ntroes, 

3619. — Grande sphère céleste en bronze gravé et doré, 

à ligiires, ouvrage itaiien du commencement du xvi« siècle et à 

la dale de 1502. 

Tous les (;orps célestes sont représentés par leurs figures allégoriques gra- 
vées an trait avec leurs tég«ide$ La circonféreiuse de cette beile sphàre dé- 
passe 2» 20. 

3620. — Grande buussole de poche en ivoire, avec cadran 
et garniture en argent, faite yav Pierre du Jardin, 1627, à 
Paris. 

3621. — Astrolabe en ivoire gravé, fermant à oouTereley 
«vec bouasoie et cadran. — xtii*' siècle. — L. 0°" 

3622. Astrolabe en cuivre gravé et doré, d^origine alle- 
mande, avec la légende ; Pefer Hemriek de Stralendorf^ 1612. 

362R. — Astrolabe de grand diamètre, en cuivre, couvert 

de gravures sur les deux faces, avec cadrans mobiles décorés 

d'ornements 5 jour. — xvii® siècle. 

L'attache est supportée pr deux figures de faunes couches , et dans la bordure 
se trouve rinscripUon:CiV.iVi^5 Gtmmœ FrisU Lowmii fecit anno 1661. 
Diam.0>B35. 

3624. — Astrolabe en cuivre doré et gravé, à la marque 
F. B. P. et la date de 1743. 

3625. — Astrolabe en enivre doré et argenté, avec sa botte 
du temps, boussole, élévation du p61e, etc. ^ L. 0°" 05. 

ÎÎ626. — Petite botissole de porhe, en argent gravé, avec la- 
quelle de Saussure ât, ea 1788, la première ascension dia mont 
Blanc. 

Cette bou?«;ol''', consprvé^^ dnns la f tmille Jiirine, deGenève, puis dans celle 
de M, le coint*^ 1 1 uizi, i pip nn e au Muséo par M. le professeur Jules 
€loquet, membre de liiistilul, eu IbôO. . 
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3627. — Boussole de poche de l'amiral Nelson. 

Celte boassole, de fabrique anglaise, montée sur une petite boile en ivoire^ 
a été conservée pArtm den officiers de Tamiriil, qui l*a donnée à son médeda» 
le docteur Bureau de Rioffrey, lequel en ûl hommage, en 1835, â M. le profee- 

' seur Jules Cloquel. mêinbre de riiisliUil. 

Donn^par M. le professeur Jules Qloquet, 1800. 

3628. — Boussole chinoise avec double nÎTeau» yertical el 
horizontal, cadran solaire et pieds montés à vis pour assarer 
la précision des niveaux ; bronze rehaussé d*éinaux et de pierre» 
ée couleur. 

Donnée par M le professeur Jales Cloqnet, membre de lliistitat, 1860. 

3629. — Boussole chinoise en bois veroi et couvert de carac- 
tères au pinceau, rapportée par M. de Ifaisonneuve, comman- 
dant îaSibyllût et donnée par M. Jules Cloquel, membre d» 
rinstitut, 1860. 

3630. — Sablier à quatre inouvomenls indiquant l'heure, 
les trois quarts, la demie et le quart; monture en cuivre gravé. 
xvii« siècle. — L. 0»25; h 0™ 15. 

3631 à 3633. — Outils de louroeur du xvi® siècle, avec leurs 

• montures du temps. 

Planes en fer gravé, à îa cîate de 1564, avec manche en bois tourné, monté 
sur virole eo cuivre. — Grain d'orge provenant du même métier et d'origine 
semblable. 

3631. — Grand compas gothique à deux branches, eu fer 
forgé, aynnt appartenu au célèbre sculpteur Pugel. 

Ce compas, conservé dans la famiiie de Puget, a été donné par u» de ses 
arrière-peUis-neveiix a M. Jobiflil, député, qui en a dit don au Musée ea 
186t. — Long. 0^60. 

3635. — Instrument ep bronze dit roulette, destiné à tracer 
les dessins sur la pâtisserie. — xti^ siôde. 

DomiéparH. A. Jnbinal, 1861. 

3636. — I^luule à oublies, en boU sculpté et gravé, portant 
sur sa face principale TH surmontée de la couronne royale, el 
sur les autres le vaisseau do la cité de Paris, la couronne fer- 
mée, la grande fleur de Ijs et un cœur percé de flèches. — 
xvi« siècle, l. 0"^ 08. 

Donné par M L L. Coulant, 1861. 

3637. — Kouleau de pâtissier, à la date de IGIO et au nom 
de Guillaume Chevereux, en buis sculpté en creux, représen- 
tant une chasse au cerf; à Texirémité, une grande ileur de lys. 

Donné par M. Â. Jubinul, 1861. 
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3638. — Coiïret on cuir frappé au petit fer et doré, portant 
[e nom de Marie Martelière. — xvii® siècle. — L- 0™ 17. « 

Marirt Marlelière éUiil femme du célèbre avocat qui plaida pour TUniversilé 
contre les Jéauiles en 16U, ei qui mourut eu 1631. Heun iV el Louis XIII 
donnèrent à cet oralt ur des marques personnelles d'estioie, el rUniversité, qui 
lit conit)iâer son épitaphe, Ty pioekiina frineeps patranmm patronui 

principum. 

Donoé par M Achille Jubiiial, dépulë an Corps législatif, 1860* 

3639. — Botte en buis décorée de sculpture ea faaut-relief. 
D'un côté, les armes du prince deCoûdôi entourées d*attribul8 ; 
de l^autre, le cbar de Vénus. 

Kn avant de fpitp boîte, qni a la forme d'une nef, une sirène se détache en 
ron le f»osse ; l'arrière présente un d.iuphin; les sculptures «nju rehaussées 
d'argent doré, n le collier de la sirène se (eriuine par une pierre Une. Un 
génie ailé, monté sur un cheval marin, occupe le eouvercle. — Long. 0» IS. 

3640. — Botte en buis sculpté, à figures, sujets grotesques, 
charges dans le caractère de Técole allemande, à la date de 
1673. 

3641. — Bâpe à tabac, montée en buis sculpté, figures eu 
baut-relief. — xvii* siècle ; H, 0» Î4. 

La légende est la taivante : 

Pour baiser cette Tillafeoise. 
Ce gBflliffd nous allonge an bec long d'une toise, 
Et non iHMitent du haut, où brillent tant d'appas, 

U vtM encore plui bas. 

3642. — Rflpe à tabac en buis sculpté, figures en relief» aTee 
la légende : Nosee (e ipsum, — xtii* siècle. 

An-deuoas du sojet principal, Tinscriptioa flammde : « DIr kopf tnetfa nâr 
so beeund hindnduts mi driicmi das pier bill oben sus. drontmiis iDisebrMLbIi 
.pdca.» — Haut. 0^14. 

3643. — Râpe à tabac montée en buis sculpté. Les armes de 
France et le portrait de Louis XIY» roi de France et de Navarre. 
H. (Fît, 

3Gi4. — Râpe h tabac d'origine allemande, en bois incrusté 
et pointé de cuivre ; au centre, les armes impériales; au revers, 
les chiffres G. B. — xvii*' siècle. • « 

3645. — Râpe à tabac montée en buis sculpté, figure gro^ 
tesque de cavalier. — H. 0" 18. 

3646. — Tabatière en xks avec une monture en argent, rap- 
portée du nord de la Norwése et donnée par M. Gaimard, en 
1855. 

3647. Ëcusson en bois sculpté, aux luttiales C. L., trouvé . 
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daos le port de Nantes lors des travaux da curage, et donné au 
Musée par H. le professeur Iules Gloquet, membre de Tlnstitut» 
1861. 

3648. — Ccinluro de supplice, à pointes de fer; instrument 
de torture du moj'eii âge, trouvé dans les caveaux du château 
de Férussac, près Prémirol. 

3649 a 3658. — Inscriptions gravées sur plaques de bronze» 
et médailles commémoràtives trouvées daos les travaux de 
Paris, de 1857 à 1861. 

36 'i9. — Plaque en cuivre avec inscription latine gravée en creuï k la date 
de 1615, trouvé^' dans ia démolition de la partie méridionale de l'anoieD cou* 
vent des Maihurins. le 15 octobre 1858. 

R. P. Fr, Ludovico Petit dr Chet. doct. hujus convepît. Sancti Ma- 

THUaiNI ET TOTIUS ORDINIS ADMINISTRATIONES GKRtiNTi HOC OPUS CONSTRUC- 
TOH M AN. DNI 4Ctd. SUAnCM ADMimSTRAT. AN. 4, iBTAT. SVJE 36. 

Le corps de bâtiment dans lequel on a trouvé cette inscriptiod était celui 
construit sur la rue des Noyers, adossé au jardin de l'hôiel de Cluny. 

MfinO. — Inscription gravée sur cuivre et rappelant la construcuon d'unô 
maison bâtie à l'encoignure do la rue Saint-Antome et de celle Culture Sainte- 
Gatherine. « des deniers d*Anne Pinon. tu* des requeates, et de Louist^ Le- 
ftendre, son épouse, en 1717, la deuxième année du règne de Louis XV, Roy 
de France et de Navarre, suivant les plans du sieur Leroux, architecte pari- 
sien. » 

Cette plaque, trouvée dans les fondations de la maison, détruite en 1856, a 
été donnée au Ifusée par M. i.ueien Coûtant. 

3681. — Inscriplion gravée sur plaque de bronze, à la date de 1719, trouvée 

daps les fondations du Petil-Bont, démoli en 1855. 

a Le 6 jriLT ET 1719 du Règne de Louis XV, de la Prévôté de Messire 
Charles Thudâinë, Chevalier Seigneur de Montignj et autres lieux, Conseiller 
d*Etat : de TEchevinage de Jean Gaschier, Ecuyer Conseiller du et de ia 
Ville, notaire; Pierre MasSoN, Ecuyer avocat en Parlement, Greffier de la. 
5« Chambre des Enquêtes; Henry de Rosxel, Kcuycr Couseilter da Roy, quar- 
tinier; Paul Hallin, Ecuyer Conseiller du Roy, notaire. 

«Élans Nicolas Guillaume Moriau, Ecuyer Conseiller du Roy, avocat et 
mochreur du Roy et de la Titien Je«if Batiste Julien TAltBoiiT, Ecuyer 
Conseiller dn R<iy, Greffier; Jaeqoes BovCot, Ecuyer Conseiller du Roy, Re» 
cevetir. » 

a La reconstruction des trois arches du Petif-Pont et partie des piles qui 
avoient été très-endommagées par Tiacendie des maisons qui étoient le 
pont, arrivé le avril 1718, a été faite des Oeiiîers du Oooiéine de la Ville 

el relargi avec banquettes et parapets en place des mnisons, et la pn^niicrp 
pierre posée à la pile servant de culée du côlé du Portail de rHôlel-Dieu l ar 
Mes&ieurs les Prévôts des Marchands, Echevitis, Procureur du Roy,.Gr«fnier et 
Kecevear, assembles sur les travaux, assistez de leurs officiers; suivant les 
dessins et alignemeos donnez par M. Jean Reausirk, Conseiller ANbitecte 
ordinair " du Roy pî d • son Aradnraie, Maître Général df^s Bâtimens de Sa Ma- 
jesté, de I'HôIp! (Il' Vilie, inspecteur Conlrolîeur des Bàtimens de ladite Ville, 
Garde ayant charge des Eaux et Foulaïut.s publiques d'icelle. — Et ont dis* 

tribué aux ouviiars les libéralités de ta Recette de la Ville. »- . 
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Domrf* ptr K- !• préfet fl^ U Sekie ^ renise m Hmée par V. de U GaUs- 
seria, ingéuiear des pools et chaussées, le 97 octobre 1857. 

3652. — MéJaillpen argent doré, à reffîtne du roi Louis XIII, trouvée dans 
les fondations du poit Saint-^lirhel, en 1857. 

Sur la far*>, la figure du roi, en armure, avpc la légende : Ludo. Xill. 
D. G. irit. ei ^AVÂH. Hex. Chris. 1617. Au revers, la reine Marie de Médicis, 
sons les traits de Jnnon, avec tes attributs de la royauté et la légende : Dat 
pacatum omnibus œther, 1617 • — Pnds, 66 grammes. 

3653. — Médaille de même module en ai^geul, â Veffiigle du rol et de la 
reine, frotivf^p dins !ps m^mp? fondalinns. 

Ces deux bt^lles médailles, proy^nant de la démolition du pont Saint-Michel 
et trouvées »vec Hniscription précëdemoifBt décrite, ont été remises en nadme 
tempn nu Mtisé<ï par M. de la Galis^^erie. ingèiieur des pools et chaussées, au 
nom de M. le prelei de la Seine, le S7 octobre 1857 . 

36ni. — Inscription çravép sur plaqup rte b'onzf*, à la ilale de 1617, trouvée 
dans les fonJalinns dit \um\ <aiiit Michel, ei\ octobre 1857, lors de sa démoli- 
tion ^t de âa réédilioaiiou dui ua iiouvead plan pour rouverlure du boulevard 
de Sébasiopol. 

Uroovtcus Plus, wrrias a dbcivo, «alliauuii it Navarrjb rcx obris- 

TIANIS. PONTI LK.NEO MuLES LAPIDRAS SUBSTITUENS AlINI PERKNNt, PERKNIIE 
NOMBN ET IfOMlMBNTUM HOC CATÂTHEMA POSUIT, 2t SBPTEMBRIS 1617. 

C^ttp h^Ile inscription, qn'acfompagnnienf Ips mé iaill s lécriles ci-d»'ssns, 
a ete n mise au Musée le tl octobre par M. de la Galisserie, ingénieur des 
pouts et chaussées, au nom de M. le preftt de la Seine. 

3653. ~- Inscription gravée sur plaque de bronze, à la date de 1759, 
trouvép. en 1859 dans les démolitions du collège de Narbonne, laquelle plaque 

a éîfî |)os '(' par »]hartes-AntoiiiP de La Rnche-Aymon, archevêque et primat 
de Tordre royal de I^boBAC Ci proviS*?ur béuéûéiaire dudit collège, i^' sep- 
tembre 1759. 

« Super banc t^etram, edificetnr coUegium Narboue quod in Dei gloiiacD et 
ecel<!SÎ8S ntilitalem ex u g.n, illsm pooens aie orat iHustrissImus ecclesi» prin- 
ceps Carolus Aotonius de La Roobb ATMoh, arehieppns et Primas N^rbonensis 
regii ordints sli Fpiritus commendator et ejiisdem collegii provisor beneficos* 
AnfiO Dni 1759, die vero septombris prima. » 

Les travaux ordomiés par Aniniiid de La Roche-Aymon n'elaienl rKhiufs 
qu^à Ici rec«)iisirucuuii d uue pariie drs bâtiments, le collège de Narbouiie 
ayant été fondé et bftti en i3i7 par rarchevêque de Harbonne, Bernard de . 
Fargis. 

3656-8687. «-Inscriptions tumnlalree en bronie graré; — zvu* sidole. 

La première est celle de maître Jacques Barthélémy, cooseill r du Roy en 

ses CCI seiis d*Estat et privé, cy-dpvnnt maître d'ordres en sa ch.inihre ries 
comptes et doyen d'icelle, qui décéda en décembre 1649, à l'âge de 81 ans. 
Elle a été trouvée 5 Saint-Jacques-la-Roncherie. 

La seconde, trouvée au môme lieu, est celle de Pierre Barthélémy Escuyer, 
.sieur de Vandlerres, décédé le dimandie 28 février 1653, â râge de 34 ans 
et six mois. 

3658 — Rnseij^oe du sieur Bellache « marchand d'images, demeurant au 
coin du qnay de Gf svres, du côté du Pont au Change, à Paris, 1715, » à U 
date de 1715, trouvée dans la Seine, au Pont au Change, en 1859. 

Donnée au Musée par M. A Forgeais. 
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3659 à 3661. — Inscriptions tunuilaires du Roi Louis ÎIY, 
d'Adélaïde de Savoie et d'Elisabelh d(i France, provenant des 
tombes de Saint-Denis, violées en 1793. 

3659. — Inscription tamulaire airachée, en 1793, au cercueil du roi 
Louis XIV. 

Ici est le corps de LOUIS 44 par t a «race de Dieu ROy DE FRANCE 
ET DE NWaRRE, très chrétien, Dt-CKOB en son €HASTBACJ db vb»- 
SAILLBS LB PRBHISB lOUR DE 8BPTBMBBB 1718. ReOCIBSCAT IN PAGB. 

Celte inscrlplion, gravée sur cuivre et que surmonte l écusson aux armes 
de France el de N:.varre, entouré du collier de Saint-Michel et du grand cordon 
du Sumt-Espril, ëlaii appliquée sur le couvernl»» du cercueil du roi a Samt- 
Denis. En 1793, loi s de la violaliou des touibeaux, celte plaque fut arraidieB 
ainsi qne loniçs celles des sépultures royales, et ce n^est que dans ces dernières 
années qtrelle a pu êlre relroiivée, en inême temps que celle de la princesse 
Marie-Ad«Iaïde. d'ichesse de Bourgogne, mère du roi Louis XV, et celle de la 
princesse Lmi se Elisabeth de France, sa fille (décrites sous les u<^^ siuvants] . 
H. Debrel, l'ancien architec'e de la basilique de Saint-D^^nis, les a decpofyerte» 
dans la boutique d on chaudronnier de cette ville; elles avaient éle reiinies 
«naernUe et formaient une casserole de cuisine dont 168 rivets onl laisse leurs 
traces encore apparentes. - 

36(50. — Inscription gravée sur cuivre, aux armes du dniphin i!e France et 
de Savoie, arrachée en 1793, lors de la violation des tombeaux de SamL-Denis, 
au cercueil qui renfermait les restes de Marie>Adélaïde de Savoie, fille de 
Victor Amédée roi de Sardaigne, n:èredu roi Louis XV, épouse de Louis, 
duc do Bourgogne, fils aiaéda Dauphia et de Maric-Anne-Cbrisùnede Bavière, 
petit-fils de Louis XIV. 

Tcy pst le corps de très-haute, très-pi/i^i^onte et vertueuse princes^ 
Marie Adélaïde de Sayoïb, épouse de tres-ltaut, très-puissant et^ceêl^ 
eni pn>ic« Louis Dauphin, décéâée aa chatUam de VgnaiUMie S2 fémer 
1712, née en 1685. ReqtUeseat tu paee. 

La princesse Marie-Adélaïde, dochesse de Bcfurgogne, mourait six jours 
avant son mari, enlevé comme elle par une rougeole épirtémique, le 18 février 
1712. Distinguée par ses grâces cl sou esprit, elle était Tobjel d'uuô affection 
toute parliculièru de la part de Louis Xt V el de madame de Maintenon. — Le 
due, son époux, ne s'est pas moins fait remarquer par se» qualités et son 
amour pour Tétude ; il était l'élàvede Péneloo; qui coiapw ppnr l(u ses fables 
et son Télémaque. 

3661, — Inscripu"ofi nirïiDlairp prfi\ée sur cui\re et arrachée en 1793, lors 
de la violaiion des tombe tux de Samt Deois, du cercuçil qui renfermait les 
restes de Louise Elisabeth de France, fille aînée du roi' Louis XV, manee a 
rinfant don Philippe, fiU du roi d'Espagne Philippe V et d'Elisabeth Farnese, 
mis en possessuni du (Juché de Parme, Plaisance et Guaatalla en 174o, en 
vertîi du traité d'Aix la-Chapelle. 

' Ici est le corps de très-haute et très-puissunte princesse Louise-Elisa- 
beth DE France, fille aînée du Roy, mariée à don Philippe, infamt 
n*EsPA6NB, nue OB Parmb, Plai^ncbbt Guastalla, dicédée au chasteau 
de Versailles, le nx décembre 1759. dgée de trenU-denxam^, troiemeu et 
vingt-deux Jours* ReçvUeeeiU in pace* 

3662. — Planche en cuivre gravé, époque de la République 
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française, CSarte de la société populaire et républicaine de la 
cotairoune de Doue, canton de Rebais^ district de Rozay, dépar- 
tement de Seine<^t-Marne, avec attributs et légendes du temps. 

Donnée p»r N. Anatole Dsuvtrgn^, peintre, 1860. 

3663. — Trousse de veneur en cuir repoussé et frnppé, 
garfûe de cinq pièces, deux couteaux, dont l'un de grande di- 
mension, et trois fourcheltes ; travail italien. — xvi^ siècle. 

Ces pièces sont montées sur manches en os; la naissanc»> des lames est 
dorée et gravée aux chiffres F F avec un écusson portant une main qui sup- 
porte ua manrlM garni d« trais fléaux; les mêmes chil&es ae relrouvenl sor 
la gaine, de chaque c6ié d*aB grand oiaeau, ainsi que l^ëcoaaoo. Lea antres 
pièces complétant la garoiuiro manqaent. ^ H. 0°* 43. 

3664 à 3667. — Objets précieux d*origine Vénitienne ayant 
appartenu au doge Francisco MoIinOi^ investi du pouvoir de 
1645 à 1665, et donnés au Musée en 1856, par son descen- 
dant direct, M. le comte Molino , de Venise , chambellan de 
S. A. R. le grami-duo de Toscane. 

36'6I. — Fîècfl â*or de* la valeur de dh sfiqnîna de Venise, frappéë sous le 
doge Francisco Molirto, 164^ à (655. Celt»^ pièce, regardée comme à peu près 

unique, pè^e 35 gmmmf^s '10'! fr \ . D'un côié, la fi^^ure Au Père éternel tenant 
d'une main le globe surmonte de M croix, de Tijuire bénissant le monde, sur 
un fond constellé avecla légende : Regii iste Ducat, sit t. xre. d. q tu.-^ 
De l'antre côté, (e doge agenouillé devant le saint patron de Venise, qui lui re- 
met la bannière, avec la légende : Franc. Molino. duœ, S. M. Venetus. 

3665. — Figure d'applique en bois soiilptë et doré provenant de Iî» gtlerie 
d'arrière du Rucentnure. — M, le comte Molino, pèrp Au donateur, gouverneur 
de Tarsenal de Venise à l'époque de la ch^iie du gouvernement de la République, 
fut chargé do mettre è feu le Bacentaure, dernier e»nblème de la souveraineté 
iréoitienne. Avant d'exécuter cet ordre, il fit enlever deux figorea du coaroo- 
nement qu'il conserva comme souvenirs chera à nn noble p;ilncîen; une de 
ces Ufîures fut donnée par le comte Molino, so/i fil?, ii la lnhlio'hèq p;ilatifie 
• de Venise, et l'autre oHerle par lui au Musée des Thermes ti de 1 iioiei de Glu- 
ny, le 10 mara i857. 

3686. — Courte 'poinie en ade brodiée d'or avec flt'urons en couleur, 
ayant appartenu au doge de Venise Franeisoo Ifoliooi de i6i8 à 1655. 

3667. ^ Grand sceau du doge Francisco Molino, présentant l'image .du 
lion de saint Marc; cuivre gravé /noiité sur bois. 16^5 à 1655. 

3668-366^. r- Images russes prises à Bomarsund par les 
troupes françaises, le 16 avril 1S54. 

La plus grande de ces images [n° 366S), peinte sur bois et recouverte d'ap- 
pliques en argent repoussé, gravé et doré, a la forme (V\m triptyque on tableau 
à trois volets. Le pann^^au du milieu représente la Vierge et l'Enfant Jésus; 
sur l«a TOleta est reproduite I biatoira de la Yie et du martyre de saint Nilcita. 
Lea:peiBinfes, eiécuiées avec- grand soin sous ces appliques en- métal, aont 
accompagnées légendes russes dont voici la iraductinn : 

Image (de celle qui prend) pilié et (qui) visiîe ceux qui souffrent du mal (et) 
se réfugient (vers elle). Joie pour tous les aliliges. — Coasolalion de ceux qui 
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sont abjndonnés, de ceux qui voy.igent en pays étrangers. Ne détourne pas la 
face de nous. Prions que tii visites Ips malades. — Reine, aie piti(^ df»s vîpH- 
Jards malades, donne des vêlements aux nus. du breuvage à ceux qui ont 
soif. — La Trinité. — Naissance du saint martyr Nikita. — Saint Théophile 
éclaire saint Nikiti de la lumière de la foi sainte, le fortifie dans la foiortho* 
doxeet le baptise dans la confession de la Trinité. — '^aint Nikita TJrnrodènp. 
— On conduit saint Nikita devant le ivran Alhannrikh (I ms son tribunal. Le 
saint le confond — Le tyran Albanarikh fait de vains eilbris. — Saint Nikiia 
fiiit beaucoup de mîTaelea. Un oertaîB bnaiiDfl, nominé Harim, plein àa 
piélé, aort de Cilicie. — Et a*en vient do nuit avee ses gens. Il enveloppe le 
corps fl'nn 'incenl propre et IVns*»velit. — Mari?in revient dnns s*» maison, au 
pays de Cilicie, sa patrie, emportant le corps avec lui. — Arrivé à la ville de 
Mokvetne, il Tenterre. — Tant de gens visitent le tombeau que la maison ne 
peut les contenir — On bâtit une église en Italie pour recevoir le oorpa du 
saint. — L'évêque de la ville où celle église est bdtie lui cède les revenus tirés 
des n liqiies. — Celui qni Tavaii UMchà iiMUacrèieiiitoi, aa mum sftdaai^hçba 
par le pouvoir du saint. - . . • . 

Ce triptyque, monté en 'lioia verni, a 60(le hanteiir aur O^SO^de lar- 
geur. 

La aeconde ima^^e {\\° 3669) reprêàentA h Vierge et TEnfeDl- Jeans, afvee 
encadrements à figures de sairils personnages. Le tah'pnu est couvert d'une 
applique en argent deconpé, ciselé et grave, qui ne laisse voir que les tètes. 
Sa monture est également en bois verni. — Hauteur, 0^55; largeur, 0"^ 45. 

Un grand nombre de ces images religieuses, prisea dans le fort de Bomar* 
sund, ont été rapportées à S Exc. le ministre de la guerre lors de la campagne 
de lèo't. Sa Majesté l'Empereur a déridé que lous les objets du culie seraient 
rendus, et, par ses ordres, deux de ces image.<i seulement ont été conservées à 
titre de aonvenir et de anéctmen de l'art roaae, et données aux adtecttons de 
mÂlel de Cluny ; toutes les antrea ont été généreusement restituées et ont pn 
6tre remises en plaoe. 

3670. — Dé à jouer od os évidé, de forme alioDgée. — 
XTii* siècle. 

3671-3672. — Epis de loitiire en plomb ouvragé, ayaot 
la forme de vases surmoiilos de ileiirons à jour et ornés de raas- 
carons; provienrient d uue ancienne maison de. la rue Pierre- 
Sarraziiî, à Paris. 

Donnés par AI, Hachette, éditeur à Paris. - ^ . 

• ■ . ■ 

3673. — Petit médailloD en pâte présenltot une figure vue 
de face, aTecrinscription Sab. i^ps. ffitaL... 15.55; aa ravers, 
un écusson d'armoiries ; ouvrage aUeinaDd damUieii dax?^*. sî^ 
de. 

3674. — Fragment de l'os maiillaire inférieur de Molière. 

Sous la Convention nationale, on avait exhumé et transporté à l'Hôtel des 
Monnaies les ossements des hommes illustres de la France, afin de les con- 
vertir en verre phosphate acide de chaux et d en faire des coupes consacrées 
à la récoonalissancié publique. Quelque temps après, la décision qui avait mo- 
tivé cette translation fat lévoqnée, et les ceieôsils f ttlwnt «endiis aux eime- 
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tières. H. d'Arœt (Jean), qui avait été cbiigé de procéder â Topération chi- 
mique, relinl comme \m^^ relique ce fraiçœent du maxillaire inférieur de 
Molière, etson fils, ess^iyeiir en chef de îa Monnaie et membre de l'^nslitiit, en 
fit dtw), en 1819, à M. le docteur Jules Cloquei, aujourd hui membre de Tins 
titut lui-même , qui, pour «»ni«r h conserTStion deee fragment prëeieux, 1 
titre historique surtoul el non p.is comme simple cnriosilé osléojogirjue, en 
fil doo au Musée des Thermes et de l'Hôtel deClony» le 4 avril 1860. 

3675. — Grande coquille naoée, gravée au trait. La sancti- 
fication de la Yierge, ouvrage espagnol du xvii*' siècle. — 
DiaiD. 0»âO. 

Doftnëe par V. le prolBSeeur iules Gloquet, de Tlnstitut, 1 86 f . 

3676. — Série d'estampages en plâtre de pains (rautelpro- 
Tenaul du département de la Nièm et de cehii du Cher. 

Doonés par M. Oumoutet, de Booiges. 

3677. — Bas-relief eu plomb, sujet drôialique à trois per- 
sonnages. 

3678. —Fragment recueilli, en 1823, par le colonel Reboid 
dans le tombeau d'Alphonse V, roi d*Aragon, mort en 1448 ay 
couvent d'EI Goblet en Espagne, 

Donné par H. le professeur JuIesGloquet, de riostitut. 1861. 

3679. — Pipe en terre cuite, au tuyau ciiargé de fleurs de 
Jjs en relief. — xvii® siècle. 

Provient du cabinet de M Domard. 

Donnée par If . L. Raymond, graveur à Ifonluartre; 1888. 

3680. —r Parapluie de poche se démontant à volonté, avec 
garniture en baleine el monture en cuivre à ressorts, du com- 
mencement du siècle dernier* 

3681 . — Gravure d*UD ancien parement d*aatel existant jadis 
à Tabbaye royale de Saint-Victor de Paris, brodé en soie, or et 
argent sur velours noir, et représentant les obsèqu^ des cha- 
noines réguliers de. celte congrégation* 

DonnéeparM. A. Juhinal, 1860. 

3682. — Mé laillons en bois sculplé el peint, représentant 
des têtes drôlatiques et d'une grossière exécution, provenant, 
suivant la traditign,. de ïd^ùsQ des Sepi-Fonds (Yonnç). — 
XV® siècle. 

Bonoés par rerillieuz, 186i, 

3683. dolleetion de carreaux provenant de raoçienne 
abbaye d'Yères (Seine-et-Oise^« 
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Fondée au mois de février J IM par darne Eustache de Corbeil. pour les 
filles de l'ordre iIk Suint Heiiuii, etirichie eii 1 196 par la munificente de Mau- 
rice de Sully, évêqne de Parts.- Tabbaye d^ères fnt déiroite pn grande partie 
au xv« siècle relevée depuis par les abbesses Jeanne Allegrin et Marie d'Es- 
toutevill(^ . et se trouvait piacée dans la cbarmate vallée formée par la 
rivière. d'Yères. 

Ces carreaux, au nombre de cent quatre, la plupart de style gothique, sont 
décorés de figures d'animaux chiuiériques, dwmasoos d'armoiries surmontés 

de 11 rr():^"p nibatiale et dn rrintifs d'arcbilf'rture. Ils OQt été dODOés au MUflée 

par M. Perillieu^t, propriétaire à Yères, eu 1861. 

• -, . < 

3684. — Plaque de cheminée en foute de fer ornéer ^ i'écu 
fleurdeljrsé, avec la légende : Snd contre tous. — xyii* siècle. 

Donnée par M. 2évort, 1859. 

3685. — Vase à laver en aocieoiie faïeuce de Rouen, .dessins 

bleus sur fond blanc. 

Donne par M. Stanij'**^ Martin, 186U 

3686. — Bouilloire ou marmite en bronze sur trois pieds, 
ouvrage du moyen âge affectant la forme antique. «-* Haut. 

* 0^32. 

I 3687. — Petit mortier en bronze décoré dWnements et de 
figures en relief, avec anses ouvragées. — xvi^ siècle. — Haut. 
0» 09. 

3688. — Aip:uîèreen étain martelé et piqué, de forme orien- 
tale, à bec alioiigc et à couvercle; ouvrage âamand du xvi^ siè- 
cle. — Haut. O*» 25. 

3689. — Grand panneau de foyer en cuivre repoussé, tra- 
vail flamand du xvii« siècle. Haut, l"' 32 V long, t)" 80. 

Au centre, un donble écusson d^armolries entouré de guirlandes et de braa- 

chages avec une bordure richement repoussée et un fronton décoré d'un mas- 
Caron égalemenl en relief. — Ces panneaux, dont Tusago a cessé de nos jours, 
iXk raison de la substitution, dans les Flandres, des .poêles à charbon de terre 
aux aDdeunes cheminées, aenraieni à maaqw et couvrir les' foyers loraque le 
feu n'était pas allumé* 

3690. — Paire de pelles et pincettes en cuivre ouvragé, avec 
poignées tournées et ornées de mascaroiii ; ouvrage Qamand du 
XVii*^ siècle. ■ • ' ' • •'- 

3691. — Petit lustre flamand en cuivre poli, portant trois 
branches et un godet à six becs, orné do deuroos et garni de sa 
crémaillère de suspension. — xvii® siècle. 

3692. — Fontaine à mains en cuiVre poli et repoussé ; au 
centre, un écusson d*armoiries; provient de là vUle.dtt Lude 
(Sarthe). — xvu* siècle. 
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3693. — Paire de chandeliers en enivre repoussé et gravé, 
colonnes torses sar pieds évasés avec groupes de fleurs et de 
fruits en repoussé ; ouvrage flamand du xni* siècle. 

^094 h 3707. — CuilicTs, fourchettes et ustensiles de table 
de i anliquilé et du moyen âge. 

3694. — Fourchette antique en bronse, trouvée à MeudoQ pràn Paris. 

3695. — Fourchette cuivre, à hr?^nche tors? et à trois brins relevés d'un 
filigrane, trouvée dana le port de Nantes lors des travaux du curage, ea 

— xv« siècle. 

3696. — Cnilîer en ét-^in portf^nt à la naissance du manche vu poinçon en 
forme d'écussoa. aujourd hui tihce, avec des lions pour supports, trouvée dans 
1m ntSmes f-avaux. 

Ces trois objets ont éiédoiuës ao llosée par M. la prolSasseor Jules Cloqnett 
de l'Institut, en 1860. 

3Hg7. — Cnillor en bronze du xvi* siècle ; le mancba se termine par une 
figurine effacée par Fusage. — Long. 0" 10. 

3698. — CtùUer en bronze doré, xvi* siècle» avec manche formant 
fourchette. 

3699. — Cuiller en bronse doré à manche fraemré; — xvi* siècle. 

3700. — Cuilbr es ëtam du xvi* siècle, irouvée dans les Iravanx du Pont- 
aa-Cbange en 1859, et doonée au Hoséa par M* Beroaid.— Long. 0» 14. 

3701 à 3703.— Goillers ea bronze gravé et doré, i raven cpaneléa, 

manches tors,— xvii* sîède. — Long. 0" 10. 

3704 — Petite cuiller en os ^rnlptë; deux figuiei. Mars et Téotti en cos- 
tume du xvi' siècle, décorent )e nrianche. 

Donnée par M. le professeur Jules Cloquet, membre de llnàlilul, 1860. 

370^-3706 — Petit ct^uteau à manche d'argent repoussé et décoré de fleurs 
de Ijfs et de bouquets; ouvrage italien du xvr siècle Couieao de même 
époque, de proveDanoe italieniie, avec manche en bronze cîielé et doré. — 
LoDg.O"S5. 

3707. — Tire«bouchon en fer h crémaillère et rouet, monté 
sur une vieille bouteille flamande, ustensile du xvi^ siècle. 

3708-3709. — Tasses en cuivre repoussé et doré, ornées 
de godrons ; fabrication orientale du ivii® siècle. 

3710-3711. — Bijou en jade sculpté, trouvé dans un cercueil 
découvert sur le rivage de la mer, dans la baie de Barracouta, 
côte de Tarlarie. — Pièce d'enillage en ambre jaune, recueillie 

dans le même tombeau. 

Ces deux objeis étaient placés sur la poitrine d'un cadavre entouré de larf;es 
écorces de bouleau. Pi èi de ce cadavre, un arc et une flèche i^e trouvaient dé- 
posée du oèté gauche, et le cercueil repolit sur deux madriers, de manière 
que la téte. plus élevée que le> pieds, faisait face à 1^ mer. 

Ces ohj'-is ont été tn»uvés et rapportés de la Manche de Tart^rie par le cona- 
mandani de Maisonneuve, et donnes au Musée en 1860 par M. le profsssctir 
Jalea Ckiquet, membre de rioallloti , 

S7 
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371â'^37i3. ^ Graoïuote trouvée dam le port de Nantes lors 
des travaux de curage^ en 1844« — Grenade à tiges trouvée 
dans le port de Nanle^ lors di» l*e3té«ntioo des mômes travaux» 
60 1844. 

3714. — Boulet arabe, en pierre, trouvé, en 18iiO dans le 
fort des Vingt-Quatre-Heures, à Alger. 

Ces Irais objôis oui. éiti doiitieà 4U Eu^ee ^ai' H* le pruiesseur Julea CiO" 
quet, mdoJbm ds Tlnstitiil, en 

3715. — Briquet à fusil^ avec crosse en bois incrustée de 
cuivre. — xviï® siècle. 

Donné par U. Louis Micbaudi 1858. 

3716. — Etner en fer travaillé à jour, d*6riglne nmxmîne* 
Envoyé et donné aq Mjnsée par H. Bardot, de Bfeiico» — 
XYii* siècle. . * 

3717 à 37:24. — Objets drVers donnés par M. le professeur 
Jules Cloquel, luembre de l'Inslilut, en 1860. 

Couleaii-poignard Ciilalan 3717), à hme gravée et couverte des 
deux côiés de sujets et de légendes en iangfje espagnole, travail moderne. 
— Crie maHiIft a lame flMmboyante S7t8), avec manche sculpté et 
reprpseQtaiU un fimmal cliimériqnp foiïrreau en bois -—Cric m^iais è lame 
flautboyanle (n" »719) fourreau en bois, poignée < om be. — Cottteaii de Lapon 
luo 37iOj, wanch«) en bois avec viroles eu cuivjie, lourrt)^ eu ktoisfocwé de 
deux prlies réimies par des membranes de poissoik: — Bameçoii tti te 
.|no372i). monté sur uataporce en plomb, trouvé d»ns les fouille» du port de 
Nantes en 1844. — Disque' en dent d'élephanl (u'* 3722], pfravé, trouvé dans 
les mêmes fouilles; certificat de m;i le loi anglais : Jék?^ Will proper man, 
Jack Will good cusk house man. .^jgrié Bonny. — Disque de forme analogue 
|rP 3723). certificat de matelot fran^is à boni du na\ire l'Uni : Thibaud^ bon 
domestique, Dédit, cap. Leroux. Iromé dans les mêmes fouilles du port de 
Manies — Cilice en lil de fer (n* ."^724) trouvé sur Id corpg d'un religieux 
vlrappiste tué d'ua coup de feu eo iô30, au couvent de ^ liieiiiera^e prâs 
Nantes; ce cilice portto a son extrânhé tfne et(At en boîa nàoatés en cnivfe. 

3725. — Clef gothique en bronze, du commencement du 
XV® siècle, dont Tanneau est disposé on forme de bague et s'a- 
dapte au doigt. La clef est renversée de manière à ne gêner au- 
cun des mouvements de la main. 

Donné par M. L. Oesclig^r, 4861. - ' 

3726. 3727. 3728. — Symboles des Evangélistes, grandes 
figures d'animaux placées jadis au haut de la Tour Saint-Jac- 
ques-la-Buucherie , descendues et remplacées par des copies 
modernes lors de la restauraliun de ce moiiuEDCul. — xv^ siècle. 

Ces figurps svmboliques sonl au nombre de Irois: le Lion de >airjl Marc 
In" 37itjî, le Bcbui de saint-Luc (n» 3727). et l'Aigle de saint Jean In" 3728J ; 
te quatrième symbole, TAnge de saint Matfiieii, n'a pu ôire'fliMisenpé. 
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Elles ont élë remîtes au Ifusée, »u nom de M. le Préfet de U SeÎAo, par 
H. fiallu. ardiHeete de la ville de Paris. 

3729. — La Foi, grande figure en plnmb fondu, ouvrnî^e 

moderne exécuté par M. Geofifiroy Ddcbauine pour la ilèciie de 

ia Sainte-Chapelle de Paris. 

Celte grande stilue, cxéculpe pour la d^'cor^tinn de la flèche de la Sainte- 
i^Uâixille» (I a pu prendra la plaee à L)q[iieli8 elle était desiin^s raison du 
poioide la matière employée; elle a ete Iraasportëe daas les jardiai du Mu- 
tée par oidre de Son Bxcelleru'e (e ministn d'Etat. . 

3730. — Armoire en bois sculpté, composée de bas-reliefs 
du xvi« siècle, et surmontée d'un couronnement en forme de 
pupitre. 

Cette armoire, dout la disposiuoa est moderne et qui a été composée avec 
4es ptnneaiix de «encart ae la Rtttaiisance* nrésenie sur tt Jice intérieure 

deux vantaux avec les figures de Ploie, de Céres, de Jupiter et ds Junon ; le 

sujet du moiif supérieur est le jugement d»^ '^nlomon. Au revers, îe 
vantail inférieur représenic Vîars ei Vénus cAm du hanl !'^'l«^al^^u des 
lierceià La plupart de ces lias-relief» sont d une belle e«éculioa et prin» 

eipalcinent celui de Mars «I Titm. Le aeifl»le esc itn^ sur diacuh de 
let aogles dHme eetouMtte eeNdpiëe* 

3731. Meuble bas et de forme carrée, en bots sculpté k 
figures et rehaussé de filets dorés, onmge flamand du xti* 
eiècle. 

3782. — Grando croix f]r^ fr^j^H^e Snint-Wla(iimir de Sébas- 

lopol, enlevée pendant !a campagne de Grimée par les troupes 

françaises, sous le feu de l'ennemi, envoyée el donnée au Musée 

^ar Son Excellence le maréchal duc de MalajLoif. 

Ce!t<» f^roix en fer repousse et jadis doré, à double croisilinn dont \m Ipgè- 
rerneni incliné, suivant \f rite russe, é.ait placée au sommet de Tt glise Samt- 
WladiUiir. Elle a éle eiiievëe pendanl le jour, en présence de IVnneoii, rap- 
portée au camp et remise au géséral en chef, qui en a ordonné l'envoi immédiat 
M 11 ueée des Thermes et dè fH6(et dé Ctony. 

3733. • — fibule en bronze gravé, d époque méroringienne, 
trouvée à Paris et cbnnée au Musée par M. A. F<»rgeaiSy en 
1861. 

8734. — Christ de prédicatearm bois 9C\Apté a peint da 
XI* au XII* siècle. 

CeXSbrist> haut de dO centimètres, esi plieë sur nUe iaroix de bôfs dont la 
lisse est formée pf\r \m socle destiné à être fixé sur ta baînstraJe de la chaire. 
t.^ tête du Sauveur est raobilii el s'agite de haut en bas an moyen d'un rt^ssort 
ÎBlérieur qui fait égaleineat moutoir tes yêux d eiâati t»l la langue qui se 
tire et rentre par reffet d'une légère pression. — Ci ressort existe en* 
core; il pouvait être mis en motivemenl sms Taide d^s mains, h croix étant 
pereée dans toute sa longueur pour le passage d'aoe tige en fer ^i, Ira- 
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versanl le socle, obéissait à la pression du pied du prédicateur. Ce curieux 
pelii monument, précieui ponr l'histoire des mœurs du mo]fefi*êge» et qui 

remonte à une époque à laquelle il était souvent nécessaire d'agir d une ma- 
nière sensible sur 1 imaginnlion des habitants des campagnes, ji été retrouvé 
dans nne pelile église de villr^ge, au milieu des montagnes de 1 Auvergne, et 
îl a été donné au Musée par M. Maliay, architecte du gouvernemeut, a Cler- 
nionl-Ferrand. 

3735. 3736. — Fioles antiques en verre, trouvées à Meno- 
plus (Haule-Égyple) , découvertes et envoyées par Clol-Bey. 
H.0'",07. 

Données par M. le professeur Jules Cioquet, 1861. 

3737. — Fragment d'une mosaïque trouvée au chAteau de 
Gourtaliû (Seine-et-Marne) ; cubes en pâte blanche et noire. 

3738. — Fragments des mosaïques de Sainte-Sophie de Goris- 
tantinople, rapportés par M. le professeur Jules Cioquet, mem- 
bre de llnstitut. 

3739. — Frat;ment «Fun vase en terre trouvé tlans les fouilles 
de l'Oppidum de Lochmariaker, près Vannes, en lii36. 

3740. ^ Fragment d*un vase antique en poterie romaine» 
'terre rouge de pAte fine, décorée d'ornements en relief, lapins, 
oiseaux, guirlandes et feuilles. 

3741. — Brique romaine décorée de figures, et trouvée en 
1835 dans un columbarium découvert à Rome, près la Porta 
Lalina. 

3742. — Colonne avec son chapiteau en verre de Marano, 
orné de spiraks et de feuilles en verrerie de couleurs. — xtu* 
siècle. — H. 0^023. 

3743. — Manuscrit en caractères Tamouls (côte du Malabar), 
écrit et gravé sur feuilles d'écorce. 

Les feuilles sont au nombre de 53; ce manuscrit n'a pu élre déchiffré; il a 
été donné au Musée, amsi que les objeis précédenis, par M. le professeur Jules 
Cioquet, membre de rinstitut» 1861. 

3744. — Portrait de Madauie de Warens, miniature, petit* 
médaillon renfcr[iié daiis une boîle couver le en chagrin. 

Ce portrait, conservé par M. le comte de Lenzi, qui le tenaii de la famille 
Jurine de Genève, a été donné par lui à M. le professeur Jules Cioquet, 
jnembre de riostilui, qui en a &it don au musée en 186i • 

3745. — Lancetier en argent repoussé et ciselé, orné de 
médaillons et de rinceaux ; règne de Louis XV. 

3746. — Écu de six livres frappé en or, modèle présenté 4U 
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roi Louis XY à la date de 1740, à récii de France, avec la lé- 
gende : SU nomm Dwnini henedietum. — Poids : 155 fr. 

3747. — Statuette en terre cuite, peinte et dorée, représentant 

un buveur ; ouvrage flamand du xvii® siècle. — h. O" 25. 

Ces divrrs objpis. dopiii^ If» ti" 37!^o, ont élé donnés au tfusde par 
If.le professSfur JulesCloqupt, membre de L Institut, en 1861. 

3748 à 3766. — Antiquités gauloises trouvées aux environs 

de Contrexeville (Vosges), dans les fouilles faîtes en juillet 1861 

par M. de Saulcj, sénateur, membre de rinstitui» et données 

par lui au Musée. 

CoUifT d'homme en bronze (n® 3748i, à charnière, de forme ronde, 
trouvé dans une sépulture ouverte à Uombrot, près CoatrexeviUe. — 
Diam. O*» 185. 

Bracelets (n°* 3749 et 3750] en même métal et de forme inalogue, trou- 
vés dans la mtaie sépulture, soi jambes ita même indiridu. — - Diam. 
0»U. 

Braeeiels de même forme également en brome, tronvës aux bras do 
même eorps (n«* 3751 et 3752). — Diam. 0»08. 

Fragments de fibufes en bronze (n. 3753) trouvés dans la même tombe 

et provenant de la même sépuli^iF''. 

Bracelet en bronze (n" 37'>V) pn forme d'anneau ron-i ^^i de dimension 
plus réduite, découvert, au bras droit de la femme trouvée dans la même 
sépulture. — Fragment du bracelet (n^" 3755) de forme analogue retrouvé 
sur Tavlre bras. 

Fra^^ments des bracelets (n^ 3756) trouvés aux jambes de la même 
femme. Ces bracelets sont pu bronz<^ léger et creux à l'intérieur. 

Beaux brac^l^tsen h'-nnz'^ {n"*' ^^757 et 3738) à neuf faces, renflés â leur 

Earlie antérieure, avec 2?oluUon Je continuité au revers, décorés de trois 
gnes perpeitdiculaires en relief, et préspntant un arrêt prononcé à chacune 
des extrémités. Ces bn.cpîeis sont massifs ; la largeur de leur écariement 
exiérit'ur est de 0"09, et l'épaisseur du renflement de 0^02. ils ont été dé- 
couvei is dans une des sépultures ouvertes à Dooibrol, près Contrexeville. 

Bracelets en fer (n 3759) tronvés aux liras du niênie iiidividu, superpo- 
sés aux bracelets de bronze qui [jorifut encore la irace de cette juxtaposition; 
ces braceiet<i en fer sont lrà9-ox>dés. maia leur forme primitive parait avoir 
été analogue é celle des biac"let9 en brooxe. 

Boule émailléo |n*3760), avec dessins incruslés, retronvée au cou du même 

individu. 

Fragments d un pptir bracelet (n*» en bronze ^M, trouvé dans une 
sépulture à Snriauvilie i\'usgt's), et d'un oiijet en fer iiécouvert dans la même 

tOHibe ei dûi]! la furu^t est difficile j [)rei'isrr. 

Fragiuenis trouvés (n'* 3762 à 3JDGj dans une sépulture ouverte a Woroy, 
près Contrexeville ( v osge») Celle fcépultore renfermait nn bomme, un che- 
vreuil et un fheviil ; os de l'homm»' (n<» 3762) ; os, mâchoire et dents du 
rheval (n®3763) ; bois, mnxillaire et dents du chevreuil (n*' îi76^) . fragments 
de poierie et instruments en silex 376o) ; anneaux en fe.r trouves, Tun 
entre lesjambcà de rhomuiQ^ et l'autre en dehors de la jambe droite (n^^ 3766). 
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3« soppLKUKrr. — obikts oims. 



Tous ods objets, (fori^ne s:niiIoi|e, découverts, conimn nous Tavons dit, 
dans îes environs 'io C»ntrpxevrl!f» [m mfiis «le jniPpt 1861, ofll été dOQtiée 
au Musée por M. deSaulcy, séaaieur, membre de riûstitut. 

3767. — Plats en bronze d^orîgine gallo-romaine, trouvés à 
Reims dam les fondations d'une maison en 1861. 

Ces plats sont a» nombre de tapi; plusieurs sont creux à rintérieur, et 



Donnés au Uuséê par U. de Saiitey, sénateur, memi^rd de l'Iuatltot, en 

3768. — Aîgle en bronze de môme origine nt de môme épo- 
que, u uant une couronne dans son bec, trouvé dans les mômes 
fouilles. — H. G» 06. 

Donné également au Musée par H. de Sanley, en MU 

$769. Lampe en bronze, trouvée dans les fouilles d'Eleasb. 
Bapporlée en i960 et donnée au tfuaée par H. François tenormant. 

3770. — Candélabre en bois sculpte, monté sur trois griffes et 
surmonté d'une figure debout; ouvrage du siècle dernier. 
XrouYé à Ëleusis et donné au Musée par M. François iieitonnant, 1860. 



paraissent di 




aiguière; leur diîmièirp os» de 0™ 30. 
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LISTE DES DONATEURS 



1861. 



Un prrand nnnibrc (robjpîs précieux ont été donnés au Musée depuis sa 
fondation, soit [lar Icl'^s en vertu de (estaraenls, soit par simples donations. 

Cette liste présente les noms r^es personnes qui omMeaVdilllàCODUiiMIâr 
ainsi à em'ichir les coitectioag de i Hôtel (k Uuay. 



LEGS FAITS PAR TESTAMENT. 



H. le eMMeBtamoll» SUaST. 

M"* veuVe LABAOIB» née LEFÈVRB, 
dbine dignitaire honoraire de Vinstî- 
tution ioipériak de la. Légion d'Hon- 
neur. 



I 



M. le docteur BONNEAU, deNontcSi 

■ 

M. JiLES BEAUMONT. 
At UUB£aT, ardiitficte. 



DONS. 



Hi» grâce thc Dvrt. or HA^fTLTON 
BRANDON and CHATFXLEHAULT. 

Son Exc. le kabéchal duc ob MALA» 
KOi'F, gouverueur géoéraJ de l'Ai- 



SoD Esc M. AcataLiu lOOLD» memlnv 
du CoMMfl ivtftf^. fil& 

MM. 

MÉRIMÉE, sénateur, membre de l'Ins- 
titut, vice-président de la Commis&ion 
dêsnMMiniBeotsIliitoriqoei. ' 



De SAULCT, sénateur, 
llint, viee président de la Commisnoii 
des BMmniiieiilt àistociiiaeB. 

Ch. LENORMANT, membre de l'Insti- 
tut, ancien président de la Commêsien 
des monuments biitoriques. 

DUBAN, meiui)re de rimtilut, mriuhrc 
de la GonunisflioD des aumnaieats bis- 



MM. 



Professeur Je 
rinstitut. 



cm 



lET, 



Baron TAYLOR, membre de tlnstitnt, 
audcu meuibi e de la CûDuui^siou dcâ 
monumenli Idsioriqiics. 

SA1IS0N4>AVILUER, aocièD neniftte 
d« Cttadl gtaëraLdela.Seiiie» 

Acuiui JDBINAL, dépnié au Gorpa lé- 



CODRMONT, chef de la ditlsion des 
Beaax*Arls auminhlère d'Ëtat, mem- 
tire de la Conunissiou des moauiorals 
historiques. 

LEFUEL, membffii. de nuMilnt,* arcld. 
teete de $. H. rfimpereur. 

VIOLLET-LBDCJG, areUtoete dà gpm* 

\ernf?inent, nirnibi p de la ConuiilMilNI 
des monumenls hi&toriqaes. 

BOfiSWILWAIA «KUleete gM- 
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4SI4 LISTE DES 

HM. 

Teroeuent, ioi|iectear gteéral des 
moDiinieiiis hlitoriques. 

DE LA VILLEGILLE, secrétaire des 
Comités historiques au minisière de 
rinstrnction publique. 

Anatole DAUVERGNE, membre du Co- 
mité des travaux historiques près le 
ndnistre de rinatrnction puUiiiiM. 

lE HÊBIGHBIUcompoiiduitda même 
ComStét à Avraiclitt* 

HATHON, correspondant dunême Go- 
. mitè, à Bentfais. 

DU MOUTET, coirmponduit da même 
Gomtlé, à Bonrgo. 

DE LA GALISSERIE, fngénleor cadief 

des ponts et chaut^é^. 

BUFFET, ingéikieiir dei ponti etcfaans- 

sées* 

fiOUTAREL, id. 
LASSOS, aidiittcte da goufemenent. 
MILLET, id. 
BAILLT, *ld. 

LENOIR, id. 

ABADIE, id. 

LAB|U>U$T£jeiuM^ id. 

BALT ABD, architecte en chef de le Tille 
de Pans. 

BALLU, aidiiteçte de la fille de Pari*. 

GflARLES, td. 

JOLLT LETERME, aniiiteete du gon- 
serment à Stmaur. 

IIALLAY, architecte do goonrnemeDt 
à Clomont-Ferrant. 

GRÉGOIRE, ardiiteele de la viUe.de 
Roueo. 

LE QUEDX, rrchUocte de rammdisse- 
ment de Saiot-Denis. 

JEANNEZ, eu lie prepeuf de tmanx 

publics. 

THOUVfiNU^ id. 

nxiBn, id. 



OONÀTEUBS. 
HH. 

GHATENBT jeade, ' entrepioieiir de 
travaux pul>Iics. 

DE LA RSIBERETTE et SADNIBR, Id. 

ABGOULOlf, Id. 



CoMTB MOLINO, de Venise. 

David DE GHEEST, attaché à la lég»» 
tion de S. M. le roi def Belges. 

BARDËT, de Mexico. 

L. QESGHGEiU 

Edovabb DELBSSERT* 

GekMMlTHEDBBT. 

Le Curé de Saint-Sérerin. 

L'abbé CAILLES DES MARRES 
L*abbé X. BARBIER DE MONTADLT. 

L'abbé LEL0N6, coré de jClmTerodie 

(AUier). 

L'abbé MAILLARD, cnié de Plailly 

(Aisne). 

M** la coirrrasB doaûrière de SAINTE* 
ALDEGONDE. 

M-« D'ADCOCRT. 

M-« BRIGOT. 

M** veure GRILLE DE BEOZELIIf. 

M veuve GRILLON. 

M-« vaive GOILLEHIN ADLT. 

M-e JEAN. 



MU. . 

ALYAR T008SAINT, arehiteete. 

Le docteur BEAUDE, inspecteurdes éta- 
blissements d'eaux minérales, etc. 

BERNARD, propriéuire à Paris. 

BERTRAND, de Lyon. 

BIARDOT, proprîAaire à Paris. 

BLIll, profeamir •neolUged'ÉCampek 
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USTK DBS DONATEURS. 



42a 



Alexanuhe de BOSREDON. 
BOUBLA, architecte. 
BOUVENME, à Paris. 

BDON, archiviste det 

Beaux-Arls. 

CABASSON, propriétaire à I'as«y. 
GATTOIRE DE BIONGOURT, id. 



Gabdibl chauvin, procureur i 
àCuateltaoe (BasMS>Al|ies)« 



de 



^ OBBETIN, 
GONSTANTINfàFiito, 
GOURANT, & niait. 

Lucien COUTANT, a Pans. 
Ch. DAVILLIER. 

DELAHAYE, liibUolbécaire de la fUle 

d*Amiens. 

DOMARD, membre du Conseil munici- 
pal de Pantin. 

DOUVXLLË de MAIIXEFEUX, à Alitée- 
Tille» ^ 

DUCHESNOY, de Monlarp's. 

PjUii. DURAND, dessinateur. 

Ba«m M FEISTHAMEL. 

JoltBiiiFIiBURT* 

FORET. 

AmoB FORGEAIS. 

GALOUZEAU deVILLËPIN, sculpteur. 

GAIMARÛ. 

GALLIEN, 

GALLOr, iwopriélalre à Pirfa« 
GENTIL, de Lille. 
GBSnN D*EVROIV. 

GDENEBAULT, propriétaire à Paris. 
EigfakCUILLEMOT. 
HACUËTTË, éditeur à Paris, 
HALTER (PuaaB)» k Parii. 
D*aBRlMANNI» piepriélairtlPiiiib 



HDCEIOT, commissaire à i:.ngiùeii-le»> 
Bains. 

lOLLIVET, peintre d*liisto!Te. 

LABOURET, propriétaire à Paris. 

LACOIiD Ainr, ancien administrateur 
de la uiauuiaclure iuipériaie des Cîo- 
beliiii* 

€■. LALLEVBNT, propriétaire ft Parif. 

Victor LANGLOIS, homme de lettrei*. 

LE COQ DE LA GAUDl:;, licencié è$ 
lettres, à Paris. 

LoLis LEHL AY, arcUilccLC. 

LE*'ËBV11E, propriétaire à Pari». 

FaANçon LENORMANT. 

LE8PART, deCaea. ^ 

LESDEUR, membre de llnstitaU 

MARTIN-REY. 

Stanislas MARTIN. 

MÉTAYER MASSELIN, à Beruay. 

LoLis MICUAUD, de SaiD^FloralUIu 

MIRBL. 

M ONGENOT, ardiitecfe. 

MONTAGNE, institutear cemniunal de 
la TBie de Paris. 

NAISSANT, architecte. 

NORBLIN, peintre d^bisieire. 

PASSE1\AHI}, propriélaire à Paris. 
Docicur PKCH, de Narbonne. 
PÊRULLIEUX, d*Yères. 

PERRAULT. 
Capitaine PETIT. 

MakquisDU PLESSIS-BELLIÈRE. 
L. RAYMOND, graveur. 
RIGAUD, prop. à Aisenleuil. 
TkTB RISTORI, de Ne? ers. 
ROGER, à Paris. 

ROLLAND, archileete. 
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Um DBS DONATBUBS 



MM. 

SOUTY père» propriétaire k Paris. 
STÊINBEIL» peintre d'histoire. 
TAS8IN DE VILLIERS. 
Colonel THEDBET. 

THIRION, propriétaire à Paris. 
Th. VACQUET, architecte. 
ZÉVORT» propriétaire à Paris. 



La ville de PROVINS (Seine-et-Marne). 
La villb 1)8 BERNAY (Eure). 

La commcnb db CliAMPD£UIL (Seiae- 

ct-Marne). 

Le lycsb SÂINT-LÛUIS. 

Des objets importants ont, en outre, été remis au Musée par les adminis- 
trations de l'État, entro autres iiar oetles des ForAts, des Ponts bt Chaus- 
sées, de riNSTRucTiON PUBLiouK ET DBS CULTES ; et gfâce au bienveillant 
concours de H. le Préfet db la Sbinb, tous les fragments historiques 
découverts dins les travaux exécutés par la Ville ont pu être transportés 
au Mos 'e des Thermes et de l'Hôtel de Cluny, où leur conservation est dé- 
sormais assurée, et oâ leur réunion forme un ensemble d'un intérêt véri- 
table pour Tbistoire de Taneien Paris. 



lyp. Charles de A2our^ues frères, rue J.-J. Rousseau, 8. — kk^. 
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ROSSIGNOL, de Villeneuve-la-Kîujrard. 

ROUARGUE aillé, graveur. 

DESAINT-MKSMIN, mpnihredela com- 
mission (les antiquités de la G(>t&4'0r. 

SARVY, ardiitecte. 

Cu. FAUVAGFOT, onrion pensionnaire 
de l'Académie impériale de musique. 

Altbei» SAY. 

Adolphe SCHI^^IDER, à ViUenenve- 
Soini-Geoigcs. 

SEBRET, propriétaire à Paris. 

SEGUIN, mnrbrîer de TEmpcrear . 

Joseph SECOlN, de Monlbard. 

SERVE^U LÉAL. 
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